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AUX SOUSCRIPTEURS. 



Voici enfin les tomes XXIV et XXV de Plu^ 
tarque , dont l'un renferme une table très-ample 
des matières comprises dans les x% volumes des 

Vies des Hommes Illustres % et l'autre celles des 

» • .■ < ^ >• • 

II des Œuvres Morales et. Mêlées* 

Comme nous avons différé , inalgré nous , à les 
faire paroilre^ nous croyons devoir en donner 
la raison à nos souscripteurs. 

M. Fauçilliers ^ si recommandabfe par ses ta- 
lens et ses lumières , s'étoit d'abord chargé de ce 
travail pénible autant que fastidieux ; mais les 
orages de la.révolut^n l'ayant forcé de fuir sa 
patrie, il n'a pu remplir son engagement, et son 
travail s'est trouvé perdu pour nous. Privés d'un 
tel secours, nous avons osé l'entreprendre; trop 
lieureux, si , par iios efforts, nous avons réussi à 
le rendre digne de l'accueil du public. 

Rapprocher d'une manière analytique les évé- 
nemens remarquables , les actions héroïques des 
personnages de la Grèce et de Rome ; signaler 
leurs vertus et leurs vices ; l'histoire de chacun de 



(/ Aux ^o^s4îktt*a eitt*. 

ces peuples, leurs sciences ^ loîs^ mœdrs et dotl- 
tumes-j cldsier tous Ces objets^ en former ftuto«t 
de tableaux disposés en perspective sur lesquels 
on puisse clairement apperçij*y.oir quel étoit Tétat 
des connoisSêtnces anciennes (i)> et remontel* 
jusqu'âii/o? .temps w^ais de ràis/oirç {^) $ tel est 
le tut (jue nous nous sommes proposé. 

Pa R le ptâu que nous avons suivi dans Id 
C€>nfectîon lie cette Table ^ les principaux articles 
y deviènent autant dé petrts traités. 

Lj&s pAiiA^LLiètB.s- de Pkti^rqtte ont tou* 
jours passé pour des ^h^fstd'umyreé Convaîncos 
de ceJttis ^^rité^ i»qu^ iàvipns {lensé .qtie les ré^ 
duîre k «Un pilus ç^û-t >c<tdi;e.> cfétoit mettre le 
lecteur rà par^éie de jvig^i* d'un \se%û ool|p*>d'dE^iI ^ 
du dçgré d'i^timi^ i^u de Jblôflle /qwe inédtent leé ^ 
héros dojiU /il ^ya.pçtf^coumria vie. * 

Suivant le caprice des hommes ^ l.qs uns ^e 
plaisent à édiRer » les autres à détruire; la pli^p^r^ 
des lîeUx qui ,ont é,të le théâtre des évéjnçipenSi 
nous seroieot inconnus > si les historiens qii ^éo* 

(^) Âtt. marnée ^ c<!tt» téble« 
(a) Vis de Th(é*é«, 
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graphes n'avôienft 6u ^a de nous transmettre 
lears diflVrente? déûotttinatîocrd ^ qui ^ par sucées-» 
mvk de temps, ont eu lieu* Nous avons cru qu'if 
ce seroit pas indifFérent de placer à côté des 
noms dé lieux anciens (entre deux parenthèses), 
ceux ^u'Oiï leur attribue actuellement, d'après 
DaiïVitte et aiitre$ géographes les plus accrédités j 
ftiosi à câté dtk ifiom antique iS Athènes , jadis le 
bercem 4^ Scienees , nous meltro^is le nom mo« 
derne (-^/Ae/z/); à côté de celui de Delphes, si 
connu p^r les oracles d'Apollop , nous mettrons 
(Casiri). Ce rapprochement lie ensemble la géa* 
graphie anciènê et modert^e. 11 seta utile à ceux 
qui veulent voyager en lisant Thlstoire , comm^ 
à ceux qui là Usent ep voyageant. 

Saks vouloir déprécier le mérite des tables 
des autres éditeurs^ de Plularque, nou9 croyotist 
quelles n'offrent pas les mêmes avantages que 
celles que nous faisons paro$tre aujourd'hui; ni 
^uant à leur étendue, nî quant à leur exactitude* 

Malgré 1^ plus scrupuleuse attention , nous ne 
pouvons pas nous flatter d'avoir fait un ouvrage 
sans erreurs , mais nous pouvons assurer que nous 
savons rien négligé de tout ce qui pouvoit conU> 
buter à le perfcciionper. 
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fV AUX S OU 8 Ç R I:P TE U: R 9. 

A.uçun préjugé particulier ne nous a détourne» 
du plan que nous nous étions proposé d'en fornxer ^ 
comme nous Tavions promis^ une sorte ^Ency- 
clopédie d^ /Ind^uilé. 

Si on considère Tétendue de cette table, Tuniver- 
salité des matières qu'elle renferme et le peu de 
temps que nous j avons employé, on. sera plus in- 
dulgent sur les détauts de stjle ou sur quelques 
doubles emplois qui auroient pu nous échapper. 



UNE TABLE des médaillons compris dans la nouvelle 
édition des Vies des Hommes Illustres^ se trouve à la fin 
de ce volume , et une autre de ceux des QEuvres Morales 
et Mêlées , à la lin du tome XXV. 

Les chiffires arabes , entre deux parenthèses , indiquent 
les pages de la première édition , en faveur de ceui^ qui 
desireroient se les procurer séparément* 
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Aborigènes , habitant d'Itafie • 
du canton où débarque Enéc , XI , 
109 (I25). 

Abka 9 femme-de-chambre de 
Pompëia,VII, 176(203). 

Abraham , honoré comme dieu 
par Alexandre Sévère , XI , a^; 
(29)- 

Abrotoron , mère de Thémit-^ 
toc/e; épigrammeà son sujet. II. 
(35). 

Absynthjb , ancien nom de k 

' vîfle a» AEnus , dans la Tiirace . VL 

336 (387). * 

AfluLlTEs, chargé d'amasser des 
vivres pourParmée, n'apporte que 
de l'argent-, Alexandre k fait met- 
tre eitpnlon, VU, 14 f (i63). 

AcAéirflB , contrée de Sicile, oà 

1 Comme cette Table est coBCôfdwire pour les deux éditions <fe Plursrqae 
l«blléc8 par le même Libraire, le premier chiffre arabe se rapporte à ceUe d« 
i«oi , et celui enire deux parenthèses , k celle de 1783 , et années suivantes tn 
32 Tolames in-octavo . Le chiffre romain désigne le tomS. 

Les mots en italique, après les «oms des lieux, sontOwx delà Géogranhl- 
moderne. .... 9 r ^ 

Tomç XXIV. A 



JuLb a 17 te s 9 peuple beHiqiieux , le 
premier qui se soit fait raser > et 
pourquoi? 1,9 (9). 

Aban TiD AS , fils de Paseas , aspire 
à la souveraineté de Siçyone; tue 
CHnias, fait mourir ou chasse ses 
parens et amis, IX, 196 (aaS. 

Abas, rivière d'Asie, où se ras- 
semblent les peuples de ce pays con- 
tre Pompée, VI, i55 (179). 

Ab£S , ville de la Phoddç , où est 
«n temple d' Apollon , réduit en cen- 
dres par les Perses , XII , 1 07 ( 1 1 7). 

Aboeocrite, gouverneur de k 
Béotie , tué à la bataille Hé i[3iéro- 
née, IX, aT4 (246). 

Abolus ( Al€ibtis) , rivière de Si- 
cile, près de laquelle Timoléon défit 
fc tyran Mamercus , III , 144 (16 1 ). 
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(ut bàde la yille de Tpidaride, XII , 
^29 (268). 

Académie , canton de TAttirpie , 
d^où dérive ee mot? 1 , 66 (60). 

s= Parc où Pimage de rAmour 
étoit placée , et où Ton aSumoît le 
flambeau sacré , 286 (322). Planté 
par Cimon , V , 35 (42) . 

s=: Secte de philosophes distin- 
guée en ancienne et nouvelle Aca- 
démie, 163(187). 

AcADÉMus découvre aux Tyn- 
daridee la retraite de leur sœur Hé- 
lène*, sa demeure restée intacte pen- 
dant les guerres des Lacédémoniens 
etdes Athéniens ,1 , 56 (60). 

AcAMAnTiBE, Lignée doMt 
étoit Périclés , II , i63 (182 ). Nom 
dHme tribu d^Athiènes , VI , 477 

(547)- 
«Acanthe , ville de Macédoine , 

Vfl, 17 (2^). 

AcANTHiENs , déposent les dé-^ 
p6uilles remportées sur le^ Athé- 
niens dans le temple de Delphe», 
IV, 5 13 (357). 

Ace A Laurentia, Femme de. 
Faustulus , et nourrice de Komulus 
et Rémus. =1 Autre du même nom, 
courtisane , couché dans le temple 
d'Hercule v épouse Tarrutius , qui 
lui laisse ses biens, qu'elle lègue 
ensuite au peuple Hdmajn , 1 , 72 

(78)- 

AcciA j Biéve dXDotave , niéœ de 
Jules-César ^Iffie de Mareu^ Atricus 
fialbus et de J«Ha , VlU , i36 
(i59),3ii(36i). ■ 

AcAKNAïqDE , protiiice de la Qré- 
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ce , aaueUement Camia , If, S69 
(224). Pyrrhus l'ajoute à la Macé-« 
doine , FV , 122 (i38). C'est dans 
cette province , auprès duPromon-' 
toire et de laviDe à^Aciwm^ dont 
l'emplacement est en ruines , sous I& 
nom ^Azio , que fut livré le fa- 
metfx combat , qui décida de l'em- 
pire du monde entre deux rivaux 
qui se le disputoient , VIII , 363^^ 
(423). Timothée procure l'alliance 
de cette province aux Athénien» y 
XU,5i(53). 

AcARNANiE , viQe de Sicile ; De- 
nys la fait habiter par les Messé-^ 
siens , XH , 229 j(258)- 

Aèarnamueiis , défaits par Agé-*' 
silas qui les laisse ensemencer leur» 
terres , €e qui procure k paix en- 
tr'eux et lès Achéens , Vï , 48 (54)* 
Attaquent Tarriére-garde de l'ar- 
mée de Gléôméney , V^^ otdr» 
d'Aiit%one > ^VH , 385 (445). Se^ 
soiiMéttent à Philippe , IX, 269- 
(3io)i 

AcASTE , Iils de PéL''as , meùrr 
de la maladie pédiculaire , IV, 468 
(53..)'" • 

Àcé I ville deTliénicie , autretbi» 
Ptoléinaîde , aujourd'hui S, Jean 
tf^çrtf, XII, 73(77). 

AcÉLxus , ancien consul , coa-' 
damné à mourir par Commode , à 

• • • 

cause de son grand âge , X , igi^ 

AcERi^s-, viDe d'Italie dans I» 
Cariipanie, sur la rivière dû P6, ÎII, 
249 (2B0), Prise et pillée par Anni- 
bai, TX, 406(465)- 
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' Àgbsas , père d*Hélicon de Sala- 
ÎDÎntt , dans Tile de Chypre , ezcel- 
lentbrodeur , VU j 486 (558;. 

Ac£STODORE , bistoriên cité sur 
ie Heu où Xerxés fit la revue de son 
«nnée , H 9 39 (Ss). 

AcHAiB , province de Grèce , 
dans le Péloponnèse; aHiée des Aûié- 
niens , H , 200 (aa3) \ Patrie d*Al- 
ômènes , IX , 3/ (42)* Situation et 
nature de son territoire, ao6 (235). 
L'empereur Adrien s*y rend, et 
lîBe le temple d^Eleuait, X, 114 
^laa). 

AcHARifES (^ Menidi ) , village 
dei'Attique , où campent les Lacé- 
' ^émoniens ,■ sous k conduite d*Ar- 
diîdame , H , 222 (249}. 

s=x^om d^une comédie d^Aristo- 
plianes , II , 218 {p'^^» 

AcpEENS, secourus par Anpigone^ 
remportent une victoire à Sefiasie , 
IV , 1 2 ( 1 3). Apprennent Part mi- 
litaire de I^hilopœmen , 16 (22). 
'Forment une ligue qu^Aratus rend 
plus puissante, t8 (19). Erigent 
uneetatue i Phtlopoemen , 26 (28). 
Quittent TalKance de Philippe pour 
Vattacfaer aux Romains , 63 (72). 
Sont compris dans le traité conclu 
par Flarainîus ,. 76 (86). Leurre- 
connaissance , 84 (96)4 Le refus 
•que kur Uàx Agésilas. de passer Flii- 
versurles terres des Acamaniens, 
leiir procure la paix avec ce pays , 
VI , 48 (54). Ib envoient demar>i- 
der le «ecours que ks Lacédémo- 
niens leur doîveiit par les capitula- 
tions, Vil y 329 (38o> A foBt la 
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guerre a^ix Élietis , sont défiûtt 
par Géoménes , près du moot Lj<-^ 
ceura, 348 (401). Us sont égaler 
ment vaincus par lui , prêt de Dy-' 
mes, 362 (417 )• Dem^mdent ]« 
paix 9 qui leur est «pcordée , pourvu 
qu^ils cèdent aux Lacédéiaoniens la 
principauté de la Grèce, 362 (418)* 
Us se rendent k Argos poyr con- 
clure la paix, 365 (43i }' Comr^ 
ment la ligue deé Acfaéf ne est com- 
^)oséc?'lX , ao5(a35). Par qutt 
moyen eOe s'est aggnmdie et soute- 
nue ? ao6 (236)* Us sont cités 9» 
jusQce par le tyran d*ArgOB, con- 
damnés i Tamende , 25 1 (a65). Va 
vendent hs combattans des je^x 
4>rém6ens d*Argos, 235 (a/o). Pb-" 
sieurs peuples se déclarent contre 
euxf 242 (377). Font la pai< 
avec les EtoUens , ihid (278). Leur 
puissance s'aocroit par les aOiaQ- 
ces, 244.(281). Us ne veulent plvi 
ioudoyer ks étrangers , 248 (286)* 
Us sont vaincus par Q^oménes » 
lui proposent de Télife ci^itaind 
général y 252 (290). Leur cruau*^ 
té envers les Mantiniens y o&% 
^(302). Deviennent dissolus et 1A« 
ches, 264 (3o4). Délivient lesMeif^ 
séniens de la tyrannie de Nabis ; 
sont^sub^vgués pas les Bomains , XI ^ 
236 (270). 

AcHE , hecbe dont on couronne 
les vainqueurs aux jeux Istkméene 
et Néméens , III ,- 1 3i (i 46). 

AcHéLoos ( Aspro Potamo ) 4 
fleuve d'Acarnanie, II , 200 (224)«' 

AcHiLLAS, ministre de Ptoléméey 
cImu!^ d'as^HRÎii^ J^ôiBipée ^' Vl^ 

A % 
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â35 (27a). Après Favoir invité a 
passer dans sa barque , le tue , 236 
(272). 11 est condamné a mort par 
ordre de César, 240 (276). Évite 
ca punition en passant dans le 
camp des Egyptiens , où il excite la 
guerre contre César, VU, 244 
(281). 

AcaiLtE , fib de Pelée , prie les 
dieux contre les Grecs , U , 89 (99). 
Institué et nourri par le vieillard 
Phœnix , IV , 4 (4). Père de Néop- 
toléme, révéré comme un dieu, 
surnommé Aipetos en Epire ,112 
(126 ). Ne respire que combat, 
137 (i55). Défait Alexandre Paris , 
prés de la rivière de Sperchius , I', 
58 (63), Est tué par Paris aux por- 
tes de Troye , IV , 477 (641). Blâ- 
mé d'avoir empêché les Grecs d*at* 
taquer Hector , pour s*en réserver 
rhonneur à lui seul, VI , 142 (164). 
Son différend avec Ulysse^ 1 2 (i 3) . 
Se chagrinoit qu*on ne laissât pas 
prendre Tessor à son courage , VII, 
396 (466). Honneurs qu'Alexandre 
le Grand rend au tombeau d'A-^ 
chille près de Troye, 33 (29). 
Né en Thessalie; combat contre 
A£née, XI, 94 (108). 

AcHiLLES , sauve Pyrrhus de la 
poursuite des Molossiens , IV , 1 15 
( i3ô). 

AciLius ( C. ) , historien, dté sur 
Rémus et Homulus , 1 , 1 1 3 (i 24). 

Acilius-Glabrion ( Manius ) , 
consul , fait la guerre à Antiochus le 
Grand en Grèce , III , 420 (468). 

AciLius, officier de César *, beau 
trait de courte} VII ^ 186 (214). 
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AciLius , ami de Brutus, cite les 
vers qu'Homère fait dire â Andro^ 
maque,IX, i3i (x6i). 

Aconit , plante médicinale, cul- 
tivée par Attahis, VIII , 188 (221). 

AcoNTiuM , montagne de la Pho- 
cide , près de laqueDe Archélaiia 
campe , IV, 426 ( 482 ) ; jusqu'où 
^es Romains poursuivent son armée 
en déroute, 43 1 (489). 

Acoueté-Leos *, signification de 
ces mots, 1 , 21 (22); 

AcRADiNE , le plus beau cjuartier 
de Syracuse , d'où Dion harangue 
le peuple , III , 1 18 (i 32) , IX, 46- 
47 (^4)- I^enys brûle la porte pour 
y entrer de nuit , XII , 1^9 ( 177 )• 
Les Syracusainss'en saisissent, 160 

(.78). 

Acres , petite viDe de Sicile ; sa 
situation , l'époque de sa foi^da- 
tîon , IX , 44 (5i). 

AcROCERAUNiENS (monts), gTan* 
de chaîne de montagnes dans l'B- 
pire , où Antipater avait relégué dei 
bannis d'Athènes , VI , 3oo (346). 

AcRocoRiNTHE , montagne où 
est bâtie une forteresse. De quelle 
importance elle est pour cdui qui 
en est maître , IX , ai5 ( 247 ). 
Prise par Aratus, qui en chasse les 
Macédoniens y 22p et suiv. (255). 

AcROM , roi dei Cémniens , ja*- 
loux de la grandeur naissante de 
Rome, I, 96 (106). Déclare la 
guerre â Romulus qui Je tue; défait 
son armée , et emmène les Céni~ 
niens habiter Rome^ I, 98 (io8)« 
m , 264 (285). 
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AcROTATUS , fils d'Aréus, roî de 
Sparte , contribue au deshonneur 
deOéonyme, IV, 176 (199). A la 
tke de trois cents Spartiates , atta- 
que Ptolémée et le force à la re- 
traite, 180 (204). Singulier éloge 
qu'il reçoit, 161 (306). Succède au 
txène de son père, qui périt dans 
une bataille , laissant sa femme en- 
ceinte d'un fils mort en bas âge , 
yil,3i5 (36a). 

AcROTATus , fils de Oéomènes , 
meurt , laisse un fils nommé 
Areus , qui fut roi de Sparte , Vil , 

3 14 (362). 

AeTE , bon et honnête , devient 

mauvais s^il est suivi de regret, 

III , 96 (107). 

Aqté , affranchie pour laquelle 
Néron manifeste ouvertement son 
amour , XII, 370 (421)* 

Acte , ntva. d*un canton du Pé- 
loponnèse, c{ui se soumet à Démé- 
triu8,Vm, 197(231). 

AcTBON , demi-dieu , III , 347 , 
(387). L'oracle d'Apollon lui dé- 
cerna des sacrifices, ibid, 

AcTiUM , promontoire et ville 
d'Epire , où Apollon a un temple , 
piBé par les corsaires Ciliciens , VI, 
i3i (i5i). Célèbre par la victoire 
d'Auguste sur Antoine^ XII , 28;» 

(3»9)- 

AcTius Vakus , à qui Pompée 
avait commis le gouvernement d'A^ 
fricjue , VI , 4i5 (478). Se retire 
avec son armée dans le royaume 
4e Juba qui les reçoit^ 416 (478). 
12 vir çn mauyjiise intelligence avec 
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Scipon , tAche de gagner la fa- 
veur de Juba , 4x5 (479)* 

AcTivs , nom propre qui donne 
lieu À la mauvaise réputation de 
Crassus , et à un jeu de mots sur son 
nom,parCicéron, Vin, los (iso). 

AcTiiEON ; il y en a eu deux, Pun 
est déchiré par ses chiens, Pautre 
pa£ les personnes qu'il aimoit , V , 
342 (393). 

AcupHis, un des ambassa- 
deurs indiens, porte la soumis- 
sion de Nyse â Alexandre , qui le 
fait souverain de cette villes Saga 
réponse qu'il fait ^ VII, i23 (i43)* 

Ad^us, secrétaire d'Agésilas, qui 
le prive des riches hamois de son 
cheval , pour les donner au fils de 
Phamabase , VI , 28 (3i). 

Adallas , roi de la Thrace , 
mène des troupes à Antoine contre 
Auguste, VIll, 36i (420). 

Adda, reine de Carie, envoie des 
confitures à Alexandre le grand» 
Vn, 5o (58). 

Adiabène, province d'Asie , à 
l'occident de Babylone , conquise 
par Trajan , X , 64 (iàS). 

AoiMANTE , capitaine des Athé- 
niens , présente la bataille à Ly- 
sandre, â AEgos-Poumos, II , 38x 
(428). Seul excepté delà mortpour 
s'être opposé au décret qui ordon- 
noit de couper le pouce aux prison-* 
niers de guerre , IV , 337 (384). 

sa Archonte ou prevost d'Athe^ 
, nés, III, i3 (14). 

Adipsum , lieu de Bains chauds ^ 
auxquds Sylla a recours , IV , 444 
(5o4), 

A a 
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Admets , favori d'ApoUon ^ 1 , 
d25(26o). £pouird*Alce$te , dissi- 
IKiuIe |a- douleur en recevant son 
#mi Hercule , XII , 44 ^ (5oi). 

ÀDiiàTE » roi des Molossiens , 
indisposé contre Thémistocle , le 
reçoit généreusement , II , 47 (53). 
. Adonia I fëtes ou cérémonies fil- 
liéraires, «pie les dames Athéniennes 
célébroient en mémoire du deuil de 
Vénus, à la mort d'Adonis, II , 535 
(377). Jour réputé de mauvais au- 
gure, pour l'expédition de la flotte 
contre la Sicile , 336 (378). Quand 
^t comment cette fête se célébroit? 

y,aio|(a4i). 

AooNiADUZES , fêtes qu*Hélioga- 
l)ale fait célébrer en V honneur d'A- 
donis avec la plus indécente pro* 
fanation , X , 447 (^^9)* 

Adrane (Aderno) , ville à cn*- 
viron 14 lieues de Tauromeuion , 
ouvre ses portes à Timoléon , III , 
166 (xi8). Icéte y envoie deiix 
assassins pour tuer ce général, ii5 
(128). 

AnaAMUs , dieu révéré des Sid-r 
liens , aucjuel la ville d*Adlrane étoit 
spécialement consacrée 9 III , 106 

(118). 

Adaastb , roi d'Argos , aidé de 
Théspe , est le premier qui obtient 
|a permisssion d'enlever les morts 
après une bataille , 1 , 5o (54). 

AnRASTiE , surnom de la déesse 
JVétaésis y fatale destinée ;^%<m tem- 
ple prés Conique sur la Propontide, 

V,77(89). 

Adria (Mri) , ville d'Italie, bi- 
fie par les Toscans , a donné son 
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nom â la mer Adriatique , II, 9^ 
(io3). Patrie d'Adrien , X, 79 (81).* 

Adrxani MotES , château bâti 
par Adrien , X, 128 (iSg)^ 

Adriani , nom des prêtres desd-r 
nés au culte d'Adrien, X, 148 (162). 

AoRiANOTRERAS, ville qu'Adri en 
fait bâtir pour repos de chasse, dan9, 
la Mysie , X , 82 (85). 

Adri ANOPOLxs, ville de la Thrace, 
fondée par Adrien , X , 128 (iSg). 

AdriatiiJue (la mer ) regarde le 
septentrion de l'Italie, II, 92 (io3). 
Les Gaulois partent de ses bords 
pour faire la guerre aux Romains ^ 
142 (159). Reçoit l'Aufide {VOfan- 
to) , fleuve d'Italie , IX , 393 (454). 

Adrien, lieutenant de Lucullus , 
défait deux officiers de Mithridate, 
Mcnemachus et Myron ^ Y , 97 

Adrien f^-^^E/w/j^ , petit-fils du 
c6té materne] de RuAjs Ulpianusi^ 
X, i5 (8). Passe en Judée, pour 
venger sur les Juifs , les cruautés exr 
ercées contre les Romains, 74 (77). 
En fait un çainage affreux, 79 (8 1 ). 

Adrien , son origine , beau-fréj« 
et ami de Trajan , X , 79 (8i). Se^ 
dispositions , ses études , son pen~ 
chant pour Part militaire ; va en 
Espagne , 80 (82). Sa passion pour 
les chevaux, k Jutte et la chasse , 
82 (84). Ses talens pour les beaux- 
arts, sa jalousie contre ceux qui 
les exercent par état , 83 (85). Pré- 
tentions ridicules sur le mérite da 
ses écrits , 84 (86). Il est flatteur, 
médisant et dissolu â Texcés, 85 
(87). Ses dispositions engagent Tra« 
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fan â le façonaer aox afFaires pv- 
bliques , 85 (88). Obtient le dé* 
eemvirat , Tezerce avec distinction, 
86 (89) . Paese à la ckarse de tribun, 
a ceDe de préteur et de gouverneur 
de province y où il maintient la 
tranquillité^ se fait des partisans au- 
près d» Triqan , 87 (90). Epouse 
Sabina , pareJHe de Tr^an , 88 
(91). Son influence dans le Sénat; 
les services qu*il rend dans la guer- 
re des Daces, lui méritent le gou- 
vernement de cette province, 89 
{93). Réprime les peuples du Da- 
nube , remet le bon ordre dant la 
Fannonie, 90 (94)* Trajan le nom- 
me son successeur, 9a (96). Est 
confirmé empereur par le sénat, 
94 (9^)* ^^ avènement à Fempire 
esc marqué par la révoke des pzin- 
cipaux peuples ; abandonne une 
partie de» conquêtes de Trajan; 
fait des traités désavantageux avec 
d*autres pour conserver la paix, gS 
{leo). Semontxe bon, 96 (loi). 
Sévit contre des conspirateurs , 98 
(io5). Refuse rhonneur du triom- 
phe et le titre de Père de la patrie , 
99(104). Son serment au sénat; déw 
fivre les prisonniers du fisc , 100 
(t o5). Respecte toujours la mémoire 
de Trajan, xoi (fo6). Veillesurla 
conduite des sénateurs et de set of- 
ficiers ; prend soin des veuves et dea 
4>rplielin8, toi (107). Il parcourt la 
Oaule et la Germanie , j régie la 
justice, 1 o5 ( 1 1 1). Bannit le luxe de 
son camp; est exact à récompenser 
les belles actions , 106 (iia). Il fait 
un Haîcé de Tart militaire > 108 
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(ii4). Pane en Angletem, où SI 
reforme les lois, 108 (it5). Fait 
bannir de Rome ceux dont Pindit* 
ccétion tendoit à dénigrer ta fem-** 
me; hiî érige un temple ; se rend em 
Espagne, 1 1 1 (i 19). Sa modéra-* 
lion envers un fou qui menace sa 
vie, 1 13 (120). 11 passe en Sicile , 
et de là arrête les mouvemens prêts 
à s'élever ches les Parthes^ Péne«» 
tre en Grèce, y dépouille les tem- 
ples, 114 (i3s). 11 j récompense 
les savans; pourvoit k Fencretieii 
delarépuUi'que, ii5 (i23). Fr6« 
vient les troubles en Asie , j re-f 
çoit la visite de quelques souveraim, 
force les autres i la toumistion, 
1 16 (ia5)« Honneurs quMl rend à 
la mémoire de Pompée ,118 (126)* 
Pleure amèrement la mond*Anti- 
noiis; se fivreà Tescrime, 1 19 (128)» 
Insconstance et cruautés d^Adrieii 
eavers ses amis et le vieillard Sève- 
rianus, 120 (129).. Son jugement 
contrarie Popimon générale, 121 
(t3i). S*adonne à Fastrologie judi- 
ddre , 122 (i32). Son goût pour U 
satjre et Tépigramme , i23 (i33). 
Régime qu*il obaerve dans sa nourri* 
ture, i3o(i4t)- Soulage les peuples, 
konore les magistrats ; se fait ai-r 
mer et craindre de ses troupes, i3i 
(142). Il devient avec Page 8oup-« 
Gonneux et cruel; empoisonne sa 
femme Sabine, i32 (i43)» S*oo^ 
cupe du choix d*un successeur , t34 
(146). Les maux quMl souIBne lui 
font désirer la mort , il tente en«* 
vain de se la procurer, i35 (147)-. 
Meun au port de Baye où il ê*Ml 

A4 
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fait transporter-, son âge , et la du- 
rée de son règne ; inscription mise 
sur son tombeau par ses ordres, t36 
(148). Discours qu^il tient au sénat 
en lui annonçant ie choix qu'il a 
fait d*Antonin-]e-Pieux,etdeMarc- 
Aurèle pour ses successeurs , i5o 
. (164)* La lecture de sa vie fait naî- 
tre Témulation de Sévère , qui de- 
vient empereur à son tour, 299 
(338). La réputation de Plutarque 
se fixe sous son règne, XFI, 438 
(497). Adrien dté au sujet d*une co- 
lonne qu*il érigea à Athènes , 1 , 406 

Adrumette , ville d^ Afrique; sa 
utuation, VI, 421 (486). 

Adultère , (réponse de Geradas 
flurl'), 1,179(199). 

Adversité, doit éore combattue 
par la raison, 1, 295 (532). 

AEacides, divinités implorées â 
Eleusis, II, 32 (34). Tige mater- 
nelle d'Alexandre le Gr., VII, 6(y). 

AEacidbs , fils d'Aiymbas et de 
Troïade, IV, 112 (i 27). Chassé de 
ion royaume pat les Molossieiis 
révoltés, 1 13 (128). Donne sa fille 
Déidamia en mariage â I>émétrius y 
yill, ,97(23i). 

AEagus , le plus saint homme 
de son temps , 1,17 (18). 

AEgée , roi d'Adiènes , consulte 
Torade d* Apollon pour savoir corn» 
meni il aura des enfans ; couche 
avec AEthra, fille de Pitheus, qui 
devient mère de Thésée, I, 7 (7). 

Aëges, ville appellée d*abord 
Edesse, donne asyle à Thémis- 
fpples^ II y 49 (5y), Maltraitée par 



Pyrrhus, IV, 175 (198). Le sé- 
jour des rois de Macédoine, 486 
(55o). Reste fidèle à PhiKppe mal- 
gré les instances d'Argeus , XII , 93 
(100). Célébration des noces de Qéo- 
pâtre , fille de Philippe , 126 (137). 

Aaiades , branche d*Héraclide8 , 
qui avoit droit au trône de Sparte , 
IV, 365 (416). • 

Aëgialia (AEgilte) , fle située 
entre le Péloponnèse et la Crète , 
VII, 388 (448). 

AE G I A s , banquier d*Aratus , 
acheté l'or volé d'Anûgone, IX, 
219 (260). 

Aë g I a s , partisan d'Arisdppe , 
s'empare d'Argos après sa mort , IX , 
236 (271). 

AËGiMius , fils de Don», roi de 
Thessalie , ami d'Hercules , IV , 
491 (553). 

AEoiuM (F'estitra)^ petite viDe 
d'Achaïe , où se tenoient les états , 
VII , 366 (423). Reçoit Aratus, IX , 
248 (286). Ce général y meurt em- 
poisonné, 271 (3i3). 

AEgi.é , fille de Panopeus , mai- 
tresse de Thésée, 1 , 32 (33). 

Aëgos-Potahos , rivière de la 
Chersonnèse de Thrace (ingir-Li'' 
man)i auprès de laquelle Lysan— 
dre s'empara de la âotie des Athé~ 
niens, 1, 329 (376). Appelée rinér^ 
de la Chéçre, VIII, 474 (517)- 
Détail et date de cette victoire , XII, 
33 (35). 

AËLiA , seconde Femme de Sylh, 
IV , 398 (452). Nom que fempe-» 
reur Adrien donne à Jérusalem , 1^^ 
I5i8 (139), 
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ÀEljejxs (les), yoyez Tubero* 

AElius Cblsvs , sénateur, tué 
pour ses biens par ordre de Fempe- 
j«ur Sévère , X , Z^o (386). 

^Lius j pont auprès duquel 
Adrien est inhumé, X , x 36 (149)* 

AEma, signification de ce mot 
grec, VIII, 34 (40). 

AËMiLiA , fiDe d*^née et de 
Lavim'a , mère de Romulus , 1 , 67 , 

<73)- 

^M iLiA , Bile de Lucius Paulus, 
consul , mort en combattant i Can- 
nes , femme du grand Scipion , 

m, 6 (8), IX, 494 (570- 

AËMILIA, fille d^AEmîKus Seau- 
rus et de Metella , femme de Ma- 
nius Glabrio ; lui est arrachée quoi- 
que grosse, et mariée â Pompée, 
chez lequel elJe meurt en travail 
d^enfant , IV , 46a (5a4) , VI , 100 , 
(,i8). 

AEmilianus, capitaine des 
gardes Prétoriennes , banni de Ro-> 
me, et démis de son emplpi, X, 
26, (ai). 

AEm iLiAfvus , un des principaux 
lieutenans de Pescennius Niger, est 
forcé dans Cyzique , qu'il défendoit 
contre. Fempereur Sévère , X, 3ao 
(352). 

iAEifiLiENs. Ancienneté de cette 
n^aison vertueuse, III, 5 (7). 

-AEkiliu 8 , surnom donné à Mar* 
ÇQS , à cause de la douceur et bonne 
grâce de son langage , III , 5 (8). 

Aëhilius (Quintus) , consul, 
Fanage avec son collègue Caïus Fa- 
^^m f rhorreur des offres faites , 



par le médecin de Pyrrhus, de Tem- 
poisonner» IV, 189 (180). 

AEmilius, auteur cité, rapporte 
la ruse d'Annibal pour vaincre £u- 
mènes , IX , 436 (5o5)* 

AEmilius , exilé par Adrien , rap- 
pelé par Antonin-Ie-Pieux; Xy 146 
(160). 

Aëmon , petite rivière ; son cours; 
raison de son changement de nom , 
VIII , 34 (40). 

A£n£b , prince Croyen , consi- 
déré comme le premier hérçs et le 
fondateur de Rome ; les faits qui lui 
sont antérieurs sont mêlés de fables , 
^1 9 ^9 (loa). Son origine remonte 
aux temp fabuleux; passe pour être 
né d'une déesse, 90 (io3). Il apprit 
de Chiron, son gouverneur, tous 
les exercices qui peuvent former le 
héros, 91 (104). Veut prévenir les 
suites de Penlèvement d*Hélène,9a 
(loâ). Se dispose i défendre son 
pays contre Tinvasion des Grecs ^ 
son courage et sa prudence le font 
appeler tome de Troye , ^égal 
d^ Hector y 9a (106). Durée du ùége 
et prise de Troye; Riited*AEnée 
emportant ses dieux Pénates , 94 

(ïo8), II, 44a, (497)- D«^ 
fend Pergame contre les premiers 
efforts des Grecs; pourvoit au sahit 
des Troyens échappés du sac de 
leur ville, XI, 96 (110). AEnée et les 
siens se réunissent sur le mont Ida , 
97 (m). Divers récits sur sa sortie 
de Troye, 99 (i 14)* Plusieurs peu-» 
pies se disputent Thonneur d'avoir 
fixé ce h^os dans leur pays, loi 
( 1 1 5). Copjecturça à ce sujet , tiréça 



d'Homère, tôa (117). AEn^ abor- 
ds en Tbrace , il y fonde une vifle 
de son nom, io3 (118). Se rend 
enfin en Italie pour $*j fixei*, 100 
{121). Se détermine, diaprés les 
eracles, et sur la foi d*un songe, à 
choisir remplacement de la viOe 
qu'il veut fonder , 107 (i23). Est 
forcé d*user de violence pour se 
procurer les matériaux de constnic^ 
tion, 109 (126). Incertitude sur 
les premiers effets du mécontente^ 
ment qu'il occasionne ,110 (126). 
Son entrevue avec«le roi Latinus, 
III ( 1 27 )• Son alKance avec lui , 
1x3 (i3o). Les secours qu'il donne 
font triompher ses nouveaux alliés 
de leuit ennemis , 114 (i3o). Il 
épouse Lavinia , file de son nouvel 
aSié, 114 ( i3i ). BÂtit une viOe à 
laquelle il donne le nom de cette 
princesse ; s*occupe de son embellis- 
sement, iiS (i3i), II, 442 (497)* 
S'engage dans une guerre contre les 
Rutules, 1x5 (i32). Remporte une 
victoire complète, tue de sa main 
le général ennemi; succède à son 
beau-père, tué dans la bataille; il 
unit ses anciens sujets avec les 
nouveaux, leur donne im nom 
commun , i x6 (i33). Les unit en- 
tr'eux par des mariages ; leur donne 
les mêmes loix , la même religion; 
il rend les derniers devoirs â son 
père ; projette la conquête des Ru- 
tules, 117 (134). U est attaqué par 
le roi d*£trurie qui se joint aux 
Rutules ; il disparoît pendant le 
combat ; conjectures sur sa dispa- 
rotiony 118 ( i36^. 11 est mit au 
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rang des dieux ; on lui élève uif 
temple ; date de sa mort, durée 
de son règne, 1 19 (i36). U laisse sa 
femme enceinte, 122 (140). II amè- 
ne en Italie un des ancêtres de Ju- 
nius Brutus , XI , 299 (343) . ^née 
chef des rois d'Albe , dont des— 
cendoient Rémus et Romulus, l, 

66(70.69(75). 

AEjxv s , ville de la Thrace ; situa- 
tion et ancien nom de cette ville , 
dans laquelle Caton d'Utique va re- 
joindre soi! frère malade , VI, 356 
(387). 

AEoLus (ilesd*). Péril que court 
la galère romaine portant une of- 
frande au temple d'ApoBon à Del- 
phes, II, 83 (92). 

^QUEs , en guerre avec les 
romains , II , 68 ( 76 ). Assiègent 
Sutrium , ville alliée des Romains » 
127 (142). 

AEques^ ville prise par Gimille , 
II, i32 (148). 

AEropus> sa mort laisse â Pyrrhus 
les regrets d'avoir perdu Foccasion 
de le récompenser, IV, 127 (i43)- 

AEropus , roi de Macédoine , 
passe son temps â faire de petites 
tables et des pedtes lampes , VIII , 
188 (221). 

AEscHiLB , poète tragique grec; 
sa tragédie des Eîeiuiniens citée , 

I , 5x {SSy Sur la variété des oi- 
seaux de proie, 83 (91). Sur le 
nombre de vaisseaux des Perses , 

II, 3o (34). Jaloux du succès de 
Sophocles son concurrent , se re- 
lire d'Athènes , pour pasier en' 



ficife, où il ^urt, V, îa (a7). 
Compose doux tragédies 'sur Pro- 
inéth(''e, VI, 89 (io3). Ses pièces 
sont envoyées à Alexandre le grand, 
vu, 19 (a4). 

AËscHTLB, tue son beau-frère 
Timopfaanes^ III, igS (204). Sa 
charge de tuer le cyran d'Argos, 
IX , 229 (263). 

AEscHiH Bs , orateur d^Athènes , 
cité sur Solon, I, 3o2 (SSg). Sur 
la réputation de Lysiclès , II , 206 , 
(23o). Se sauve de la conspiration 
de Platée , UI , 55i (Sgi). Des 
dispositions de sa personne,. 400 
(454). Gdomnie la mère de Dé- 
jmosthènes, VIII ^ ^ (^O' ^^ ^* 
CQsè par Démosthénes d^avoir mal- 
versé dans son ambassade , 28 (34). 
Ensuite par Philippe, 29 (34) . Vain- 
cu par son adversaire, va i Rhodes 
y enseigner la rhétorique , 43 (5i). 

1 AEscHiNES , philosophe socrati- 
<iue, sur la pauvreté de CaOias, as- 
surée par Arisddes , III , 383 (428) . 

AEsioK,son opinion sur la gra- 
vité et le respect cpi^inspiroient les 
anciens orateun, dans leurs ha- 
rangues, VIII , 21 (26). 

AEsis , rivière qui termine FUm- 
brie au nord , IX , 422 (489). 

jAEaon^c LeucuSy petites riviè- 
ires où se donne une bataille entre 
Pecsèe-etJffinulîus, III, 34 (40). 

AEsopE , le &buiiste, à la cour de 
Crésus ; son entretien avec Selon , 
^^4i (384). Ses fables citées, IX, 
a38 (274) , 25i (283), 

^so?£y excellent cofnédicn tra- 



gique, dont Qcéron étudie la dé- 
clamation ; ez|thousiasme funeste 
de cet acteur en jouant, VUI, 67 

(79)- 
AEsuviBN (le pré ) , lieu sacré oik 

se rencontrèrent Tannée des Ko* 

mains et cdie des Toscans pour . 

Tarquin> 367 (41a)- 

AËTHiopiEns, peuples dont Géo- 
pAtre parle la langue , VUI, 3o4 
(354). Mis en pièces par les soldats 
deBrutus, pourquoi ^ IX, 174(201)* 

AËTHRA, fille de Pitheus, mère 
de Thésée ; ce qu*il lui laisse pour 
reconnoltre sou fils, 1, 7 (8). Em- 
menée prisoiuuère k Lacédémona 
avec Hélène, et de là à Troye , 1 , 67 
(6,). 

^Ti , aigles, faucons i noms 
donnés aux rois qui n*aiment que la 
guerre, m, 333 (371). 

AËTius, épouse une des filies de 
Tempereur Sévère, X , 3iS (357). 
Est nommé consul, 3i6 (367). 

^TKA , montagne de Sicile « 
qu'Adrien va visicer, X, ii3 (i2i). 

AEtnb , forteresse de Sicile dont 
des fugitifs de Syracuse sont maî- 
tres, XII, 1 63 (i 81). 

^TOLiBNS , marchent avec les 
Romains, sous Flaminius contra 
PhiHppe, IV, 66 (76). PiHentson 
camp , 70 (80). Sont peu considé- 
rés par Flaminius y raécontçns de 
la part du butin qu'il donne à U 
Grèce , 72 (82). Révoltés contve lit 
Romains , implorent Flaminius , ec 
envoient des ambassadeurs à Rome, 
87 (99)* Leur pays conquis par 
Péméprius, 124 (140)^ MeU^ens 
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d^entrer dans le Péloponnèse , Vil , 
35o ( 38o ). Emmènent dans une 
incursion en Laconie 5o mille es- 
claves , 368 (4a5). Maîtres des 
passages de Delphes , empêchent 
d'y célébrer les jeux , VIII , 229 
(268). Essayent de surprendre Si- 
cyone, IX , 197 (aa5). Défont les 
Béotiens devant Chéronèe » 2i4 
(346). S'emparent de la viDe de 
Pallènes, 2.5g (275). La perdent 
par leur cupidité , 240 (276). Font 
alliance avec Aratus, 242 (278). 
Butinent les Dymériens, les Fa- 
tréiens ; ravagent le pays de Mes- 
sène , et défont Aratus, 264 (3o4). 
Sont gouvernés par Thoas, 4^2 
(5oo) . Le sénat romain envoie Sci* 
pion pour leur faire la guerre, 488 

(562). 

Affliction , moyens propres è 
la calmer, VIII, 39(47). 

Affranchi (un ) , condamné à 
mort par SyBa, lui reproche sa 
première détresse » IV, 384 (436). 
• Affranchis ( les fils des ) mis à 
contribution dans la guerre d'Au- 
guste et d'Antoine , VIII , 366 

(414). ' 

Afranius ( Lucius ) , lieutenant 

de Pompée , pille le camp de Ser- 

torius , V, 38o (435) ; Laissé à la 

garde de l'Arménie, VI , i63 (177). 

Il propose de retourner en Italie, 

3i3 (246). Soupçonné de trahi-* 

son ; est défait en Espagne ; se 

plaint des lenteurs de Pompée, 

21 5 (248). Lui demande s'il n'ose 

combattre im marchand <}uj ne 

sait ^^aincre cjM'avec l'argent, VII, 
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2S2 (268). Attaqué par César , son 
camp est emporté d*emblée , 249 
(288). 
Afranius. Voyez Burrhus» 
Afranius, poète latin , cité, 

I , ^çis aux Lecteurs , xzsv 
(xxvj). 

Afrique. Cornélius Sdpion y 
fottR la guerre, III, 290 (325). 

II s'y signale dès son arrivée , 293 
(328). Annibal y retourne , 29? 
(329). Concpiise en idée par les 
Athéniens, V, 206 (236). D'où 
l'empereur Sévère tire son origine y 

X , 398 (337). 

Africains , ont les oreilles 
percées, VIII, io3 (121). Com- 
posent une partie de l'armée d'An^ . 
nibal, IX, 376(434). 

Agabares , puissant roi de l'Asie, 
se rend à Rome pour répondre 
devant le sénat , X , 168 (186). 

Ag AMEMNON, père d'JElectre, IV, 
344 (391), Roïd'Argos, commande 
l'armée des Grecs devant Troye , 
XI, 92 (io5). Sacrifie à Diane, sa 
fille Iphigénie, III , 204 (228); 
Vï, 14 (i5). S'empare de la ville 
de Troye, V, 542 (393). Durée 
de ce siège, II, 214 (239). Ses 
exploits comparés à ceux d*Epami- 
nondas, XII, 61 (64). Farok jouir 
des discours oGTensans qu'Homère 
fait tenir à Achilles et à Ulysse , 
VI , 12 (i3). Est seul élu généra] en 
chef de tous les Grecs, 14 (i5). 
Dispense, pour de l'argent, le riche 
couard du service militaire , 2a 

AoARSffifsSfpeuples del'A* 
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tâbiè, «e révoltent; forcent Tra- 
jan à la retraite , X , 72 (ji)- 

AgaRistb ^ mère de Périclés; son 
songe avant ses couches , II , i63 
(28a). 

AoAfHARCHUs , peintre , ré-* 
{>on$e que lui fait Zenxis , sur la 
perfecdon de son art^ II, i85 
(207). Retenu forcément par AI- 
dbiades'y 33 f (371). 

AoATHocLBA , maîtressc de Pto- 
lémée Philopacor , dirige avec sa 
mère les affaires du gouvernement 
d'Egypte, VU, 393 (453). 

AoATHocLBs , fils de Lysimaque , 
épouse une fille de Ptolémée , VII , 
ai I (247). Poursuit Démétrius dans 
les provinces d'Asie , le réduit par 
la famine , 24^ (aSS). Fait bou- 
cher les passages du mont Taurué^ 
243 (284). 

Agathoh , dtéy XII, 397 
(450. 

AoATHOBULB , philosophe , 
Eusèbe fixe le temps de sa celé- 
brirè , XU , 438 (498). 

AoATOcLEs , tyran de Sytacuse, 
donne sa fille Lanassa en mariage 
à Pyrrhus , IV, 128 (146)* Man- 
que de bien peu de prendre Car* 
thage , 14 1 ( 160 ). Fait raser les 
tours élevées en Thonneur de Gé- 
lon , 379 (436). 

Age MiLiTAiRB (observations sur Pj) 
chez les Romains , lU , 477 (â3o). 

Agémon , désigné par Eusèbe , 
roi de Corinthe, IV, 490(562). 
Durée de son règne ^ XI , 240 
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AoBMOR , roi de Phénicie , pèrt 
de Cadmus, XII, 6j (71). 

AgesilÂs , son origine ; nourri 
dans la discipline de Sparte , il 
commande sachant obéir , VII , 5 
(5). Nommé rèfbrmaieur des peu» 
ples et des rois , I , aia (a37 ). 
Frère d'Agis, boitoit; élu roi de 
Sparte , malgré Toppositiou d'un 
ancien orade , par le crédit d« 
Lysandre; chef de la guerre d'A- 
sie , fait usage de ses conseils ; en 
devient jaloux- ; ' trouve dans ses 
papiers une harangue tendance à 
changer le gouvernement de Spar- 
te , IV, 359 (409) , VI , i5(i6). 
Voyez 4a (j^j). Caractère et grâces 
de sa personne ; défend que Ton 
fasse son portrait ; aimable jusques 
dans sa vi^llesse , VI , 7 (7). Son 
équité envers Léotychides, 8 (9). 
Son opinion sur Tamitié , son res- 
pect pour les éphores \ est cora- 
damné à une amende, 10 ( la). 
Accepte le commandement- de l'ar- 
mée contre le roi de Perse , i3 
(14) -, XU, 34(36). Diane hn 
apparoit en scmge \ comparaison 
de son expédition avec celle d'A- 
gamemnon, III , ao3 {aaS ) ; VI , 
i3 (14). Passe cï| Phrygie , 
s'empare de pluâeurs villes, 19 
(ai). Se forme uiie cavalerie ,,ao 
(2a). Raison pourc{uoi il fait ven- 
dre les prisonniers nuds ; bat , 
prend le camp de Tisaphernçs , 
lieutenant du roi de Perse , a t 
(a3), Vm, 473 (5 16). Se rend 
en Lydie, VI, ai (a3). Passe en 
Phrygie y reçoit , par une Scj^ 
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$ale , le commandement général 
des forces de terre et de mer ^ 2? 
(a 5). Pénétre dans la Paphlagonie , 
B^allie avec le roi Cotjs , 114 (26). 
Craint d^étre sotipçonné d^avarice 
par la défection de Spidmdate , ibs 
(27). Refuse à regret le baiser ac- 
coutumé de Mégabates, <{uHl af- 
fecdonnoit , aS (28). Entrevue 
d*AgiJsilaset dePharnabase, 26 (29). 
Belfe réponse d*Agésiias sur la paix. 
37 (3o). Prend une nngulière af- 
fection pour le fils de Pharnabase , 
TarcueiÔe dans sa détresse , 28 
(3i). Son foible pour ses amis 
remporté souvent sur sa justice, 
différente de celle de Numa , 
39 ( 32 ). La simplicité de la vie 
d'Agésilas , .mise en opposition 
avec la mollesse orgueiHeuse des 
Perses, 3o ( 33). Rend la liberté 
aux villes Grecques de TAsie, 3i 
(34). Vole au secours de son pey» 
attaqué par les Grecs, ib. (35). 
Est regretté des aUiés , 35 (37). 
Conduite ferme d'Agésilas en re- 
tournant a Sparte ; punit Tinso- 
lence des Tsaffiens , 34 ( 38 ). 
Dresse un trophée de la défaite des 
Pharsaliens , qui liacoeloienc les 
•derrière, de soft armée ; reçoit 
i*ordre d^entrer «n fiéode , 36 
(40). fl y reçjëit une blessure et les 
reproches d'Antalcidas , HI , 191 , 
•(214). Passe les Thermopyles ; 
apprend la défaite et la mort de 
Pisandre qu'il dissimule , VI ,' Zy 
(42). Livre baçaiHe aux Argiens, 
les défait ; se tourne contre les 
^^ébains , les attaque de front ; en 
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reçoit plusieurs blessures , ^9 (44} , 
XII j 45(47 ). Fait enlever les 
morts , et dresser un trophée com* 
me victorieux, VII , 40 (45). Va 
à Delphes, où se célébroient le* 
jeux Pythiques; envoie sa sœur 
Cynisca disputer le prix de la 
course- aux jeux Olympiques , 4 ^ 
(46). Invite Xénophon â élever set 
enfans laconiquement; découvre 
dans les papiers de Lysandre les 
traces d*une conspiration , 42 (47)« 
11 n^ donne aucune suite ; se con- 
cilie la bienvieillance générale , 4Z 
(48). Ses égards pour le co-roi Agé- 
si polis ; donne â son frère le com- 
mandement de Tarmée de mer^ 
prend Corinthe, 44 (5o). Ce qu'il 
pense des |eux de son pays, 4^ 
(5i). Traite Callipide de farceur; 
préfère le chant du rossignol â son 
imitateur ; sa réponse laconique â 
Ménécrate ; reçoit les ambassadeur» 
des Thébains, 46 (52). Sa con^ 
<duite envers eux , punie par I» 
-perte d'une partie 4le ses soldats , 
47 (53). Ketourne à Sparte, entre 
dans TAcamanie , quMl pacifie, 48 
{54). Rend la liberté â la Béotie ; 
«e déclare Tappui de Hioe^bidas^ sur 
4a prise de la Cadmée, 49 (56). 
0>uvTe son ambition d'une |usciCe 
apparente, 5o (^7). Suscite de 
nouveau la guerre aux Thébains , 
y commet Cléombrote, 5i (58). 
Son amour excessif pour ses en- 
fans , lui fait a()soudre Sphodrias , 

54 (62). Sacrifie par foiWesse pour 
«on Bk , la tranquillité de la Grèce. 

55 (62). Porte la guerre en Bc(k 
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lie; son adiarneinent contre les 
Thébains , 56 (64 )* Sa maladie 
préjadiciable aux Lacédémomens, 
Si i^5). Âgésilas s*irrite de rq>po- 
sidon d'Epaminondas sur la paix 
générale ; il en fait exclure les Thé- 
bains, 69 (^j)' Insatiable de guerre, 
60 (68). Voulant sauver Thomieur 
des fugitifs de la déroute de Leucti«, 
demande en assemUée gonérale, 
que les loix donnent pour un jour, 
63 (73). Les conduit en Arcadie, j 
prend la viDe des Mantiniens , 64 
(7a). Empécbe ses concitoyens de 
s'opposer aux dévastations des Thé- 
bains, 64 (74). Agésilas est vive- 
ment affecté des nialheuis de son 
pays, 65 (75). appaîse la sédi- 
a'on , 6j (jy)' EtoulTe une neuveUe 
conjuration » par la punidon subite 
d'un grand nombre de faodeux , 

68 (jS). Sa bonne conduite aauve 
la viDe de Sparte, ikiais ne 2a réublft 
pas dans son ancienne splendeur ^ 

69 (79). Sa vieillesse Tempéche 
d'aller à la gueitc; contentement 
qu'il éprouve de la victoire de soii 
fils, 69 (80). Rejette la paix que lui 
offrent les Thébains^ vole au se- 
cours de Mantinée ; revient à Spar- 
te, en danger d-étre surprise par 
Epaminoudas, qu'il repousse avec 
avantage , dont il dresse un tro- 
phée, 72 (83). Tombe en discré- 
dit j entre au service de Tacbos, roi 
d'Egypte, 76.(86), Vm, 477 
(5a i). Sa renommée pkit6c que la 
pedtesse de sa personne , étonne 
les Egyptiens, VI, 76 (88). Humi- 
lié par X^cho», «embrasse le parti de 
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Nectanèbe, qu'il remet en pros- 
périté, 77 (89). Comblé d'honneur* 
etde présens , il prend congé de Nec- 
tanèbe pour s'en retourner; meuit 
jur la o6te de la Lybie, avec la fé- 
putadon du premier homme de U 
GTiièce, 85 (96)* VH, 5i5 (360- 
Fut père d'Archidame , 'roi de 
Sparte, 3i4 (56 1). Voyec Agési- 
las comparé avec Pompée, VI, 240 

AoisiLjks , onde d'Agis, favorise 
les desseins de son neveu , par ten- 
dresse pour son £ls , et plus encoiv 
pour acquitter ses dettes, VII , 3i8 
(367). Il parle dans l'assemblée du 
peuple en faveur des loix d'Agis, 
323 (571). Fait dresser unefmbus- 
cade pour tuer Léonidas ; son avfr« 
rice et ton avidité détruisent tout 
l'effet des lois d'A^ , 5^8 ( 378 ). 
Il trompe les rois en les engageant 
â lie mettre d'abord en esécutioi!» 
que l'abolition des dettes; empé* 

che le partage des terres, 399 
(379), lit nommé Epliare , 33x 

(382). Autorise tous les désordres 

pour de l'argent, fût payer un 

mois de plus sur les impositions ; se 

fai t accompagner d'honmies armés ; 

témoigne ouvertement le peu de 

cas qu'il fait des rois, 33a ( il/,)^ 

Fait courir le bruit qu'il sera Ephore 

l'année qui suit celle qu'il exerce , 

i^. (385). Est blessé le premier par 

ceux que Cléomènes envoie pour 

tuer les £^phores; il feint de l'être , 

puis se sauve dans la chapelle de 

la Penr^ d'où û sort le lende;nai% 

55a (406). 



i6 A G 

ÀGÉstLAs , durée de son régne à 
CorÎDthe , XI , 240 (^7^}* 

Agésipolis , co-roi de Sparte avec 
Agésilas y et fils de Pausanias , banni, 
sauve la vie A Pélopidas et â £pa- 
niinondas, UI, 172 (19a) 9 VI, 43 
(49)' ^^^ naturel doux et paisible , 
son éloignement pour le manie- 
ment des aETaires publiques , lui 
laissent tout le temps de se livrer à 
son goût pour les jeunes gens , 44 
(49). Idée que Ton doit avoir de cet 
attachement, bien éloigné d*aucun 
sentiment malhonnête, 44 (^o)* 
Sa mort, 61 (58). Ne laisse point 
d*enfanB,VII,3i4 (362). 

Agésipolis , roi de Sparte, fils 
de Oé(vnbrote , meurt sans posté- 
rité, VII, 3i 4 (362). 

Agiabes , branche d^une des fa- 
milles de Sparte qui avoit des droits 
au trône , YII , 3i4 (362). 

AoiATis, femme d^Archidame , 
mariée par force à Cléoménes, VII , 
341 (393). Meurt en Tabsence de 
son mari , dont elle excite les re~ 
grers, 374 (43i). 

' Agides , nom d*une des branches 
qui avoit droit au tr^ne de Sparte , 

VI, 470 (541). 

Aois I , succède au tr6ne de Spar- 
te*, par droit d'aînesse; son origi- 
ne , VI , 5 (5). Sous son règne, la 
corruption commence à s'introdui- 
re dans la ville de Sparte par l'or et 
Targent apportés par Lysandre , I , 
aïo (236). Ne peut se dispenser de 
manger en commun ; est condam- 
né à l'amende, 167(186). Gagne 
la bataille de Mantinée contre les 



AU 

Athéniens , Argiens et Mantiniens f 
VI, 70 (80). Conduite de sa fem- 
m« Timea avec Alcibiades , qui la 
rend mère de Leotychides, II , 34g 
(393). Agis est jaloux de la gloire 
de son riva] , 35o (393). Reçois 
Tordre de le faire mourir , 386 
(433). Reconnoh, à l'article de la 
mort , Leotychides pour son fils , jus- 
qu'alors désavoué, VI, 8 (8). 

Agis II, roi de Sparte , fait la 
guerre à Antipater, lieutenant d'A- 
lexandre le grand, VI, 33 (37). 
Fils d'Archidame , roi de Spane , 
tué devant Mégalopolis , VII , 3 1 4' 
(36i). Porte la guerre aux Cretois ; 
meurt dans une bataille contre An- 
tipater , VIII , 42 (5o). 

Agis III, roi de Sparte, dé- 
sire rétablir les anciennes lois 
de Lycurgue, VII, 3i3 (35i). 
Ses bonnes qualités *, lenonce au 
luxe dès son jeune âge^ 3i5 
(363). Observe ouvertement l'an-, 
cienne discipline laconique, 3 16 
(364). Conçoit de l'espoir de la 
disposition des jeunes gens, 317 
(368). Fait élire éphore Lysandre; 
propose ses lois au conseil , 522 
(370). Fait connoitre au peuple ses" 
sacrifices et ceux de sa famille, 325 
(372). Trouve de l'oppoôtion de 
la part de Léonidas, 324 (373). 
Chasse les éphores , en nomme 
d'autres ; garantit Léonidas des piè- 
ges d' Agésilas pour le tuer, 328 
(378). Ordonne Pabolition des 
dettes; va porter du secours aux 
Achéens , 329 (379). Dorme le pre- 
mier Texemple de la discipline qu'il 

fait 
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finh observer a son armée ; aasaré de 1 
kl sagesse de ce général, propose de 
livrer bataifle aux iiËtoliens, 33 1 
(381)9 IX , 339(275). Ramène se» 
troupes , VU , 33i (38:i). Est ob]i> 
gé de chercher un asyle dans le 
temple de Junon ^ 3Sa (383) ; en 
esc dré par.Force par ceux auxquels 
il se fioit le plus , et conduit en pri- 
son, SSj (338). Ihterrogé par les 
éf^res 9 rit de leur dissimulation , 
conrient franchement de son des- 
sein; il est condamné à mort pour 
aYoir proposé la réforme du gou-^ 
▼emement de %)arte, 338 (SSg)» 
{VI , 94 {97). Agis consofe^les soldats 
qui le conduisent, livre sa tête à 
rexécQteur , VII > 339 ( ^)' 
yoyes Agis et Oéomènes comparés 
avec Tibérîus et Gaius Gracchus, 
yu, 475(546). 

Agis, roi des Hontes, étant mort, 
Philippe les soumet ^ XII, 94 (loi). 

Agiton , Eût des changemens au 
décret de Dracoutides ; plaide pour 
Aspasie ; fait sortir Anazagore de la 
ville, II, aai (24/) î originaire 
d'Athènes, père de Théraméne, 
nr, 54a (390), 

ÀGif on, de Téos , propose â 
Alexandre Tachât d*un jeune hom- 
me renommé pour sa beauté ; re- 
çoit les plus amers reproches de son 
infamie, VII, 49 (57). Est répriman- 
dé de son luxe, 90 (104). G>ntri- 
bue à animer la haine d'Alexandre 
contre Calistfa'èies , 117(1 56). 

AooNiDBS , orateur, accuse Pho- 
don de trahison , VI, 307 (354)» 
Porte les Athéniens A envoyer des 
Tome XXir. 
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ambassadeurs d Potyperchon , pour 
accuser Phocion , 307 (355). Pro- 
pose aux Macédoniens d*étre ren- 
voyés à Athènes dans une cage , lui 
et les ambassadeurs , dont Phocion* 
est du nombre, 3o8 ($55). Est sa- 
crifié aux mânes de Phodon^ 3i5 
(363)* 

Aooifinils, délateur l'elfe dans 
les montagnes d*£pire , obtienr 
quelque adoucissement de Ph^ 
cion, VI, 300(346). 
' AoNOTRBMis, dit tenir d^Anti- 
gone que ce fut Aristete qui con- 
seilla â Antipater d*empôisonnér 
Alexandre , VII, i55 (179). 

AoMu$ , botirg de TAttique , I, ao 
(ai). 

AooNATA , ^xcdlent gladiateur^- 
dont Adrien prise le talent dans le 
maniment des armes, X, 1 1 5 ( i a3).; 

Agka , ville où se célébroient les 
petits mystères, VUI , 5oo (545). 

AoRAULE , bourg de FAtiique , ou. 
les jeunes gens d^At|)ènes prëtoient 
un serment , II , 3^9 (369). 

ÀGRicsifTB, viDe de, Sicile ; à 
queOe condition la possession en est 
offerte a Pyrrhus, IV, i63 (184). 
Embrasse le parti de Didii,' pW-' 
voit aux besoins de son armée', iX , 
41 (47)^ Çousja doffiihi^on de 
Théron , XI , 358 (41 1) ; est prisa 
par Himilco apréâùn si^e de huit 
mois, XII, 137 (i5i). 

Agrioentins , après lai prike de 
leur ville , se réfugient i Syracuie , 
XII, 137 (i5i). Chassent les par- 
tisans d» Den3r8, et se remettentlen 
liberté, a?» (a6a). - * 

B 



AclttFPA, amid'Augaste, VIII, 
3i7 (569) ; cmmande la gauche 
de la Hotte â Actium, 567 (i^y), 
4^ait revenir Auguste à Rome , 
41a (445). Epouse une des fiOes 
d'Octavie , la quîRe pour épouser 
Julie , fiHe d* Auguste , 429 (466), 
XII, 321 (565). Qte Cassiua en 
justice comme meurtrier de Cé- 
sar, IX, i37 (i58). Etant Edile, 
faii réparer et nettoyer leségoutsde 
Tarquin FAncien , XI , s8t (323). 
U contribue 4 h défaite , de Sextus 
Pomp^, XU» 280 (3i7)< Obtient 
d* Auguste la liberté de se reticerâ 
Mytiléne» 379 (432). ' , ' 

Agaifpa ( temple d*)^ rebâti 
par Antonin-Ie-Pieux , et dédié à 
Gérés, X,i 63 (179). 

Agrippa , petit-fïîs d* Auguste , 
fils d^ Agrippa^ et de Julie , Xlt , 32 1 , 
(365) ; adopté par Auguste , il en est 
deshérité â cause dé son caractère- 
féroce. 322 (667). 

Agrippa (Martius) , passe pour 
complice de U conjuration contre 
Bassiàh. X , 40^ (464). 

, ApKippA, ayeule de l'empereur. 
Séyéf é , X., 298 (357), 

Agriphi«a> vile d'Allemagne, 
( maintenfint Cotogne^) , X , 26 
(20). 

Agr>ppib»-, fille, d' Agrippa, et 
de Julie , épouse Germanûcus , XII, 
3a I / 366,3.; Veuve de Domitius 
Ahe^obad^iii , père de N^ron , et 
4e l'orateur Passienus , <|u'elle fait 
eoQipçispoii^r; place auprè»*de son 
fiis Néron /Sénè<{ue paiv.précfrp- 
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teiir y et Afranius Burrhus pon^ 
gouverneur , dans les vues de le 
faire régner aa préjudice de Bri-» 
taanicus, XU , 362 (412). Epousv 
Claiide , qui adopte Néron , VUI , 
429 (467). FJle empoisonne dau» 
de, et élève Néron à l'empire; son 
ambition et ses vengeances; s'a- 
vance pour s'asseoir sur le tr6ne 
avec son fils, XII , 367 (418). En 
reçoit des fmsons comme un ou«-> 
trage, 371 (422). Lut fait des re- 
proches sangkn», «611/. (428). Ella 
est assassinée par oidre de son êh ^ 
ses dernières paroles , 376 (428}; 

AcuLPPiitBS ^ maison» aîxisi ap-' 
pelées, XI , 22 (26). 

Aguaaus, roi des OerboèneTy 
obtient la bsenv«il2aAGe de Tempe- 
reujr' Sévère , sans se soumettre à 
aucunes conditions désavantageu- 
ses ^X, 3^2 (588) « 

AoYLïis y ville de Toscane, dont 
Denit pille lé temple, XII, 25S 
(292). 

Agyrioe, vîOe de Sicile, ou les 
mercenaires de Carthage laissent 
leur bagage en dép6t, XI!, 16G. 

(184). 

Agtris , prince des Agyrinieney 
s'allie avec les Messéniens , XII , 
229 (268) ; se ligue avec Denys , et 
lui fournit des vivres , 235 (265). 
J(Mnt son armée â la sienne ; lui 
procure des avantages sur les Car- 
thaginois, 236 (266). 

AïOLB, apprivoisa |)arPythagore» 
1 , 234 (a64}.. 

AïoLi y iBcertitiide où fon est 
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^t\e nombre dsi œu& qu'elle pond , 
lV,a75(3i3). 

AtGLB , enseigne des- armées t«(^ 
Inaînes, VIII, i44^'(i47)yX, aS^f 
<a65). 

AiMitESTUs , tynui d'Eitné , rk 
Tonlant pas j recevoÎT' Penysi qui 
Vy avoit étabH , en est, expotaà , 

Ai us LocuTius, dieu auqu^'o» 
érige un temp^t'o^ Marous, Sedi- 
tîtis a entendu une von ^ ii, laâ 
<,37). ■ ' 

' * Aix, vite de Provence,' auprès 
de laquelle jes Teutonê^ placent leur 
.^mp^t IV^, aS&fasiBy). Conmio- 

- A^)kZ' , péirè ^Eurysaee», . à'<sk 
éiakàni» ûtB son orî^^v'^ > ^0$ 
(340J. !^'* . *■ • ' '■''■' * • 

' .Af A:ii.;v8<in. tttiip?t4 teiL'.de 

A& A£i:oAito06 If t6** {ottcdii anSlb 
4peIIé par, lea .3M«i|iZ<.m;, %7,:ïi 

.(4i5}v. . , .... :. 

Al ANES, ^bjugués pa^.^driçnb 
X, ytT7i( i,:%5,>.ilffiçiï>tfW <ïha- 
frin kf tnbm^ijî) iJ5(9 ( î7^)» 

Albaihs 9 bÂtSMenfel k. vljle : de 
Médullie, 7a,'ia7'( r^ ji'RftV 
valent )è teniiloilvisdi^ai«i;> punis 
p*r leur défitice, tSa ( 1 ék> )V Eti^ 
vent 4m tombeaux ^au»> 'Coriaces \ 
tS6 ( 1 78 ). (Devi^npient , sdjetg «f 
alliés des R&inflM, v6o (t^).^ Ik 
•onc iû^di^piMi$i^oii9t« dox , 171$ 
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Albanie , à Toccident de k mer 
ÇaÂpiejtine , V, i a3 ( 14 1 ). es Con- 
trée d!£ucope , luitrefois TE^ire^ 

. A^RANiiMs,, peppk dii F^éej^ 
«U^quent les RomKii^ pendant 
qu'iUicèlàbrenfi le» Sacùcn^les, VJ^ 
i55 ( ^77 )• Vaincus pay I^onpo^ 
£b9t.la pai:(^.e«irepr.QnnMklian- 
mes^ t^ ( 17^.). Se: rassembluff 
si»r.le>ijeuve d^Abas, \55 { 179]^ 
ils sont une 9eçQBde,lMi>dé&iliei 
.^5Ç. ( i$o); «(iuœi$.p^C4ni4iu8^ 
Vm'i 317(368;). . ,, 

Albanois, Vaincus parl^t/fflyv. 

Hi^ns ,. ^ ^ a4ô ( 9%), J^^piDuAent 
les Esdavons i^veo le .siM^Qiu^^k^dMi 
Laç^égg»niçij^^^$S (îWj.v 

, 'Aifi»|iiidS<MiWLA , vjjk'd'&tlift'j» 
près de laquelle' Poo^pée Foukft 
fiMiie.jr^flspojcjè^Je. cQrp..dt » 

< . Ai^A^ciMj^BiA > yille.d&Lil)^ 
passe pour k patrie de VnjfW^p 

AiLB»c(;ke'd? ]r, sà'iéWîlîpdëâ ) 
«iccideift qid f t^e , A /yir*ya ^, 
(•79«^«icr)v* ',> - . - -'^J'> 
:- AifBB v' vitts df M>« Ha^<**^^^t^'' 

nsî«&t ri <• laai' f t6S'}|' ie'lig^ 

^j^e-^ (bâ'ést^'à Qui^tùS^iillreKtt^v 
IV , 4% (5*» )l JbW^CîW f fèk 
%klué Roi* par ses llajteéu)fs ^ ' Vtl^ 
^6tr'<Sôf> t^'étâiiiè''di^9sëé'& 
Antoine, y suA j^fendaht 'pkisîéutt 
>ui^,'.VlU , 'Î66<^^4f9>?4îlle 
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bâtie par les enfans d*Enée , )G » 
to8 ( iM)f surnommée la Xorâ- 
gue par Ascagne, taS ( 141 ) ; ri* 
vale de Rome, i5t ( 149 }. Sa 
convention du temps de Romidus, 
1 5a ( 1 5 1 ). N'admet que les Grecs 
«t les Latins au drctt de bour-* 
feoisie, 143 ( 164 ). Elle est co^ 
lonie des Laviniens, 14^ ( ^65 }. 
Est rasée par Tullus Hostilitis , 171 
^ 189 }. Durée de son existence ; 
«es colonies , 1 76 ( ao 1 }. 

ALKàiTFS ( pays des ) , où pénètre 
rSmpereur Sévère , X , ^4^ 
(539). 

Auiiivs, favori de Jide' César '^ 
?rai,. a8o" ( 335 > 

Al^invs ^ lieutenant de SyUa , 
lapidé par ses propres soldat»^' ÎV, 
597(450* ' ' ; 

Atsivirs, consiHl romain en Ly- 
bie y se laisse corrompre pat "les 
{Mrésens de ! Jugurtha> 9 'IV , 'AiS 

(*4a>' ';j 

Albinus , verttieux roiuain'') 
c]:|(9isi, par, M* >Aui^, jiour -gou- 
;remfur.^.rAiiglet9rt^ et de k 
Gaule, X, 326 ( 370). Ses grandes 
ji4ie$se8i'f ^t tjftmfé par les feintes 
pi?événancesideiSi|v^e,.3a7 (Zjf}. 
Jlisthiit qtt'^.^n: vçBt 4 ses jours, 
fbiercM à a'eagar^inii'^ 3;i9 ( 37s ). 
âe ppép«^ 4. ,if 4P«^nw çonr^e lui , 
Ai^' 0^7^ )' l^ ^t vaiûçu . dans 
i^ne, bata^He qu'il lui livre prés de 
Ly9n,,33^< 38i ). Est oié à ]a 
prisç d^ ceue jville'i, où il s'étoit 
relire, 337 (38^). . ^ ; 

...;^ÇAiy??4M|,viffle d'Espagne, où i 
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Trajan fait construire un ponf ^ 

X, 54(54). 

Alcsb de Saidis, empoisonna 
pour, avoir remporté le prix de \m 
course des chevaux sur Mithri-^ 
date/vi, 159 (i83). 

ALcis 1 podte Grec , son épi- 
gramme sur ladéGûte de Philippe ; 
et réponse de Philippe, IV , 71 

(80- 

AiCESTB f épouse .d^Adméte , qui 
ne laisse entrevoir a son ami Hexv<»> 
cule, aucune marque d'a£QicliQti 
de la perte de sa femjoie , .XII « 
441 ( 5oi ). 

A1.CBTAS , capitaine d'Alexandre, 
refuse de eecourir Peidiooas coniM 
AntIpater, V , 408 ( 468 ). Di^uta 
JLr .Eumènee.Ie commai^dwHent ite 
l'armée, 417 (479). " ^ 

AxGKTAC V filedeTfaanytas , roi 
d*£pire, IV, jia ( lay ) j eàt 
vaincu par Jason , XI, 461 ( 5a8). 
Aenis' sur le tràiw d'Albeniepar 
les niyriens , Xlf, ±56 ( 289). Ëtt 
instruit par Alexandre, qu'Hermo» 
laûs veut attenter à sa vie , VU , 
118(137). ' 

' Alcibi A0ES , du' bbàrg dé 'Scam* 
bonides ,' fils de Gidias/ II, 54S 
(.388).Kob]eS8ede son extraction; 
l'amitié de Socraics contribue beau* 
coup â sa gloire ;^.i2So3 (3^40 )» Sa 
beautd se conserva .dan's tous le^ 
Âges ; il grasseyoit., suivani: Aristo- 
]phanee ,- 3o4 ( 54t ).' ^Mord'ion 
Adveiteiite.A la JuMeir »^ téioéritd'; 
dédaigne. d*apprendne ( à« ^er . de 
la flùie I 3o5 (34a ). Sa jeiin^s^ 
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te^ptochalDle \ son attachement et 
ton tQspect pour Socrates, 3o8 
1546). Trait xnerveilleiuc d'Alci- 
biades envers un étranger, 3ii 
(349 V Récit de Thucydide sur 
tes inclinations pour les voluptés » 
fa réponse à un grammairien qui 
n'avait aucun livre d'Homère , 3i9 
(35i }. Blessé à rezpédidon de 
Potidée , Socrates lui sauve la vie ; 
il sauve celle de Socrates i la ba- 
9ai]ledeDeIioi},3i4 (353).D(»me 
un soufflet à Hipponicus^ épouse 
sa fiQe Hipparète ; remporte de chez 
le magistrat sa femme voulant faire 
divorce , 3i5 ( S53 ). Sa répartie 
aux Athéniens, au sujet de la queue 
de son chien ; laisse échapper sa 
caille ; préfère Téloquence aux ta- 
lens militaires ; prend part aux 
affaires publiques , 3i8 ( 366 ) » V ^ 
:x 9^ ( à34 ). S*oppo8e i la paix entre 
Sparte et Athènes, 199 ( aaS }. 
* Sa magnificence en chevaux au 
jeux Olympiques , II , 3ao ( 359 )* 
'8ei menées pour faire bannir Hj- 
perbolus, et détruire le crédit de 
Nidas ; engage les Argiens à rom*^ 
prç avec les I^acédémoniens , Za^ 
X 363 ) , V> ig6 ( %25 ). Trompe 
leurs ambassadeurs ; est élu capi- 
taine des Athéniens \ forme une 
Sgue de tout le Péloponnèse , contre 
Jes Lacédémoniens ; sa vie volup^ 
tueiw çt déréglée, n, 339(369), 
y, Aoa (^Sx )• Retient chez lui 
)e peintre Agatharchus; Aristophqn 
.peint la courtisanne Néméa te^ 
«KntçiKr? açsbras^AlcibiadeSx II, 
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33a ( 372 ). Porte les Athéniens i 
conquérir la Sidie , 333-336 
(374-376) , V, 308 ( a38), 
Présages Funestes de cette guerre ; 
est accusé d*avoir brisé les sta- 
tues des Dieux, II, 337 (378). 
S*apperçoit de la malice de ses ac- 
cusateurs, veut s* j opposer ; est forcé 
par le peuple à s*embarquer, 337- 
344 (378-386 ). Détail de son 
armée ; aborde àrK^ége ; est rapf- 
pellé par les Athéniens pour se dé- 
fendre ; se sauve et se cache ; sa 
réponse aux Thuriens , 344 ( 387 )• 
Est banni d'Athènes, VI, 7 (8) j 
condamné à mort, se retire à Ar- 
gos; denumde un sauf-conduit aux 
liacédémoniens , II, 346 — 349 
(38&'' 391 ). Il corrozppt Timéa, 
femme d' Agis i fait révolter Tlonie 
contre le^ Arhénîens, 349 ( 392 ). 
Raisons qu'il donne de ses liaisons 
avec la femme d*Agis^ VI , 8(8). 
Son courage diffère de celui d'Epa- 
ininondas , liSS ( 296 ). Foêmo à 
sa buange ,. sur sa victoire aux jeux 
olyn^iques , VIII , 3 ( 5 ). Rap- 
pelé de son exil ,.49 ( ^8 )• Répare 
[es pertes de son pays, IV, 3i6 
( 36o ). Sa valeur redoutable i 
Lysandre» se retire en Thrace, 
519 ( 364 }. S^itiment de Timon 
le MisantrQpe, fur le mal qu'Ald- 
biades doit occasionner aux Aché- 
mens , 4o5 (439)* Se jette entre les 
bras de Tisapheme 9 qui donne 90a 
nom à sa maison de plaisance ». 
II , 352 ( 395 ). Ses intrigues con-^ 
tre les Spartiates , en faveur c{^ 

sa 
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Athéniens ; ioitruit les che& de 
Farinée à Samos , de la trahi* 
, son de Pbrynîcus , 355 ( SgS ). 
Sauve les Athéniens de leur propre 
jFiireur .} est .'élu ^capitaine par ceux 
de iSamos^ est rappelé par le peuple , 
55S.( 4o3 ). Sa victoire, 56o ( 404 ). 
S^enfuità Qazomèhe , 36i ( 4o5 ). 
Retourne vers Tisapherne , lui fait 
des présens ; est fait prisoiinie): ; 
di^fàit devant Cizyque , Mindarus 
et î^harna'baze , 363 '( 467 ). Rem- ; 
poi^ une seconde victoire sur ' 
Pharnàbaze » 364 ( 409 ). Ravage j 
\é& ttrres de son gouvernement, ! 
"Sés ( ib, ) Tient léte à Pharna- ! 
"haze et* à flippocrate , ih, (410). 
y^blige fe premier à Aiir , et tue ' 
le second ; surprend k ville dte ; 
iSéÏÏbrée , 366 (.4^* )• Compose j 
4véç jes 'habîtans , '367 ( 412 ). ! 
"^raîte avec Pharnabaze,/^* (4^3). ' 
'S*émpai-é de'Byzànce , 368 \ 414 J. 
K&toiime ^ Adiénes, 870 (416). 
*Hbnneurs Hjù'iî 'y reçbit ; décrète 
pour son rappel , sollicité par Cid- 
lite, 3>i -372 ( 418- 419). Ha- 
rangue ^I^ peuple , est nomùié ca- 
.pitaihé général , 373 ( 420 ). As- 
siste aux Fékes'de 'Cérés et de Pro- 
sei^iné , avant de partir pour la 
guerre , pourquoi 7 876 (4^1' ). 
'S*embarque pour 1*3» d^Andros, 
défait les habîtans , 377 ( 424 K 
Nouvelles accusations x^ontre lui, 
3'78(425 ). Se retire du camp dfes 
Adiéiiîens , 38i (428 ). Va faire îa 
gué'rVe enThracé ; avisinutiles d*Al-. 
tibiàdés ailx géftéraujc Athéniens ; 
382 (4i9)»lV,3i9(364),33x 
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( 377 ). Différence de son carac* 
tçre et de celui de Lysandre , 35a 
(401). Se rend en Bitbynie au- 
près d'Artaxerces, II, 383 (43o), 
Redouté dés Lacédémoniens ; Ly-t 
sandre traite de sa mort avec Phar-< 
nabaze ; songe d*Alcibiades, présage 
de sa mort *, est tué dans la Phrygie ^ 
en sortant de sa maison quVn veut 

brûler , 384 ( 4^^ )• ^^ *^^^^ * 
Rome , I, 237 (266). 

Voyez Alcibiadcs et Coriolan 
comparés , Il , 463 (620). 

Alcidamas , rhéteur ; ses écrits 
sont 4Jtudiés par Demosthénes , 
VIII, 11(14). 

, Alcimenbs, illustre Achéen , 
encourage les soldats de Dion i^ 
â tenter Texpédition de Sicile, IX, 
36(42). — 

Alcimus • athénien , soldat de 

• -■. ' ; ■ 

Démétrius , distingué par sa foroe 
et son courage , meurt au siège de 
Rhodes, VIII , 191 (,224). 

Alcekits , promontoire du port 
Aa Pirée , où se trouve , en forme 
■d'autel , le tombeau à» Thémisr^ 
tocles, II, é>3 ( 71 ). 

Alcmam, poète lyrique Grec ,1 
-meurt de la maladie pédîcuhireii 
lV,468(53i). 

Alcmèi^b , mère d*Herctile , ei 
aile deLysfdice , î, i^\ iS^. Son 
corps disparak 'au milieu de ses 
obséqiies , 128 ( 141 ). Femme 
d* Amphitryon, épouse en secondes 
nbces Rhadamanthe ; son tombeau 
"pth de la fôht&ine Cussisa ], XV ^ 
373 (425). 
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Alcmson, matricide I originaire 

Alcméon , père de Lêobotes , II, 
45 ( âi ). Ancéire d'Aldbiades , 
5o3 ( 340 ). 

Alcméon , fils d'*Ampliiaraiît ; sa 
ressemblance avec Oronte , IX , 
t99 ( 3!i5 ). 

Alcméon , commande les Athé- 
niens dans la guerre contre les 
Cyrrhéiens , jpour venger la ipo- 
liation du temple de Delphes, 
3o2 ( 340 ). Un des accusateurs de 
Thémistodes , UI, 583 ( 439 ). 

Alcyoneus y fils^ d*Antigone , 
portei son père la tftte 4e Pyrrhus; 
comment il est reçu par son père? 
y^* 194 (aa©). 

Aléa , lieu 4ile k sépulture de 
Rhadamanthey près d*AJiarte, IV^ 
573 ( 425 ). 

Albe , ville d*Arcadie , ainsi nom- 
mée par Pline , la même qu'Ascéa 
ou Asée , prise par GéomcneSj 
.Vn,35i-4o5- 

Ales , Alée , viQe de la Béotfe , 
détruite par Sylla, que seshabi- 
tans rebâtissent, IV, 445 ( 5o5 }. 

Alétés , k la tête des Héraclides , 
entre dans le Péloponnèse, s^empare 
de Corinthe , I V , 490 (552) , XI , 
Mo ( aj5 ), 

Aleuadb^» famille noble et puis- 
faute de Thensalie , à recours à 
Philippe pour la délivrer de ses 
|yrans,XII,99(io7), 

Alexanoeb , capitaine des Xhra- 
fienti engage une action cpptre 
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les Romains y Sbus Paul Emile , III , 
38 (43). 

Alexandre , troisième fils da 
Persée , devient bon menuisier , 
ensuite greffier des magistrats à 
Home, III, 78( 88). 

Alexandre, roi de Macédoine, 
frère de Philippe ; leurs difFérens 
avec Ptolémée , pacifiés par Pélo* 
pidas, III, 214 (240 ). 

Alexandre 9 tyran de Phéres{ 
son histoire et celle de son gouver^ 
ment, III, 21a ( 238 ). Epousa 
Thébé, £lle de Jason, tue Poly- 
phron ; est choisi pour régner, XI« 
481 ( 55i ).Fait Félopidas prison- 
nier, par trahison, III, %ij (243). 
Epaminondas le ménage 9 pour 
sauver Pélopidas, ^19 { 246 ). Son 
horrible cruauté et son avarice , le 
rendent odieux ; couronne la lance 
avec laquelle il a tué son onde Po^ 
lyphion, 220 ( 241 ), XI , 481 
( S5i ). Sa guerre avec Pélopidai, 
III , 225 ( ^5 ). Est obligé' de sou»^ 
crire aux conditions de paix *de9 
Thébains , 234 ( 262 ). Fait la 
guerre aux Athéniens et aux Th&^ 
baix^ , tue leur général Pélopdaa, 

XI, 431 ( 5ii )vl^ate delà guenie 
qu'il soutint contre les Thébaina, 

XII, 63 (66). Est tué par las 
frères de sa femme, 98, ( 107 )» 
XI , 48a ( 552 ). Détail de sa mort:» 
III , 236 ( 265 ). 

Alexandre , fik de Cassandre , 
chassé de Macédoine par son frère 
Antipater, demande dyt secours A 
Péméprivs et à Pyrrhus, IV „ itti 

S 4 
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( i38 ). Cède a Pyrrhus» Njmphéa 
et d'autres territoires, 132 (i 38). 
Est Uiô par Démétrius, qui pré- 
vient les pièges qu'il lui tendoit, 
ia3 ( 140}* 

Alexandre, fils de Pyrrhus et de 
Lanassa, IV , laS ( i^S ). 

Alexandre le Myndien, his- 
torien, cité, a52 (264)9 ^9 ^^ 

(444). 

Alexandre , ami et lecteur de 

Crassns, philosophe fort pauvre, 

V, 256(394). 

Alexandre , affranchi de Sera- 
hon , présenté aux juges comme 
epoliateur par Pompée, |VI, 94, 
108. 

Alexandre , fils de Polyper- 
chdn ; sous prétexte de défendre 
Athènes, cherthe às*en saisir; sa 
communication avec Nicanor; ex- 
cite la défiance du peuple , VI, 
3o7 (353). 

Alexandre le Grand, fils de 
Philippe et d'Olympias, descen- 
dant d'Hercule et des AEacides, 
VII ,5(8). Signes qui précédèrent 
€t suivirent sa naissance , 7(9)» 
Son image représentée au naturel, 
par Lysippe ,10 (i3). Delà forme 
et de l'odeur qui sortoit de -son 
corps, Il ( 14). De son enfance, 
de sa passion pour la gloire, iù, 
( 14 ). Indifférent pour les jeux ; 
reçoit courtoisement les amhassa- 
deurs Persans , 12 ( i5 ). Jaloux 
des conquêtes de son père , i3 
{ 16 )- Supporte impatiemment le 
710m de mai!cr(9^ parmi les personnes 
préposées pour son éducation, 14 
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(<7). Dompte Buoéphale^ i5 (18). 
Sa lettre â Aristote > décèle son 
goût pour les sciences, i8*( 22 ), 
Son estime pour VlUade d'Ho- 
mère, 19 (23). Punit les Méda- 
riens révoltés en Tabsence de son 
père, 20 (25). Se distingue â 
la bataille de Chéronée, 21 j( 1^.) 
Sa mésintelligence avec son père; 
ramène sa mère en Epire, passe 
en IHyrie, 22 (27 ). Cherche A 
s'aBier avec Pexodarus , prince de 
Carie ; est blâmé par ton père , 
23 (28). On le soupçonne d'avoir 
pris une part indirecte â ta mort; 
il fait punir sévèrement ses meur- 
triers; monte sur le tr6ne à l'â- 
ge de vingt ans , 24 ( 39 ). Ap^ 
paise les troubles de son royaume » 

25 ( 3q ). Dé&it les TribaDiens, 

26 (3|) ; les Thébainr, dont il rase 
la ville; les fida vendre comme 
esclaves ; épargné les prêtres et les 
descendans de Pindare , 27 ( 32 )• 
Admire la généreuse réponse de 
Timodéa , la renvoie libre , a3 
( 34 )• Se répent d'avoir anéanti 
les Thébains , 29 ( 35 ). Esc élu 
capitaine général de toute la Grèce ^ 
ib. Sa rencontre avec Diogène à 
Corinthe , 3o ( 36 ). Contraint la 
prétresse de Delphes de lui ré- 
pondre, 3i (37 ), Foiblesse de set 
moyens pour l'expédition de Perse , 
32 ( 38 ). Sacrifie aux Dieux et 
héros d'Ilium , principalement à 
Achille, 33 (39). Passe le Granique 
à la vue des Perses , 34 ( 40 ). D&« 
fait leur armée , a son cheval tué 
tout lui ; 36 ( 43 ). Emploie Van à^ 
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Lynppe pour Faiie faire les statuel 
ée ceux qui périrent dans le com- 
baï, VlU, 37 (44)* InBcripdon mé- 
morable, mise sur le butin qu*i] en- 
voya aux Athéniens ; s*empare des 
villes de Sardes, Haficamasse et 
Hilet , iù. Soumet Ifs Provin- 
4;es maritimes , coupe le nœud 
gordien ; est instruit de la marche 
de Darius, 3^ ( 45 }. Tombe ma- 
lade pour s*étre baigné dans le 
Cydnus , 41 ( 48 ). Sa ^nérosité 
envers Philippe , son médecin ca- 
Icminié, 43(49). Remporte une 
seconde victoire sur Darius , 44 
( 62 ). Habite 8on« palais ; son 
bon mot, à la vue du luxe de 
Darius , 46 ( 64 ). Console et 
respecte la famille de ce Prince , 
47 ( ^^ )* ^'^ affection pour la 
veuve de Menmon , 4' ( ^ )* 
âa continence , venge Phonneur 
des femmes outragées y 49 (57). 
Sa sobriété ; régie de sa vie, 5o 
(58). Donne accès à la ûaterie, 5a 
(61). S'empare de Tile dé Cjrpre , 
de la Phénidé; met le siège devant 
Tyr , 54 (63 ). Songes qui lui pro- 
mettent du succès; sa sollicitude 
pour Lysimaqne son précepteur, 
55 ( 64 ). S'empare de Gaza 9 ca- 
pîuJe de Syrie, 5j ( 67 ). Ren- 
ferme dans un cofiGre précieux 1*1- 
liade d*Homère, 58 (68 ). Jette 
les fondemens d'Alexandrie, 59 
( 69 ). Visite le temple de Jupiter 
Hammon , 60 ( 70 ). Ses inodestes 
léponsesàceuxqui lequalifioientde 
JUs de Jupiter^ 63 ( 74 ). ReRise 

b main d» b fiDe de Darius , 67 
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( 77 ). Fait faire de magnifiques 
funérailles k la femme de ce prince , 
ib. ( 78 ). U sacrifie à la peur avant 
la bataille, 71 (83 ). Sa courageuse 
réponse aux conseils de Parménion^ 
72 ( 84 ). Sommeil d'Alexandre 
avant la bataille , 73 ( 85 ). Dis- 
pose son armée , invoque les Dieux; 
conçoit un heureux augure d'une 
aigle qui plane sur sa tête , 74 
( 87 ). Renverse l'ennemi , pénètre 
jusqu'à Darius » 76 ( 89 ). Fait de 
magnifiques sacrifices en reconnois* 
sance de la victoire de Gaugamèle, 
77 (90). Parcourt le pays de 
JOiabylone , 79 (9a). S'empare 
de Suze , 8a ( 95 ). Entre en 
Perse , parvient i la capitale; «'as* 
seoit sur le tr6ne royal de Xeroès; 
brùleson palais , dans une partie de 
débauches , 83 ( 97 ). Ses libéra- 
lités, 87 ( xoi ). Discours de ce 
prince contre le luxe de ses offi- 
ciers, 90 ( 104 ). Dorme kd-méme 
Texempk. du travail, 91 ( 106 )<i 
Sa modération envers ses amis, 
9a (107 ). Devient irascible , 
94 (i<^)* '^^^ sublime d'A- 
lexandre pressé par la soif j 95 
( 110 ). Sa douleur k la mort de 
Darius; punit son- meurtrier, 96 
( 1x2 ). Entre dans THyrcamie., 
y paie la rançon de Bùcépha— 
le, 98 (ii3). Adopte Thabille- 
ment Penan; défait les Scythes; 
reçoit la reine des Amazones , ib» 
(114). Moyen adroit dont il se 
sert pour engager ses troupes à le 
suivre dans ses expéditioiHs loin» 
taines^ et pour gagner l^aEfectiaii 
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des peuples soumis^ Vll> i o i (i i y). 
Epouse Ho3uune , fille d^Oziartes , 
I02 ( it8 ). Tennine le différend 
de Cratère avec Hephestion , io3 
( 119 ). Dissimule les propos ou<> 
trageans dePhtlotas, ie5 ( isa ). 
Découvre la conjuration formée 
par Dytnnus contre sa vie , to6 
(i23). Fait mourir Phîlotas et 
Parménion , 107 ( ia5 .). Tue Qi- 
tus de sa propre main ; ses regrets 
et son désespoir, iia (t3o). II 
prend le pkilosophe Gdistfaénesen 
haine, 1 17 ( i36 ). Le comprend 
dans la nouvelle conjuration d'Her- 
snolaiis contre lui, 118 ( iS/ ). 
Alexandre est blessé en combattant 
contre les Malliens Oxidraques , 
119 ( i38}. Il fait brûler son ba- 
gage avant son départ pour les 
Indes ; Rend des grands honneurs 
â Démaratos le Corinthien ,130 
{ 159 ). Punit sévèrement la déso«> 
béissance et la révoke ; devient su- 
perstitieux , lao ( 140 )* Prend la 
roche de Sitimithrés et autres pla<- 
ces réputées imprenables , i%2 
^ 142 ). S*empare de Nyse , laS 
( 143 ). Son entrevue avecTaxile^ 
Toi Indien, 124 ( 144 ). Fait ma»- 
«acrer des soldais Indiens , contre 
la foi des traités; passe FHjdaspe ; 
délait Porus, le traite généreose-r 
-ment, lùS ( i49|)* Donnedesxe^ 
^grets à la mort de Bucéphale , éte^« 
•nise sa mémoire; bâtit une vitte 
iju^l nomme Bucéphalie , 1.29 
'( i5o ). Ses troupes refusent de 
-passer le Gange, i3o ( i5i ). Ri- 
dicule témoignage de vanité <ju*il 
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laisse dans Plnde, i3x (x52}« 
Visite les bords dé TOcéan ; sub^ 
jugue les peuples qui Tavoisinent ; 
danger qu'il court dans un assaut 
livré aux Malliens, ib. ( i5a ), 
Ses questions singulières â des phi- 
losophes Indiens, i35(i58).Du*> 
rée de son expédition ; perd la plus 
grande partie de son armée , faute 
de vivres, 137 (159). Entre dans la 
Cédrone et la Carmanie, livré & 
une débauche continuelle de tabie-, 
i38 (160). Caresse publiquement 
le /eune Bagoas ; apprend de Néar« 
chus , le succès de Texpédition ma* 
ritime ; ses préparatifs pour une 
nouvelle , 1 39 ( 162 ). Punit et tue 
de sa main plusieurs gouverneurs 
infidèles , 140 ( i63 ). Honneurs 
qu'il rend au tombeau de Cjrus; 
assiste à la mort volontaire de Ca- 
lanus , qui sç brùIe sur un bûcher; 
propose un prix à cdhii qui boira 
le plus, 14a ( i65). Epouse âSuxe, 
Statira, fille de Darius ; magnifiques 
festins de ses n6ces et de celles des 
Macédoniens, i43 ( 166). La pré- 
férence quHl accorde aux Perses , 
irrite les Macédoniens contre lui , 

145 ( 168 ). Les soumet à sa vo^ 
lonté , et les traite libéralement , 

146 ( i^).ArriveàEcbatane, ib, 
(170). Fferd son ami Héphestion, en 
porte le deuil, et destine six miHiona 
d*or ]^ur ses funérailles, 147 ( i7i)« 
Prend le chemin de Babylone , 
malgré les présages les plus sinistres , 
1 48 ( 1 72 ). Fait mourir Dionysius ^ 
pour s'être assis sur le tr6ne royal ; 
ses soup^ns contre Antipater «t im 
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•nfam, i5o ( X74)> Sasopentitîon, 
fe livre aux excès de la table, malgi^ 
•a maladie, i5a ( 176 ). Diverses 
conjectures sur sa mort, 1 53 ( 177 ). 
Observations sur les écrivains qui 
ont parlé de ses conquêtes, 491 
( 562 ). Date de sa mort , 494 
664. Alexandre fait raser les Ma- 
i^^doniens , pourquoi ?I, 10(10). 
|\eproche -qœ lui faic Philippe , 
H , 161 ( 180 }. Il fait brûler le 
cbariot royal , III, aS ( 29 ). Sa 
maison anéantie par les armes des 
Romains, 67 ( 63 ) , 65 ( 74 ). 
Ce qu*il fait. pour la ville de Platée, 
|)ourquoi ? 349 ( 389 }* Instruit 
Aristide» du dessein des ennemis, 
355 ( 396 ). Il a de sa femme Ro- 
xane , un fils nommé Alexandre ^ 
IV , 117 ( i33 ). Son faste et le 
penchement de sa tète , imités par 
les rois, 126 (142)- Encourage , 
dans une vision nocturne , Fyr* 
rfaus à persévérer dans ses projets , 
i3i ( 149). Les Romains ont Tidée 
qu'ils lui eussent fait perdre son titre 
^ invincible , i54 ( i74).Epot|ue 
qu'Eusèbe ^e à son règne dans 
Corinthe, 490 ( ^^^ )• ^ s*attacfae 
Euménes , V , 400 (4^6). Epouse - 
en Asie Barsine , fiHe d*Artabaze; ' 
marie aux principaux dl sa cour 
des femmes Plerses , 400(469). 
Refuse de Targent à Eumènes , 401 
(461). Se répent d*avoir faitbr61er 
sa tente, pourquoi? 402 (461). Lui 
parle avec aigreur , le croyant char- 
mé de la mort d^Ephestion , quM 
ii*aimoit pas, V , 402 ( 462 ). Dif- 
férends ^pxx^ sef capitaines, après 
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sa mort, 40^ (462). Sa gloire est 
une honte pour les Grecs, VI, 32 
(36). Compare ses combats à ceux 
d'Antipater contre Agis , 33 (37). 
L*](IyTcanie évite Fussujettissement 
par le peu de séjour qu*il y fait, x 54 
(i j% ). Alexandre détruit Thébes de 
fond en comble ; exige des Athé- 
niens qu'ils lui livrent leurs quatre 
principaux orateurs , 278 ( 32i ). 
11 refuse de recevoir, leurs dé- 
putés , et admet Phocion , 279 
( 322 ). Suit son conseil de faire 
la guerre aux Perses , 280 (323). 
Supprime la souscription usitée de 
ses lettres , après sa victoire sur 
Darius , excepté en £iveur de Pho- 
cion et d*Antipater , 280 ( 323 ). 
Envoie une somme considérable 
d'argent i Fhodon, ib. ( 324 )* 
Se plaint du refus qu^il esy fait ; 
délivre à sa considération des pri- 
SDTuiiers , 281 ( 325 ) ; lui fafc 
offrir le choix delà propriété d'une 
ville sur quatre , 282 ( 326). De- 
mande des galères aux Athéniens, 
285 *( 320 ). Son ^oge aux jeux 
olympiques , VIII ,17(21 ).Trouve 
en Perse des preuves de la vénalit» 
deDémosthènes, 36 ( 43 ). Mépris 
qu'affecte â son égard cet orateur, 
40 ( 48). Division coâtinuefle entre 
ses successeurs, 163(191). Ses deux 
'fils sont empoisonnés parCassandre, 
222 ( nùte), N'entre|)rendla guerre 
que par le désir d'être le premier 
liommç du monde , 27T ( 3i5 )« 
Occupe la forteresse de Corinthe ^ 
meurt empoisonné , IX , 3i6 (248)^ 
Mauvaises dispositions de son ar-^ 
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mée après sa mort , 37^ (Sao). 
Alexandre est désigné pajr Annibal 
comma le meilleur général qui 
ait existé, 43 1 (499)* Opinion 
lépandue sur sa mùisance , 447 
(617). On lui compare Commode 
pour les bonnes dispositions du 
corps , X y 180 { 199 ). Fonde une 
ville de son nom dans k plaine 
d^/jvriij , où il vainquit Darius , 3^4 
^3^7)* Est enseveli dam le temple où 
Alexandre Sévère vint au monde, 
XI4 4 (4). Alexandre cherche inu- 
tilement à découvrir les spoliateurs 
du tombeau du grand Cyros, 445 
Su. Tire un grand secours de la 
£déiité et du courage des Thessa- 
liens, 484 ( 554). Alexandre ruine 
Fempire des Perses , XU , 89 ( 96 }. 
Est le premier qui rompt Tannée 
lies Athéniens à Chéronée , 120 
( i33 ). .^pguste honore son ca- 
davre d*une couronne d*or , XII , 
a83 (321 }« Son portrait sert de 
cachet aux empereurs romains , 
3i a ( 355 }. Voyez Alexandre com- 
paré avec Jules César , III , a8o 
(322). 

Albxanobb , fils d*Alexandre le 
Grand et de Roxane^ ne put par sa 
mort précipitée accomplir le ma- 
riage projeté entre Deidamia et lui , 
IV, 117(133). 

Alexandre , jeune Macédonien, 
tué à un assaut où le roi Tavoit 
(envoyé, VU, 122 (142) « 

Alexandre , surnommé Pofy- 
perckon , mari de Cratesipolis , 

yiii, 170(199). 

. Ai«£XANDiiE^ Gis d« Déméuiûs 
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et de Deidamia; passe ta vie e» 
Egypte , Vm , 255 ( 297 ). 

A L £ X AtN o RB d*Antioche , sert 
d^interprete pour expliquer Tavis de 
Mithridaie, VIII, 33.9 ( 394). 

Alexandre, filsd*Antoine et de 
Cléopàtre , surnpnuné le S^il 
par son père , VIII , 32o ( 372 ). 
Antoine Tétafalit roi des pays qu*il 
se promectoi^ de conquérir , 35i 

(409V 

Alexandre , de Syrie , le méma 
qu^Alexas de Laodicée , accompa- 
gne Antoine lorsqu'il suit Oéopà^ 
tre,Vm, 399(431). 

Alexandre SsviRB, originaire 
d*Asyrie , nourri à Rome chez son 
aïeule Mesa ; disposition physique 
de sa personne , son caractère; cir* 
constances qui semblent présagw 
sa future grandeur, XI , 3 ( 3 )» 
Son éducation soignée par sa mère , 
4 (4). Ses instituteurs, 5(6). 
Recherche la société des hommes 
sages et instruits, 6 (i^*)- ^^ 
d*Uéliogàbale, â^- (7 )• Est nommé 
César , et proclamé empereur , 7 
(ib,)S& modération ,9 ( 10). Ban- 
nit de Rome les vétérans miBtairas 
qui abusoient de leur privilège ; 
met de Tordre dans les finances; 
punit les «poliateurs , 11 (12). Ré- 
gie la justice et la solde des trou^ 
pes, 12 ( i3). S'entoure d'hommes 
savans et vertueux , i3 ( 14 )• Réh 
forme les lois fiscales , i^« ( x5). 
Exige que les Sénateurs méditeni 
et motivent leurs opinions, 14 (i6). 
Défend les hommagesserviles à son 
égard j^ i5 {;Ut* ) Prçnd Tavi^ <|Uk 



ténât pour le choix dés màgistratt, 
ib. (17). Justifie au consul UNCtJs^ 
ses égards |>our sa mère et son 
aïenfe, 16 ( 18 }. Veifle sur te trésor 
puÙic , sur les travaux' \ thérche 
â connoître la moralité de ceux 
qui Àflpir^it aux places , 17 C 19 )• 
Son attention se porte sur les gre^ 
nieiv publics y Pâpprovisionnement 
des 'denrées ; arrête la pérsécbtion 
contre les religionséirangéres ^ ho- 
noTeet récompense les magistrats ^ 
r8 ('ao'). Il proscrit avec rigueur 
les plaintes injustes; se précautionne 
contre la corruption de ses' con-^ 
seiBers, 19 ( ai ). Maîntfent cha- 
cun dans Tétat où il est né; chasse 
les Eunué^êitdief son' palais', donné 
un ghind èxéniple de sévérité' pouf* 
empêcher Tabus de crédit; changé 
ia dotinadon de rfihpôt des l/euz 
de j^rostitudott , ïùi (â2)f Fàii 
bâtir des bains gratuits pour le 
peuple , ai ( sS ). L'exhorte â la 
vertu; remédie par ses distributions 
de bleds , aux disettes , 32 ( 24 ^ 
Réprime les usuriers ; s'occupe de 
ftinbeffi^ssement de Rome ', ib, 
(25) .^Autorise l'usage des fourures-; 
cukive les sciences , les belles-let- 
trés et les arts ,' 2^4' (^7)^ S'adonne 
aux exercices du corps; punit le 
mensonge ; rassemble les portraits 
des dieux' et des grands hoimnes' , 
25 (219). Ré^ sa conduite, 26 
(ib,) Récompense ses anciens ser- 
viteurs , 27 ( 3o }. Etablit des écoles 
. et des atefiers pour Tinstr uction de 
la jeunesse; supprime le luXe de sa 
gaxde, s'I^abîÔe swv^i l'ancien 
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usage ^ iè. ( 3i ). U est simple et 
sobre dans le service de ta table; 
r^rimie le vagabondage , 28 (52). 
Corrige la licence des mœurs dans 
les' femmes, 29 ( t&. ) Recherche 
les hommes à talents ; punit un 
homme qui trafîquoit de son cré- 
dit , ilf. (34). Son exactitude à lire 
les dépêches ; opinion qu'il a de la 
médecine, S2 (36). Obligation qu il 
impose aux niàgistrats ,35 (38 ). 
Raisons qui l'empêchent d'édifier 
un temple à J. C. 34 (ibid,). Sa 
gafté; son habileté a augmenter ses 
trésors ; ridicule prétention d'être 
Romain d'extraction; rassemble des 
maîtres pour Tinstruction publique ,' 
ih. (39). Ses préparati/s militaires; ' 
son attachement pour sa religion , 
35 ( UfiiL). Sa sévérité contre les 
knFons et les faux témoins ; ses 
éôins A récompenser le mérite ; 
n'aeorde les offices de judicatnré 
qu^à cckix qui en sont dignes-; prend 
des précauti ons bontre Pavidë finan- 
cier , »^. ( 40 ). S'occupe dé la 
solde militaire ; rend justice aux 
Chrétiens, 3/ (42 ). Craint que 
la paix ne soit troublée par les 
mou<remens d^Asie ; écrit' au roi de 
Perse par se» ambassadeurs; sa con- 
fiance aux dieux , 38 ( 43 ). Ses 
dispositions pour la guerre 3 dis-> 
eours qu'il tient aux prindpaut dé 
l'armée, 43 (49); lui fait de 
grandes largesses , 47 ( 53 ). .Ren^* 
voie ttiie seconde ambassade en 
Perse , 0,'( 54 ). Gomment il traité 
ses ambassadeurs ; se montre révère 
contfè les ^étorteurS'y 4^(66)1 
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Fait dtfvaster le ^js ennemi ; 
perd une bataille à laquelle il n'as- 
siste pas , XI , 49 (57). Tombe 
malade \ se retire à Andoche pous 
se rétablir ,. et refaire son armée , 
5o ( 58 ). Son inquiétude s*aceroit 
par la rébellion des Germains ; fo,uj^ 
nit de» vivres â Rome; augmente 
son armée pour les réduire, i^i^ 
(59). Ses succès V traite avec \en 
ennemis, ce qui mécontente les 
troupes , 53 ( 61 ). Elles rêvé-* 
tissent Maximin de* la poupre 
impériale , 54 ( 62 ). 11 réclame 
envain des secours de «ceux qu'il 
croit fidèles , î^. ( 63 ). U est tiié 
dans sa tente avec sa mère j 55 
(iif,) Alexandre maintient ses soi* 
dats dans une exacte discipline mi"* 
litaire i i) veut qu'ils soient témoins 
de sa sobrié&é; punit rigoureuse* 
ment les fautes, 5Ç ( 64>)* Qarantii 
le pays, où passe son armée,,, du 
pillage V son discours pour Ja dé^ 
tournei» de la revente , i^. ( 66 ). 
Après avoir refait son anné^ à An-* 
tiocbe , se rend maître^ de plusieurs 
places fortes ^ 62 ( 7 1 ). Rempecte 
Huevictoiii'evir Ariax^roés ; nere* 
lient a4icune. portÎQn. du ; bitfio j , 63 
( 72 ). Obtient les hotineuiis» du 
triomphe à Rome^ ilf, (74 )> Stm 
discours^ eu sémat nvç sea succès , 
64 ^.«^0 C^bfQ.99» victoires- paj: 
des jeux ,4.réçoi9pense ' ies. magis- 
trats , réforme Iç^ abus ùiiroduits 
par son absence > assure le bien 
être des vétéi»m, ^ (yj)' Pourr 
quoi il ne loge point des étrangers 
ilans son palais ? Sa réponse à ceiiz 
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qm se plaignent, 67 ( 78 ). âa fér«r 
meté en apprenant le genre de sa 
mort, 68 ( 79 ). Excite lemécon-^ 
tentement des troupes^ en.s*oppo- 
çant à leur pillage , jf o. ( 82 ). Dé- 
tail sur sa mon -,.$0^ âge, duréf 
de son régne , ses torts.,, jx ÇfiZ )• 
Alexandre est généralepwnit reg^té^ 
72 (84). Il ne prenoiisnicune dé- 
libération, importante^ s^n^ cAnsu^ 
tbr ceux, qui. avoient la r^njt^çn^ 
de bien, savoir Thistoire, I,, ^1^ 
lecteurs ,. xxxiv ( xxv )v Çtantpi^ 
teur , di^truit Seleuda, X^ 71 
( 73.); va en £g)rpte ve?ig(^r.' lev 
Romainai 74 ( 77 )r . , 

Alexanoae „ Sk «iné d'^^my/iY 
toi^ Aucpéde ifu tr^ne 4e Mac^ 
doine *, est tué en, tr^Ilisoii pa^ 
PfoEmée ^loritts^lif\^^Q É^j)» 
, -^L J5 ?ç A» nJ^'p ^; roid'AIbanie y 
épouse Clé<^pât!re, fiSj^ de PJjiiUjppfr^ 
}Ç1I, ^25;( i37 )- ,.,., ^;. « 

. . AitfUUKDRiiPEs , le rnéme ^^ 
naxaadntk:!, l'hùtqffiç^.^lV^ 359^ 

(398)- 

dTgypte, fondée par Alecx^s;^^ 
leQrand» VII , 59 ( 69 )-. Çléo-^ 
xnèn^ tente e]>vain, .4^ donneif .I4 
lib^rlé.â ses habitons. j,39(^:(. 46^ ), 
Us chassent Iwjc cçi.PtoI^ipie Au^^ 
letès, VI, i8< (210). Estioiie de»' 
Alexandrins pour Antf^jine t Y^l■y 
266 ( 3iQ ). Alexandrie! est assfegéer , 
et prise par Aij^te., XÎi « 281^ 
( 32)0 ). Seq habitans iroplorefuia 
clémence , VlU » 4 1 9. ( .455 y Plo^i 
des grand» préparatifs pour la, ti* 
, ceptiondeJ^a^siaa, X,395 (447}.*^ 
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Albxandrib , ville de Glicie, 
bàde dans la plaine où Alexandre 
^«inqmt Darius , X , 624 ( 36/ ). 
ÂLKXAiinRiNs y reproches qu^ils 
Eont à Alexandre Sévère , siir son 
origine , XI , a5 (^^ )• Noms 
donnés aux bains et au palais qu^A- 
lexandre Sévère Êû^bàdr, SI (24)' 
Alexandropoi.!»', nom <{u* Ale- 
xandre le Grand donne A une ville 
d^où il chasse les anciens faabitans^ 
la repeuple , VH , 21 - 26. 

Alex AS , Laodicien, député par 
Antoine, vers Hérodes ; Pezcite à 
te rendre à Auguste , devient k»- 
même vicdme de sa tndïisôn, 
Vni , 409 ( 443 ). 

Alexia , (arqourd^biti Sainte^ 
Reine en Bourgogne ) , asâégée 
par César, Vil , 206 ( 238) ; se 
soumet après une kmgu&résistancey 
308 ( 240 ). 

Alexicrates, premier échanson 
de Pyrrhus , feint d'ena^r dans le 
dessein d^empoisônner son maître, 

nr, i2o(i36)- 

Albxippe , médecin , â qui Ale- 
xandre le Grand marque sa fecon- 
noissance, au sujet de la guérison 
de Peucestas, VIU, 9a { 107 ). 

Alexis , eœperçur fo\» le nom 
d^exandre, JCoyee jileseandre 

Séçêre, . 

Aliaete f yilte, de la M^^sonie , 
où Lysandre promet de se réunir 
à Pausanias , IV , 372 ( 4^4 ). i^ 
Thébains y mettent garnisoi^ a«ant 
ton arrivée, ib. 

Alice , rivière deSidle^ sert da 
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limite àiilL possesnont des Cartha- 
ginois , XII , 263 ( 298 ) 

Alieniens ou Halictens, font 
alliance avec Denys, XII, 198 
( 223 ) ; se révoltent contre lui ; 
se liguent avec les Carthaginois, 
202 ( 226 ). 

Aueanievs , peuples d'kaSe , 
c1m9 lesquels passe Annibsl en mar^ 
chant sur Rome , IX , 41 1 (476). 

Alimus , bourg de rAtôque, 
patrie deThucydidet, V, io( i3)i 

Allia , petite rivière qui se jette 
daas le Tybre , i cinq lieues de Ro^ 
me, U , 97 ( 109 ). Les romains 
font défaits par les Gaulois, lur ses 
bords, III ( 124). 

^tiAOE ( bataille d* ] , dont la 
victoire resta aux Gaulois , du nom 
de la petite ri vièie etAllia^ ^,^8 

AcLEMAOTiE ; les Romains crai- 
foent la guerre de la part de ses 
peuples, lU^ 62 (60). Haute, pays 
des Noriques ( la Bavière ) , par 
où les Ombres avoient dirigé leid 
marche .pour pénétrer em Itsiie > 
IV , ;2£&8 ( Aâ9 ). . Sous, le coah* 
mandement de Galba , IX , 281 
( ^3 ) V ioù , t Didiiis Jttlianus . va 
tenter la hmsà» milîti^e i^uis 
sttocès» X,, 278» (.Si3). 

ALLàiiAMs»^ chercheAt à.^nva-t 
hir les Gatdes, VII, i^Çp^xy 
Forcés, par César à sortir de leur 
retraite , sont .àkîsçiV^ et poursuivis 
jusqu'au; «Rhin , .1 94 (224). 
. ALLCMAimv dé Vitcllius , défont 
les gladiaceuKS de VitelËus, IX > 

l34i(393> 
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Alliance de mariage ; piège ten-< 
du aux Romains par lei Latins^ 
11,127(143). 

Allier , rivière de France > IX, 

574 (43a ). 

Allies d*Atiiènes , par quel» 
moyens ils conservent leurs pro^ 
priétés, lorsque d'autres que Pho- 
don ont la direction de la guerre ? 
XII , a6^ (3io }. Refusent de re- 
; cevoir Molossus, général des Atfaé* 
niens, dans leurs ports^ 273 ( 3i 5 ) . 
Se divisent et abandonnent la dé- 
fense de la liberté commune , 2^3 
( 338 ). Leur guerre date de la dé- 
claration par les Athéniens, XII ^ 

4a (45). 

r Allies, envoient des ambassa- 
deurs â Sparte pour demander 
Ljsandre pour amiral, IV , 324 
( 370 )• Délibèrent sur la destruc- 
^on d^Atbènes « 343 (Sgi). Sont 
touchés de pitié sur son. sort, aux 
chants d*un musicien ; ' leur pré- 
sence à la destruction de ses murs> 
344(392). Motif de leur haine 
contre Agesilas; rabattent plaisam- 
mem leur prétention , YI , 56 

(64). 

• Allies ( guerre des ) , pense â 
renverser la répubtique romaine , 
parla réunion déplus be^queuses 
nations de Tltaliequi se soulèvent^ 
ÏV , 266 (3o2). Redoutable aux 
Romains par la diversité des, évè- 
nemens, 393(446)* ) 

Allobroges portent impatiem* 
ment le joug de Rome ; situation 
de leur pays, (tienne en Dau- 
phiné en étoit h capitale ) , VIU , 
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89 (io5). Habitans delà SavQyé et 
d'une partie du Dauphiné, IX ,• 
374 ( 433). 

Alopâgb et Alopécie , bourg 
de FAttique ; patrie de Lysandre, 
11^62 ( 70). De Thucjrdidès, 
180 ( 201 ). De la famille d'Aris- 
tideSy lU, 3i7 (354)-DeSocratey 
XII, 391 (444). 

Alphàe ( Rophia ), rivière 
d'Arcadiô, VU, 346(399). 

Alphonse , roi de Naples-, guéri 
d'une grave maladie par la lecture 
de Quinte-' Qtrce , I , aux ieeieursg 
xliij ( xxzv )• 

Alpes , haute» montagnes^ qùo 
les Gaulois franchissent ^ la (^use, 
II, 91 ( loa ). Le pied des Alpes 
est arrosé par la mer de Toscane, . 
et regarde l'Afrique , III , i i2 ( 1 5 )• 
Réparent la Gaule de l'Italie ; An^ 
nibal les passe avec un danger in- 
croyable, IX, 375 (434). Auguste 
en soumet la plus grande partie^ 
XU , 23,5 ( 334 ). 

Alyatte, sœur de Crésus; marie 
sa fille à Astyages, XII, 452 ( 5i4). 

ALYtus , fils de Sciroii , donne 
son nom au lieu où il fut enterré, 
tiié par Thésée, sur le territoire de 
Mégare , î , 56 ( 60 ). 

Amanides ( partes ) , défilés du 
mont Anlanus, où Déiiiétrius passe 
une nuit , VIII , 248 (289 ). 

Amant, ( Ykme d'un ), vît au 
corps d'autrm et non au sien , VIII i 
398 ( 45i ). 

Amanvs , montagne et branche 
du mont Taurus , , en 'Asie , où le» 
Arabes sont vaincus par Afraiiius , 

VI, 
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Vlj i6i ( i86 ). Cicéron en chasse 
les brigands, VIII, lai (142). 
Déxnétrius franchit cette montagne, 
246 ( 288 ). 

Amasis y roi (l'Egypte , paie un 
tribut à Cyrus, XI, 467 (5oa). 
Lui envoie Nitetis, fille d*Apriés , 
à k place de sa fille , 438 (iù.) 

Amate y femme du roi Lad nus, 
l'oppose envain au mariage de sa 
beiîe-fîlle, avec Enée , XI, 114 
( i3i ). S'étrangle à la nouvelle de 
la mort de Tumus son amant et 
parent, n6 ( i33)* 

Amathonte , ville de Pfle de 
Chypre, consacrée à Vénus , 1 , 3a 
(34). 

Amathusiens , auprès de leur 
ville se trouve la sépulture d'A- 
riane, I, 33(35). 

Amazones , femmes guerrières , 
aiment les hommes, I, 43 (iy)» 
Leurs guerres contre Hercule et 
Thésée, 44 ( i^. ). Contre les Athé- 
niens ; elles campent au cenfre de 
la ville d'Athènes , 46 (49). Vain- 
cues , font la paix , 47 { 5i ). 
Leurs batailles gravées par Phidias, 
avec le portrait de Périclés , sur 
Técu de Pallas, II , ^19 ( 246). 
Leur existance démontrée par les 
armure^ découvertes après la dé- 
^tedes Albaniens, VI, 1 56 (i8i). 
Leur reine va trouver Alexan- 
dre faisant la guerre aux Scy-< 
thés, VII , 99 ( ii5 ). La statue 
d'une Amazone , donne lieu à citer 
un ancien oracle, VIII, 34 (41). 

Amazorion , quartier de la ville 1 

Tome XXIK 
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d'Athènes , prés duquel s'éteiidoît 
faile gauche de l'armée des Ama- 
zones , 1 , 47 ( 5o ). Lieu où elles 
furent enterrées, 48 (5i ). 

Ambassadeues Romains , Exci- 
tent les Clusiens k faire une sorti» 
avec eux , sur les Gaidois , Il , 94 
( io5 ). Changent l'usage de leur 
première entrée, i Poccasion da 
l'empereur Sévère, X , Soi (340). 

= Choisi» pour porter k Apol- 
lon , l'offrande de Camille , 82 (91). 
Enlevés par les Lipariens, II, 83 
( 9^)- 

=s= Des Velitres , envoyés â Home^ 
pour donner leur ville aux Romains, 
4" (461). 

cft Des Cimbres , insultent Ma- 
rius, et le menacent de l'arrivée 
à^ Teutons ; réponse piquante 
qu'ils s'attirent , IV, 247 ( 282 ). 

s= Des Parnormitains , choisi» 
pour arbitres entre les soldats da 
Marius et de Catulus , 254 ( 289 ). 
=s Des alliés Grecs , viennent 
a Sparte demander Lysaiidre pour, 
général, 324(370). 

=De Phamabaze , se pkignei^ 
de Lysandré , 353 (402 ). 

= De Bocchus; bon traitement 
qu'ils reçoivent de Sylla, aprè» 
avoir échappé aux Numides, I67 
( 439 ). 

= Des Egestains et des Léon- 
tins, arrivent à Athènes , et pour- 
quoi ? V , 3o5 (236). 

= De toute la Grèce, se réunis- 
sent à Sparte pour traiter de 1& 
paix générale, YI, Sj (66). 

c 
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Ambassadeurs Persans; opinion 
avantageuse qu'ils conçoivent d'A- 
lexandre le Grand , VU , la (i5). 

«^ ASobroges, entrent dans la 
Conspiration de Catilina, YIII, 89 
( io5 ). S'entendent avec Cicéron 
pour faire surprendre les lettres des 
conjurés à Catilina, 90 ( 106 ). 

=^Daces, obtiennent la liberté 
d'aller en armes dans Rome , contre 
la loi,X, 38 (35). 

Ambiorix , cbef des Gaulois ré- 
voltés; leur procure des succès con- 
tre les garnisons Romains disper- 
sées, VII, 202 ( 233 ). Est vaincu 
par César , 2o3 (234). 

Ambitieux , par jalousie de gloi- 
re , en nuisant à leur avantage , 
perdent celui qu'ils tirer oient du 
service des gens vertueux, IV, ^i 
' (411 ). Emploient rarement des 
moyens purs pour acquérir de h^ 
gloire, VII, 309(359). 

Ambition (T) d'Alexandre, 
plus noble et plus raisonnable que 
celle de César , VII , 282 (324). 

Ambracie , province ajoutée â 
k Macédoine, que Pyrrhus se fait 
céder, IV, 122 ( i38). * 

Ambracie, ville d'Albanie, où 
Pyrrhus fait son séjour, 127 (144). 

Ambracie, golfe de l'ancienne 
Grèce , où commençoit la chaîne 
4e rOEta , 482 ( 546 ). 

Ambrons , font partie de l'armée 
des Cimbres ; marchent avec les 
Teutons , le long de la Ligurie pour 
aller attaquer Marins, IV, 228 
( a59 ), Le provoquent au combat , 
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229 ( 260 ). Encouragent les Ko-^ 
mains par leurs menaces, 23o (261). 
Passoient pour trés-courageux , 236 
( 269 ). Vont â la rencontre des 
Romains , en répétant leur nom 
pour cri de guerre , 23^ ( i^. }. Sont 
vaincus et poursuivis par les Ro- 
mains , 238 ( 270 ). 

Amb 9 idée de Plutarque sur son 
immortalité, I , 128 ( 142). Le» 
Lacédémoniens consacrent des tem- 
ples à ses affections^ VII, 353 (407). 
Elle est indépendante des élémens , 
XII , 425 ( 482 ). 

Amendes établies à Rome par 
Puhlicola ^ I, 373 (419 ). Le» 
Athéniens n'ont pas le droit d'en 
dispenser; subterfuge dont ils se ser- 
vent pour acquitter Démosthénes , 
Vm, 49(58). 

Ameria ( Amélia') , ville d'Om- 

brie , dans fltalie ; signe qui y 
parut durant la nuit avant la ba- 

bataille de Marins , contre les Teu- 
tons, IV, 233 (265). Patrie de 
Sextus Roscius , le comédien , 396 
(449/- 

Amestris, fiDe de Parisatis et' 
d'Artaxercés Mnemon , promise en 
mariage à Tiribaze *, l'épouse , VIII, 
480 (524), 488 (533). 

Amilcar, Carthaginois, com- 
mande en Sicile avec Asdrubal , 
III, i3o(i45), XII, 83 (89). 
Est fait prisonnier , et tué ; data 
de sa mort, ibid. 

Amilcar, général des Carthagi-' 
nois , essuie une tempête dans la- 
quelle il perd les vaisseaux qui por*' 
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toient sa cavalerie et ses char«- 
riots, XI , 366 (4ai ). Débarque 
en Sicile , 36/ ( ib. ). Assiège Hi- 
mère , et la rédtiit à Peztrémité , 
568 ( 4a3 ). Est surpris, faisant un 
sacrifice , par la cavalerie de Gé- 
lon, et sa flotte réduite en cendres, 
371(426). 

Amilgar , surnommé Barca , 
^èxe d'Annibal, commande tr^ 
feune en Sicile ; y rétablit et sou- 
tient la fbitune des Carthaginois , 
Xn, 83 ( 89 ). £st chargé de con- 
clure la paix avec les Romains, 
^' (9^ )• Soutient avec fierté son 
caractère ; refiise de subir des con- 
ditioBs honteuses ; retourne à Car- 
thage , 84 ( i&. ) On lui remet le 
salut de la ville; repousse les mer- 
cenaires y qui Tassîégeoient; les fait 
périr par le fer et la faim ; soumet 
phiaieurs villes d^Afrique révoltées; 
étend les bornes de Pempire y 8S 
( 91 ). Passe en Espagne avec une 
armée , y conduit son Jfik Annibal 
et Asdrubal, dont la liaison fait 
suspecter ses mœurs, i*. ( 9a ). Lui 
donne sa fille en mariage; assujettit 
les peuples les plus belfiqueuz; en-- 
richit son pays de leurs dépouilles, 
86 ( à^. ). Périt en combattant con- 
tre les Véctons ( Lusitaniens ) , 
*A.(93). 

Amimetobxon, nom de la société 
de plaisir d'Antoine et de Qéopâtre, 
VIII, 3o5(354). 

Amirias, Décélien, et Sosîclés 
Pédiéen , combattent et tuent Aria- 
méne , général de Xercès, II , 3i 
(35). 
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Aminias, Phocéen , capitaine 
d*Anttgone, va au secours des La- 
cédémoniens , IV , 184 ( 2p8 ). 

A M I p 8 1 A s , plaisante Socrates 
toujours vêtu du même manteau , 
XII, 396(450). 

Amiral ; défense faite à Sparte , 
de posséder deux fois cette charge, 
IV, 334(370). 

Amisus {Simiso) , viDe riche sur 
le Pont Euadn , V , 89 ( i oa ). Son 
long siège, 91 ( io5 ). Prise par la 
ruse de LucuOus ; réduite en cen* 
dres par CaHimachus , io3 (118). 
Pompée y fait quelque séjour , VI , 
159. ( 181 ). Y reçoit les prt'sene 
de Phamace , et le corps de Mi* 
thridates, 166(192). 

Ammaeus, sénateur Romain, ré- 
prime la vaine jactance d*un ci« 
toyen, sur la sobriété, en lui op- 
posant la çlissolutionde sa vie , VI, 
35a ( 406 ). 

Amnistie accordée aux meur- 
triers de César, IX , 124 (143)- 

Amœbeus , musicien -^ chanteur 
Grec, aux fêtes d'Antigone , IX, 
ai7(a48). 

Ammonius , philosophe , II , 64 
( 72 ). Maître de Phitarque, XII , 
426 (483). Rend son fils victime 
des réprimendes qu*il iait à ses dis- 
ciples , 437(485). 

Ammon ( Toracle de Jupiter ) , 
perd sa réputation , XII ,471 
( 535 ). 

Amompharktus , capitaine des 
Xraeédémoniens , arbitre dans Taf» 

G a 
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faire de Salamine, I, 3o2 ( 34o). 
Sa résohition trouble Pausanias , III, 
36o ( 401 ). 

Amoagos ( Amorgo)^ nom d*ime 
des fles Sporades, préfideNaxos, 
où les Athéniens perdent une ba- 
taille navale, VIII 174 (206). 

Amour excessif , selon ^ Théo- 
Iphraste , conduit â la haine , VI , 
38i(44o). 

Amour ( T ) des peuples est la 
meilleure forteresse des rois , IX , 
269 ( 5io). 

Amphares , cphore y anime ses 
collègues contre Agis , dont il pa~ 
roît Fami, VII , 536 ( 387 ). Le 
trahit indignement, en le consti- 
tuant prisonnier , 337 ( ^^^ ) * I^^^*" 
ferme dans la même prison , Taïeule 
et la mère , qui demandoient â le 
voir, et les fait mourir, 339 (^9' )* 

Amvhiaraus, devin; versd*£s- 
chile à sa louange, appliqué à Aris- 
tides , III , 3^7 ( 364 )• ^0° oracle 
prédit la mort de Mardonius, 366 
( 408 ). Père d'Alcméom, IX , 197 
( 2a5 ). 

Amphiclès , nomme le père de 
Solon Euphorion, I, 286 ( 32i ). 

Ahpbicrates ) orateur . banni 
d* Athènes , pourquoi ? U se laisse 
mourir de faim à la cour de Ti- 
sanes, V , 1 13 ( 129 ). 

Amphictyôns ( ie conseil des ) , 
ému par le discours de Solon, dé- 
clare la guerre aux Cyrrhéiens , I , 
Soa ( 340 ). Assemblée générale des 
états de la Grèce ; les Lacédémo- • 
niens proposent que les villes non 
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liguées n*3r loient pas représentées^ 
U, 41 (46). SyDahii demande 
.par lettres , les trésors de Delphes , 
IV, 412 (467). Condamne les 
Phocéens â Tamende, VIII, 496 
( 542 ). Les met hors de la loi ; 
accordent à Philippe le droit de 
représentation ,' XII , 1 09 ( 1 1 9 }. 
Amphilocuib , province ajoutée 
à la Macédoine , que Pyrrhus se 
fait céder , IV, 122 ( i38 ). 

Ampripolis ( Emboli } , ville d« 
Macédoine , prés du fleuve Stry-* 
mon; prodige arrivé pendant la 
sacrifice de Paul Emile , III , 5o 
( 5'j ). Est prise par Cimon , V , 
19 ( 24 ). Bataille donnée pré» cette 
ville , où Qéon et Brasîdas , ca- 
pitaines Athéniens, périrent, 196 
( 225 ). Retenue par les Lacédémo- 
niens , sert de prétexte à Alcibiades 
de pousser les Athéniens à la guerre , 
199 ( ^29 ), Pompée fuyant , passe 
devant cette ville, VI, 228 (263) \ 
cédée aux Athéniens par Philippe ^ 
XII , 92 ( 99 ). La reprend de 
foxce, 97 (loâ). Socrates se trouve 
â la bataille , s*y, conduit avec 
courage, 394 ( 449). 

Amphissa ( Salona ) , ville près 
de laquelle Philippe remporte une 
victoire, VIII, 3i ( 38 ) ; patrie du 
médecin Philotas, 3o5 (355). 

Ampbitheus , gagné par le roi 
de Perse, excite la guerre dans la 
Grèce ; piDe le territoire des Pho- 
céens , IV , 370 ( 421 ). 

Ampurias, ville de Catalogne^ 
où S* Sdpion aborde avec dix 
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BuHe liommes de troupes » tt trente 
^res, IX, 448(517). 

Akulius , Frère de- Numitor ^ 
roî d'Albe , est tué , 1 , 80 ( 87 ). 

Amtgla, nourrice d^AIdbiades y* 
Il , 3o4 ( 340 ). 

Amtcla y mère de Daphné , qui 
fut poursuivie par ApoSon, VU, 

Aktclès ( Sdavo^Chori ) ville 
de Laconie , prés de Sparte, sur* 
prise et pillée par Aristomènes, XI^ 
aog ( 239 ). 

Ajbitnias , guerrier distingué , 
mis en opposition avec AristideSy 
m, 46a) 5i6). 

AMTiiTAS, roi de Macédoine, 
intinûdé par la.marche d'Agésilas , 
le prie de traiter son pays en ami , 
VI , 35 ( 39 ). Se ligue ^vec Jason , 
XI , 46a ( 629 ). 

Amtntas , roi de Macédoine > 
père de Philippe, XII, 4a (44). 
Vaincu par les Esdavons , leur 
paie tribut , et leur remet en éta- 
ge son jeune fils Philippe , XI] , 89 

(96)- 

Amtntas ^ roi de Lycaonie ; 
envoie du secours à Antoine con- 
tre Auguste, VIII y 36i (4ao). 
11 se rend i Auguste , 364 ( 4^4 )• 
• Am y n t a s , Macédonien, en* 
vojé en ambassade auprès des 
Thébaint, par Philippe, VIII , 3a 
(38). 

Amtrtas , banni de Macédoine, 
rearé â la cour de Darius, lui donne 
pn bon conseil; VII, 43 (5i^. 
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Amtot ( Jacques ) , né à Melun, 
fils d'un marchand, et de Marguerite 
' des Amours\ ses premières études , 
et les professeurs sous lesquels il 
étudia , XII , 481 ( 648 ). Reçu 
maître es arts , se rend â Bourges 
pour étudier le droit; est chargé de 
réducation de quelques enians; ob- 
tient une chaire de latin et de grec^ 
s'occupe de la traduction d'ouvra* 
ges grecs, qu^) dédie au roi, 48a 
( 549 ). Est récompensé par une 
abbaye *, suit Morvilliers à Rome , 
pour perfectionner sa traduction 
de Plucarque; passe à Venise, au 
concile de Trente , pour présentes * 
les lettres d*Henri U , 483 ( 55o ). 
De retour en France , est nommé 
précepteur des ducs d'Orléans et 
d'Anjou) achève sa traduction des 
Hommes illttstres de Plutarque , la 
dédie à Henri H ; ceHe des œuvres 
morales à Charles IX, 484(^56l ). 
Kst nommé grand aumônier f con* 
serçateur de t université de Paris, 
ib. ( 552 ) ; Evéque d'Auzerre, par 
Henri 111) son entrée dans cette 
viOe, 485 (553). Cérémonie de 
son installation ; se livre à l'étude 
de l^riture-rsainte , et à la prédi- 
cation , 4^6 ( 554 ). Son régime 
de vie , 488 ( 55&). Ses dons â 
l'EgHse d'Auxerre, 490 ( 558 )* 
Réforme la Liturgie , 492 ( 56i )« 
Remédie, par Pinstruction , ailt 
maux du Calvim*sm&, 494 ( ^^^ )* 
Oblige les édésiasdques au costume 
de leur état, 496 (565 ). Fait bâtir 
des écoles publiques, 49S (^'^)* 
Est fait commandeur né de tordra 

C 2i . 



55 A M 

dit ^aim-^Esprit ; il en drease les 
statuts; est conservé dans la place 
de grand aumônier, 499 ( ^^ )* 
Engage Henri III, à former une 
bibliothèque ; présent cpi'il lui fait 
d'un choux extraordinaire, 5«o 
( 670 ). Lieu de son domicile à 
Paris; spn testament, Soi (571). 
Accusé du meurtres des Guises, se 
justifie hautement , ihid» ( Sjù, ) 
Assiste à rassemblée tenue chez le 
cardinal de Vendôme , 604 ( SjS ). 
Retourne à Auxerre , manque d*étre 
assassiné, 5o5 ( 677 ). L'animosité 
des habitans contre lui est générale . 
606 ( 678 ) . Présente sa justification 
et ses griefe contre Trahy , au cha- 
pitre , 608 ( 58o ). Est absous par 
le légat du Pape, 5o9 (58a).Amyot 
ayant reçu les députés du chapitre, 
oublie les injures ; se livre de nou- 
veau aux fonctions épiscopales; sa 
lettre au duc de Nevers, 5io {S^S). 
Franchise de son caractère envers 
les grands , 5 1 1 ( 586 ). Souhaite 
que le cardinal de Bourbon soit 
roi ; le plaint, 5i5 (/^.) Conserve 
les anciens rites Grecs , 5i4 
( 587 ). Son goût pour la musique, 
dissipe sa mélancolie > 5i6 ( 690 ). 
M^adie dont il mourut ;*lieu de sa 
sépulture , 5i8 ( 692 ). Son testa-* 
i^ent , 5 1 9 ( i^. ) Ouvrage d'Amy ot 
' sur k mort de Charles IX , cité par 
Baluze ; liste de ses ouvrages , par 
le P. Niceron ; est aidé dans ses tra- 
ductions, par Luit, avocat de Ton- 
nerre, 521 (595). Observations sur 
les nouvelles éditions de Plutarqué, 
i l'avantage d'Amyot, II, 473 (53 1} 
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Amaces , nom donné à Castor et 
Ponux,I,57(6a). 

Anaghaasis 9 philosophe Scy- 
the, de la Ëmiille royale; va à 
Athènes, ses liaisons avec Solon^ 

'l,29a(3a8). 

Anacos ; explication de ce mot^ 

1,57(62). 

ANACRéoN, poète, né à Téos; 
ses poésies louées par Philippe de 
Macédoine, II, i6i (i8o).Citéau 
sujet d*Arcemon , surnommé Pé^ 
riphoreùOêf flii (237}. 

Anapb {j4napo)y fleuve de la Si- 
cile, prés de Syracuse ^ IX, 44 
(5i), XII, 256 (291). 

Anaprltste > bourg ou déme de 
rAttique,VI,45(5a). 

Anastase, empereur romaih, 
renouvelle la loi d*Arcade contre 
le mariage incestueux, Y, 4^9 
(5a.). 

Anaxagore, philosophe Clazo- 
ménien, disciple de Thaïes; son 
école est suivie par Thémistodes > 
II, 6 (6). Forme les mœurs de P&- 
riclès ; pourquoi il est appelé Nus ; 
apprend à Péridès à rejeter toutes 
superstitions, 166 (i85). Quelle 
raison il donne de la corne um'que 
d*un bélier, 169 (189). Réduit à une 
extrême indigence , reçoit l'assis- 
tance de Péridès > 196 (218). Ac- 
cusé d'impiété, prend la^fuite , 221 , 
(247). Ses connoissances en astro* 
nomie , lY, 333 (382). Est mis en 
prison par haine contre la philoso* 
phie; obtient sa liberté par le moyen 
de Péridès, V, 233 (268). Pass9 
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pour maître d'études de Socrates ^ 

XII, 39a C444)- 

AwAx AMDRB , roi ds Spart»» com- 
bat contre Aristomèneft , XI , aoa 
(33i). Est vaincu, A04 (a33). Dé- 
couvre la trahison d*Anstocrates , 
!i26 (^59). 

AivAXANDBrDBS , bistotien né à 
Delphes, , IV, 33o (398). 

An AXANDRiDEs, pérc de Dorieus, 
prince Lacédémonien, tué parles 
Égestains, XI , 36o (4i4)« 

Anaxarqub, Abdériiain, phi- 
losophe honoré d*Atezandre - le- 
Grand , VII , ao (34). Le bruit du 
tonnerre lui fournit Foccasion de 
guérir ce prince de sa ridicule pré- 
tention à la divinité , 64 (74)« P^i* 
de faux principes cherche à le con- 
soler sur le meurtre de Clitus , 1 13 

(.3,). 

Anaxenor , joueur de cîetre , a 
grand crédit aupr^ de M. Antoine , 

vm, 397(345). 

Anaxwams de Chéconée, o£&e 
de chasser les, ennemis du mont 
Thurîen, IV, 4a6 (483). Sert de 
guide aux troupes de Sjlla, 437 

(483). 

Anaxii.as, roi de Rhégium, de- 
mande du secours aux Messéniens, 
XI, 339 (a63). Défait les Zan- 
déens , traite avec eux , 33o (364). 
Ratifie les piomesses de Therille» 
son gendre , aux Carthaginois ; 
donne ses deux fils en Àtage â Amil- 
car,366 (431). 

Amaxxlas , arbitre dans l'affaire 
de Salamine , ly 3o3 (34o)< livre à 
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Aldbiades la ville de Bizance , II , 
368 (4i3)« Accusé de trahison , se 
justifie; est absous, 569 (41 5). 

An AXI MENES, philosophe, cité 
sur Torigine des éloges funèbres, 
attribués à Solon , 1 , 369 (41 5). Ses 
leçons suivies par Archias ,. VIII , 
5e (59). 

Anaxo , Trézénienne, enlevée 
par Thésée, 1,49 (53). 

Ancaria , mère d'Octavie , VIU^ 
3ii (36i); femme d'Octavius, 
père d'Auguste , XII , 373 (3o8). 

Anch ARIAS , sénateur romain, 
tué par les satellites de Marius , IV, 
390 (33 1). 

Anchise , petit fils d'Assacanis , . 
et père d'Enée, XI, 90 (io3). Sa 
mort, 117 (i34). 

Ancius, surnom de Fempereu^ 
Macrinus , X, 434 (481). 

Ancone, (Marche à*)(Pice^ 
man)y canton d'Italie, VI , 97 (i 1 1)$ 
prés Spolète , IX, 387 (448). 

Ancus Martius , .pedt-^fib de 
Numa, successeur de TuUus Hotti- 
lius , II , 39 1 (438). Aspire au tr6ne , 
XI , i85 .( 31 3 ). £st soupçonné de 
Favoir poignardé , et incendié so^ 
palais, 186 (31 3). Reforme Rome, 
rétablit le culte divin , préfère la 
paixjâ la guerre ; la fait aux enne- 
mis de Rome , 188 ( 316). Roi d# 
Rome , 346 (383). Défait les La- 
tins , 347 (384). Il admet Lucitmon^ 
nommé ensuite .Tarif uin, 348 > 
{385). Lui donne les premiers em- 
plois ; le fait son ministre , aSc 
(288), 

C4 
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AvcYLiA , petits boudien de cui- 
vre échancrés , censc» tombés du 
tûel , sous le régne de Numa ^ 1 , 

«49 (279)- 

Anctre, ville de Sicile, alliée 
des Carthaginois, XII, 190 (21a). 

Andalousie , province d^Espa- 
X , 79 (81) ; anciennement BeUca^ 
5oo (339). 

Andanie, ville de la^Messé- 
nîe , patrie d'Aristoménes, XI, 198 
(226). 

Andocides , orateur grec , fils 
de Lexagoras, II, 62 (71). Ac- 
cusé dWoir brisé les images d'A- 
thènes; cité en justice, découvre 
les coupables; sauve la vie à son 
père , jouît de Tiropunité, 642 (384)1 
Statue de Mercure près de sa mai- 
son , appelée uindocides , V , ao8 
(239). 

Andria, nom des repas publics 
chez les Cretois, I, 166 (i85). 

Andriens , leur réponse â la de-^ 
mande de Thémisthocles, 11,42 

ii7)- 

Androcide^ Cysicénien, pein*«> 
tre ; ce qui occasionna son tableau , 
III, ail (237(. 

Androclès , orateur , un des 
plus acharnés contre Alcibiades, 
II , 327 (378). 

Androclidas, Thébain , 
banni de Thébes, III, 174 (195). • 
Tué à Athènes par ordre de Léon^ ' 
tidas, ibid, 

Androclides, corrompu p^r l'ar- 
gent du roi de Perse f excite des 
lïoubles dans la Grèce ; pille le 



À N 

territoire des Phocéens, IV, 370 
(421). 

Ardroclidbs, partisan d*A£a— 
ddes, roi d*Epire, sauve la vie â 
Pyrrhus encore enfant, IV, n3 
(128). Le confie à Androclion, Hip^ 
pias et Néander, ibid. 

Androclion , Tun des trois au* 
quel le jeune Pyrrhus est confié , 
IV,ii3(i28). 

Androcotte , roi puissant de 
rinde , père d'AlKtrochades , IV, 
492 (553). Donne un grand nom- 
bre d'éléphans à Séleucus , VII , 1 3o 
(i5i). U vit Alexadre jeune; ce 
qu'il lui dit sur la conquête des 
Indes, i3i (i52). 

Androcrates , demi-dieu , au- 
quel Torade de Delphes ordonne 
des sacrifices, III, 347 (388). Sa 
chapelle auprès de Citéron, 34a 
(^ibid.). 

Androgeos , fils de Minos, tué 
en trahison dans l'Attique , occa- 
sionne le tribut des Athéniens pour 
le Minotaure , 1 , 22 (23). 

Androgyne; ce nom donné à 
un Persan, est cause qu'il ^ fait 
tuer, XII, 128(142). 

Andromachus; sa trahison en- 
vei« Crassus, V, 317 (365). 

Amdromaghus , père de Timée 
rhistorien, gouverneur de Tau-P 
roméhium, m, io3 (ii5). Ac-. 
corde l'entrée de sa ville aux trour 
pes de Timoléon; se moque des 
menaces de Tambafisfideur Cartha» 
ginois, 104 (116). 
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Androm AQUE , femme d*Hector, 
IX, i3o (i5o). 

Andaon d^Halicarnasse, historien 
cité sur les jeux isthmiques > 1 1 43 

(47)- 
Androrique , Rbodien , publie 

les œuvres d'Aristoce et de Théo« 
phraste, IV, 444 (5o3). 

Andros ( Andro) , une des Cy- 
dades; Théniistodes demande de 
Targent à ses habitans , Il , 42 (47). 
Péridésy envoyé des colons, 181 
(20a). Alcibiades défait ces insu- 
laires, 3/8 (424)* Conjectures sur 
le lieu de la descente d*Aratus , IX , 

309 (239)- 
Androtioiv , ce qu*il écrit sur 

Fabolition des dettes , par Solon , I , 

3i2 (35i). 

Androtion , disciple d'Isocrates, 
auteur d'xme histoire de TAttique , 
V, 466 (5i8) ; contre lequel Dé- 
mosthènes compose une harangue , 
Vffl,a8(33). 

Anoare , mot persan; sa signifi- 
cation , VII , 484 (556). 

Augblo ( Castel St. ) , ancien- 
nement Moles AdrUmiy X, 128 

('%)• 

Axr6EZ.us , Fun de ceux qui sauva 
Pyrrhus de la fureur des Molossiéns, 
lV,ii3(ia8), 

Angle ^ avec lequel on mesure la ' 
grandeur da soleO, 111, 279 (480) , 
3|3 (283). 

A!«6LETERRE, anciennement la 
Grande-Bretagne , VI , i83 (21 1). 
luIeCesar y aborde avec une flotte , 
en fait le premier la conquête ; 
fausse idée qu*en avoient les an- 
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cîens , VI! , 200 ( 23 1 ). Se révolte 
contre les Romains, V, 17 ( 10 ). 
Dévastée par Lolius Urbicus, i55 
( 170 ). Pérennius y est envoyé 
avec une grande armée « sous i^em- 
pire de Commode, 204 (227 ). 
' Albinus, gouverneur pour les Ro- 
mains , s^y fait aimer par sa justice 
et sa libéralité , 327 ( 370 ). 

Anglais , se révoltent contre les 
Romains, à la mort de Trajan, 
X, 95 ( 100 ); récidivent sous Sé- 
vère , et lui envoient des ambas- 
sadeurs pour faire un accord , 36 c 
(410 ). Leur manière de Faire la 
gHerre, leur accoutrement, 362 
(4i3)- Leur défense courageuse 
rend le succès des Romains dou- 
teux, 363 (4i3). 

A N I c E T , affranchi chargé de 
Tenlknce de Néron , devient com- 
mandant de la flotte de Misène^ 
exécute Tordre pruel d^assassîner 
Agrippine , XII , 376 ( 428 ). 

Anicivs ( L.) , préteur Romain , 
prend Gentfaius , roi des Esdavons, 
III, 26 (3i). 

Anien ( Tèçerone ) , fleuve prés 
lequel les Gaulois campent , II , 1 43 
( 161 ). Annibal avec son armée ^ 
vint jusque» sur ses bords , IX « 
4 1 2 ( 476 ). Ce fleuve , sous le nom 
èiAnio , se jette dans le Tybre , 
vu , .59 ( 398 ). 

Aniênus , chargé par César de 
couper ïisthme de Corinthe, VII ^ 

497(%)- ^ 

A N I T I s OU AnaitU , surnom 

donné à Diane chez les Perses , 

vm, 487(532). 
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Anitius y reçoit une letQce de 
Cé»ar, où il lui annonce. dans ces 
Crois mots : VerUp vidl, vinciy le 
succès de son expédition contre 
Pharnace , 245 ( 284 ). Est haî 
pour son avarice , 246 ( iù* ). 

Anitius Lupus ^ descendant de 
Marius, condamné à mort par 
Commode , pour cette raison , X, 

Anius ou Aous , Ueuve de Ma- 
cédoine y sur lequel César s*embar- 
que , VII , 2a6 ( 261 ). 

Annaria , loi qui interdisoit aux 
jeunes Romains , le consulat, X^ 
182 (201 ). 

A V M £ A u , que portait Syfla, 
source des dissenti ojis entre lui et 
Marius, IV, 216 ( 245 ). 

Année attique, ses commen- 
cemeus , III , ^21 ( 358 ). Obser- 
vations, 4^2 { 535) 

Annia faustin a, nièce de Marc- 
Auréle , X , 200 ( 222 )• 

Annalius , blessé au visage par 
CrassuB, V, 33i (38o). 

Aknibal, fils d*Amilcar , Car- 
thaginois; ses qualités , son âge , 
IX , 36i ( 4x7 )• ^ haine héré- 
(litaire contre les Romains, 362 
( 4 18 ). Déclare la gueore aux Olca- 
des, les force à se rendre > 363 
( 419 )> Ruse et politique d*Aii* 
nibal ; défait et chasse les Barba«- 
res, 364 (4^1 )* Vient mettre le 
^iége devant Sagonte , 365 ( 4^2 ),; 
la prend , 267 ( 424 )• Son arrivée 
à Cadix ; établit des garnisons en 
Afrique , 370 ( 427 ). Passe les Py* 
rpnées , gagne les Gaulois par des 
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préseas , 372 ( 43o ) ; lessurprend , 
et passe le FdiÀne , 373 ( 43i )• 
Traverse les Alpes avec perte de 
plus de 3o,ooo hommes, 375 (433) ; 
attaque Scipion , 377 ( 435 ). Se 
poste prçs du fleuve Trébie , i&. 
( 436 )• Défait Sempronius , met 
tout à feu et à sang, 38o (44o). 
Prévient la haine des Gaulois; 
pénétre en Toscane) perd beau- 
coup de monde , 38i (441 )• I^^ 
vage le pays de Fesula et d*Arre- 
dum, 382 (442 ). Nouvelles ruses 
d'Annibal, 383 (443). Son com- 
bat avec Flaminius; sa victoire , 
384 ( 444 )• Renvoie plusieurs pri- 
sonniers sans rançcm; cache son 
cœur féroce sous des dehors hu- 
mains , 385 ( 445 ). Ravage le payé 
de Spolète , va en Apulie , 38/ 
( 448 ). Ses feintes , ses mouve- 
mens contre Fabius , 388 ( ^* ) » 
sa méprise , 389 ( 449 )* ^^ ®°"~ 
veloppé par les Romains ; son stra- 
tagème pour échapper â fennemi, 
ib. ( 45o ). Prend la ville de Glé^ 
xène ; se propose d*y passer Phiver, 
390 (451 ). Défait Parmée de Mi- 
nucius ; rend justice â Fabius, 392 
( 453 ). Annibal vient camper au 
bourg de Cannes*, ses craintes , 393 
( 454)» Disposidoii de son armée., 
394 (456) ; sa victoire , 395 (457). 
Se répent de n*avoir pas suivi Je 
conseil de Maharbal, 397 ( 460 ). 
Est invité chez Pacuvius, 40^ (463). 
Court danger de sa vie; se rend au 
sénat de Capoue , y fait des belles 
promesses ; demande qu^on lui livre 
Deàus Magiui , 402 (464 )• Camp« 
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der/int Noie ; est repoussé par Mar 
ceSus; prend et assiège Acerres, 
4o5 ( 466 ). Va assiéger Casifinum , 
dont il reçoit les habitansà com- 
position , 4^ ( 4^S )• P^i^ pour 
aOer secourir les Campaniens, eam-, 
pe auprès de Tifata ; conçoit Tes- 
poir de prendre Noie par tndiison, 
407 ( 470 ). Est repoussé par Mar- 
ceQus 9 i^' ( 471 )* S'empare de 
Tarente ; cherche à couper les vi- 
vres aux Romains 9 4^^ ( 47^ )• 
Betonme à Samnium ; projette d'as- 
siéger Gipoue , 409 ( 4/3 ). Va en 
Lucanie ; défait les armées de Cen» 
tenius et du ^prêteur Fabius ; sa 
lend en Campanie y où il attaque 
les Romains 9 410 (474)* Em- 
ploie la ruse pour les suq)rendre , 
ib» (47^)* Marche sur Rome, y 
xépand reflEiN)i , 4 1 1 ( 476 ). Con- 
sidère la situation de cette ville, 
«e prépare au combat , 412 ( 477 ). 
Fait vendre à Tencan toute Far- 
gentene des bijoutiers de, Rome , 
iève ensuite le nége ; piQe le temple 
de la déesse Feronia , 4HX 479 )* 
Ses amours, 4i5 (480), BatFlac- 
eus, qui périt avec presque toute 
son armée 9 416 ( 481 ). Rédoute 
MarceDus ; se retire en Apulie ,417 
( 483 ). Se bat pendant trois jours 
de suite contre les Romains , avec 
diCEérens succès, 418 ( 483 ). Tend 
des embûches à Marcdlus ec à Cris- 
pinius ', les environne de toutes 
P»ts , 419 ( 485 ). Rend les hon- 
neurs funèbres à MarceQus, et jus- 
tice à sa valeur , 420 ( 486 ). En- 
voie des lettres è Salapie ; se sert 
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du cachet de Marcellus, îB. ( ib, ). 
Sa défaite et sa retraite, 4a i (487)« 
Annibal unit' son armée à celle de 
Hanno , retourne à Venouse , ii^. 
( 488 ). Ses regrets sur la perte da 
son frère , et de son armée , 4^S 
(489). S'apperçoit que la for- 
tune l'abandonne , 4^4 ( 49^ )• 
Est rappelé en Afrique » î^- ( 49^ )• 
Propose vainement la paix à Scî- 
pion , 425 ( 492 ). Est battu par 
les Romains , à Zama, 426 (4^)* 
Ses avis au sénat de Carthage, 
4^7 ( 494 )- Porte les Carthagi- 
nois à accepter les conditions des 
Romains , 428 ( 496 ). Se moque 
des Carthaginois; s'enfuit chez An- 
ûochus le Grand , 429 ( 497 } ; 
s'attache Aiiston , Tyrien ; lui fait 
de belles promesses ; devient sus- 
pect à Antiochus , 4^^ ( 498 ). i 
Rentre dans ses bonnes grâces 9 4^' . 
( 499 ) > ranime contre les Ro- 
mains ; combat contre Eudamus i 
est' vaincu , 434 (5o2). Quitte 
la cour d'AntiocJhus ; se retire ches 
Prusias, roi de Bithynie; sa ruse» 
ib* (5o3). Cache son or dans des 
statues de bronze; ses exercices» 
435 ( âo4 ). Suspecte la légèreté de 
Prusias ; prend des précautions pour 
sauver sa vie , 436 (5o5). Sa mort » 

437 (S06). Son âge, son épitaphe» 

438 ( 607 ). Annibal gagne la ba* 
taille de Trébie et de Trasimène, 
II, 242 (272}. Emploie toutes sortes 
de ruses pour engager Fabius ai| 
combat , 249 ( 218 ). Trompé par 
ses guides , est vaincu par Fabius » 
261 .( 281 }. Son stragéme pour 
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tromper les Romains , 262 ( a'Sa ). 
Dresse des embûches à Minuciûs, 
qui lui réussissent , 262 ( 293 ). Sa 
réflexion après son combat avec 
Fabius, 263 ( 295 ). Disposition 
de son armée à la bataiSe de Can- 
nes, 269 (3o2). Sa plaisanterie 
sur Giscon , 270 ( î^* ) Ses nou- 
velles ruses pour' surprendre Fa- 
bius, 279 ( 3i2 ). Sa réflexion 
après la prise de Tarente, 286 
(32 1). Abandonne Tltalie , et passe 
en Afrique , 293 ( 329 ). Est vaincu 
par Scipion , 294 ( 33o ). Son en*, 
trée en Italie , III , 266 ( 287 }. 
Est défait pour la première fois par 
Marcellus, 261 (293) ; refuse d'ac- 
cepter le défit de Marcellus , 292 
( 327 ). Son discours à ses soldats , 
294 ( 33o ). Sa victoire , 295 (ib,) 
Tend des embûches à MarceDu», 
. 3oi ( 337 ). Met une couronne d*or 
sur Tume qui renferme les cendres 
de Marcellus; Penvoié à son fils, 
3o5 ( 34a ). Opinion diverses sur 
le genre de sa mort, IV, 97 
(m). Se juge le troisième général 
du monde , 99 ( 1 13 ). Est con- 
duit par son père en Espagne , k 
neuf ans , XII , 85 ( 92 ). Voyez 
la comparaison ê^Annibal avec 
Scipion , IX , 497 ( ) 

Annius , coupe les jarets de Ma- 
nus ; s*ofFense de l'attendrissement 
de ses satellites pour M. Antoine 
Torateur ; lui tranche la tête , IV , 
293 ( 333 ). 

Annius ( Caîus ) , envoyé par 
Sylla contre Sertorius ; le force a 
la retraite , V , 353 ( 406 )• 
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Annius Verus , Adrien veut 
qu*Antonin-le-Pieux Tadopte, X , 
i34 (146); père de Faustîne, 
épouse d*Antonin , aïeul de Com-> 
mode , 177 ( 196 ). 

Annius ( T. ) , accuse Tibérius 
Gracchus, VII, 432 ( 496 ). 

Annius Gallus , va secourir 
Spurina , assiégé dans Plaisance ; 
campe prés des eimemis , IX , 336 
( 386 }. Son avis à Otbon , SSg 
( 390 ). Reçoit les fuyards dans Be- 
briacum, près de Crémone, 34^ 

(397)- 
Ant AGORAS de Cbio , investit 

la galère de Pausanias , III, 377 

(421). 
Antalcida9 , Lacédémonien , 

son avis sur les guerres trop fré- 
quentes, 1, 172 (192). Reproche 
à Agesilas d*avoir appris Tart de la 
guerre aux Thébains, III, 191 
(214), Honneurs qu'il reçoit d'Ar- 
taxercés, 223 (25o); est nommé 
A Tambassade auprès de Tiribaze , 
pour traiter de la paix , VI , 48 
( 55 ). Sa réponse à un Athénien 
pour soutenir la supériorité desLa- 
cédémoniens, 65 {'jS)* Est soup- 
çonné d'avoir envoyé ses enfans â 
nie de Cythère , par crainte de la 
prise de Sparte ,66 {jS)* Con- 
clut une paix honteuse pour les 
Grecs, VIII , 475 ( 5i8 ). Tombé 
dans le mépris d'Artaxercès, se laisse 
mourir de Eeiim, 47^ ( ^'9 )• ^^ 
servation sur le chapeau de fleurs 
que lui envoie le roi dé Perse , 
5o5 ( 548 ). 
A n T B E , t^oufiie à la Iul|e pat 
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Hercule, I, i8 (19)* Remsnpie 
f or Bon tombeau k Tingîs ( Tinja ) 
en Afrique, ouvert et refermé par 
Sertorius ; sa postérité , Y , 55j 
(410). 

Antemnb y ville (l*Italîe , se ligue 
contre Rome naissante, 1 , 99 (1 09}. 
SjHa sV rend après la bataille , con- 
tre Telesinus, IV , 466 ( Sty ). 

Antenor , disciple de Pytha- 
gore , I , a36 ( ii66 ). 

Antenor y dont la famille est 
accusée d*avoir livré Troye aux 
Grecs, XI, ICI ( ii5). 

Antenorides , race Troyenne , 
accusée d*avoir livré leur patrie 
lux Grecs > XI, 100 ( 114)* 

Anthédon , ville de Béotië , dé- 
truite par Sylla , IV , 445 ( 5o5 ). 
Anthémion , père d^Anytus, II , 
3io ( 347 ). 

Anthémocritus , Hérault d*A- 
thènei,- enterré aux portés Tria" 
siénes, U, ai/ (a43). 

Antbbrus , mignon de Corn- 
mods , qui n*a pas honte de le 
promener en triomphe , X, 197 
(220). 

AsTHESTERiA , fête célébrée à 
Athènes, en llionneur de Bac- 
chus, Vra, 5o3(547). 

Asthesteriôn , mois attique 
où on faisait des cérémonies en 
commémoration du déluge , IV , 
419 ( 47^ ) î ^^ rapport avec 
les mois Macédoniens , VII , 483 
(555). 

Artbo , Bile du roi Amulius , 
sauve la vie à Rhéa , mère de Re- 
œus et Romulus , I, 70 ( 76 ). 
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Artias ( Valerius ) , historien 
cité,I,93(ioa),lV,93(io6). 

Anti4tes très-DelIiqueux , II, 
4o5 ( 464 ). Leur guerre contre les 
Romains , 4^5 ( 477^). 

Anti-Caton, satyre de Jule 
César contre Caton d*Utique , VI , 
337 ( 389 ) ; en réponse au Caion 
de Cicéron, VU , a5i ( 390). 

Antigiana Via, quartier de 
Rome , où Antonin-le-Pieux fait 
construire des fontaines , X , i63 
( 180 ). 

Anticlbs , Athénien , remporte 
le prix aux jeux olympiques, XII, 
ii5 ( 127). 

Anticlidbs , historien , VU , 
99(1*5). 

Antigratbs , Lacédémom'en , 
blesse mortellement Epaminondai 
à la bataille de Mantinéè , VI , 74 
(85). 

AwTicTRA ( AsprrySpUia ) , île 
vis-à-vis de laquelle an forçoit les 
habitans de Chéronée à porter sur 
leurs épaules une certaine mesura 
de bleds, Vm, 40a (435). 

Antictra, courtisane de Dé- 
métrius,VIII, 19a (aa8). 

Antigènes , Tun des historiens, 
qui rapporte Pentrevue de la reine 
des Amazones avec Alexandre, VII, 
99 ("5). 

Antigènes, Pun des capitaines 
des Argyraspides, V, 4a8 (491 ) ; 
médite avec Teutame la perte 
d*£umènes , 437 ( 5oi ) ; s*en saisis- 
sent , le conduisent à Antigonus , 
440 (5o5). Leur trahison est punie , 
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sont bannis par Antigone y 444 
( 5io ). 

AitTioàNBS le borgne, est privé 
de son état de capitaine par Ale- 
xandre ; le chagrin c[u*il en témoi- 
gne, le £dt rentrer en grâces , VU, 

«44 ( 167 )• 
Antiobnioas , dit que Ton goûte 

mieux ce qui est bon après avoir 

entendu ce qui est mauvais , VIII , 

i57(i85). 

Antigone 9 fille de Bérénice et 
de Philippe , épouse Pyrrhus , ^V , 
118(134); lui découvre la trame 
de Néoptoléme , iai(i56). 

Antigone de Pydne, courtisane 
aimée de Philotas, instruit Ale- 
xandre de Tindisciétion de son 
amant contre lui , VII , 1 04 (12 1). 

Antioonide , nom dWe coupe 
du roi de Macédoine, III, 71 (80). 

Antioonide, tribu d^Athénes^ 
VIII, 173 (ao3). 

An Ti 00 N I de , nom qu^Aratus 
substitue à celui de Mantinée, IX, 
363 ( 3o3 ). 

Antigonus, non croyable sur 
la trahison de Tarpéia , I, loi 

Antigonus , fils de Seleucus, est 
défait par Démétrius , VIH , 207 
(242). 

Antigonus , fils d^Aristobule ^ 
chasse Hircan, régne à sa place 
sous le titre de Grand-Précre \ est 
mis en croix par ordre d'Antoine , 
VIII, 319(371). 

Antigonus , un des plus célèbres 
généraux d*A]exandre le Grand, 
prend le dire de roi de Macédoine 
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ni, i5 (19); père de Démétnus , 
IV , 117 ( i53 ). Préfère Pyrrhus 
aux meilleurs capitaines, 1 26 ( 1 4a); 
le compare à un joueur de dez , x 73 
( 196 ). Est chargé par les Lacé- 
démoniens de venger sur Eumènes, 
bmort de Cratère , V , 416 ( 478 }. 
Le poursuit, 422 ( 494 }• ^^ d' 
trevue avec Eumènes devant Nora 
{bourg) , qu*il assiège, 423 (485). 
Sa défaite sur les bords du Pasiti- 
gris ( fleuve des Arabef ) , 4^9 
( 5o4 ). Antigonus offre de rendre 
aux Argyraspidts leur bien, 8% 
veulent livrer Eumènes , 440 (^o5). 
Prononce rarrét de mort d*Eumè- 
nés , 444 ( ^09 ) ; défend qu'on lui 
donne à manger \ ordonne à Ibyr- 
tius de faire mourir les Argyras- 
pides, 4b. (5io). Manifeste aux 
ambassadeurs la foiblesse d*unpère, 
VIII, 160 (188). Sa postérité long- 
temps sans reproche , ii^. ( 189 ). 
Envoie son fils en Syrie contre 
Ptolémée, 1 63 ( 192) ; en Arabie, 
coiure les Nabathéiens, i65 (194)* 
Chasse Seleucus de Babylone ( Bar' 
hil)^ 166 ( 195 ). Veut mettre en 
liberté la Grèce asservie par Pto- 
lémée et Cassandre, 167 ( 196 ). 
Est appelle Dieu sauveur par' les 
Athéniens, 172 (202), Ce qu*il 
dit k son fils Démétrius , sur sa ré- 
pugnance pour PhiUaj 179(210). 
A quatre-vingt ans , marche contre 
Ptolémée, 186 (218 ). Vain et in- 
V>Ient y ao4 (240)* P^urt pour com- 
battre les confédérés ; présente son 
fils aux soldats , comme son* suc - 
ceaseur^ 2o5 ( 241 ). Est aban- 
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donné de son année ; sa réponae 
à un de ses gardes, 207 (243). 
Sa mort , 208 ( i^» ) Antigonus 
more, est regretté, pourquoi? VI, 
299 ( Z45 ). £ut deux fik de Stra- 
tonice , Déxnétrius et Philippe , 
Vin, i58 ( 186 ). Veut foire périr 
Mithridate , sur la foi d*un songe, 
162 ( 190 ). Son séjour habituel 
en Phiygie, a65 ( 192 }. Préfère 
Tamitié à la plus forte ville, 167 
( 196 )• Après la victoire de son Bk , 
est honoré du titre de Ao/, 184 
( 216 ). Son grand âge le force à 
remettre â son fils le s<Ân de la 
guerre, 187 ( 219}* Ses préparatiâ 
contre la ligue, son abandon, 20a 
(240) -, perd la bataille , et j périt, 
208 { 243 ). 

AisTiooNus - GoNATAs , fils de 
Démctrius et de PhiSa , roi de Ma- 
cédoine, III , i5 ( 19) ; vaincu par 
Pyrrhus, IV, 173 (196). Abandon- 
né par sa Phalange , quitte ses états, 
17 i {197). Va au secours d'Argos» 
187 (212). Chasse son fils Alcyo- 
Réas qui lui apportoit la tète de Pyr- 
rhus ; pleure la mort de ce prince ; ' 
nù rend de grands honneurs; sa 
conduite généreuse envers Héléuus, 
fis de Pyrrhus, 194 (220 ) ; dé- 
^it les Béotiens , VIU , 227 (266). 
S'offre en 6tage à Ôeleucus pour 
délivrer son père, 25i (298 ). Ses 
•oins et son respect pour ses cen- 
dres; sa douleur, 263(296 ). 

Antigonus-Doson , cousin et 
»urcesseurde Démétrius, au tr6ne 
<fe Mécédoine, III, i5 ( 19 )• 
^^chs au secours des Achéens , 
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contre les Lacédémoniens, IV, 12 
( i3); cherche à s'attacher Phi- 
lopémen; ne réussie pas, 16(17). 
Est attiré en Grèce par Aratus,VlII, 
370 (427)* Passe le mont Garania , 
s'empare de toutes les conquêtes de 
Géomènes , dans le Péloponnèse , 
376 ( 434 ). Supporte les reproches 
des Argiens > 38i ( 44<> )- Gagne 
la bauille de Selasie , contre Cléo- 
mènes, 384 (44^)* S*empare de 
Sparte , et rend aux habitans leurs 
loix et leur gouvernement , 387 
( 447 ). Retourne en Macédoine, 
remporte une grande victoire, et 
meurt, 388 ( i^* ) Antigonus amuser 
Aratus par des promesses , IX , 197 
( 226 ) 'f cherche à s'emparer de 
Sicyone; lui envoie sa part des 
victimes immolées â Corinthe ; dis- 
cours d'Antigonus , 206 ( 236 )• 
Députe son fils vers Nicéa , 21S 
( 248 ). Antigonus la trompe ; s'em- 
pare d'Acrocorinthe 9 217 ( 249 ) ; 
en donne la garde au philosophe 
Persée; joie excessive d'Antigonus, 
2 18 ( fi^. ). Sa confiance , seségards 
envers Aratus , dans un repas donné 
à Corinthe , 268 ( 297 ). Fait re- 
lever les statues des tyrans d'Argos , 
262 ( 3oi ). Retourne en Macé- 
doine^ 263 (3o3). Envoie Phi- 
lippe, son successeur, dans le Pé- 
lopoimése; Fengage â suivre les 
conseils d'Aratus, 366 (404)- 

Anti-Liban, montagne de Syrie 
près Damas , VU, 55 ( 64 ), 

Antiloque , poète , récompensé 
par Lysandre , pourquoi ? IV, 36 1 
(399). 
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Antima^que , poète de Céoa 
( Zia ) , observe une éclipse de 
lune, I, 87 (95). 

Antimaque de Colophon , 
poète, ami de Platon, IV, 55 1 
(399). Ce qu*en dit Phitarque^ 
m, 148(165). 

Antimaqub, poète tragique, 
interprète de Fempereur Adrien , 
X,8i(86). 

Antinous, favori d* Adrien, X, 

118 ( 127 ) ; se noie dans le Nil $ 
honneurs quHl reçoit après sa mort , 

119 ( ia8). Son buste au Musée 
Napoléon. 

Antioche , viBe d^Asie , somom- 
mée EpidapImeSf V , 108 ( 124 ) ; 
prise d'assaut par LucuUus, .141 
( i6a)* Adulation de ses habitans 
envers Démétrius , affranchi de 
Pompée, VI, 162 (187). Des- 
cription du tremblement de terre 
arrivé à cette ville , X , 61 (t^. ) 

Antioche de Mygdonie ( Ni-- 
sibin ) , village de U Mésopotamie , 

y, 141(162). 

Antiochide ( tribu ) , victo- 
rieuse aux jeux de la Grèce , III , 
5i9-(356). 

Antiochus, lieutenant d*Alci- 
biades , commande la flotte en sou 
absence; engage imprudemment 
le combat , contre Lysandre , est 
tué , IV , 320 (364). 

Antiochus le Gaand, en 
guerre avec les Romains , III , 9 
(11); repoussé au-delà du mont 
Taurus , forcé d'abandonner PA- 
sie , paie aux Romains , 1 5,ooo 
taJens , 14 ( 18). Blessé et vaincu^ 
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se retire â Chalds, j fait un maiA 
riage disproportionné d*âge , IV , 
39 ( 44 ). SVmpare du détroit dev 
Thermopyles , 420 ( 468 ); y est 
blessé et défait , 463 ( 5i6 ). Pressé 
par Annibal , auquel il avoit donné 
asyle ^ fait de nouveau la guerre 
aux Romains , IV , 73 (82 ). Passe 
en Grèce , en soulève une partie 
concre eux \ est vaincu auprès- des 
Thermopyles , 86 (99). Andodbua 
est défait par Sdpion , V, 82 (96) « 
Fait accueil à Annibal , et lui donne 
sa confiance , IX , 429 ( 496 ). On 
cherche à le lui rendre suspect^ 
432 ( 5oo )• n fait des armemens 
maritimes, à la soUicadon d*An— 
nibaJ , 434 ( 5o2 ). Antiochus esc 
chassé de la Grèce par les Romains , 
486 ( 56o ). Fait solliciter , par des 
ambassadeurs, la paix à L. Scipiosr 
rAfricain, 488 ( 563). Livre ba- 
taille 9UX Romains, ib. (564). 
Vaincu , accepte la paix aux con- 
ditions qui lui sont offertes, 489 
{ibid,) 

Antiochus, fils de Seleucus Ni- 
canor et d*Apama, VUI, 211 (247) ;. 
Devient amourenx de Stratonice 
sa beUe-mére *, veut se laisse^ mou- 
rir de faim , 223 (261 ) ; Tobtienr 
de sou père pour épouse , et est 
couronné Roi de la haute Asie , 
225 (264). 

Antiochus d^Ascalon , sumom»^ 
mêle Cygne, philosophe de Tan— 
cienne Académie ; son rédt sur la 
victoire de Tigranocerta , V , i3o- 
( 1 5o ). Abandonne les opinions de 
1 la lecte Académique; VIII , 64 (7^)- 

AffTiocaus f. 
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. AiiTtocBUft , roi deComagpne ; 
fiisiégé par Venddius , VIII , 3i6 
(367) ; traite avec M. Antoine pour 
de l'argent, i^. (368). 

Antiope , Amazone prise par 
Thésée, qui Tépouse, 1,44 ( 47). 

AnTiORus f fils unifjue de I^- 
çurgue , meurt sans enlans, I, 
ai5(24o)- 

Antipater , fils aîné |da Cassan- 
dre, Eût mourir sa mère , IV, lait 
(i 37) ; chasse son firére Alexandre , 
iB. (t38). Est assiégé parles Grecs 
dansLamia, V,^ 404 (464); VI, 
^90 (a34). Les subjugue , passe en 
Asie, V, 407 ( 4^7 )• S® charge 
défaire périr Euménes, 416 (4?^)' 
Se lit de sa prévoyance envers les 
Jiarassiers ,417(1^.). Lieutenant 
d'AIexandrele Grand , fait la guerre 
à Àgjs, VI, 33 ( 37). Tire parti 
de la vénalité de . Demades, 261 
( 290 ). Est vaincu par les Grecs 
confédérés, 29» (337); VIlI, 5o 
( 59 ). Marche ' sur Athènes , VI , 
295 ( 338 ). Accorde la paix aux 
Athéniens , à .la cpnsidération de 
Phocion, 2|^ ( ^^9)* Son mépris 
pour Xénocrates; demande qu'on 
lui livre Démosthèneset îfypérides , 
295 (340 ). Di^imule «a cruauté 
sous les, dehors d'une modestie ap- 
parente, 229 (349). Parallèle qti'il 
établit entre Phodlqn et Demades , 
3oi (347). Se précauttonne contre 
Alexandre , en apprei^ant la mort , 
de Philotas et de Parmenion,. VII 1 
107 ( 125). Çongiédie -des .vétérans 
par ordre d*Alexai^^e , 146 (170). 
£st accus^ d'être Tauteur de sa mfxtj . 
Tome XXIV. 
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|54 ( 179 ). Tue Agis, fils d'Ar- 
chidame, roi de Sparte, 3 14 (36i)} 
VIII .42 ( 5o)« Est en dissention 
avec son frère pour le tr^ne, 219 
( 256 ). Meunten Macédoine , V , 
426(489). 

Antipater os Tarsb , se rap<« 
pèle , en mourant -, tout le bonheur 
de sa vie , IV , 298 ( 339 ) > ^^^^ 
à Rome , dédie des ouvrages phi-^ 
losQphiquesà Blossius, son disciple 
ec son ami , VII, 420 ( 483 ). 

Antipater, Tyrien, j^ilosophe 
stoïque , suivi par Caton d^Utique , 

VI, 347(377). 

Antipater, père de Philla/ 
femme de Démétrius Pc^orcètes y 
Vn, i78(.ape). 

Antipater , prév6t d'Athènes^ 
X, 238(270). 

.^tiphaNes, poète lascif, fait' 
une satyre contre Battalus, VUI, 
9(12). Reproche à Démosthènea 
Pusage trop fréquent de Fantithèseï 

Antiphates , ii^fFérejit sur 
Thémistocles, le rerherche revêtu 
d'autorité^ I ^ 36 (41 }• 
, Antlphu.ui , chef des gens da 
piedsjMaçédoniens, défait en Thes« 
$alie , . par les Grecs confédérés , 

VI, 293(337). 

Antisthenes, philosophe So-< 
cratique , com^are^ les Thébains k 
des écoliers qui ont battu leur 
maître^ I, 21 3 (23^). Ce qu'il 
dit d*un fameux joueur de /lûte , 
II , 16 1 .( 179 ). Fut maître d'Alci- 
biades , 3o4 ( 34» V Sa vajùvà dé* 
couverte par Sociatet, XII^ 4^t 

D 
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( 45s ). Ne rougir pas de se sertir 
lût-'flixéme , 445 (5o6)'. 

Antitràtis , figure de i&ftori<- 
lpie,(y^ii^A^j#),VllI, i^ (dS). 

Ahti«ti A , filïe en préteur An-f 
dsdùs, mariée â Pompée, qui la 
fépudie , VI , 96 ( ; lô ) ; eDe perd 
son père , loa ( x r8 )• Sa mère , 
èemtfoleà son afiOront, se tue, toS 

An t I s Tt a , femme d*App}u9 
Claudius ^ censeur et prtnice du 
fténàt, Vil, 4t3:(475>. 

Awtisrrtrs'i préteur Bomarrn , 
charmé de Tint^gence/qué Pom- 
pée met dans éa défeftse , le fiance 
avec sa fiHe , VI , '94 ( 109 }. Est 
tué en plein sénat , 6bmme partisan 
de Sylla, io3(ii8). 

AsTisTius Vêtus , préteur sons 
lequel César fît les fontrfoiis de 
questeur , VÏI , 168 ( V94). Heikiet 
nne forte SommiB i Bmtos , ^IX , 

Artistius Labeo; sa' liardieste 
SaLnJsles éiectlûiis , contre Augime , 
3fll,3i5(^^> 

AvTiuit^Jhuio) y lécf t merveil- 
leux de pierres ardentes tombées 
du ciel , et d'épis trouvés ensan- 
Jgiantés, II, 24a ( 270 ). Donne 
4tsyle à Brutus , et au conjuré Ca- 
tiîina, IX, 127 ('147). 

A N t O I M B ^AJRC-) , fîfe d*An- 
toine le Créttque et de Jf ûlia , V|II ^ 
261 (S04). Son éducation, sa liafne 
pour Cicéron; ses liaiafonsavec Cu- 
lion et Clôdius, 262 (3o5). Va en 
Urècê , &*y exerce aux armes , à Té- 
loquôiicr, 203 (Soy). Goiniûafidfe 
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k cavalerie sous Galrinius contre. 
lés Jui&, 264 ( i&. ) Rétablit Ptol^ 
née Auléeès sur le cr^e, i(»*'(3o8). 
Prend Pek^pium, 266 (3o9). S& 
bonté eiwen les Taincus, ibid. An* 
denneté de sa race ^ canctére d& 
Sa i^liyirononne , son costume , 267 
(3ie). Ses mtenrs fibéralesetlioen- 
tieuses,i&.(3ix). Est éh trîbim; 
admis au ioollége dès Augures,' se 
déclare pOur César; lit ses lettrée 
au sénat , 2% (5iS). Ses proposi- 
tions rejeta , VenJEuit avec Cassius 
auprès de Cé«ur , 270 (3 1 4). Auteur 
de ia gumte civile entre Pompée 
et César, 27^ (3i5). Est chargé 
par César de la garde de Hta- 
lie ; 'sa ^conduite pendant cette 
guerre; sa familiarité avec ses sol— 
dats ; devient odieux , 272 (3i6), 
Antoine porte dn secours % César 
en Maoédoîue ; fait sa ^nction , 
274 (3t8}. Commande Taile gau- 
ctie â Pkarsale , ibid^\pi^), Maître 
de la cavajetie- pendant la dicta- 
ture de César ; -chasse ^sà femme • 
par jàbusie coiitre DoiabeDa , 275 
(32o).Béplait aux gens de bien; 
mène une conduite scandaleuse ^ 
276 (32 1). Achette la manon de 
Pompée; épouse Fulvîe qui le maî- 
trise, 278 (523). César le choisit 
pour son collègue au consulat, a8e 
(326). Antoine lui offre le diadème , 
281 (527). Il est la cause princi- 
pale de la conspiration de Brutus et 
de Ca»înfe contre" César, 282 (328)- 
Çomment' il agit envers les -con- 
jurés après la mort de César , 283 
(3o9). l^diraite Octave^ 287 (333). 



-dieiche à gagner le» soldats ; esè 
déclaré V ennemi de Home ; vûncu 
«par Hirdus et Pansa, VUl, a88 
{335) ; s^enfuit au-fieU des A^ , 
j289(336). D^auche l'année de 14- 
>ptde , 290 (537). B&uhUt ses aSai- 
-les , et reotre en |taiie , agi (338). 
«S'accommode avec Octave ; lieu ou 
se forme le triumuirat^ il partage 
J'empire avec lui et Lé|nde ; livre 
-son onde k la pi^oscripiion , pour 
iobcenif cefle de C^icéron , Uf* (SSg). 
-Sa joie barbare ^ la vue de u. tète, 
392 (34e). Ses'débaudies accoutu- 
mées, agS (341 ). Va en Macé- 
.doine; combat avec succès Brutus 
tet Cassiuê, 094 (342). Ses ven- 
igeances ; sa générosité envers le 
xorps de Brunis , 295 «( 348 ). Va 
ea Grèce , en Aûe , 296 (344)* Se 
-livre â la mollesse , 297 (34d). De-* 
fient injuste et cruel, 298 (347). 
«Abus dont pou penchant pour la 
raillerîe est suivi , 299 (348). L^a^ 
-mour de Oéçpatre détruit en lui 
-tout sentiment de bien; occasion 
■<{ui le fait naître ,' 3od (349). Epris 
de ses charmes, la suit en Egypte ) 
vie qu^il y mène, ^04^ (354). '^^' 
.très de Eiilvia pour la guerre; sa 
mort lui procure , par uii t3rai$é àVec 
Octave, rOrient, 5 t.o (S6o).£pouse 
à Rome Octavie $ sœur d'Auguste , 
S 1 1 (362). Son accord avec Sextus 
Pompée ; danger que ia bomie- 
foi de cdlui-ci lui £ut éviter, 3i3 
(364). Antoine est élu prêtre de 
de J. César ; conduit Oetavie en 
Grèce, 3i4 (365 ). Géli^re par des 
£kes les victoires deVeiitidiu» contre . 
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iesPanhesi ib, (366). Passe en Sy^ 
xie; son traité avec Antiochus , 3i6 
( 36{^ )^ Fait voile en Italie conti^ 
Cusfir ; sa femme lès met d'accord ^ 
5 1 7 (369). De retour en Asie , An- 
toine donne deS royaun^es i Oéo- 
pér^ , 3 18 (370); la renvoie en 
Egypte; passe son armép en r^vue ; 
part pour PAnhénie, 3^1 (378)^ 
Sa passion pour OéopAtre empikiie 
^ succès , 322 ( 374 ). Sop entre-^ 
prise conlure les Panhes, ne réus^t 
pas ; est forcé à la retraite , 324 
(377). Attachement que lui témoi*^ 
gne son armée , 533 (387). Trompé 
les Parthes , les met en fuite , 336 
(390). Extrémité où se trouve sonL 
armée , 537 (692)^ Avis qui le* ga- 
rantit des pièges des Parthes, 340 
(^95). Fatigue ses troupes, 34t 
(396). Sa générosité envers Mithri' 
date, 342 (397). Passe le {leuva 
Araxe , 344 (4oo).,Retoume en Ar^ 
ménie , 34Ô (402). Mène Artabaaa 
-en triomphe à Alexandrie , 346 {ib^ 
Impatient: de /evoir <!^pâtre, ib, 
{4o3). ^Ses nouveaux apprêts pour 
la guerre contre les Parthes, 34^ 
(404). ^ conduite enver» Oaavie 
le read odieux aux Romains , ^t\ 
(408). Ses plaintes eohtre Auguste ^ 
• SÔ2 (410). Dispose pour la gueni^ 
un armement considéraUe, -3^3 
( 4?! ). 11 rassemble ses forces ^ 
passe avec Gçopâtre à Tile df Sa- 
mos; amusemens luxurieux aux- 
quels il se livre , 354 (412)* Outrage 
qtf'^ fait faireàOciavie, 355 (4r3}. 
Sourds «fux conseil de ses meil- 
leurs amis y en est abandonné ,359 
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(417). Etat de ses forces navales et 
de terre, VIII, 36 1 (420). Sacrifie 
par son asservissement à CléopÂtre 
Tespoir d*un succès sur terre , pour 
combattre sur mer, 362 (4ai}* 
Trompe par une feinte Auguste qui 
vient Tatucpier ; lui coupe Peau , 364 
(424}. Disposition de ses vaisseaux, 
366 (426)«Commande la droite, 367 
(427). Ordre de bataille; Taban- 
donne pour suivre CléopÂtre , 397 
(429). Résistance opiniâtre de sa 
flotte contre celle d*Augu8te; de^ 
vient mélancolique, 402 (436). 
Veut se tuer; se fait transporter à 
Alexandrie , 40^ {.^^t)' Apprend la 
défaite de son armée de terre et de 
ses partisans ; se b'vre au plaisir de 
la table, 407 (44i)* Envoie .des 
ambassadeurs à Auguste, 408 (443). 
Fait maltraiter un de ses émissaires 
auprès de Cléopâtre, 410 (444). 
Repousse la cavalerie d*Auguste , 
412 (446). Sa flotte et sa cavalerie 
se rendent à Auguste ; son infante- 
rie est défaite, 414 (449). Croyant 
CléopÂtre morte, son vertueux af- 
franchi refusant de lui arracher la 
^vie , se tue lui-même, ib, (4^0). Son 
wcorps est inhumé par les soins de 
CléopÂtre, 421 (467). Son Âge, ses 
enfans, leur destinée, 428 (464). 
Antoine contribue à la défaite de 
Brutus et Cassius, Â la bataille de 
Philippes, VI, 439 {Soj)» En qua- 
lité de tribun , fait lire les lettres de 
César , malgré Topposition des con- 
suls, VII, 214 (247). Est chassé du 
sénat; s'enfuit de Rome, déguisé 
«A esclave, 2i5 (248). gaméne le 
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reste de son armée qui étoit a Bnïd^ 
dusium, 227 (263). Détesté pour son 
yvrognerie ; Eût démolir la maison 
de Pompée, qu*il rebÂtit ensuite ^ 
446 (484). Présente un diadème k 
César , à la fête des Lupercales , 265 
(3o4)« Est empêché d'entrer au 
sénat pendant le meurtre de César^ 
272 (3i3). Reproches qu*il fait à 
Cicéron sur son second mariage , 

VIII , i3o (i53). U assemble le se* 
nat , comme consul ; paroîc préchec 
la concorde, i3i ( i54). Fait in- 
sulter Cicéron dans sa maison , i34 
(i 67). Est chassé de Rome ; mis en 
fuite par les consuls, i37 ( 161 ). J\ 
forme U Triumvirat , avec August» 
et Lépide , dont la mort de Cicéron 
est le lien, i38 (i63). Sacrifie son 
oncle, 139 (ib.) Fait placer la têts 
et les mains de Cicéron sur la tri- 
bune aux harangues , t43 (i68}* 
On yeut le rendre suspect a Ccsar, 

IX, 106 (121). Est sauvé par Brutus, 
.122 (140). Il provoque dans le sé- 
nat l'abolition du meurtre de C»- 
sar, en faveur des congés; leur 
donne son fils en 6tage ; traite chez 
lui Cassius^ 124 (i43). Prend part 
aux proscriptions du Triumvirat p 
i38 (i59)> Son extrême diHgenca 
pour aller attaquer firUtus ; se campe 

. devant Cassius, |55 (179)* JN*as- 
siste pas Â la défaite de Cassius par 
ses troupes, i63 (i88). Accuéllqu*i] 
fait Â Lucilius , qu*on lui présente Â 
la place de Brutus , 177 (204. Fait 
brûler le corps de Brutqs^ envoie 
ses cendres a sa mère ,181 (209). 
Force les habitan» de Chèronée à 
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porter nir leurs épaules là tabsii^ 
tance de ses troupe^ XII , 426 (48S). 
jântoirie comparé avec Démô^ 
trius ; tous deux ont éprouves de 
grands changemens de fortune ; la 
puissance de Démétrius étoit hé- 
xpditaire^ Antoine estrartisan de la 
tienne ; Tempiredu monde étant di- 
visé en deux parties, en retient une , 
VIII, 43o (467). Démétrius régne 
sur des hommes accoutumés à être 
gouvernés ; Antoine use de mé- 
cfaaneefcé et de tyrannie 9 4^1 
{469). Tous deux insolens dans la 
prospérité , et dissolus ; Démétrius 
ii*a jamais manqué de faire de gran- 
des choses pour vaquer à ses. plai- 
nrs *, Ancoine a perdu l'empire du 
monde , 432 ( 470 }. Démétrius 
pouvoit avoir plusieurs femmes , 
sans être en contravendon avec les 
loix; Antoine est le premier Ro- 
Biain ç^ ait osé^ en épouser deux 
à-k-fois, 433 (47 z)* Démétrius ne 
mécoiuioît jamais ses parens ; An- 
toine abandonne son oncle pour 
Cidre mourir Cicéron , 4^4 (A?^)' 
Démétrius commandant en per- 
sonne , est d^aissé de ses soldats; 
Antoine abandonne les siens , lors 
même qu'ils se sacrifient pour lui , 

435 (474)- 

Antoine, fameux orateur; 
grand-père de Marc-Antoine, est 
mis k mort par Marius , comme 
partisan de Sylla, VIII , 261 (3o4). 

Antoinb le Cebtique , origine 
^e son surnom; père de Marc- 
Antoine , VIU , a6i (3o4). Sa gé- 
néronté envers ses amis^aGa (3o5). 
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XNTOtiifB (C), consul avec 
Cicéron, VIII, 77 (91); favorise 
les loix séditieuses des tribuns du 
peuple ; gouverneur de la Ma- 
cédoine, 79 (93); est envoyé con- 
tre Cadlina, 86 (loa) ; le défait 
entièrement, 97 ( 1x4 ). Oncle da 
M. Antoine , et son beau-père , 
276 (32o). 

Antoine ( I^ ) » tribun , aida 
son frère M. Antoine , consul , k 
abuser'de son pouvoir , VIII , 286 
(332). Se bfouill^ avec Fulvia et 
Auguste , 209 (259). 

Antoine ( C. ) , préteur , frète 
du triumvir , M. Antoine , VIII y 
286 (332) ; tué en Macédoine par 
Brutus , 295 (343). 

Antoine , fils d'Antoine et da 
Fulvia, jouit d'une grande faveur 
auprès d'Auguste, Vit! , 428 (466) ; 
embrasse en vain la statue de Cé»> 
sar ; est tué par Tordre d'Auguste y 
XU , 283 ( 321 >. 

Antoine , orateur , honoré du 
triomphe, est obligé de racheter 
sa fiUe enlevée par des corsaire» 
Siciliens ^ VI , i32 (162). 

Antoine , se révolte contre Tem^ 
pereur Domitien , au bruit de sa 
défaite et de sa mort , III , 62 (6o)« 

Anton, fik d'Hercules , d'où 
Marc-Antoine prétend tirer son 
origine , VIII , 267 (3io)- 

Antonia, fille de M. Antoine 
et d'Octavie, renommée par sa 
beauté , ^t sa pudeur, mariée à 
Drusus, fils de Livie, VIU, 429 ,(466)*.' 

Antonia , mère de ^empere^|^ 
Claude , Xli , 371 (4^2). 

D3k 
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Aktomiadb , nom de la galère 
capitùinesse de Cléopâtre ; prodige 
«rtivc sur ce vaisBeau , VIII ; 36ô 

ANTOUïAifSy prétreè conttcré» â 
Ahcoiftiri»le-Pieux , X , 1 74 (i gS) . 

AiiromiiMs « nom donné à detix 
cobwes , VUI » 36o (419). 

An TONlN-LE-PlEUX ( MARb ) , 

ildoptd et d^Iaiê empereur par 
Adrien , X, x34 (^46). don on- 
line , i39 (i5a). SanaîMance, 140 
(r53). Fré^ente les phUoaophes; 
son éloquence naturelie ; s^adonne 
h Ténide dé k géographie ; aSec-^ 
tienne kl gens vertueux; ses dis- 
positiona physiques, 141 (x54). Sa 
réponse à Taurinus, 14a '(t55}. 
Aime Tagriculture , la justice et 
Féconomie , 143 (i 56). Son goût 
particulier pour la niusique et les 
▼èrtosftociaies} propoê divers d*Anr 
tonin ; c/es égards pour Annita Ve- 
rus, 144 (lâS). Chéri et loué dé 
toVis les R<^main6, ib. Comparé à 
Ndûma^ achète des eodavei potit 
leur donner la liberté ; jideùre avec 
une pauvre veuve de Rome , 145 
(1 59). Rappelle les exilés d^Adrien, 
146 (t6o). Délivre leè prisonnier» 
pour dette»; veillé aux jourt d'A- 
drien ; con^rve ses loix ; le Bût 
mettre aiu nombre des dieuï , 147 
(161) ; lui érige un tombeau , voit 
^vec peîne répandre le ftang hu- 
main , 143 (162). Honorable «m^ 
ploi qu*i2 fait de son argent en 
Sidle ; ses réfornies en tous gen- 
TB8 , i5t ( it)6). Reçoit l'anneau 
^'Adriien ^ ib. Ses. divers emplois ; 



A N 

sa surveillance sur les premières 
tdrités) son déstntéresseraent en 
Egypte, X, 152(167). Est appelé 
dans toutes les affaires ; nommé le' 
Sànaissitné - Proconsul > ih, Faic 
mettre sur la mohnbie Teffigie de 
sa fbmme; obtient du sénat de« 
marques d^honneuis en faveur èik 
sesancécri»; sa réponse iFaiistihe^ 
i53 (t68). Gouvènie avec sagesse ^ 
164 (1%); Son éloignement pour 
la guerre ; st réponse à Fidvius , 
i55 (170). Prévient la ligue des 
Anglols , Danois ^ efc Germains \ 
appaSse lés Juift de Pentapolîs , Ut, 
Ordonne la punition des exaction^ 
des préteurs; Sa réponse à leurs plain- 
tes, 1 56 (17a). Ne donne dé placé 
qu^ deshotaimes veitueux; est exact 
a Uàtt acquitter Tes SinpAts » 157 
(173). Sa réponse à ses trésoriers, 
T 58 (174). Inflttehce de son afEa- 
hilité sûr les autres magistrati | 
augmente leur sàkii^ , 159(175)* 
Vent être instrdt de Téut des pro^ 
viàces, t6i (177). Punit et Sup- 
prime les dékteuts, i6a (178). Se« 
édifices àtMSent sa grandeur, ibid. 
(179). Permet aux condamnés de' 
disposée de leurs bfens; înterdir 
la solfidcftdon deft pladès de ]tidi^ 
cature; exile Repentinus , 164- 
(iSr). Ses diVen ré^ftiens, iHir 
le vin, les Hèces, Tagricuhure , 'el 
les fonctionnaires pùbKcs ayant 
le maniement de fonds*, suppri^ 
me les interprètes, t65 (182). 
Répare 1^ malheurs de son réghe ^ 
166 (i83)* Antonîn se conciliera- 
mitié d0sprinçef|| et peuples éçn^? 
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^Z8| marie sa ffik k Auréfiiis ( M 
répanse au pliilofo^ba ApoHomiO i 
i^ ( iS5}* Racheicbe k aociété 
àm hoiuiétei g eas ^ te réjouit aves 
la peuple, «U9c jotmdefîftia^ I70 
(188). ôepicëpanîee, ii»^. (189). 
Ses amuseniene ; aes bons maû^ 
'7< (190)- Prend phiâr atiz dis- 
couis faaxdi« d*im homn , 1731 (^.) 
Défend les •épu&ujres dans Tintiez 
rieur des vilf es ; dbasie de Rome 
les beUîss et cliaristans unlni- 
la»; sa tôte ae coioarbe sons le 
poids des ans, 173 (191). Gon-o 
vene avec lee plulosc^es $ fait son 
leRament, occaaîon de sa mon^ 
^* (^9^)' AntoiÔD. onde macemel 
deGimmode, 177(196). Af&c- 
tione panîciili&remént Pefdnax> 
377' (3is). Son téiiÉoignage sur 
Sextus ; apprend les lettres gr^- 
quflsde hii, XII, 45» (Sti), 

AaTQNiifus Balbus , lénattar ^ 
tué par ordre de Sévère, X, 34é 
(386). 

ARTomus HôivoRArûs , premier 
tribun de la gardé préftorîend , la 
rani'èiiéà la fidélité envemGÀlbaf 
«,396(546), 

AiiTopRaADATB^ satTApe dé là 
Lyâie , dmigé par AÂlueroés 
Mnemon i de «édiiire leii rebelle^ % 
Œ, 70 .( 74)v de faire Centrer 
Datame di^ le devoir, 76 (81)*. 
n Pattaque , iaégté Tavantage de 
■a poâtiott , tavwi une année eon- 
lidénbie , 77 ($%) ,■ |.*engage à faire 
<a paix avec Aitazercés; se rethie 
w Hiiygrei 78'(«3). 
AlTniftrs y 0a aîné d^Antôinè 
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et do FuMe , lev^m de la rob# 
virile » VIU , 407 (441). livré par 
son gouverneiury est tué par !•• 
aûldats d'Auguste , 420 (456). 

AtfTTirs r Bk d*Aittliéadon , sa 
réponse singulière à Aldbiades , su» 
renlévement de sa vaisselle, II » 
3io (S48)«Le premier ^ui achète 
â Athènes les vofz du peuple ,41$ 
(466); Envieux de Socrates , indis- 
pose contre lui Aristophanes et 
Melitus, XU, 40a (45a). Chassé 
d'Héradée le jour même de sopi 
arrivée, 405(466). 

AoLutrs, surnommé jibUHiu^ 
fils de Aomulus et d*Mernlie , I ^ 
03 (to5). 

Aous ( £00 ) , fleuve de Macé- 
doine, o4 campe Philippe , IV ^ 
5a (66). 

Ao>uT, événement heureux ^ 
malheureux- en ce mois , U , 9^ 
(tu), lot (ii3). 

Àpàska , &k d'Aitabaze , mariée 
â Ptolémée , capitaine d^At^xandre^ 
¥,406(4*9), 

Apaka , persane , fimime de Séw 
leticw Kicanor, mère d*Antio-« 
ohus,^lV3{I,*aii (147). , 

Àpaxa, fiQe d'AruxercésMne^ 
mon, j^pouse Phamabaze, VIII ,^ 
48«(6S3)* 

APELLi^irs, mois MacédbnienV 
^II,4«5(^. 

Apbllb , ipeintre fameux , laissé^ 
un tableau Imparfait qu'a^icun au<i- 
tre peintre n^ose terminer y VI -, 
44 1 { ^09 )* ^^ peignanr Aleàum-ii 
dre-Ie-Orand la foudre à ia main',. 
n*a pas s^isi la carnation^, VU , y% 

94 
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(i3). Estimequ^il faisoit des tàkns 
^e Protogénes, VIII) 192 (aa6). 
Ya à Scyone étudier son art tous 
Pamphile et Méldntiie, IX , 210 
(a4o).. Observations à son sujet, 
509 (585). 

i'Apelle, courtisan de Philij^e.' 
calomnié auprès d'Araius , IX , a65 
(3o5), 

Apellicon, Tbéien , sa bibliothè- 
que prise par SyDa , IV , 444 (5o3). 

Apemanthus , imite le genre de 
vie.de Timon le Misantrope, VIII, 
405(439). 

Apennins >■ montagne dltaËe , 
où Aniiibal essuie une violente tem.-* 
pêtc, IX, 38i (440) , X , 235 (253). 

Apérentins, piOés par Philippe 
4e Macédoine , IV , 86 (99). 

Aphésion , Archonte d'Athènes, 
lait choisir Cimon et le& capiuines 
Grecs , . pour arbitres des meil-* 
leures pièces de théâtre données au 
6ojet du retour des cendres de Thé* 
«ée, V,2i (26), 

Aphètes (Fetio) , ville de Mdg^ 
jiéeie,II,i6(i^). . . 

Aphipnes ,. ville où Thésée dé- 
•pose la jeune Hélène qu'il , vient 
d*enleye|: , 1 ^ 53 (58). 

ApHiDNus,.ami de Thésée au» 
<|uel la garde d'Hélène est confiée, 
1,54(58), ; . ,.- 

Aprranius , Lieutenant de Pom- 
pée , chasse les Parthe^ de la Gor- 
diaene- , :.]es poursuit .fusques dans 
rArbélitide,, VI , x5j (i8i),Doip. 
pte.Jès;.Arabes du mont Amani^, 
161 (ï86). Pouisuit le consolât, 
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ApSROi>isitiM\ un de» port» du 
Piréc , VI, 478 (548). ^, 

Aphttes, ville de Thrace, as— 
négéepar Lysandre , IV, 356 (4o5). 

Apin , nom d*un lieu , objet des 
prétentions et des querefies des Gau- 
lois, X, m (118). ^ 

Apiolairs , se croient dégagés 
des traités avec les Romains, par la 
mon d^Ancus , XI , 253 (291). Dé- 
vastent le territoire de Rome; sont 
vaincus par Tarquih ; leur ville ra« 
sée , sont réduits en servitude , 364 
(292). 

Apiole , ville considérable du L»- 
tium , XI , 253 (291) ; détruite par 
Tarquin Tanden, 254 (292). 

Apis, bœuf vivant , adoré des 
tgyptienii,Vm,393(456). 
. Apius, tribun, homme tié»-6omp» 
tueu2c,.X,463(527). 

Apo|.aitstus, sénateur, tué pour 
avoir compati à la mort d'Ebuda- 
nusyX, 198(221). 

Apolia, Tune des fiDes d* Agcsi-^ 
las, dont le. nom 8*est trouvé dans 
les registres de Sparte , VI , 42 (47). 
. AMOLLIR Aaia ,! frère dé Reme-* 
sianus , complice de la conjuration 
co^tre£assian, X, 408 (464): 
i ApQLLôGRATES;, filsiauié dc^ I>e«- 
nys le ~ Jeunç , laissé à' la garde ^ 
château de Syrâci^ ^ X , 60 ^) ; 
le remet 4 Pi^n; ^ retire aupvêa 
de son père ,79 (91). . 

ApoLi.oDoa« , historien*, dté sur 
le temps où Lyçurgue a vécu, I, 
144(159). . 

Apollodorb de Phalère , imita-p 
teurdeSoc«atc»,{ui otfSce. ua xkh4 



manteau pour s'envélo^yper à la^ 
xnort> XII, 401 (455). Fixe Pé- 
poque de sa naîamice, 4^ (4^0* 
Apollodoke, gouverneur 
de Babylone , consulte les dieux 
tur le sort d'Alexandre, VII> 149' 

(■73)- 
Apollodorb, Sicilien , ami de 

déopâtre -, Fîntroduit auprès de Cé- 
sar dans un paquet de linge, VU, 

a43 (a8i). 

^oLLonoas , prononce une ha- 
Tangue contre Timothée , YIU , 
«7 (33).^ 

. Apollodore de Pergame , rhé- 
teur , siHt Auguste à ApolBnie , 
Xn, 336 (383). - 

Apollon ; son temple à Delphes; 
oracle qu'il rend en faveur d*A£gée, 
1, 7 (7), IV, 376 (4a8). Est sur- 
nommé Xri7ie/2/tf/z ; on hii consacre 
le trépied d*or , offert aux sept sa- 
ges , I , agi (338). Son oracle en 
Êiveur de Solon , 299 (336). Sur- 
nommé Porter JLauriers , cW-â- 
dire victorieiuxijll^ 3a (36). L!o- 
rade consulté par le sénat Romain , 
au sujet du lac d*AIbe, ji (83). 
Sa réponse , ibid. Consulté par 
Pictor, -parent de Fabius, 276 
{309). U protège les Athéniens, 
3o6 (344). L'orade traite les Ar- 
cadiens de numgiuTs de ^tands ^ 
^ (44a), Paul Emile hii sacrifie, 
III, 76 (85), Timoléon , avant son 
départ pour la Sicile , lui ofire un 
sacrifice à Delphes; ce qui arriva 
pendant le sacrifice, 99 ( iio). 
I^ profanateurs de son temple â 
P^fhei, laaswcrés en Sidie par 
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trahison, 140 (i56)* Apollon , sur- 
nommé Tcgyrieriy pourquoi? 19$ 
(a 16). Lieu de sa naissance, ib. 
(217). Les Romains, après une 
victoire remportée par MarceOus , 
envoient une coupe d*or au temple 
d*Apollon Pythien , 256 ( 287 )- 
Aristides envoie coxisulter Toracle 
d*ApolIon à Delphes; sa réponse, 
347 (41 3). Son temple dans Tile 
de Délos; les Athéniens délibèrent 
d*en enlever les trésors, 38 1 (426). 
Raisons qui fait surnommer Apollon 
Thurien , IV , 426 (483). Ordre 
établi à Délo^, dans les fêtes en 
son honneur , V , i8a (aïo). Ses 
tempes à Acdum , dans FOe oe 
Leucade , pillés par les corsaires 
Ciliciens , VI , i3i (157). Palmier 
de cuivre et autres ofiErandres que 
lui fait Nicias , a83 (an ). Son 
temple â Milet; est surnommé 2)^ 
djméen , 474 (545). Les Tyriens 
enchaînent sa statue , pourquoi 7 
VII, 8 (11). Apollon poursuit Da* 
phné qui lui échappe par sa meta- • 
morphose ; la doue du don de pro- 
phétie , 323 (372). Cicéron va con- 
sulter son oracle à Delphes, VIII , 
66 (78 ). Apollon passe pour le 
progëniteur des Athéniens, 129 
(268). Motif qui le fidt surnommer 
Paiaréen , IX , 98 (i i3). Apollon 
favorable^ mot du guet d^Aratus, 
201 (a3o); orade qu'il rend en 
sa faveur, 272 (3i3). Trajan lui 
fiût élever un temple à Rome , X , 
3o (25). Gelon lui dédie un trépied 
d*or i XI , 378 (439). Son temple 
à Abes brûlé eutierçment^ XU ^ 
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107 (117)* Sutue d^Apc^on y àp» 
pelée Paimtin. 

sas Aposlon ( aaHe d*) , <lans h 
maison déLucu&uBy Y , i6i (186). 

Am^llôria. , ( Abmdhna ) , vifle 
. eut la Pkrygtè , près de kqaeSe 
MithridaCe bit dé&ic par LncÔHuiy 
V,8a(95> 

ApoLLoiffi£> ville de ^ci]e, dont 
S^iaet ëcoit tyran, III, ia8 (14S). 

ApoLtoNiB ( PoUna ) , ville d^ 
Macédoine «.près de laquelle il j 
a un tëreple consacré aux Njrm- 
phes, IV, 446(606). 

ApeL&oiffE ( SizeboU) , ville de 
Tfaraôe , prise par César , VU ^ 2124 
(269). Auguste étoit dahs cette ville 
à k mort de César , VIII^, 386 
(33a). 

ApolloriK) viQe du Pélopon- 
Bèse ; IX , i34 (164) ; favorise le 
parti de Bnitos^ i36 (i56). 

Apollorïde , prëtreae d*Ap<Aon 
Lucéieu , â Argos , proclamant ses 
vivions, IV, r88(ai3). 
» ApoxtLORiDBs I philosophe Stoï- 
cien , diargé par Caton d'Uti<]ue ^ 
à décider Statyllitis à s*embarquer, 
VI, 430(496)* 

Apollobides , ami de Démé-^ 
trius, que Sdeucus lui enVoie pour lui 
ofFrit son amitié, VIII , 349 (^91)* 

ApotLoifttTs , tyraii de Zénoda-^ 
tia^ ville de Mésopocamie , Uccagée 
par Crassiis , V , a66 (329). 

ApoLLOMtus, fils de Molon» 
célèbre rhéteur à Rhodes , VU, 
kË4 ('^) » dg^go Cicéron â dé- 
clamer en grée devant lui ; opinioo 
qH'il en confit, VU, 66^7). 
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Apou.09Xt» OB TiuANE , 8a vis 
éciitepar PhiJbstiatè» X , i6 (8) ^ 
pfacdosophe Scoïcieu, meurt. An* 
tonin étant eneoie jeune « IV , 
169 (187). AJezandre Sévère la 
considère aNoniiie un dieu , XI, 2S 

Aro L Lo V H A» B t^ Cysicémen, 
hbm cammun d*Agénlas et de Fkar« 
nabaze, VI, 26 (29). 

ApotioPHAHss , lieutenant àm 
Pompée ^ surprend Auguste , XU , 
280 (3i8). 

Apollothévis , nom de k té-» 
pulture de Ljcùrgue, I* 214 (240). 

Aponius , dâateur de Néron ^ 
objet des cruelles vengeances du 
peuple , IX , 289 (332). 

Apotbètes , fondriéte ou le» 
enfans de Spiqte, mal crautituas» 
étaient jettes, 1 , 180 (200). 

ApouitLB (T) ou ^pii/^, pro« 
vince d'Italie ; sa position., IX, Sg 
(45). Observations^ Soi (583). Où 
se retire Annibal , 387 (448)* . 

Appien , historien , cité 9 IV ^ 
448-450(608*6 1 o) . Nomme Mssde 
le prince, qui donne son nom à la 
Mœdie, VU, 21 (26)1 

Appius CLausvs ou Aua, éabin 
fort riche, et très- éloquent , I , 
193 (439). Pour éviter k guerre , 
passe chei les Romains , avec cinq 
milk ménages , k qui Publicok 
distribue dâ terres ; Appius èK dbH^ 
au noB^rê des sénateurs ; sa con<* 
duite , 393(441). 

Afpius , consul , recouvre Ca<« 
potie , U , 297 (333). 

Appius (Ckudiqs), partiiem di 
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lanobliBKe», II , 4!i6 (477)^ Va 
auprès de Tigranos en Arménie y 
V, 103(117). Attiré ks prisées où 
parti de LiicuHob ^109 (i25). Som- 
me Tigranes de livrer ^fithridate, 
1 10 (137). Refusé ses présent , ex- 
cepté ime eotipë; retourne vers 
LocuBus^ m (tiè). Est tué aux 
portes de Rome , en combattant 
contré Telésinns, IV, 453 (âi4). 
A» ri Ifs, poifrsoit PôfBcie de 
censeur atec Sdpien TA&iiqiuûn ; 
leproeltes qu*il ha fait , lÙ , 79 

M- 
Amirs (Oandius), devenu 

aveuj^, 'te &tt cttàidinre au iénat ; 
•on discoursi IV , i53 (173). 

Apptus , taméne à Pompée leè 
deux lésons qu'il avoit ptiétéés A 
^^^> Vi, 1)97 (;iaa). 

Ânrvê , &it conduite un grand 
cLemin, nommé la y oie Ap- 
pitimey VU, i6«(t94). 

Ap 1^ I û % , goilVenleur dé Sar- 
%ne, va visitef Oèêà)c à Lùc- 
Tïés, VÛI, 497 (âa;). 

Apitus (Qatididd), consul et 
censeur, beau -père de Tiberius 
Oraccbu»^ Vu , 416 (4'75) ; îaide 
dans h rédàctrdn dé h loi ^ Mir 
le partage des tmttéê ^ 421 (484). 
Est nommé cow^îmtssaife pour IV 
^^tion éb là t6i Aê Mn ^ndre ^ 

^ (495). 

Apnus ( Oaudins ) » défend ïAal 
"'*<le «es dieiû; rèprockes cpe 
Gicéron loi fait à Ce fti^et, VIII , 
î<^S (i23). 

At»pnrs PoLCHiAi , ddAiniahdë , 
Poi^om^enient ^yec Ct Sdpîon, |es 
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échappées à la bataille de 
de Cannes, IX, 396 (468). 

Appius, tribun^ célèbre par sa 
gourmandise , X , 463 (527). 

AppoLLONivë, fiivori d'Amio- 
dius , se joint â Annibal pour com- 
mander ta flotte, iX, 434, (5oa). 

Araiàs 9 ni d'Egypte , père da 
Nitetit, est èkàèké par Anuniiy 
XI j 438 (Sol). 

Apst7S ( Créçaoi ) « fleuve qui 
défend Tentiée de TÉpire; des- 
cription du pays où ceute ce fleuve , 
rV,58(B6). 

Aptsea , ville de Candie, IV, 

Aptft«tirs( Raffim» ) , connil 
avec Sévéro^ X^ 3b5 (544}. 

Ai>btxiT7ï, cbnéul av«Ê Pompée , 
XII, 343^94). 

Kqiji-Lkinni ( maiafôns des } , 
eoftiptoit tr6is séihateurs) se laisse 
corrompre partes ambàssadeuiB da 
tar«(mn >, 1 , 358 (40a). 

AQihti&s s ti^ibitt du peuple, esT 
retenu par violence i^u iénat , poui^ 
quoi ? Vt , 39» (45t). 

Af^urLiùè - OaïiTtftfo , envoya 
pkt Dîdiué JuKaneé , en Illyrie ^ 
pô'ùr y Bdre mourir Sèvére, X» 
289 (3a6). 

Aqvili^s, àevéux da Col^ 
kiSMus-, clie& de la cànspiratîoii 
{kinrle réftablSiseii^nt de là royaux 
té , XI, 329 (378). AiSi^mblent che^ 
etix lés donjurés , ib» Sorti chài^ , 
d%h remettre la liste aut ambas^ 
sadeurs d'Etrurie , signée de cha* 
cùn d'^ux, 53o (379). Sont décou- 
verts , ib» '(38o) i saisis chest eu^. 
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avec leurs complices, 33i ( f^«) 
Sollicitent leur grâce- auprès de leur 
oncle , 332 (^4 <)* Sont comdam- 
nés à mort , 337 (387). 

Aquilon y vent du nord , con- 
traire à Parrivée des vaisseaux 
d'Athènes à Lemnos , XII, 8 (8). 

Aquinus 9 capitaine Romain , 
surpris avec six mille hommes , et 
défait par Sertorius , V, 367 (42 1)* 

AQumuiCy ville dltaHe ; sa si- 
tuation , IX ,. 332 (382). 

Aquitaine, province de France, 
soumise par Auguste , XU y 285 

(3a4). 

Arabes de I*Anti- Liban, atta- 
qués nuitamment, sont mis en fîiite 
par Alexandre, UI, 64(66). 

s=s Du mont Amanus , vaincus 
par Afranius, YI , 161 (186}. 

sss Dont Cléopâtre parle la lan- 
gue , YIII , 3o4 (354) ; brûlent ses 
vaisseaux 9 404 (437). 

Arabes ( le roi des ) , est soumis 
k un tribut par celui d'Assyrie , 
XI, 411 (460). 

Arabie, contrée d'Asie ; son 
étendue; Pompée forme le' des- 
sein d'y pénétrer, VI, x6o (i85). 
I^eur roi qui méptisoit les Romains, 
envoie sa soumission â . Pompée , 
164 (190)- Habitée par (es Naba- 
tiiéiens, VIII, i65 (194)» An- 
toine çn dispose en faveur de 
Cléopâtre, 3 19 (571). Trajan y 
porte la guerre , X« 72 (74)* Adrien 
la parcourt pfur curiosité, 1 18 (127). 

Arabie-Heureuse, dévastée par 
Sévère , X , 343 (389) ; subjuguée 

par Cyrus , XI , 422 (484), 
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A r a c V s , nommé, attira] dm 
Sparte , sous l'inspection et l'auto- 
rité de Lysandre , IV, 325 (370}. 

Aragon , royaume d'Espagne , 
X,3o2 (341). 

Arar ( Saône )^ rivière au long 
de laquelle les Tigurinîena aonc 
défaits par Labienus , VII , . 19 r 
(220). 

Arate&ion , endroit du boivg 
de Gargette , où Thésée fût jdes 
malédictions, I , ,59 (64)- 

Aratiux , lieu de la sépukiice 
d'Aratus â Sicyone , IX , 272 (3i4)« 

Ara TU 6 de Sicyone, -fils de 
Qinias , par quel moyen il éehaf^ 
i la mort? IX, ^95 (225). Hait 
la tyrannie, s6. (224 )• -Ezeicioes 
de sa jeunesse, 196(125). Tente 
de renverser la tyrannie , i^ 
( 126 ). Ses . moyens d'exécution 
pour l'entreprise , 199 ( 228 ). 
Abuse les espions de Nicodès.;. 
ses démarches, 200 (229). Part 
d'Argos , 201 ( 23o). Encourage 
ses gens incertains , 202 (a3i). P^ 
nètre dans Sicyone , 204 ( 233 ) ; 
y proclame la liberté , 0. (234 )• 
Rétablit les Bannis dans leurs biens, 
2o5 ( ib, ) Associe Sicyone â la 
ligue des Acbéens, ib, (235). Son 
caractère public et privé , 206 
(236). La ruse le sert plus que la 
force dans ses desseins secrets , 207 
(237). Prend du service dans la 
cavalerie ; reçoit de l'argent du roi 
d'Egypte , 208 (238). Son emploi i 
craint les troubles de Sicyone ; patt 
pour l'Egypte, est contrarié pa^p-les 

vents , 209 (259). Son go{it et tm 
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€omi0iiiaiio« dans les artt, loi ae»- 
tirent ramifié de Ptolteiée^ IX, a lo 
(240} • ££&ce les portraits des ty- 
nuts; est touché de cekd d*Aria* 
tratns , ai i ( i^« ) Rétablit la ooii«> 
corde entre ses concitoyens, aift 
(343). Leur reconnaissance, ai3 
( ib,, ) Aratus exdte la jalousie des 
rois \ est élu capitaine général de 
Ja liguer sa première expédition, 
214 (945). Vend sa vaisselle et les 
bijoux de sa femme , pour payer 
ceux qui doivent lui livrer Acroco* 
rinihe , ai5 (246). Prise de cette 
forteresse , aa6 (259)» Engage les 
Corinthiens à entrer dans la ligue 
Achéene, 227 (261)* Tente Taf^ 
franchissement d^Argos^aSo (a63). 
Blessé dans le combat , est forcé 
k la retraite, a33 (a68). Joint 
Cléones i la L'gue , a35 ( 270 }. 
Surprend Aristipe; dé£ût son ar- 
mée;, ftle mec en fuite, ib. Cette 
victoire rétablit sa réputation , a36 
(^71)* Contraint le tyran de Mé- 
galofK>lis , de rendre la liberté à sa 
ville, 338 (273). Reprend Palléne 
sur les Etoliens , 240 ( 276 ). Est 
accusé d'avoir troublé la paix des 
Lacédémoniens, 242 (278). Est 
blessé en cherchant à surprendre 
le Pyiée, 243 (279)9 vaincu par 
les Macédoniens ; bruit de sa mort , 
ib. Conduit son armée à Athènes^ 
se lait rendre les fort» occupés par 
les Macédoniens , 244 (280). Dé- 
temiine Aristomaque à remettre 
Argos en liberté, 245 (28 1 ) ; refusant 
imitilement d*étre de la ligue, 245 
(282). Arutus ne veut pas que Ton 
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attaijue Gébménes , 246 (ib,), 
VII, 347 ( 400 ). Est défait par 
Qéoménes, prés du mont Lycasum ; 
enlève Manlinée aux Lacédémo- 
niens , IX, 247 (283)» Refuse 
du secours â ceux qui ont attaqués 
Cléomènes, 248 (285). Résiste è 
Tenvie de se démettre de sa charge ; 
défait les Lacédémoniens*, reiuse 
d*étre nortuné capitaine gênerai, 
249 (286). Blâmé d*avoir préféré 
Talliance des Macédoniens à celle 
de Cléomènes , et livré Acrocorin- 
the, 25o (2187). Empêche que 
Qéoménes ne soit élu capitaine gé- 
néral de la Kgue , 262 (290). Fait 
rechercher et mourir les partisans 
des Lacédémoniens, 264 (294). 
S'échappe des mains des Corin- 
thiens , qui veulent le livrer i Cléo- 
mènes, i^. (292). Est nommé ca- 
pitaitie général ; déchéance de sa 
fortune et de sa renommée, 255 
(294)- Donne son fils en étage â 
Antigène , 257 (296). Se rend au- 
près de lui ; accueil quHl en reçoit ^ 

258 ( 297 ) ; gagne sa confiance , 

259 ( i^. ) Va â la délivrance d*Ar- 
gos , 260 (299). Est élu capitaine 
de la ville ; ce qu*il propose en £i« 
veurd*Antigone, 261 (3Soo). Chan- 
ge le nom de Mantinée , 263 (3o3)«' 
Se concilie Tamitié de Philippe, 
ilf. Est vaincu par les £toKens , 
allant secourir lesMesséniens, 264 
(3o4). Abandonne le soin des af- 
faires, ib, (So5).^E8t en butte â la 
haine et aux 'outrages des courti- 
sans, 266 (S06). Conseil qu^il don- 
ne è Philippe I 369 (âso). S» retirs 
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peu-À^)eu de la cour de ce pniiM , 
IX , 369 (3i i). J\e&ie de le spivie 
«n £pire ; «e détaehe de ton amitié , 
370 ( i^* ) En eic «mpoisonné , 371 
(3 1 a) • Set parqlei Ynémoralilfift à son 
ami CépkeAon lui voyant ciacher 
le tang, ib. (3i3). Oraolede Del- 
phes , sendu en son honneur 9 a^i 
( îi^. ) Son coqf» {>orté en pompe 
à Sicyone , «6. (3.i4)« i^ien de ta 
sépulture du itempt de Plutarqne , 
comment appelé ? ib, Atatut chatse 
Nicocles, qrran de Stcyone, IV, 
5 (S), Ecrit auxêphoiiesde SpaiCe 
^'envoyer leur teoou» A son ar- 
mée, VlI^33o (38o). Donne <m%é 
.aux alfiét , ^ne jugeant pasi propos 
.de donner la batkiQe , -SS^i (384). 
X«igue les habitanS' du JPéleponnése , 
-345 (398). Attaque sans succès les 
territoires de Tégée etd^rchomè- 
ne y 346 (399). Eist m^iscde sep 
«alliés, 347 (400). Ne profite pas 
de J'avantage considéeable sur les 
•Lacédcmoniens 4 I<euoti*es , 349 
.(4o3). Est vaincu, 3âo (^.} Jar 
Joux -de Gloomén^;, Vpppo^ à la 
fsAx , 363 (419)^ Introduit lés 
sAfacédoiiieBs dans Jla Qrèce , 364 
•(420}. 6*avilit auprès <P Antigène , 
-qu'il avjoit outragé, 366 (421 ). 
iS'en^iit à Sicyone , 269 (426). Va 
«àÉpidaure avec les troupes que lui 
«donne Antigone, 672 (429). Figure 
let noblesse de ses traits, IX , 5o8 
(585). 

A R A Tt7 s le fils , dont PhiKppe 
-séduit ' la feiQme, IX, 266(307). 
'BMfne publiquement ce roi , de sa 
'conduite envers les Messénient , 
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36y (3o8). Perd la raîscfri pai^ lé 
l^ison , 273 (3i6). Sa mort, 274 

(tb.) 

Araxbs , le jeune Tigrane ^ va 
trouver Pompée ^upr^ de ce âeti ve, 
VI , i5i (174)* Son cours et son 
erdbouàhure , 1S4 (^7?)' Repère 
PArménie de la Mé£e , VUI , 544 
<4oo> 

Aabaçes , déserteur , poini «le sa 
43rahisoii , VIII , 461 (Sbs). 

A^BfeLA, province ^Asie , con- 
fisse par Trajan , X , 64 (66). 

Arbbllbs ( J^fie/),^IIe d'Assy- 
tîe , céUibre par la victoire i^m— 
poj^lée sur Darius par Alexandre fe 
^and, II, ioo{2i9^).^ 

Ai^BÉLi-TiDB*, les Romains pour* 
suivent le roi des Parihes jusque 
€et endroit de FAssyrie , Vi , 15/ 

Arbogome, ville d'£spagne , pr»e 
par Annibal , IX , 363 \4ko). 

Arcadib , province du Pélo- 
ponnèse , liguée contre les Lacé— 
démoniens , III , 209 (234); où le 
sang des Grecs (ut versé par des 
guerres intestines , VI , 32 ('36 ). 
Se soumet à Démétrius , VIII , 197 
(23 1). Dispute à l'Italie la gloire 
d'avoir fixé Enée , Xï, loi (ti5). 
Son histoire par Arisdpe , XII , 

419 (476)- 

Arcadie, ville du Péloponnèse, 

envoie du secours aux Messéniens 
contre les Lacédémoniens , XI , 
201 (23o). 

Arcadiens appelles mangeurs 
de glands, par Foracle de Del- 
phes, il f 375 (442)' Ennemis dvs^ 
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tAcédémomens , IV , 48 (54)' èé 
à&mpàBut d^yec les Thébaim , à 
cause de riiyyer, 68 (yS). Vaincus 
par Arcbidaine , 70 (Sq). Dîviaés , 
•uiveBt leur volonté , Vil , 546 
(398)» Premeftent du secourt aux 
Blessémens contre les Lacédémo» 
mens 9 XI , 197 (a25). Ce secours 
éebappe à la délation de leur 
patrie , aaS (a^/). Découvrent la 
trahison de leur roi , le lapident^ 
sa6 (359). ^vent une colonne i 
Jupiter , 227 (s6o}. Leur alliance 
tedierchée des Adiéniens et des 
Tfaébains , XII , 61 (65). 

AacEDius, «ol^ , passe pour 
' le meurtrier de Galba , IX , it8 
(367). 

A a c E n A , viUe â^Âasyrie ,/où 
Alexandre Sévère vint au monde, 

»1,4(4). 

• Akcbsilas , philosophe Acadé- 

inâque d'Athènes, TK, 15)8(226). 

A&CBSiLAs , capitaine des Cata- 
loièns, introduit Denys dans sa 
ville, XII, 172 (tgi). 

Arcbsilas , philosophe de La- 
cédémone, eut pour disciplesEcde- 
knus et Démophanes ,' IV , 5 (5)« 
Visite Agis dans son asyle , VU , 
336 (387). 

Archelaus , roi de Sparte , ce 
«ju'il dit sur Lycurgtie , I, i53 
(170). 

Archelavs , général de Mithri- 
date ; ses exploits dans la |;uerre , 
contre les -Romains , IV , 269 
(307). S'empare des Cyckdes , de 
lIEubée ; soulève lès Parthes et la 
Grèce*, est battu px^ deChéronée, 
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410 (465). Stationné â Munidiia, 
traîne la guerre en longueur, 42^ 
(476). S'oppose à Fasta^ue de r4u> 
mée de SyHa, 421 (478). Bepousié 
du château des Parapotanieas, mar* 
che sur^ Chéronée , 424 ( 481 )< 
Donne ton nom i Feodroic oà il 
place soii camp , ^^ (482). "Fait 
occuper le mont Thimum , 426 
(483). Cherche à environner les 
Romains, 427 (484). Difers acd- 
dens delà bataille , 45o (487). Sa 
perte, 43i (489). Forme le dessein 
de livrer le combat dans la plein* 
dH3rchomène, 433 (492). Peid 
trois victoires consécutives et son 
camp , IV, 436 (494)< Son entre- 
vue avpc Syila; lait sa paxx , 4S8 
( 4S7 )• Bon traitement ^*ii en 
r^oit i devient Tami et l^tSSié de 
Rome , 439 (498). Propose à Sylla 
une conférence avec IMEithridate, 

440(499)' 
Archblaus, marchand de De* 

lium , retaet â Sylla des lettrée 

d*Ardielaus , IV , 437 (495)«> 

Archelavs , physicien et poète, 
ses élégies sur la femra&de Cimon , 
V , 9 (la) , 12 (i^)- Passe pour 
u]> des maitres d*Alcibiade^ , XU f 
392(444). 

Archelaus , ami et;héte d'An- 
toine , q^iui Ëdt'&ire de-magni- 
fiques funéraiUes , VU , 266 (Si9)« 

Archelavs ,7oi de-Cappadooe, 
soumis Â 'Antoine» Taccompagne 
contre Auguste, VIII, 36 1 (4^0). 

ARCHEL-lit;^ , capitaine d'Ami- 
gone , mis-enluiié'par les troupes 
d*Aratus , IX ^ 224 (257). Eltlint 
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priaonnier ; mis en Hbetié par Ara* 
tus , 337 (260). 

ÂjicHBLAUs de Macédoine y ne 
peut Cidre accepter de Targent à 
Socrate , XUI , Sg5 (448)« 

AacRSPTOLis^ fils de Thémis- 
tocIoB ; ton mérite militaire au rap- 
port de Platon,. II, 62 (70)- 

AacHBSTAATE , poête comique 5 
ses pièces aux filtes d*Alcibiades , 
m, 319 (356). Auteur des hymnes 
des fi&tes publiques , 3a i (367). Ce 
qu*il pensoit d'Alcibiades , IV9 35a 
(401). Propose le décret d*envojer 
des ambassad. à Poljperchon pour 
aôèuser Alcibiades, VI, 3o8 (355). 

Archias y grand pontife d* Athè- 
nes, fait donner un avis important 
à Archias; sa réponse à cet avis» 
passée en proverbe, IIL, 1 83. (2o5). 

Archias, conspire avec. Léon- 
tidas et Philippe , contre la liberté 
de Thébes, III, i33 (194). Pren- 
nent Phifidas pour secrétaire , 1 /6 
( '97 )*' Archias envoie chercher 
Charon, 180 (201). Est assailli ayec 
Philippe, par Cfaaron et Milon, 
déguisés en femmes , 184 (206). 

Archias , appelle Phygadothe^ 
ZVSy capitaine Macédonien envoyé 
à la poursuite de Démosthénes , 
VIU., 5o (59). Soi» pays et son 
ancienne profession , i^JEnvoie à. 
Andpater le^ prispnm'ers qu'il a 
arraché de leur asyle , 5o (60). 

Archias , prév6t d'Athènes, XII, 
107 (118). 

Arghibiades, comment contre- 
faisoit le Lacédémonien 7 YI , 
^j (3o8), 
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Arcribius , atni de Qéopâtr6 ^ 
sa générosité , VUI , 428 (466). 

Arcrioamb, sa ré|>onse contre 
les grands parleurs, 1 , 190 (21 a}* 

Archidamb , Etolien , son 
fidèle attachement à Persée, III, 

49» (^)- 
Archidamb , roi de Lacédéino* 

ne , fils de Xeuxidame ; sa réponse 

sur sa lutte avec Péridès, II, 174 

(i94).Chercheâ détourner la guerre 
de dessus les Athéniens ,216 (241)» 
Entre eu force dans TAttique , asa 
(248). Son stratagème pour sauver 
les habitans du tremblement do 
terre, V, 41 (48). Vaincu par 
Démétrius, 217 (a 54). Condamna 
à Tamende par les Ephores , VI , 

7 (7)- 

Archidamb , roi de Lacédémo— 

ne , fils d'Agcsilas, II, loi (ii3). 

Défait par les Barbares en Italie^ 

ou il périt, ib. Affectionné pour 

Çléonyme , intercède auprès de son 

père, pour Sphodiias, VI , 53 (6i). 

Gagne la bataille sans larmes , pour 

quoi ? 69 (80). Vaincu par les Mes* 

séniens en Italie , VIIj 3 14 (36 1). 

Laisse deux fils, iù. Commande le 

secours fourni aux Phocéens par les 

Lacédémoniens , XII, 108 (118)* 

Arckihame , frère d'Agis , évite 
les embûches de Léonidas, en se 
sauvant, VII , 341 (393). Rappelé 
â Sparte sous prétexte de succéder 
à son frère , est tué , 348 (402}. 

Archioamia , aïeule d*Agîs, la 

plus riche de Sparte, VII, 3i5 

(363). Partisante de la rvforme 

que veut introd,uire son petit fils ^ 

' " 3aa 
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vu, Slo (368). Meurt aveclui , 3% 

(59')- 

Abchidamia, femme Spar- 
tiate; son généreux discoun dana 
le conseil, IV , 178 (20a). 

AacHiDAMJA, prétresse de Gérés, 
par un tendre intérêt , rend la Ë- 
berté à Aiistomène , XI, ao6 (aSS). 

A^CHiDAs ou Archiasj un de 
ceux qui £Avorisent k prise de la 
Cadmée , tué par les Thébains , VI, 
Si (58). 

AiicHinEMt7s, philosophe envoyé 
à Platon , par Architas , IX, 39 (33). 

Archiloque , poète Ijrrique de 
Faros , ses vers sur les Abantes , 
1,9 (9)* Honoré des Muses, aa6 
(%54). Loué par PhiHppe de Ma- 
cédoine, n, 161 (180). Attribue 
aux corps morts la propriété d^en- 
graisser les terres , IV , 244 (276), 
Sens de ses vers appliqués aux ta- 
lens de Phocion , VI , 262 (3o2). 
Ses écrits licencieux et pleins de 
fiel, ^33a (SSa). Vers sur Pin- 
constance du sort de' Démétrius , 
Vm, 218 (255). Sur la cupidité 
crudie des soldats, IX , 319 (368). 

Arghimèdes , géomètre célèbre , 
mettoitpeu d'importance à ses in- 
ventions, m, 267 (299). Ami et 
parent de Hieron ; expérience qu'il 
fait devant lui, 268 ( 3oi ). Ses 
machines de guerres , leurs effets , 
effrayent les Romains à Syracuse , 
273 (3o6). N^a rien laissé par écrit , 
ib, (307). Par son application â 
l'étude , oublioit de boire et de 
manger, ib. (3o8). Son estime par- 
ticulière pour la Sphère , exige de 

Tome XXIV. 
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j ses amis qu'ils h placent sur|* son 
tombeau, 276 (309). Occupé de h 
résolution d'un problème , est tué 
par un Soldat ; regretté de Marcel^ 
lus, 278 (3i2).Cicérou découvre 
son tombeau , 479 (533). 

Aachippe, fille de Lysandre ^ 
mariée à Thémistocles, II, 62 (70). 
Archippb , poète cité au sujet du 
fils d'Alcibiade , II , 3o5 (342). 

Architas et Eudoxus , inven-^ 
teurs de la goémétrie méchaniquo 
ou organique , Dl , 267 (3oo)* 

Architas , philosophe pythago- 
riden ; sa mission auprès de Platon ^ 
pour l'engager â aller à la cour de 
Denys le jeune , IX , 29 (33). Re^ 
prend dans un vaisseau Platon eA 
Sicile , 3a (36). 

' Arcbi TALES, capitaine de la 
galère sacrai ses gens irrités ra- 
vissent son souper ; ce que lui en- 
voie Thémistocles^ H, Ï7 (i8). 

Archon Eponymos , prei'àt an- 
nuel d'Athènes, 111 , 3 18 (354). 
Archonides, envoyé parler 
alliés de Syracuse , pour rappeiejî 
Dion â son secours, IX, 66(76). 
Archonte^ magistrature à 
Athènes ; époque de son établisse* 
raenr, VIII , 499 (544). 

Arghylus de Thuries , capi- 
taine de Denp^ pénétre dans la 
ville, de Motye ^ lui en facilite ren- 
trée, XII, 196 (220). En reçoit 
une récompense, 198 (221). 

Arcissus et les deux Hermipidas , 
capitaines Lacédémoniens , coit- 
damn(^ â mort par les Spartiates, 
m, i8V(2io). 

E 
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Arctuhe > étoile qui annonce la 
tempête, IX, 40 (46). 

Ardeates , anciens ennemis des 
Romains, II, 94(io5). Font une 
Cpève avec Brutus , XI , 32 1 (369). 
Ardée ( Ardea) , ville d'Italie , 
capitale des Rutules , séjour de Ca- 
mille en exil , II, 109 (122). AËnée 
combat ses habitans, XI, ^. (ia5). 
Assiégée par Tarquîn le Superbe ; 
ta résistance , 3o4 (349). 
. Ardettus, quartier d'Athènes, 
I,47(5i). 

Ardeur et convoitise d*avoir , 
d'où prwède? lU, 437 (488). 

Ardys , fils de Gygés , roi de 
Lydie ^ gouverneur de Sardes, XI , 
a32 (a65). 

Aréopage, s^informoit de la 
manière , dont chacun gagnoit sa 
vie,l,3i9(359),vm, 27(33). 
Ses membres élus par le sort ; Pé- 
riclès lui fait 6ter la connoissance 
de plusieurs affaires , II , 176 (197)' 
Engage Cratippus à demeurer à 
Athènes , pour instruire la jeunesse , 
yill, 100 (118). 

Arête , fUIe de Denys Tancien 
«t d'Aristomache, épouse son frère 
Théarides , IX > 12 ( i3). Après sa 
mort, se marie avec Dion, son 
pncle, i3 ( i4)» Forcée; de s'u- 
nir à Timocrate8.^33 (38). Benr- 
tre en grâce auprès de Dion, 80 
(92). Est mise en prison par les 
meurtriers de son époux ; nourrit 
fenfant dont elle est accouchée, 
39 (102), Sort pour périr avec son 
[ils , par la plus infâme trahison , 
90 (io4}< Noyée dfuis la mer par 
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ordre dlcétes, UI , 144 ( 161 )• 
Areté , fille d'Aristippe, apprend 
de son père â mépriser tout excès , 
XII,4ia(468>. 

Aretuse ( Restan ) , viUe de 
Syrie , donnée â Monèses , par 
Antoine , VIU , Sai (373). . 

A as u s , roi de Sparte , donc 
Acrotatus son fils devient amoureux 
. de Chélidonide , femme du co-roi 
Cléonymes *, effets de sa jalousie , 
IV , 176 (i99)- Porte des secours 
en Candie , pendant le siège de 
Sparte, 178 (201). Arrive à temps 
avec un secours de Candie , 184 
(208). Combat les troupes de Pyr- 
rhus, i85 (210). Fait entrer le 
secours dans Argos, 188 (214 )• 
Meurt devant Corinthe , VU , 3 1 4 
(362). Acrotatus son fik lui sucxède, 
3i5 (362). 

Are us, philosophe, père de 
Denys et de Nicanor, se lie avec 
Auguste , XU , 336 (383). 

Arezzo , ville d'Etnirie , promet 
du secours aux Latins contre le* 
Romain^ , XI , 260 (299}. 

Aroas , poëte comique-satyri- 
que ; on donne aussi ce nom à 
Démosthènes, VIII , 9 (12). 

Argeus , que les Athéniens veu- 
lent substituer au trône de Macé- 
doine , à la place de Philippe , 
Xll,9i (98). Par qui il est vaincu, 
93 (100). 

Aroiens , peuples de l'ArgoIide , 
dans le Péloponnèse , IV , 3 1 5 
(357). Thémistocles parle en leur 
faveur pour les faire admettre au 
conse il d es Grecs, II, 41 (4^)- 
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Leur discution avec les Lacédé- 
monienSy au. sujet des limites de 
leur pays ; réponse <^e leur Sait Ly- 
sandre , IV , 358 (4^), Ont TaÛ^ 
gauche dans Tordre de bataiHe des 
Thébains ; sont diéfaits par AgésUas , 
YI , 38 (43). Occupent la ville de 
Corindie ; en sont chassés j après 
tin sacrifice qu^ils faisoient à Nep- 
tune , 144 ( 5o ). Y retournent 
Âgésilas parti , 4^ (^^)* ^ révol- 
tent contre Géoinénes, VIII , 372 
(429). Reprochent â Ântigonus sa 
lâche patience ; laissent piller leur 
pays par les Lacédélnoniens , 38 1 
(440). Promettent du secours aux 
Messéniens ^ XI , 197 (a25). Re- 
chexchçQt Talliance des Arcadiens , 
Xil, 61 (65), ' 

A&oii.ÉoMci]fB y mère de Bra- 
das; son mot sfiT la moit de son 
fik, I, 201 (224). 

A&GiLius j chargé par Fi^t«aniaa 

de remettre une l^tgre à.Artaba«e> 

XII, a3 (25). La remet aux épbo- 

res; se réfugie daoa un temple de 

Neptune i contribue à couvaÎBCie 

Pausanias de sa trahison , ^^4 (ihJ) 

Arginusbs « lies de k mer médh- 

terranée , prés desquelles Péodés 

gagne une bataille navale , funeste 

aux Pcloponnésiens, II, 232 (160}. 

Akgistrata , mère d*Agis , roi 

de Sparte , VII, 5i5,(363>;saHjr 

d'Agisilas; seconde son fils dans ses 

desseins, 32 o (368). Demande à 

le voir dans sa prison, Ampharés 

Ty fait entrer ; est mise à mort , 

339 (392). 

Argius, affranchi de Galba ^ en- 
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irWelit la nuit son corps, IX, 32 1 
(569). 

Argo , vaisseau de Jason, seul 
excepté de la loi maritime de la 
Grèce , 3o (SaL). 

AacoNACTfis , commandt'S par 
Jason, XI, 453(519).' 
. Aaoos , ville de la Grèce , dont 
Agamemnon étoitroi, XI, 92 (io5)a 
Envoie du secours aux Meeséniens , 
201 (23o). Ses habitans accoutumée 
au joQ^ des tyrans , ne font aucune 
démarche pour aider Aratvs à let 
affranchir ^ 23o (264). Font célé-« 
brer les jeux Néméens ^ 235 O^'/o)» 
Recouvrent leur liberté, 245 (281). 
Se joignent aux Achée««, t 46 ( 1 82). 
Abandonnent la ligue pO^rse join- 
dre à Oéomènes , 255 (29 1 ). Chas- 
sent les L^acédémoniens^ se rendent 
a Antigonus, 260 (299). Thémis- 
todey bani d'Athènes', se retire' à 
Argos, H , 4^ (^0' I^*i™dge de 
Junon , fâitç par le fameux Po- 
lycléte, se trouve dans cette ville , 
\6i ( 180 )• Dissentionf entre ses 
halHt«iis , IV , 184 ( 209 ). Leur 
opinion siîr un g»oi^ d'animaux , 
190 (2 r 5). Temple à Argos, dédiét 
à Jvmùn > pillé par les corsaires 
Qlicieiis^ YI, i3i (i52). 

Aegtxaspioes , vieilles bandes 
de Pannée d'Alexandre le grand , 
pourquoi ainsi nommées ? V , 428 
(49i)v Aigris de la perte de leur 
bagage , livrent Eumènes à Atitigo^ 
nus, 440 (5o5). Sont punis de leur 
lâche trahison , 44^ (5io). 

Ariadne, devient anaoureusede 
Thésée*, lui facilite les moyens de 

E 2 
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sortir du labyrinthe de Candie 
C Crête Jj 1 , 28 ( 3o ). Opinions 
diverses sur Ariadne, 3i (33). Eut 
deux enfans de ^Thésée; abandon- 
née par lui , est reçue par les fem- 
mes de Pile de Cypre; meurt en 
coucbe , 32 (34). Thésée la re- 
grette y hÂ érige deux statues ; 
ordonne un sacrifice en son hon- 
neur; lieu de sa sépulture, com- 
ment appelle? 33 (35). 

Ari JiEus , favori de Cyriis , knce 
«on javdot contre Artazercés , ne 
Tatteint pas , VIII, ^55 (496). 

Aaxamemes, frère de Xerxés, 
est jette dans la mer , en combat- 
tant vaillamment ; son corps re- 
connu par la reine Aitémisia , est 
porté à Xercés, II, 3i (35). 

Ariamnes, capitaine Arabe , 
attaché d'abord à Pompée; d*în- 
telKgence avec les Parthes , va 
trouver Crassus ; son discours 
pour le tromper, V, 294 (33/). 
Reproches quMI reçoit de Cassius, 
398 ( 343 ). Ses plaisanteries aux 
soldats romains, ih. Se retire avant 
que sa trahison soit docQuverte , 

3^99 (344)- 
AaiARATHBs , fib de Mitbrida- 

tes , occupé à conquérir la Thrace 

et la Macédoine , IV , 409 (464). 

Est empoisoné par son père , VI , 

i59 (i83). 

ARiARATHBS,roi deTrapeiunce, 
cité , V , 404 (463). 

Ariarathes , achète le foureau 
de Fépée de Mithridates 9 VI , 
166 (192). 

Aeiaspbs, fils d*ArtaxercèS; 
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s'empoisone, pounjuoi 7 VIII , 

493 (539). . 

Aridabus , fils de Philippe , eC 
frère d'Alexandre , VI , 23 (26) ; 
perd Tesprit par un breuvage que 
lui donna Olympias, x 56 (181}. 

Ari^b avec Pérante , tuent Té- 
leste, roi de Corinthe, IV , 490 
(552); XI, 240 (276). 

Arimarius , Dieu des Peiset , 
U , 65 (62). 

Ariminctx (Rimini)^ grande 
ville d'Italie, prise par César; sa 
situation; c'est dans cette ville que 
se tint ce fameux concile , où phx» 
de quatre cents évéques furenC 
vaincus par Taurus , préfet de 
TEmpereur Constance , VI , 202 

(333);4o7(469)*j VH, 21(24). 

Arimrbstus , capitaine des Pla- 
téiens; sa vision, III, fait ôterkf 
bornes du territoire de Platée , du 
céto d'Athènes , pourquoi ? 349 
(389). Tue Mardonius, lieutenant 
du roi de Perse , 366 (408). 

Ariobarzanbs , roi de Cappa- 
doce, rétabli par Sylla, IV, 391 
(444). Assiste â Faudiehce de Tam- 
bassadeur des Parthes , 392 (445). 
Détrôné de nouveau par Mithri- 
dates , 409 (464). Rentre en poe- 
session de ses états , comment? 
438 (497)* Son autorité affermie 
par Cicéron , VIII , 1 20 (i 4 1). 

Ariobarzarb , père de Mithri- 
dates , roi de Pont, VIII, 161 

(ï9o)- 
Ariobarz ARES, satrape de Lydie, 

reçoit les secours d'Agésilas et de 

Timothée; dons qu'il leur fait. 
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Xn , 5o (5a). Prive DAtâme de toa 
•ecouxs contre Thius, 71 (76). 

Ariovistvs , roi des GermiMiis » 
idlié des Romains , par Pentremise 
de César , VII , 193 (!i!ki).Petd de 
son audace â i'igrrivée des Ro-^^ 
mains, 19^. (2^3).£stforc4 de fuir 
après la 4é&ite de ses iroupes , 194 

(204). 

AaxpHon, filsde XiMitippus, 
parem et tutem; d'Alcibiade , Il , 
5o3 (340). 

AauT AGORAS V s^iétalredes Cy- 
lâcéniens \ sa yijsion, V,. 80 (92). 

Abistanoea de Telmisse; sa r6r 
ponse à Philippe au sujet d*un son|;e^ 
VII, 7 (9), Interprète le présage 
tiré de la sueur d'une statue d*Or- 
pliée, 3i (77). Prédit et Bxe le jour 
de la prise de Tyz , 66 (66)9 
cellft de Ga7a y, la blessure qu'y re-^ 
cevra , ,^I(;zandre. 67 (617). [Mon- 
tre â ce hér<30 une ai£^ planant sur 
sa tète , 76 (88)*, le console de la 
niortde Qytus, comment? 112 
(i3o). 

AaisTABNETUs». général des 
Achéens, s'oppose au banissement 
de Philopémen , IV ^ 3o (34>. Se 
montre favorable aux Romains; 
^proche que lui fait Philopémen» 
40 (45). 

AaisTBAS, citoyen d'Argoe, 
envoyé ve^ Pyrrhus 9 pour lui 
Wer cette viPe, IV, i85 (209). 
liUi ouvre, pendant la nuit^ une 
des portes, 188 (iki3). 

AaiSTEAs, Proconnesien, ce 
<ju'on çpm^ à aon sujet ,^ I, 127 

M, 
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AaiSTiDBS , fib de Lysimaque ^ 
son origine \ diversité d'opiniona 
sur sa fortune , III , 317 (354). ^n 
quel temps fut Archonte d'Athènes, 
3i8 ( th. ). Ses dons au temple de 
Bacchos, 319 (355). Ami de Clisr 
thènes; son esdme pour Lycur- 
gue i f&vorise la noblesse, 322 (35^, 
Son caractère v cause de son inimi- 
tié pour Thémistocles, 223 (36o) ; 
II , 8 (8). Principes opposés de leur 
conduite , à Tégard de leurs amis ^ 
lU , 324 (36 1)* Maxime politique 
d'Aristides., 325 (362). Résiste à 
Thémistocles ^/ {i6. Son équité; sa 
constance inébranlable , 326 (363)^ 
Application qu'on lui fait, au théâtre,, 
d'un passage d^AEschiles; sa con-^ 
dnite généreuse envers ses ennemis^ 
327 (364). Est élu tiésorier^ènéral ^ 
condamné à l'amende ^ 328. (365)^ 
Son adresse pour faire voir aux 
Athéniens leur sottise , ib, (366)* 
Discours qu'il leur tient , 329 
(367). Sa belle action , 33o ( î^. )* ' 
Contribue â la défaite desi Perses ;. 
son désintéressement ,. 33i (368).. 
Est élu prév^ d'Athènes» 332.. (370), 
Surnommé le Juste , pourquoi ? 
333(371). Bani par les menées 
de Thémistocles , 335 ( ?74 ) ;. U ^^ 
14 ( i5 ). Grande marque de sa 
modération, III, 337 (376)^ Prière 
qu'il fait en partant pour son exil» 
338 ( iif, ). Son rappel , «&. (377) j, 
II ,. 24 (27). Se joint à Thémjsto-i 
desv beau discours qid lui feiit , 
III , 339 (378). Approuve son avis» 
340 (379). Va attaquer les barba<« 
tes , les défaits, 341 (38o). Sa ré-n 
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ponsé à une question que lui fkisoit 
Thémistodes, 34 2 (38 1 ). Ce qu'il or- 
donne aux ambassadeurs de Spatte 
de dire à leurs makres ; au héraut 
de Mardonius, 344 (383) . Est en- 
voyé ambassadeur à Sparte , 345 
(384). Sa répfique aux éphores , 
ibid. (385 ). Elu capitaine général 
des Athéniens, 346 (386). En* 
voie consiiloRr Porade â Delphes ; 
réponse qu'il fait? 347 (*^0 Son 
beau discours sur la contestation 
élevée entre les Athéniens et les 
Tégéates , 35o ( 390 ). Déjoue j 
par sa prudence ; une conspiration 
qui se formoit dans la ville de 
Platée, 35 1 (391). Envoyé aux se- 
cours des Mégariens, 353 (393). 
Est averti par Alexandre du projet 
des ennemis, 355 (396). Sa belle 
remontrance aux capitaines Athé- 
niens, Z5i (598). Ce qu'il dit 
aux Ciiecs qui àvoient embrassé 
le parti des Perses, 365 (406). 
M^che contre eux ; les met en 
fuite , ièid, ( 407 ). Sa conduite 
après la bamiBe de Platée , 369 
(411 ). Etablit des fêtes et des 
jeux en rhonneur de ceux qui y 
sont morts , 372 (41 5). Propose un 
décret en laveur àa peuple, 374 
(417)* Fait échouer un projet de 
•Thémistocles, 375(418); II, 4t 
(46). Est nommé gênerai avec Ci- 
mon , 111 , 375 (4ï9)' Comment 
^1 vivoit avec les alliés ; ce qu'il 
gagna par sa bonté , 476 ( df. ). 
Sage précaution rpi'il prend , 377 
(420). Est choisi pour imposer une ' 
faxe sur toutes les viDes Grecques ; 
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ton imposition appeDée theurm» 
son de la Grèce ^ 379 (423). Ob-? 
tient l'estime générale de tous le9 
Grecs; sa répartie AThémîstodes'î 
9ur les qualités d'un général , 389 
( 424 ). Fait prêter serment $xxè. 
Grecs, sur Tobservation des arti4 
des de leur aîlliance ; prend sur 
lui la peine d'un parjure , 38 1 
(425). Préféroit souveht PutilSté a 
la justice , dans les affaires d'état y 
38 1 {ib.y Demeure constament 
pauvre ; égards politiques d'Arisr 
tides, 382 (4^6). Est appdé en té^ 
moignage par CalHas , 383 (427). 
Eloge que Fkton fait d'Aristides « 
384 (42^)* ^ générosité enven 
ThénûstodeS , ib, (439)* Sentimeni 
divers sur sa mort , 384 ( ib. ). 
Ses AméraiDes et le mariage de ses 
filles, aux dépens du puMic ; sa se* 
pùlture sur le porc dePhalére, 386 
(43t). Les victoires d'Aristides sont 
les &its les plus mémorables des 
Otécs , 469 (52Ï4). Etoit sans am* 
bition, 471 (425). Contribua à 1^ 
gloire de Thémistocles parses con*. 
seils , ib, (546). Favorise l'avance-? 
ment de Cimou , pourquoi ? V , 
14 (t8). On lui attribue les Mi-i 
Usiaqiies , 525 (373). Sa pnidence 
difiTérente de celle de Thémistodes^ 
VI , !2,S^ (296). Joignoit aux con- 
noissances militaires , celles de l'ad-. 
ministration publique , 262 (3o2). 
Aristides, Locrien,^mide 
Platon ; sa réponse à Denys l'an-r 
cîen , qui lui demandoit une de 
ses filles en mariage , III , 96 (107). 
Ses enfans sont mis à mort pi^ 
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orcire de Denys ; sa constance 
inébranlable , 97 (io8). 

Aristion, tyran d*Adiènet, 
favorise le parti de Mithridates, 
IV , 411 (466). 'Gniel et divohi ; 
réduit les Athéniens à manger de 
rherbe, 4i5 (471). Ses ontrages 
enyeis les prêtres, 4 16 (471)* En- 
voie des députés â SyHa ; reftn qu'ils 
éprouvent , ifr. (472). Assiégé dans 
le château d* Athènes par Cuiion , 
est forcé de se rendre , 4 19 (476). 
Est empoisoné par ordre de SyQa , 
459(498). 

Aristippb , philosophe; son 
origine ; premier disciple de SoCra* 
tes , <]uî 6t payer ses leçonâ , XII , 
408 (464). MjdtTAÎié par Xénoplion 
et Platon ; s'accoitimode à tous les 
caractères, ibid, Appdlé chienroyal 
par Diogènes ; ce que Timon dit 
de lui , sur sa friandise ; ses ré- 
ponses au sujet <Fime perdrix qu*îl 
se fit acheter ^ ceHe â Denys sur 
trois couhisanes ; souilre que Denys 
Kn crache au visage^ 409 (4^5). 
Sa réponse è quelqu'un qui en étoit 
choqué , ihid- Reproche que lui lait 
Diogènes ; son estime pour la phi- 
losophie, avantage qu^l«n tire, 410 
(466}. Divers propos et répfiques 
ingénieuses d*Aristippe , j3. , 411 
(467) et suhr. Sa réponse A un 
orateur ; sendmens qu'ils inspire à 
•a fine Areté , 412 (468). Ses ré- 
ponses sur diverses questions qu*on 
lui &isoit*, sophismes dont il palBe 
•a débauche, ii3 (469). Crache 
au visage de Simus , trésorier de 
l^enys , pourquoi ? 4 14 (47 1 ). Son 
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exclamation sur la mort de Socrates, 
XU, 4i5 (ib.). Ce qu'il dit à Philo- 
xène dans un repas somptueux ; sa- 
crifie son argent â sa sûreté, 1^.(472). 
Sa vénalité ; se revêt de la robe de 
pourpre , 4 ^S (473). S'humilie sans 
rougir , pour obtenir la grâce d'un 
ami; sa réponse à ce sujet*, est 
arrêté en Asie , par Artaphemes , 
ibid. Ce qu^il dit â quelqu'un qui 
lui démandoit si après sa disgrâce 
il se croyoit en s^eté , ibid, ; à 
im autre qu'il lui faisoit de repro- 
ches de ce qu'il alloit de l'école 
de Socrates à la cour du tyran ; k 
une femme qui Taccusoit d'être en- 
ceinte de lui ; à quelqu'un qui lui 
reprochoit d'abandonner son fils , 
417 (474)* Ses répliques à Denys; 
se réconcilie avec AEschines, 4^8 
(475}. Ouvrages' attribués à Aris- 
tippe y 4t'9 (476). Rend témoignage 
du désintéressement de Platon , IX, 
3o ( 34 ). Présage la haine entre 
Denys et Platon, 3i (36). 

Aristippe , l'un des principaïuc 
•citoyens d'Argos , IV , 1 85 (209) \ 
«uccède à b tyrannie d'Aristoma- 
que, IX, 23o (264). Fait qter lés 
Achéens en justice *, sa haine poi^r 
Aratus; cherche à le faire tuer; sa 
manier^ de vivre, 23 1 (265). Re- 
pousse Aratus , 233 (267). Presse 
un trophée , 234 (269). Est trompé 
par une ruse d' Aratus , 235 (270). 
Sa défaite et sa mort, 236 (271.). 
Aristippb , appelle Mctrô^ 
diatatuSf petit-fils du philosophe ^ 
pourquoi ainsi surnommé? XIT^^ 

4'9 (476)- 

E4 
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AnistippE, auteur de rhistoire 
d'Arcadie, XII, 419 (476). 

Aristippe , philosophe de la 
nouvelle Académie , ibid- 

Aristippe , épouz de Mesa , X^ 
'45© (5 II). 

Aristmia , mère de Mesa, aïeule 
d'Héliogabale , X , 449 (5i i). 

Aristobule f historien , fixe la 
somme qu'Alexandre av<MC pour 
soudoyer son armée de Perse , 
VU , 3a (38) ; le nombre des morts 
â la bataille du Graniqqe , 37 (43). 
Explique comment Alexandre dé- 
noua le nœud gordien ,40 (47 )• 
Kapporte Tépoque de sa mort, iâ3 
(177). A écrit Thistoire de Time- 
thée, XII, 465(528). 

Aristobule , roi de Judée , fait 
prisonier par Pompée, Vï, i6i 
(186). Mené en triomphe â Rome, 
17a (198). Est vaincu et fait 
prisonier avec son fils , par An- 
toine , Vm , 264 (307), 

AaisTOBUifE, surnom de Diane , 
.lï, 44 (5o). 

Aristoclite , père de Lysandjre, 
de la race des Héraclides , IV , 
3i4(358). 

^ Aristocrates , fils d*Hipparque , 
historien cité , I, i5i (168); ai5 
(240) , IV, 38 (42)» . 

Aristocrates contre lequel Dé- 
niosthénes composa sa harangue 
de la Courone , VIII , 28 (3o). 

Aristocrates , rhéteur ^ ami 

'd'Antoine, VIII , 40a (436). 

: Aristocrates , roi d*Arcadie , 

se laisse corrompre par les Lacé* 

^émoniens; se fedre au moment 
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de livrer la bataille , XI , 207 (a3â). 
Refuse de secourir les Measéniens, 
224 (257). Trahit Aristoméne ; sa 
perfidie xecoiume; est lapidé par 
les Arcadiens , 226 (259). Son corps 
reste sans sépulture , 227 (260). 

Aristocratie , gouvernement 
du petit nombre , III , 322 (369) ; 

IX y 21 (24). 

. ARisTonàiCB , père de PatnxJeSy 
I, 144(160}. 

AristodsmB) descendant de 
Bacchis , roi de Corinthe 9 IV , 
490 (552), Durée de son règne , 
XI , 240 (276). 

Aristodeme , ancien roi de Mes- 
sénieet de Laconie , VI , 41 , (46). 

Aristodeme , tyran de Mégalo- 
polis , remporte une victoire sur 
Acrotatus , roi de 8parte , VU ^ 3i 5 
(362). Sa mort, IV, S {S). 

Aristodeme , Milésien , est en-* 
voyé , par Démétrius , vers les Athé- 
niens , VIII , 1 67 ( 1 99) . Comment 
il annonce â Antigonus une vic« 
toire remportée par Démétrius y sur 
Ptolémée, 18a (214). 

Aristodeme , célèbre dans la 
première guerre de Messénie 9 X1^ 
193 (22i)i se tue sur le tombeaa 
de sa fille, 195 (223). 

Aristodicus y Tanagrien , fait 
tuer Ephialtes , II , 179 (200). 

Aristogiton, délivre sa patrie 
de la tyranm'e; tue Hipparque, 
fils de Pisistrate ; on lui érige une 
statue, m , 388 (433) ; 485 (538). 
Pauvreté de sa petite fille dans Pile 
de Lemnos *, elle est mariée par Iça 
Athéniens , 388 (433), 
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Aaistogitom , grand plaideur, 
conseille la guerre aux Athéniens» 
contxefàit le boiteux , pourvoi ? 
VI , 267 (3ob). E^ mis en prison , 
pourquoi 7 Demande un entretien 
à Phocion , 269 (S 10). Démosthé- 
nes prononce une harangue contre 
lui, Vm, a8(34). . 

ÂAISTOMACHÉ9 Sicilienne, fille 
de Hipparinus, et sœur de Dion, 
IX , 8 (9) -, femme de Denys Tan- 
cien , eut «piatre enfans de lui, 
12 (1 3). Va au-^^vant de Dion , 
lui présente sa femme Areté, 80(92). 
Son discours touchant à Dion , ib. 
(93). Fait prêter serment à Cal- 
lippus , 87 (i 04). £st mise en prison 
par les meuitriers de son frère , 89 
( io3) ; en ËbeTté; reçUe chez 
Icetés ; est jettée et la mer par son 
ordre, 90 (104). 

Arutomaque , tyran d'Argos , 
tué par ses propres serviteurs, IX, 
a3o (264). 

AaisTOMAQUE, bani de Si- 
cyone, approuve les desseins d'A- 
ratus, IX , 198 (226). Consent â 
rendre la liberté à la ville d'Argos; 
uemande cinquante talens pour ses 
soldats, 245 (281). Se joint à la 
ligue des Achéens , est nommé ca- 
pùaine général ; veut livrer bataille 
a Qéomènes , en est détourné par 
Aratus , J246 ( 283 ) ; VII , 347 
(4oo). Ses tourmens et sa mort , 
IX, 261 (3oo). 

Aristomene , Messénien , illustre 
par ses exploits dans la seconde 
guerre de la Messénie, IX, 193 
(aai). Semimens des M^niens 
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sur son origine, 194 (222); Forma 
le dessein de délivrer sa patrie de 
Tasservissement ; cherche â lui pro- 
curer des alliés , 196 (224). Déclare 
la guerre aux Lacédémoniens; leur 
livre un premier combat , dont le 
succès est égal*, refuse le titre de 
roi^ prend celui de g/énéraif 197 
(226). Entre la nuit dans Sparte • 
attache un bouclier au temple de 
Minerve , i^. ( 226 ). Lieu de sa 
naissance; est soupçoimé d^avoir 
commis ime action impie , 198 
(227) . Remporte une victoire com- 
plette sur les Lacédémoniens , 202 
(23i). Perd son boacHer ; le re- 
trouve, le consacre au temple de 
Trophonius, ib. {2Z7) . Entre triom- 
phant â Andanie , comment il est 
reçu? ib, (233). Surprend et pille 
la ville de Phare, 2o3 ( ib, ). Met 
en fuite Anaxandre*, est blessé à la 
cuisse , ao4 ( ib> ). Sa vision ; en- 
lève les filles de Caryes ; arrête la 
brutalité de ses soldats *, rend ces 
fiOes intactes à leurs parens, ib, 
(334). Veut enlever les femmes 
d^Egile , pendant qu'elles ofFroient 
un sacrifîbe à Cérès ; en est repoussé, 
est fait prisorûer; mis en liberté 
par la prêtresse Archidamia , aoS 
(235). Est trahi par le roi d'Arca- 
die , 206 (236). Se retire dans le 
château dira, après la bataille du 
grand Fossé ^ 207 (238). Ravage 
les terres de Sparte , 208 {ib.). 
Surprend la ville d^AmycIes , la, 
pille ; retourne à Ira , 209 (239). 
Surpris par les Lacédémoniens; se 
défend en Lion \ est blessé etiait pri- 



\ 
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( onîer , IX, i^.(:^o). Est jette dans 
}a Cèade ,210 (^•)« Prodige qu^on 
rapporte a son sujet , ibicL Sa cons- 
tance héroïque pendant deux jours 
qu*il y reste ; comment il en sort? 
^. an (241). Retourne à Ira, ib, 
(242) ; attaque les Corinthiens; les 
met en pièces ; s*empare de leur 
camp , 212 {ib, 243 ). Sacrifie k 
Jupiter ithomate\ remarques sur 
Jes sacrifices d'Aristomène , lù.ziZ 
( ib. 244) ; I, 120 (435). Accusé 
d*avoir tué Théopompe , roi dé 
Sparte , IX , 2 14 (245J ; Vlï , 24t) 
(393). Pris par des Cretois , est 
délivré par une paysane Mèssé^ 
niene, comment? IX, 2i5 (246). 
Tue les Cretois qui Tavoient arrêté; 
marie son fils ôorgus avec sa libé*- 
ratrice ,216 (247)- Va consulter 
Forade de Delphes avec Théoclus , 
ibîd. Est troftipH par la répons^ 
ambigiie de Toracle, ib. 2\7 (ib, 
248 ). Prend et cache les gages 
sacrés deé Messéniens; les confie à 
Jupiter, 218 (249). Traite avec 
un Céphallenien pour fournir des 
vivres aux Messéniens , 219 (261). 
I^e délivre des mains des Lacédé- 
moniens; blessé dans le combat, 
ibid. Est surpris la nuit dans Ira , 
:ç2i (253). Se met à la tête de ses 
troupes ; ranime les Messénienà par 
ses discours, ib, 222 (254)* Oppose 
une longue résistance aux Lacé- 
démoniens ; discours que lui tient 
Théoclus , ib, 223 (255-256). Fait 
rassembler les femmes et les en- 
fans , pouniuoi ? donne la conduite 
de raçriére-garde à son fils ; se faiç 
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un passage à travers les ennemis, 
224 ( ib. zSy ). Fait part aux Mes- 
séniens et aux Arcadiens, de soii 
projet contre Sparte , 225 (358). 
En diffère rexécudon ; verse des 
pleurs sur le sort de sa patrie, 226 
(259), Sa réponse aux habitam de 
Pylos et de Mothone ; leur donne 
pour chefs son fils Gorgus , et Man- 
ticlus, fils de Théodus, 227-228 
(260-26 1). Permet â ses soldats de 
chercher un nouvel établissement, 
ib. (262). Marie sa sœur et ses deux 
'filles, après le départ de ses compa- 
triotes, 23 1 (264). SuitDamagéte 
à Rhodes, ib, (265). Projette d'aller 
à k cour de Pbraorte; meurt; 
Damagère son gendre lui élève un 
tombeau , ' 232 (ib.). Sentimens 
divers sur sa mort , ib. (266). Ses 
qualités physiques et morales , 255 
(^67). Raisons qui fout excuser 
ce qu'on peut blâmer dans Sa con- 
duite, ibid. Ses cendres sont rap- 
portées dans sa patrie ; honneurs 
qu'on lui rend , 235 (269). 

Ariston, ce qu'il fit pour Pisi^- 
trates, I, S46 (388). 

Aristow de Chio , historien et 
philosophe ; origine qu'il suppose 
de l'inimité d'Aristides et dé Th«- 
mistocles , III , 323 (36o). Ce qu*il 
pensoit du lijxe', 437 (4S7)' Rap" 
porte la manière dont Démosthènes 
s'empoîsona , VIII , 53 (62). 

Ariston, pilote Corinthien ; 
ruse dont il se servit contre Ni- 
cias, V, 226 ( 260 ). Est tué dans 
un combat naval , 237 (272). 

Ariston, commandant de* 
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PœonîenSy reçoit une coupe d'or 
d'Aleiandre , pourquoi 7 VU , 87 

(ici). 

A R I s T û II , ftère d'Amiochus 
d*Ascalon , dcfvient ami de M. Bru- 
lus, IX, 97 (tia). 

Akis'tôiï , Tyrien , fin et rosé , 
estchairgê par Anfiibàl de porter des 
lettres à Carthage , IX , 4^0 (49^)* 

ARiâtONicus , bâtard d'Eûmèhes^ 
soulève toute TAsie en sa faveur , 
ÏV, ïoi (ii5). 

Aristorigus , de Marathon , est 
mis à mort par ordre d*Antipater , 
VUl , 58 (60). 

ÀRisTbNicus, Frète Naturel 
d^ Attalus , roi de Pergame , vâiiifcu 
et fait prisonier par lesRomalhs, 
VU, 442(509). 

Aristonous, grand rnusiciên, 
remporté six fois le prix aux jéut 
publics, IV, 35i (400). 

Aristophanes 9 poète comiqiiè ; 
ce qu'il dit de Thétaistodes , 11 , 
40 (45). Se moque des Sâmiéfis , 
pounpioî? 210 (2a5). Ses Vers sut 
la courtisane Simaetha , a 1 8 (^43) ; 
«ut Théolus, 5o4 (341 ); siXf la 
conduite d'Alcibîades, SSo^S^o) ; 
«urNicias,V, 186 (ai4)} 194 
(223). Cité au sujet de Phâyîlus , 
Vil , 487 (558) , d^ftfrv. AhVeo- 
pbanés peint le cafattére dé Ti- 
«ïon , VIII , 404 (438). Ses Comé- 
dies étoîenfcv estimées d'Auguste , 
Xn, 336 ( 383 ). Accuèe Euripide 
d avoir composé ses tragédies avec 
Socrates, 391 (444). Ce qu'il dit 
^e Socrates , 392 (445) , 396-397 
(45o^45i). 
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Aristophon, peintre; son ta-^ 
bleau de Némca avec Alcibiades , 
n,33i (372). 

Aristophon, Orateur d'Athè- 
nes ; ses sccupâtions, VI , 26a (3oa). 

Aristophon, PrévAt d'Athènes t 
Vlil , 4a (5o).- 

ArisTotr , philosophe célèbre , 
choisi par Philippe pour insu*- 
tuteur d^ Alexandre le Grand; lui 
apprend totites les sciences , VII , 

17 (îio). En reçoit des lettres; 
â t]ael sujet f Réponse d'Aristote y 

18 ( ai ). Lui apprend la Mé-n 
decine , ièùi, ( a3 ). Comment 
regardé par A)éx%indre , ao (34). 
Ce t[U'iI dit de Callisthènes ,116 
( i35 ). Accusé d'avoir conseillé 
à Antipater d'empoisoner «Alexan** 
dre, i54 (179)' Fausseté de cette 
accusation, i55 (Hf-) S'est trompé 
sur le prénom de Camille, H, 10^ 
(îao). ï^e tjue dît de lui Antipater^ 
468 (525). Ses ouvrages peu con- 
nus à Rome du temps de Sylla , FV, 
444 (5o3). Son style appelé^e/zt^e 
iTor par CJcéron, VIII, 99 (ii;)* 
Époque de sa mort, 497 (543). 

Aristôte , Lacédémonien , ca- 
pitaine des étrangers à la solde de 
Dertys; est arrêté par son ordre, 
pourquoi? Xlî, 228 (257). 

AristotelÈs", ami d'Aratus, fait 
révolter les Argîèns contre Cléo-t 
mènes ; attar[ue les Lacédémonien^ 
dans le château d'Argosj Vil, 371^ 
(4129), IX, 260 (299). 

Aristotéles le Dialecticien , 
contribue à la mort d'AbantidaSi 
XX, T96 (225). 
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Aristoxenb, musicien ; réponse 
^e lui fait Denys le jeune , III ^ 
112 (l25). 

AmsToxsNB y Bk de Spintharus» 
bistorien ; comment il traite So- 
crates ? XII , 29a (445). Propriété 
rju'il attribue au corps d'Alexandre- 
le-Grand, VII, n (i3). 

Aristratus, tyran de Sycione; 
«on tableau , pourquoi son portrait 
effacé? IX , 211 (a4')* 

Aristus, Lacédémonien , en- 
voyé à Syracuse , pourquoi ? XII , 
168(187). Tue Nicotéles, Corin- 
thien , 169 (188). 

Arithmiadas > ami de Lycur- 
gue, contribue à établir ses lois, 
I , i53 (170). 

Arménie , contrée de TAne ; sa 
situation, V , 90 ( 104)* Sous le 
gouvernement de Pompée » VI , 
.143 (i65). 

Arménie Mineure, conquise 
par Lucullus, V, 102 (117)1 par 
Pharnaces , VII , 245 (283). 

Arménie ( le roi d* ) , déclare la 
guerre aux Romains » X , 56 (56). 
Détrôné par Trajan; son fils régne 
à sa place , ôy (57). Refuse des 
secours de Pesceimiui Niger », 3i8 
(36o). Est forcé par Sévère de lui 
fournir des vivres , de donner ses 
deux fils en 6iage,342 (388). Re- 
fuse des secours aux Médes , "X^ , 

403 (462). Envoie ses enfana et ses 
trésors dans les Montagnes ; tom- 
bent entre les mains de Cyrus y 

404 (464)- ^ct ^as les armes , se 
rend à la discrétion de Cyrus ; à 
quoi il est soumis? Envoie des 
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grands présens pour Cynift.et 
armée , 406 (4^5). 

Arméniens , vaincus par Lucol- 
luR, 11^ 102 ( 114)* DéEûts par 
SyBa , en allant au secours des 
Cappadociens , IV , 391 (444)' 

ARMiLusTRiUMylieuoù Foncé- 
lébroit une fête miHcaire^ I» 116 
(ia8). 

Arnaces , Eunuque de XecEes» 
fait prisonier par les Athéniens, 
envoyé à Xerxés par Thémistodes, 
pourquoi? III , 342 (58 1). 

Arnaud „évéque de Bazas» XII , 

494 (564). 

Arnauo de Sorhin, èvéqueda 
Nevers„ XII, 5oi (5ii). 

Arm u s > rivière dltaUe ; son 
embouchure, IX, 38i (441)- 

A R p I , viOe d'Italie , dans la 
Fouille , IX , 387 ( 448 ). Cest 
auprès de cette viUe qu*Annibal fit 
brûler vive une mère aivec ses 

enfans, 49^(47?)' 

Arpinum , viBe à Tocddent de 
ritalie , dans la campanie , patrie 
de Cicéron, VII, 72(85). 

Arpos ( jérjfino ) , viDe d*Italie ; 
sa situation; patrie de Marius , IV, 
202 (239) ; Vim , 72 (85), 

Arrbnidas , père de Caflidés. , 

vui, 45(54). 

Arretium , viUe d^Italie , prés 
du lac Gusîn \ son territoire dé> 
vaste par Annibal , IX ^ 382 (44a). 

Arrien , donne le surnom de 
Noir â Clytus , capitaine d*Ale-< 
xandre, VII, 36(42). 

Arrius ( Quintus) , préteur ro,<^ 
main , VIII , 84 (99}. 
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Arbius, pliilosophe, àccompa- 
gne Auguste à Alexaodne , VIII , 
419 {455). Obtient la |;race àe 
nùlostrates , i^> (4^)- 

A&Rius ( AntoninuA ) , aïeul ma- 
t&rnd d'Antonin » le - Pieux > X , 
139 (i5i).Se8 difiTérens emplois; ce 
qu^il dit à Nerva, Ion de son 
avènement à Pempii^ey 140 (iSs). 

AaiioN , Toscan , tuteur de Lu- 
cumony ^9 91 (102). L'accuse en 
juttice d*avoir enlevé et corrompu 
sa femme ; perd son procès , 92 
(io3). Quitte son pay» attire les 
Càiilois en Italie , iifid, 

Arruntius, capitaine de Tar- 
xnée dt)cttve, Vm, 698 (43i). 

Arsacbs, eunuque de Xerzèsy 

n, 34(37). 

AasACBs ou jérsacides j nom 
commun donné â tous les rois des 
Parfies, V, a88 (53i). 

A&s A M B s , fils naturel d^Arta- 
leicès Mnémon , assassiné par 
Harpaces, VIII, 494 (640). 

A&8ICAS , premier nom d'Ar-- 
tneicès Mnémôn , VIII , 440 

(477)- 

A&sioBB , fils do Datame , en- 
voyé par son père contre les Pi- 
■diem; est tué , XIII, 74 (79). 

Aasu., rivière d'Italie , VI, 99 
(ii5). 

AaTABAN y capitaine de Xercès ; 
son discours à Thémistodes , II , 

^2 (^). Réponse de Thémistodes , 

53 (60). 

AiLTABASB , lieutenant du roi de 
Perse, s'enfuît k la bataille de Pla- 
^y IW, 367 (409). Envoyé par 
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Xerzés a Pausanias , pounpioi ? XII} 
ai (22). 

Aatabase , Persan , père de Bar- 
sine , petit - fils du roi , V , 400 
(459), vu, 48 (56). 

Abtabase 9 roi d'Arménie ; ses 
offres à Crassus, V, 291 (334). Ses 
conseils rejettes, 297 (342). Sa 
joie en voyant la tête de Crassus y 
326 (376). Composa des tragédies^ 
ibid. Devient allié d'Antoine , VIII, 
321 (373)-, Pabandonne, 324 
(377) ; Tempéche de finir la guerre 
contre les Parthes y 343 ( 401 ). Est 
fait prisonier par Antoine , mené 
en triomphe à Alexandrie , 346 
(402). 

AatabasB) nom d'un ouvrage 
attribué à Aristippe , XII, 419 

(476)- 

Abtagbbsbs , gouverneur de la 
Cadude; ses reproches outrageans 
â Cyrus , VIII, 462 (492). Est tué 
par lui, 453 (493). 

Artaphbbivbs j général de Da- 
rius , s'empare de l'Erétrie; attaque 
les Grecs , XII ^ 1 1 (12). Fait arrê- 
ter Aristippe, 416 (47^)- 

Aatastras, euuucpie d'Artazer- 
cés , appelé FœU du roi , lui an- 
nonce la mort de Cyrus ton frère , 

vm, 457 (498). • 

Abtaxata , ville capitale de FAr- 
ménie , assiégée par liUcuUus , V , 
i37 (i58). Par qui bâtie, i38 

(•59). 

Abtaxbrcbs ou Artoxercès yToi 
de Perse , fils de Xerxès ; pourquoi 
surnommé Longiie^mainl Bon et 
magnanime, 439 (47 7}* Sa joie de 
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posséder Thémistocles, II , 55 (62). 
Le reçoit honorablement , est sa- 
tisfait de sa réponse , ib, (65). 

Artaxercès , surnommé Mné'^ 
mon, roi de Perse, fils de Darius 
et de la fille d'Artaxercès Longue^ 
main, VUI, 439 (477)» Son pre- 
mier nom ; son caractère ; son 
amour pour sa femme, 44^ (47^)* 
Est déclare successeur de Darius , 
sacré a Pasargades ; cérémonies 
qu*on y observe, 441 (479)* Par- 
donne à Cyrus son frère , qui cons- 
piroit contre lui , 44^ (480). Sa 
modération et son affabilité, 443 
(482). Ce qu*il dit de Romiseç, 
444 (i^* ) Belle réponse qu'il fait à 
Éuclidas ; donne sa robe à Tiribase, 
lui défend de la porter , 44^ (483). 
Motifs qui lui attirent Tamitié du 
peuple, 445 (484). Marche à la 
tête de ses troupes contre Cyrus,, 
449 (488). Belle disposition de son 
armée , 460 (489). Tue Tissapher-^ 
nés *) est blessé par Cyrus , 4^ ^ (49^)* 
Sa joie en apprenant la mort de 
son frère, 4^8 (498). Souhait qu'il 
fait en faveur de celui qui a fourni 
les moyens d'appaiser sa soif, 469 
(499). Fait couper U tète à son 
frère , ib. (600). Rallie ses troupes 
en leur montrant sa tête, ii/ùi, 

460 ( 5oo ). Récompense le (ils 
d*Artagerses , 460 (5oi ). Enrichit 
un pauvre Caunien , pourquoi ? 

461 (5o3). Punition qu'il inllige 
aux coupables ; s'attribue la gloire 
d'avoir tué Cyrus ; ce qu'il fait dire 
à Mi thri dates et autres , en leur en- 
voyant des présens , iù, 462 ( iù. 
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5o3). Ordonne le supplice d'un 
Carien, pourquoi? ib. Fait mourir 
cruellement Mithridates, VIII , 46$ 
(5o6). Son extrême foiblesse pour sa 
mère, 466-467(50-8509) .Fait mou- 
rir Cléarchus et d'autres capitaines 
grecs, 468 (5 10). Comment il venger 
la mort de sa femme Statyra , 472 
(5 14)- Sa poL'dque vis^-vis de» 
Grecs, 473(5x6). Comment il 
6te Pempire de la mer aux Lacé- 
démoniens, 475 ( 5i8 ). Accorde 
la paix aux Grecs^ ibid. Faveur sin- 
gulière pour à Antalcidas , Lacédé- 
monien^ 476 (5i9)> Lui refuse de 
secourir les Lacédémoniens , 477 
(52o). Reçoit à sa cour Isméniaset 
Pélopidas ,ib, ( 52i ). Comment il 
traite Timagoras ? 478 (ibU.) Fait 
mourir Tiesaphernes, ibid, (522). 
Se reconcib'e avec sa mère, 479 
(ib.) Epouse sa fille Atosssa, ibid, 
(^23) y Son attachement ppur elle , 
480 (524). Entreprend la ^uene 
contre les AEgyptiens; nuurohe en 
personne contre les Cadwiens , ib» 
(525). Disette qu'il éprouve, 481 
(ib,) Fait la paix avec eux, 482 
( 5^7 ). Donne ungfand exemple 
à ses troupes, 483 (ib. ônS). De- 
vient soupçoneux et cruel , 484 
(529). Déclare Danus son succes- 
seur, 485 (53o). Nombre de ses 
femmes, 487 (532). Donne Aspa- 
sieà Darius malgré lui ; la lui re- 
tire pour la faire prétresse de Dia- 
ne , ib. Donne sa fille Rodogune à 
Oronte,et Apama à Pharnabase; 
épouse Amestris ; trompe Tiribaze, 
488 (533). Est informé de la coii<' 
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piratîon cle Darius *, ce quMl fait 
pour s'assurer de la vérité , 49^ 
(535). Lui fait couper la tête, VUI, 
1 92 (538) . Ce qu'il dit aux seigneurs 
Persans , ib. Est guéri d'une mala- 
die par Ctésias, XI ^ Sgo (44^)* 
£)éclâre Tissaphernes ennemi de 
l'état, XII , 36 (38). Met Conon à 
la tête de ses armées , ih. Demande 
Iphicrates aux Athéniens pour com- 
mander ses troupes, 41 (44)* 2^" 
voie Micythus à Thébes pour cor- 
rompre Ëpaminondas ; belle ré> 
ponse de celui - ci , 69 ( 6a ). 
Admire la valeur de Datame*, lui 
donne le gouvernement de son 
père , 69 ( 73) ; le nomme général 
en citef de ses troupes , 72 (76). 
Conçoit une haine implacable con- 
tre Datame*, lui tend des pièges, 78 
(H3). Sa mort , son règne et son 
âge,vni,494(54o),XU,8i(87). 
AaTAXERCBS , roi de Perse , rem- 
porte une victoire sur les Parthes , 
XI , 37 (43). Son discours aux am- 
bassadeurs d'Alexandre Sévère , 40 
(46). Lui envoie une ambassade dé 
5oo hommes \ lettre insolente qu'il 
lui écrit, 48 (55). Remporte une 
victoire sur Alexandre , 5o (57). Est 
défait par lui ; rachète ses priso- 
nier8,63 (73). 

Art AXES, roi d'Arménie, reçoit 
Annibal', bâtit par son conseil la 
vifle d'Artaxata , V , 1 37 ( 1 59). 
Artemidorus , Grec , sert de 
• guide à LucuUus, V, 93 (107). 
Artemidorus , de l'ile de Gni- 
de, rhéteur. Vil, 270 (3i^). Ce 
qu'il dit à César , 21 1 (i^-)' 
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Artemies ( royaume d' ) ; sa si- 
tuation, X, Ï67 (184). 

Artemisb (la reine) , fait porter 
â Xerxès le corps de son frère Aria- 
mènes, II931 (35). ' 

Artémisius , mois Macédonien, 
VII, 34 (40)'^ ^ <iu<>i correspond, 
483 {SSSy 

Artemisium (aujourd'hui Né^ 
greponc ) , promontoire de l'île 
d'Ëubée ; c'est le Heu d'une bataille 
où les Perses furent vaincus par les 
Aâiéniens , 18 (20). Epoque de 
cette bataille , ih. (note). 

Artemius, Colophonien , té- 
moin de la violence de Cljtus con- 
tre Alexandre, VII, iio (128). 

Artemon , ingénieur de Périclès, 
surnommé Periphoteros , pour- 
quoi? II, 211 (237). 

Arthabanus, roi des Parthes, 
est surpris par Sévère dans Thesi- 
phonte {Ctesiplionte) \ se déguise, 
prend la fuite, X, 346 (392). 
Reçoit une lettre de Bassianus, pour- 
quoi? 396 (45i). Réponse qu'il lui 
fait , 399 (454). Lui accorde sa fille 
en mariage, 402 (457). Va à sa 
rencontre avec les grands de sa 
cour; ses gens sont massacrés cruel- 
lement par ordre de Bassianus; 
Comment il évite la mort, 4o3 
(458). Suit Bassianus pour venger 
son injure, 408 (464)- Attaque les 
Romains-, fait la paix avec eux, 
417 (473). Périt dans une bataille 
contre le roi de Perse , XI , 37 (45). 
Arthmius de Zélée , noté d'in- 
famie , lui et sa postérité, pourquoi ? 
II, i52 (i6i). 
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Artorius (Marcus) , ami de Ce « 
aar; ta vision, IX, 162(187). 

Aats et Sciences^ faits pour Fu- 
tilité et la gloire des hommes , VIII, 

4(6). 

Arverniens, oùhabitoient ? se ré- 
voltent contre César ,VII,ao4(235) . 

Aaulenus. Voyez RusUciis. 

Arunculeivs (Comefianus) ,tué 
par ordre de Sévère , X , 340 (386). 

Aruns, fils de Porsenna, sauve 
les filles Romaines données en 
6tage à son père ,1 , 388 (436). 

ÂRUNS, fils aîné de Tarquin le 
Superbe , va avec Brutus consulter 
Poracle de Delphes , XI , 3o i (346). 
Sa convention avec son frère Titus 
sur la réponse de Toiade , 3oa 
(347). Provoque Brutus au combat, 
539 (390). S'attaquent mutuelle- 
ment, se percent de leurs lances ; 
meurent sur le champ de bataille, 
340(391)-, 1,367 (412). 

Arums , fils de Démarate , meurt 
laissant sa femme enceinte, XI, 
242 (278). 

Aruspicbs (les) , interprètent les 
songes, VII, 7 (9). Accréditent 
plusieurs prodiges ; ordonnent des 
sacrifices expiatoires, XI, 184 (211). 

Aryomandes , fills de Gobrias , 
lieutenant du roi de Perse , V , 3o 
(36). Perd une bataille navale con- 
tre les Athéniens commandés par 
Cimon,3i-32 (37-38). 
. Artmbas , roi d'Épire , fils d*AI- 
cetas et père d*AEacides , IV, 112 
(127). 

A r Y M B A s , frère d'Olympia», 
mère d'Alexandre , VII, 7 (9). 
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As , ou AssE , monnoie romaine ; 
jes différentes valeurs , II , 89 (i 00)^ 
m , 256 (287). Son évaluation au 
temps de Caton , 436 (486). 

AsBOLOMENi , surnom donné aux 
descendans de Damon , pourquoi ? 
6 (8). 

AscAGNE^ fils aîné d'AEnée, s'éta- 
blit en Phrygie , 99^( 1 1 3). Son pre- 
mier nom , 1 18 (i35). Succède a 
son père; est assiégé par Mézence 
dansLavinium ; ses propositions de 
paix rejettées, 1 19 (t37). Avis qu'il 
donne aux assiégés; fait une sortie 
vigoureuse contre les assiégeans, 
dans laquelle le fils de Mézence est 
défait et tué , 120 (i38). Accepte la 
paix offerte par Mézence, 1 22 (i39)> 
Traite honorablement Lavinia;hii 
abandonne Lavinium ; bâtit la ville 
d*AIbe ; sa mort, i23 (141). 

AscALius, ou AscALis, fils dl- 
phita, roi des Maurusiens, défait 
parSertorius; s'enfuit à Tingis^est 
fait prisonier , V , 356 (410). 

A se AL ON, ville de Palestine, 
patrie d'Antiochus le philosophe, 
Vm, 64(75)i IX, 97 (.,2). 

AscANiEN (le lac) , sa situation, 
XI,99(ii3). 

AscLÉPiADES, fils d'Hipparque, 
apporte à Athènes la nouvelle de la 
mort d'Alexandre le Grand, VI, 
288 (332). 

AscoNius (Pedianus), écrivain 
latin , contemporain de Plutarque , 
Xn,439(498). 

AscuLUM , ville d'Italie , VI , 90 
(109). Cette viBe doit être Yy^scit- 
litm Pisccnum , on Ascoli^ sur la 

rivièf» 
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tivûere de Tromo , d»is la Marche 
d'Ancône j VI, 94 , 97 (109 ,111). 
AsDRtJBAL , gendre d*AmiIcar , 
commande après lui en Espagne ; 
appelle Anniba] auprès de lui, IX ^ 
36o (4i6). Sa mprc, 36i (417). 

AsDAUBAL, Barciuieii, frère d^An- 
nibal; succède au commandement 
de son frère î.IX^ 370 (427) .Campe 
auprès du fleuve FesuJa (Fiesoie) ^ 
462 (523). Esc défait par Scipion; 
prend k fuite , 453 (424)^ Passe en 
Italie, 421 (457), 454 (485). 
Assailli par les Komaîna , ert vaincu 
et tué, 422 (489). Contribue à corr- 
rompre les mœurs anciennes des 
Carthaginois , XII , 86 (gS). 

AsDRVB AL , général Carthaginois; 
filsdeGisco, IX, 462 (522). Se 
rend auprès de Siphax , s'y trouve 
avec Scipion ; admire ses qualités ^ 
4^7 (5a8). Donne sa fille en ma- 
riage â Syphax, 470 (543). Son 
camp incendié , son armée détruite 
et dispersée , 475 ( 649). Lève une 
nouvelle armée ; sa défaite et sa 
fuite , 476 (55o). 

AsDRUBAL Hacous , reprend An-' 
nîbal , pourquoi ? Réponse d'Anni- 
^, IX, 428^(496). 
AsDRUMBNTB. V. uidrumettc* 
AsEuTius (Cloàianus), mis à 
ïQOrt par ordre de Tempereur Sé- 
vère, X, 840 (386). 

AsGAMDE , mot persan , VII , 4 1 
(48). Conjectures sur sa significa- 
*^'>n»484(556). 
AsuTicvj, affranchi en crédit 

«JprésdeGalba, IX, 307(554)^ 
W, la plus jeune des filles de 
^owe XXJV. 
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Thémiitocles, élevée par Phasiclès 
son neveu , II , 62 (70). 

AsiB (tremblement de terre en)^ 
X, 166 (i83): Trajan en soumet 
Une partie, Sj (69)* Sévère y voyage 
par curiosité, 3oi (34 x). 

AsiNARiE, fête instituée à Syra- 
cuse , pourquoi 7 V , 243 (279). 

As» ARUS, rivière de Sicile; S4. 
situation , V, 342 (277). 

AsiNius PoLLio, ami de César « 
VII ^ 217 (l5i) ; raccompagne à la 
bataille de Pharsale; ce qu'il rap^ 
porte à son sujet, 239 (276); VI, 
225 (260). Son arrivée à Messin» 
avec des troupes; sa réponse à Ca- 
ton, 409 (471)' S)oppose aux in-» 
novations de Dolabella, VIII , 275 
(S20). Fait supprimer les jeux 
Troyens, pourquoi 7 XII, So/ 

(349)- 
AsoPiE. Voyèt Sicyonâ, 

Asopvs , père de la Nymphe Si-» 
ndple, V, ii5, (i33). Cest aussi 
le nom d'un fleuve qui sépare la 
Béotie de TAttique, III ^ 346 (386)« 

AsPASiB, Milésîenne, fille d'Axio- 
cJlius, II, 2o5 (229). Fréquentée 
par Périclès et Socrates pour son es- 
prit , 2o5 ( 23o ). Forme Lpidés « 
206 (Hf.) Devient maîtresse de Pé- 
riclès; en est sigulièrement aimée^ 
surnoms que les poSteslui donnent, 
ib, (23i)é Est cause de la guerre de 
Samos, 207 (232). Vers d'Aristo- 
phanes à son sujet, 118(244), 
Accusée d'impiété et de libertinage, 
220 (246)* Sauvée par Agnon^ 221 - 

(Ml)' 
AspAsiE f Phocéenne, concubin» 

F 
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de CjTUii son premier nom , II 
907 (aSa). Est conduite à Artaxer- 
oés après la mort de Cyrus, iif. 
XIII, 486 (53o). Sa préférence 
pour Darius, 487 (53a). Artazer- 
ces la £ut prétresse de Diane , ib, 

AsPEN DE , ville de Pamphjlie, où^ 
.Thrasybule fut tué , XII , Si (33). 

AsPETOS , nom d*Acliilles révéré 
comme Dieu en £pire,iy, 112 

(117). 

AspHALiùS , surnom de Meicu- 
'te, 1,62 (68). 

. Asphalte, VII 9 487 (539), ^^ 
•ervations. 

AspRALTUs (lac); propriété de 
tes eaux, 1^ , 65 (66). 
. Aspic , serpent venimeux ; efifet 
de sa morsure , VU, 408 (442). 

A s p I s , quartier d'Argos, dont 
OéomèuessVmpare, VII,367(424). 

Aspis , s*empare de la Gitaonîe ; 
désole les ff évinces voisines, XII, 
72 (76)* ce livre entre les mains de 
Datame ; est conduit enchaîné â 
Artazerces, 73 ('/y)» 

AsPRENAS , reçoit un collier d^or 
d*Auguste , pourquoi? XII, 3o7 
(349)* Est accusé d^empoisone-* 
ment , 3i6 (36o). 

AssAR Acus , descendant des rois 
de Troye , XI , 90 (io3). 

AssoRiifs,habitans d*une partie 
de rile de Sicile, XII, 2o5 (23i) ; 
s^aOient avec les Messéniens , 229 
(258). 

Assus, rivière de la Fhodde, son 
embouchure , IV , 423 (480). - 

A s s T R I B , province d^Asie , 
Trajan y porte la guerre , X ^ 64 
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(64). Adrien la sépare de la Phé- 
nicie, 117 (ia6). Patrie d'Ale- 
xandre Sévère, XI, 3 (3). 

Assyrie ( le roi d' ) , envoie des 
ambassadeurs à Créeus , roi de Ly- 
die, "Kl ^4^1 (4^)- Ses projets, 
402 (461). ReBiae un combat sin- 
gulier avec Cyrus , 409 ( 470 ). 
Quitte ses états } se retire aupréi 
de Crésus , 410 (i^*}» Son fils ^t 
des incursions sur les terres des 
Mèdes , 397 (456) ; est vaincu par 
Cyrus ^ 399(1 58). 

Assyriens , leur revente contre 
les Romains, X , 70 (7a) } attaquent 
les Mèdes , sont vaincus ; abandon- 
nent leur camp;^ XI , 408 (468)* 

AsTArvDB , mot Persan f sa si- 
gnification , VII , 484 (556). 

AsTARLTquB, seigueur de Is 
Germanie ; ce qu*occassione is 
mort, X, ii3(iai). 

AsTBRiA de Salamine , maîtrene 
de Cimon, V , i5 (i5). 

AsTSROPus , éphore , à Sparte, 
accroît la puissance des éphores, 
VII, 355 (409). 

AsTURB , ville d*Itâ£e, XII « 
342 (390). 

AsTY , ce que c'est , 1 , 40 (43)' 

AsTTAGB, roi des Mèdes, fibde 
Cyaxare , oncle du grand Cyrus , 
lui succède , XI , 592 (45o) ; XU , 
452 (5 14). Epouse la sœur de Cré- 
si», Uf. Marie sa fille à Cambyse, roi 
de Perae , XI , 892 (45o). Marche 
contre les Assyriens , 398 (357)' 
Les défait , 499 (458). Sa mort , 

40 T (460). 

AsTYDAMAS , imitateur d'AEi- 
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cbyle , condamné â Vamexiàe par 
les Athéniens , XII , 4o5 (460). 

ÂSTTOCHVS , amiral Lacédémo- 
hicn , II , 554 (397). Fait la cour 
a Tissaphemes, ib, (19S). 

AsTTPHiLus, de Posidonie, 
prédit la mort de Ciraon 9 V , 

47(55). 

AsTTRA , ville d'Italie , où Cî- 
céron po8sédoit wie maison , VII , 
iSg (i63). 

AsTLAEUd, nom d'un dieu, selon 
Fbtarque ,' 1 , 82 (89). 

AtéiuS} tribun du peuple , fait 
des vains efforts pour empêcher 
Crassus d'aller faire la guerre aux 
Pârthcs , V , 2$4 (Sab) ; le mau- 
dit , 285 (327). 

AteIlakiens , peuples d'Italie, se 
joi^ent à Annibal , IX , B98 (461). 
Atelle , ville de Sicile , dont les 
habitans sont égorgés par des Sol- 
dats Campaniens I XII, 16S (187)* 
Atellius , conseille a Brutus de 
différer la bataille de Fhilippes ; 
s'attire à ce sujet la haine de Gis- 
«ius, I, i58 (182). 

Atramaniems^ habitent un 
canton de l'Epire prcsduPinde, 
VI, 212 (245). 

Athambylus, roi desTopasmes, 

ie soumet à Trajan , X , 67 (69). 

A T H A N A 5*E ( St. ) , coudàmué 

dans un concile , VI , 202 (233). 

A T H A N I s , historien ; â quel 

nombre il porte les Grecs qui se 

rendent à Syracuse , III , 127 (142). 

Ce qu'il rapporte sur la perte de 

k vue de Timoléon , 162 (169). 

Athènes, ville célèbre de la 
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Grèce ,1,4 (4)* ^^ habitants as^ 
semblés en corps de villa , 5 (5)* 
EstpuriSée par Epiménidès, pour* 
quoi? 3o4-365 (342-343). Divisée 
en trois lignées, 3o6 (345). Quatre 
endroits à Athènes, où il est défenda 
de dire des injures , 324 ( ^^ )• 
Cette ville mise sous la saùve-garda 
de Pallas, II , 2 1 (i4). DéÙviée àew 
descendans de Fisistrate par Clis- 
thénes, i63 (182); III , 322 (369)* 
Menacée par Archidame, roi de 
Sparte , II , 202 (249)- A quel épo^ 
que cette ville fut désolée par la 
peste, 226 (262). Pourquoi on cessé 
d'y jouer de la (lùte, 3o7 ( 344 )* 
Les fermes pubKques sont mises â 
l'enchère , 3ii (349). La ville 
ceinte de murailles j 328 (368 )« 
Prise par Lysandre ; ses fortifica- 
tions démolies , 383 (43o) ; IV ^ 
344 (389). Reçoit les banis dé 
Thèbes , III , 174 (igS). Admet 
Pyrrhus dans la citadelle , IV , 
i35(i5^). Reste malgré elle atta- 
chée à Mithridate, 411 ( 466 )«!t 
Prise et pillée par Sylla, 398- 4' 7 
( 452 - 473 ). Ses murs rétablie 
avec l'argent de Phamabase , VI , 
48 (55). Occupée par Démé-^ 
tri us de Phalcre , au nom de Ca8-«> 
sandre , VIII, 168 (197). Re- 
mise en liberté par Démutrius , fih 
d'Antigonus , 171 (201). Assié- 
gée ensuite et réduite à une ex- 
trême disette ; se rend â Dérrié- 
triufi, II 5-216(252-253). Pourquoi 
il y fait célébrer les jeux Pythiens ? 
229 (268). Recouvre sa liberté et 
ses places fortes, par le moyen 

Fa 
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d'Aratiîs , IX , 224 (28o)<i Privée 
de. ses privilèges par Tempereur 
Scvére , X, 3o5 (342). Fournit 
un général aux Lacédémoniens, XI, 
199 (228). Sa réunion avec Sparte; 
résiste couragecsement aux tentes , 
453 (619). Dispute Tempire de la 
Grèce aux Lacédémoniens , 4^4 
(620) . Date de sa prise par eux, 
ib. XII , 28 ( 3o ). Délivrée de 
ses-trente tyrans par Thrasybule , 
ib. 29 (3i ) ; III , 188 ( 210 ). On 
nY peut épouser sa sœur Utérine , 
Xn, 2 (2). On y veille toute 2a 
nuit en armes, pourquoi ? 116 
(128). Elle est la patrie de Socrate , 

391 (444)- 
Athéniens ^ motif de leur guerre 

avec Minos, 1 , 22 (23). Tribut 
qu^illeur impose , t^. 23 (24). Pour- 
quoi appelles peuple par Homère , 
42 (49). Défont les Amazones , 
47 {Si). Font la guerre aux Mé- 
gariens, 296(333). Rendent un 
décret contre ceux qui propose- 
roient la conquête de Salamine , 
/^. (334)' Le révoquent, 297 (335). 
Prennent Salamine , 299 (336) ; 
n, 100 (112). Se divisent en 
Ctois lignées, 1, 3o6 (345). Sont clas- 
sés selon leur fortune, 317 t^j)' 
Fout la guerre aux loups , pourquoi ? 
53o ( 372 ). Leur caractère , 399 
( 446 ) • J^oux de la puissance 
des AEgi nettes , font construire 
cent galères avec Fargent des mi- 
lles ^ Il , 10 (i i). Approuvent l'opi- 
nion de Thémistocles, 15(17). 
Lui donnent le commandement 
de leui? vaisseaux , iO, 16 {ib» ). 



Occupent Parrière - garde de la 
Hotte grecque , lorsqu'elle se retire 
d'Artétnisium , 19(21). Sont mé- 
contenues autres grecs , 20 (23)* 
Transportent k Trœzèhe , les vieil- 
lards, lesl fenlmes et les enfans y 22 
( 24 ). Leur courage en s'embar-^» 
quant , 23 (26). Banissent Thé-» 
mistodes pour cinq ans, 46 (5o). 
Le poursuivent jusquec dans son 
exil , 47 (53 ). Assiègent Tile de 
Naxos , 49 (55). Gagnent une ba- 
taille près cette ile ^ ih, 100 (112); 
VI , 260 ( 3oo ). Contraints de 
recevoir une garnison d'Alexandre 
dans leur ville , II, loi (ii3). Se 
repentent d'avoir chassé Cimon,' 
177 (198). Excitent la jalousie des' 
liacédémoniens, 196 (219). Leur 
magnanimité et leur amour pour 
la gloire, 196 (219). Leur orgueil, 
leur fierté , leurs grands desseins, 
200 (224)- Font une trêve avec 
les Lacédémoniens , 204 ( 229 ).' 
Interdisent l'entrée de leurs ports 
aux Mégariens, 2 13(241). S'irri- 
tent contre Périclès; le condamnent 

• 

à l'amende , 227 (255). Leur si- 
tuation et leurs regrets après la 
mort de Périclès., 235 (263). Se 
reprochent leur injustice envers AI- 
cibiadés, 384 {^^' L'humanité 
leur étoit naturelle , III , 174 (195). 
Renoncent à la ligue des Thébains^ 
189 (211). Elisent dix capitaines 
pour conduire la guerre contre 
Darius, 33o (369) ; XII , 12 (i 5). 
Belle réponse qu'ils font aux am- 
bassadeurs Lacédémoniens , III , 
343 (383). Leur disputant la gloire 



de U bâCaiOe de Platée, UI, 368 , 
(411) Leur amour pour la jus- 
tice, 358 (419)* Les soins qu^ils 
prenoient des pauvres , 383 (43a). 
Leur dlc^e , 5S4 ( 433 ), Font 
une ordonnance en faveur des mu> 
leti, pourquoi? 404 (45i ). Re- 
prennent des nouvelles forces sur 
mer , malgré leur défaite çn Si- 
cile, IV, 3i6 (36i). Sont vain- 
cus par Lyaaxidre , ib. 334 
(38o). Déposent Alcibiades , pour- 
quoi ? 320 (365). Résistent vigou- 
reusement à Ly sandre, 340 (387). 
Se rendent à discrétion, 341 (389). 
S*ln^gnent de la proposition de 
changer leur gouvernement, 543 
(590). Prennent Eione et Am- 
pbipolis , y envoient une colonie , 
^» ïQ (24). Enseignent les premiers 
f agriculture dans la Grèce, 26 (3 1), 
Deviennent odieux à leurs aIHés , 
aS (33). Leur défiance envers les 
{Jus illustres citoyens ; divers exem- 
ples de cette mauvaise disposition , 
Ï88-189 (:ii6-aif ). Défaits en 
Tlwace par les Ch4Jcidiens , 1 90 
(a 18). Font une Ugue offensive 
et défensive avec les Argîens , aoo 
(229) > les AËliens et Mantiniens, 
2oa (a3x ). Entreprenent Texpé- 
dition de Sicile, 206 (a36), Bat- 
tent plusieurs fois les Syr^cusains , 
^«9 (261) çc sfiiy. Défaits entière- 
ment par eux , 2î^3 (a56) ; 3^37 
{27a) et suiv. Sont tous Mts pri- 
•onnicrs , 341 (^yj ). Plusieurs 
doivent leur liberté aux vçw d'Eu- 
npide , 246 ( 382 ). Ils chassent 
->î*«lipje dé TEuMe , V I , ^71 
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(3i3) ; Tobligent à lever le siège 
dePerinthe etdeBysance, 273- 
274 (3i5-3i6) ; VIII, 3o (36) ; 
XII , 1 15 (ia7). Leur joie Déme- 
surée en apprenant sa moçt, VI, 
278 (320) ; VIII , 38 (45), Leurs 
Fêtes Â Foccasion des victoires 
dç Leosthènes, 290 (334). Re- 
mettent un pouvoir absolu à Pbo«- 
cion, pour traiter la paix avec 
Antipater, 294 (SSg). Le condam- 
nentà mort, 3i2 (36o). Défendent 
de faire ses funérailles , 3 1 4 (362)^ 
le regrettent ; lui élèvent une sta.- 
tue, 3i5 (363), Font mourir se* 
accusateurs, iùid. Comment ils sont 
traités par Alexandre, VU , 29 
( 34 ). Condamnent â Tamende 
Antbénodore, pourquoi? 66 (76), 
Protègent Démosthénes contre les 
attaques de ses adversaires , 36 (43), 
Se disposent à la guerre contrQ 
Alexandre, 40 (48). Lui envoient 
des ambassadeurs , 4 1 {ibid.). Chas- 
sent Harpalus d'Athènfes , 45 (53), 
Leur respect pour une nouvelle^ 
iQariée , ih, {5^). Rappelent Dé- 
mosthénes ,48 {5j ). Expédient 
qu'ils trouvent pour ^uder la loi 
en sa faveur , 49 (58). Lui élèvent 
une statue , 54 (64]f . Empêchent le 
pillage de la ville de Mégare , 170 
(200) f Leurs iiatteries outrées pour 
Antigonus erDémétrius, 172(203)^ 
Leur circonspection envers Olym-» 
pias ,19? (226) . AppeUent Démé-, 
tri us à leur secours contre Cassan-*- 
dre, 193 ( 226)* Inépuisables, èii 
flatteries à son égard , 194 (227),. 
Décret remarquable quMk foi)t| 

F3^ 
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le rapportent; en font un second , 
qui déplaît à Démétrius;font mourir 
ceux qui y avoient eu part ; mani- 
festent bassement, dans un troi- 
•iéme, leur impiété, 196 (339^* 
Changent Tordre des mois , pour 
Tinitier dans les grands et petits 
]VI) stères, 199 (a55). Leur ingra- 
litude envers lui, 209(244)- Ré- 
duits à une grande disette *, reçoi- 
vent Démétnos ; en sont traités 
humainement, 2i5-2i6(25o- 
a5i). L'abandonnent de nouveau 
dans sa détresse*; rétablissent les 
^'chontes , 240 (281). Opinion 
pur leur caractère , IX, 89 (io3). 
ponnent Tyrtéé pour général aux 
Lacédémoniens , XI , 199 (228). 
Leur alliance avec Jason, 464 (53 1 ). 
Envoient consulter T oracle de Del- 
pbes, pourquoi ? XII , 8 (7). Con- 
seils cpie leur donne Miltiade, i3 
{i3). Déploient contre les Perses 
fine valeur incroyable , quoique 
beaucoup inférieurs en nombre; 
les défont complettement , î^. (14}. 
Coinment ils récompement Mil- 
tiade? 14 ( i^)' Lui donnent le 
tcom mandement d'une flotte, pour' 
Ijuoi? ib. Redoutent les citoyens 
puiissans, 16 (17). Sacrifient Mil- 
tiade à leur cfainte , 17 (18). 
Chargent Chabria^d'aider Evagoras 
ik recouvrer ses états, 46 (48). 
L'obligent à quitter TAËgypte ,sous 
peine de mort, ib. (49)* Assiègent 
Çbio , 47 (5o). Envoient des trou- 
pes en Macédoine , pourquoi ? 91 
(98). Font la paix avec Philippe, 
9^ (ipt). Lui fermant (e passage 
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des Thermopyles , loi (m). Se 
déclarent ouvertement contre lui, 
to4 ( ii3). Vont au secours des 
Bysantins , ixâ (127). Traitent 
avec Philippe , 1 16 ( ^* )' ^^^ 
de nouveau attaqués par lui, 117 
(128). S'allient avec les Béotiens 
pour combattre, 1x8 (i3o). Sont 
vaincus , 121 (i 33). Philippe leur 
accorde la paix, 122 (i35). lien- 
dent un décret en sa faveur, 12S 
( i38 ). Regrétent Socrate aprè» sa 
mort; lui érigent une statue ; exilent 
ses enneniis ; font mourir Melitus , 
4o5 (460). Reproche qu'Euripide 
leur fait au sujet de la mort de 
Socrate, ib, 

Anthenion , chef deà esclaves 
révoltés en Sicile , tué par Maniitf 
Âquilius, V^ 462 (022). 

Atherooore , surnommé San-r 
âortg historien, I, 386 (4^4)' 

Athenodoae d'Imbroe, mis en 
liberté par Alexandre « en considé-r 
ration de Phocion , VI , 282 (325). 

Anthânodore , surnommé Cor^ 
dyl(on, philosophe Stoïque, amené 
au camp des Romains par Caton 
d'Udque;Ie suit i Rome, VI, 
335(386); XII, 43a (490^ Vit 
avec lui , 344 (396). 

Anthenodorb , joueur de flûte, 
remporte le prix siir Thessalus, VU, 
65 (77). Pourquoi condamné A l'a- 
mende par les Athéniens, 66 {ib») 

Anthenophames , Athénien; ce 
qu'il propose à Alexandre , VU , 
80 (93). 

AthIsis {Adige)^ rivière 
d'Italie ; sasituatiofii 1V| 244 (27^}* 
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Athlètes » leur régime y VI , 
'469. Leur voracité » IX , 5o8 (585). 

Athaa y capitale du Royaume 
des Athrabanes , X , 343 (389). 

Atia, fille de Balbus et de Julie, 
femme d*Octaviufr, mère d'Auguste 
et tf Octavie , XII , 272 (328). 

Atirie , signification de ce mot, 
X^ 65 (66), 

Atlantiques (îles), dont Fk^n 
aécntPhistoire, I, 349 (393). 

Atlas, roi de Mauritanie, re< 
gardé comme Tinventeur de Tas- 
tronomie, VII, 3^3 (37a). 

Atossa , fille d'Artaxercés Mné- 
mon, devient sa femme, VIII, 
479 (5a3). Favorise les prétentions 
d^Ochus au trône , 49a (53jS). 

Atossa , fiUe de Cyrus , épouse 
Darius, roi de Perse, XI, 444 
(509). 

Ataa , vîfie d* Arabie ; sa situa* 
tion, X, 72(74). 
Atei, signification de œ mot^ 

y, ia7{a47)- 
Atrides ( les ) ; Hélène sert 

de piétexte à leur ambition , V1I| , 

5oa(546). 

Ateo p a t h b ae, province de 
Médie , Vm, 322 {375). 

Attalu, viHe d^Asie; sa posi- 
tion , VI , a3i (265). 

Attalus, général de Philippe, 
onde de Oéop&tre ; son indiscré- 
tion provo<|ue la c<Jére d^Alezandre 
le Grand, VU, 2a (26). Est en- 
voyé en Asie par Philippe, XII , 
^H (x36). Outrage infâme qu*il 
£ût à Pausanias ; ce qu^il occasion« 
Wf 1^9(143); Vil, 24 (29). 
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ÀTTAtvt, tomommé PAs/cfat- 
«0r, roi de Pergame, institue la 
peuple Romain pour son héritier ^ 
vu , 43o (495). 

Attalus , surnommé Philanw^ 
tor , ciikive les plantes raédidna-? 
les, VUI, 188 (221); en étudie 
les propriétés, 189(1^. )• . 

Atticus, célèbre romain ; dans 
b temps le pliis orageux de Rome , . 
sait se ménager tous les pards , XÙ , 

• (0- 

Attili A, fiUe de Soranus, femme 
deCatond'Uti({ue,VI, 332 (382). 
pleure son départ pour la guerre ^ 
333 (384). Répudiée pour son in^* 
conduite, 359 (4 '4)* 
, Attilius Seeranus ( C. ) , édile 
curule , IV , 485 (548). 

Attilius Sarcella, renverse la 
statue de Galba, appellée F'ergiiia 
par Taeite, IX, 317 (365). 

Attilius Severus, gouverneur > 
de Rome, ambitione Tempire; es| 
bani de PltaKe , X , 1 35 , (i 47)- « 

Attilius Ticiahus, séditieux } 
le Mul dont les biena sont saisîa 
sous Tempire d*Antomn-4e-Pieux, 

X, 161 (i7*)' 

Attique , son territoire -natu-t 
reBement aride , IV , 4ao (476). 
VoyeE Athènes* 

Attiques ( les poètes ) , com^* 
ment appelloient Périclés^ II , 16S 
(i83), 

Attius (TuDius), aïeul de 
Gcéron, Vin, 59 (70). 

Attius ( Balbus ) » époux da 
Julie , sœur de César ; pèie cl'Ac^ 
cia,ym, i36(i59), 

F 4 
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Attius Nevius , fameux augure, 
désigne la place du temple que 
Tarquin Tancien veut bâtir , XI , 
385 (3a6). S'oppose à ses vues; ce 
< qu'il lui dit> 284 (^27). Comment 
éprouvé par Tarquin? gagne son 
.• aminé , 286 ( 328 ). Tarquin lui 
érige une statue 1 ib, (329). Sa dis- 
parution , 286 (3:&9)* 

Attts, deux hommes de ce 
nom , Tun Arcadien , et Tautre 
Syrien, mes par un sangler, V^ 
542 (392). . 

AuDAsius, conjure contre 
Auguste ; entreprend d*eidever sa 
lille, X, 284(322). 

AuDBifTius, habile général., ob- 
tient la faveur de Basâanus , X , 
404 (460). Refuse Tempire , 408 

(464). 

AuDYNAEUS , mois Macédonien , 
à quoi correspond? VII, 485 {^^^S)-> 

AuFiDB , rivière d*ltalie , II, 269 
poi) ; IX , 393 (454). 

AuFiDius ( Tullus ) , Antiate, 
. ennemi des Romains , II, 4^0 
(483). Sa demande à Coriolan , 
4^2 (484). Comment il le reçoit, 
433 (486). Conseille aux Volsques 
de nommer Coriolan , comman- 
dant dans la guerre contre les Ro- 
jnains, 438 (492)* ^ jalousie 
contre lui , 446 (5oo). Fait tuer Co- 
riolan , 462 (519).. Est tué lui-mê- 
me dans un combat contre les Rot 
mains, 463 (5ao). 

Auf iDius , flatteur de Sylla , IV , 
458 (5a6). 
AuFi Di US, conspire avec Perpenna 
çpntre Sçftorius , V , SgS (45i ) 
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Esc réduit à vivre dans lai tnisérei 
396 (455)1 

, AuGBs ( description du suppKce 
des ) , VIU , 465 (5o6). 

AuGURB ( r ) de salut, rétabli par 
Auguste , XU , 295 (355). 

Augures, collège de prêtres; 
leurs fonctions, VU, 41 S (474) > 
VIII, 269(31 3). 

Auguste , fils d*Ortavius ; son 
origine , XII , 27 1 (Soy). Date de 
sa naissance , 272 (3o8). Lieu où 
il fut élevé , surnom quMl prend , 
pourquoi ? 373 ( 809 ). Le pré- 
fère à plusieurs autres; perd son 
père dès son enfance ; ' César lui 
accorde de^ distinctions militaires , 
274 (3 10). L'accompagne en Es- 
pagne ; gagne sa bienveillance par 
son courage, ib^ (3i i ) Apprend 
à Apollonie Tassinat de César; se 
rend à Rome ; se porte pour son 
héritier , 275 (*^.); VIII, i34 
(157). Fait célébrer les jeux ins- 
titués pour les victoires de César; 
ne peut obtenir le tribunat, 276 
(3ia). Se ligue contre Marc-An- 
toine; rassemble quelques légions 
pour marcher contre lui , 276 
(i^.). Uni aux consuls Hirtius et 
Pansa , termine cette guerre par 
deux victoires , i^. (Si3). Ent soup- 
çonné d^avoir fait assassiner les 
deux consuls , ihid. Quitte if parti 
de la nobleee ; chasse les habita ns 
de Nursium , pourquoi ? %'j'j (3 14), 
Réuni avec Antoine , termine la 
guerre de Philippes en deux com- 
bats , il. , VI , 439 ( 5oT ). Envois 
latétedeBrutusil Rome, XII jijk^ 



AU 

^ cniamé envers les prisonieis, 
Xll,^77-378 (3i4*3i5).Parti^e 
Yempire avec Atitoiiio ; prend 
riudie pour lai ; se rend odieax u 
tout le inonde par sa conduite, 
378 (3i5). Force Lucius Antoine 
de se rendre à sa discrétion ; sen- 
tence cruelle qu*il prononce , 979 
(5 16). Traîne la guerre de Sicile 
en longueur ; fait la paix avec le 
jeune Pompée , ib. Construit une 
noiivefiellotte; affranchit vingtmiQe 
escJaves; l)âdt le port Jidins, ib\ 
380 (317). Défait Pompée dans 
une bataiOe navale ; reproches qu'on 
lui fait , ib% Court plusieurs dan- 
gers pour sa vie ; dissout le triun^- 
virat , 281 (3 18}. Force Lépide à 
se soumettre , Penvoie en exil ; se 
brouille avec Antoine, ib. (3i9}« 
Lui renvoie ses parens et ses amis; 
gagne la bataille d*Actium sur 
Antoine, aSa ( îA.. ).Vaà Brindes 
pour appaiser tes soldats révoltés ; 
retourne en AEgypte, s*empare 
d^Akxandrie ; force Antoine de se 
tuer ; veut empêcher la mort de 
CléopÂtre, ib, (32o ).Fait achever 
le tombeau qui leur étoit destiné; 
ordonne la mort do fik d* Antoine 
et de Fulvie;. de Césarîon , fils de 
Oéopàtre; sa belle réponse au sujet 
d'Alexandre , a85 ( 3ai ). Réduit 
rAEgypCs en province romaine, 
ib. Bâtît la ville de NicopoBs, 
y institue des ' jeux , pourquoi ? 
d84 (323). Etouffe plusieurs con- 
jurations contre lui , ib. Reçoit 
plusieurs blessures ; abandonne la 
«Qnduite d^ sey troupes à ses lieu* 
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tenans , a85 (SaS). Fait plusieurs 
conquêtes , ib. Repousse les Gerw 
mains au-delà de TElbe ; établit îet 
Suéves et Sicambres sur le bord 
du Rhin; ses inclinations pacifiques, 
aSC' (3a 4)* ^ modération envers 
les peuples révoltés; gloire qu*il ac- 
quiert chez les nations étrangères; 
ferme le temple de Janus, 287 
(3a5). Nombre de ses triomphes ; 
précautions qu'il prend pour em*- 
pêcher les émeutes à Rome , ib. 
( 5a6 ). Son chagrin après la dé- 
faite de Varus \ réforme la dis» 
cipb'ne mifitaira ; cimiment il pu- 
nit un chevalier Romain? Licencie 
plusieurs légions, pourquoi ? a88 
(327). Honore ses soldats sans les 
ilatter; ses récompenses militaires , 
289 (528). Divers propos d'Augus- 
te \ se montre ambitieux dés sa 
jeunesse , 290 (329). Ses consultais, 
ses proscriptions, 391 (33o). Traits 
de sa barbarie » 292 (35 1). Pense à 
se démettre de l'empire; ne le fait 
pas ; son désir de l'affermir sur des 
bases solides; ses belles paroles à ce 
sujet, 293 (332). Répare et embel- 
lit Rome, la divise par quartiers , Un 
294 (333). Établit des commissaires 
pour la police ; se revêt de la digni- 
té de Ponrife; condamne au feu 
plusieurs livres d'Astrologie, ib 
(334). Fait observer les formes du 
calendrier adopté par César; donne 
son nom au sixième mois de Tan-* 
née; réublit plusieurs cérémonies 
religieuses ; son respect pour les 
Vestales, 296 (335). Répare Iet 
Qonumeni des grands hommes^ ou 
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il les place? Réforme les abiÀ , XII ^ 
'ib, 296(336). Réprime les vexations; 
ordonne la peine du Talion pour 
lesdénondateurs, 397.(336). Or- 
dre qu*il établie dans la magisixa- 
ture judiciaire , ib. Rend la ju^^rice 
lui-même ; ses jugemens modérés, ib. 
^98 (338). Crée de nouvelles loix \ . 
réforme le luxe» etc. ib. , (339). 
Comment il résiste à ceu:x qui lui 
demandent Tabolition de la loi 
contre le célibat» A99 (ib,) Prescrit 
des bornes au divorce ; réfprme le 
sénat , ib. Ses précautions pen- 
dant cette réforme , 3oo (341). 
Rétablit Tusage des revues; force 
les chevaliers Romains à rendre 
compte de leur conduite , 3oâ 
(343). Décret qu*il îak en leur 
faveur, 3o3 (344). Réublitles as^ 
semblées du peuple ; en fait faire le 
dénombrement, ib, (ib, 34a). Fait 
distribuer de Targent à ses Tribus; 
règle raffranchissement des escla- 
ves , 3oâ (ib.) Défend Tusage des 
habiliemens étrangers; cequ*il dit 
À ce sujet, 3o5 (346). Etend sa gé- 
nérosité sur tous les ordres de Tétat , 
3o6 (ib.) Sa. fermeté devant le 
peuple, ib. ( 347 ). Fait sortir de 
Rome les marchands d*esclaves et 
les étrangers , pourquoi ? ib. Mo- 
tifs qui lui fait conserver les distri- 
butions de bleds; sa magnificence 
en spectacles, ib. (S48). Supprime 
les jeux Troyens, pourquoi? Son 
respect pour les décrets, 307 (349). 
Assiste constamment à toutes les 
fêtes ; se monire intrépide pour ras- 
surer le peuple; établit Tordre^^d^ns 
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les spectacles, 3o8 (35o)l Intardif 
ceux des Athlètes aux femmes ; 
encourage les acteurs ; réprime 
leur licence , 309 (35i). Etablit de» 
colonies en Italie » fiivorise k p<>« 
pulation , 5 10 (3âa). Ses libéralité* 
envers les Plébéiens chargés de fia- 
mille ;. gouverne par lui-même les 
provinces les plus considérablea, iA. 
(353). Soulage les villes alUées , ré*- 
tablit les souverains légitimes dans 
leurs états I ib, Zii (ib,) Entre- 
tient rharmonie entrVux; veille 
jusquessur leurs enfans^ son or-^ 
donnance militaire, 3ii (354). 
Etablit des couriers pour le trans- 
port des lettres; différens cachets 
dont il fait usage, 3ia (355). 
Ses grands exemptes de démen-p 
ce, ib. 3i3| ( ib. 356 ). Méprise 
le nom de maître^ 3 14 (357). 
Fuit les vaines cérémonies ; se mon-r 
tre aifable à tous; ce qu'il dit à que^ 
qu'un qui lui présentoit un placet , 
ib. Va visiter Gallus ; souffre pa- 
tienunent les reproches de quel-» 
ques sénateurs ; fait de sages rég^e— 
mens sur les libelles , 3i5 (359). Se 
montre populaire , 3 16 (ib») 6our 
met ses amis aux loix comme les 
derniers citoyeus ^. i^» (36o). S'at- 
tire la bienveillance de tous les Ro^ 
mains ; en reçoit toutes sortes 
d'honneurs ,317 (36 1 ) . Eét ironie 
m& père de la patries sa réponse 
au sénat , 5 1 8 (36a). Sa leconnoîs* 
sance envers Musa, son médecin , 
ib, 333 (38o). Les rois et ses allié^ 
lui érigent des temples de son vi<^ 
v^t,3i9 (363). Perd sa mère et 
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A tœur Octavi^; ses mari«gai, 3ao 
(36i4). Miances c|u'il forme dans sa 
famille, 3a i (366). Soins particn-» 
fiers qu'il prend de son «ducadon 
et de 80O avancement , 322 (366)« 
Apprend la mort de Caïus et Lu* 
dusses pedts-fils ; exile sa Elle , sa 
petice^fiUe, et Agpppason fib adop- 
tif; diagrins qu'il éprouve de la 
perce dç^ uns et du désordre des 
amres, ih. 3a3 ( 367*568). Diffi- 
cile et constant en amitié , ne 
trahissoit jamais ses amis, ib* Ai» 
moit à en recevoir des marques 
d'attachement , 334 (3^)* ^ *^^^ 
duite privée à Tégard de ses domes- 
tiques, i6, 3a5 (370). Oéiégle- 
nens de sa jeunesse , ih» 326 (ià* 
371 ). Ses repas , comment ap- 
pelé? Excite l'indignation publi- 
que, pourquoi? Ib, 337 (373). 
Taxé d'aimer le jeu ; lettre qu'il 
écrit à Til>èie â ce sujet, i&. 338 
(373). Simplicité de ses maisons* 
De ses habillemens, ib. Ssg (374- 
375). Ses amusemens ; ses libérali- 
tés dans les fêtes, 33o-33i (376- 
377). Sa fhigalité, 33 1 (378). Son 
portrait ; sa candeur , 333 ( 379 ). 
A quoi s'pccupe dans ses loisirs ; 
cultive Péloquence et les arts ; s'ex- 
prime avec facilité, 334 (38i): 
IBonsi^rle ; méprise l'affectation, 333 
(382). Instruit dan^ la langue grec- 
que, 336 (383). lire parti de la lec- 
ture pour corriger les mœurs , ac- 
cueille fisvorablemenC les grands ta« 
lens; rejette les louanges , ib. ZZj 
(384). Sa fbiblesse et sa supersti- 
tton,îÔ, 538 (385-386), Préwgei 
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de sa gran^ur , 340 (387) ; de sa 
mort et de son apothéose , 341 
(389). Ses dissipations dans sa ma- 
ladie , 343 ( 390 ). S'entretietit se- 
crètement avec Tibère ; ses der- 
nières paroles.; expire en senrant 
I^ivie dans ses bras, 344 (393). Son 
âge*, date de sa mort ^ 345 ( 394 ). 
Honneurs rendus à sa mémoiie^ 
346 ( 39a ). Son testament et ses 
leg^ , 347 ( 396 ). Laisse trois mé- 
moires; leur contenu, 348 (Zcjfi). 
Se Ue avec Cicéron, VIU, i36 
( i^)î I*engage â demander le 
consulat avec lui , |37 (i6i). Pai^ 
tage l'empire avec Antoine et Lé^ 
pide, i38 (i62).[S*opposeà]apros« 
cription de Cicéron; rabandonne> 
ik- (ib. i63)« Choisit le ais de G- 
céron pour son compagnon au con** 
sulat, 144 (169). Gagne les grâces 
du Sénat; inquiète Antoine, 387 
(334). Epouse Claudia , 393 (339)^ 
Partage les finances et l'armée avec 
Antoine, 394 (343). Va faire lu 
guerre en Macédoine; est défait 
par Brutus; perd son camp, ib^ 
Est porté malade à Rome, 295 
(344). Accuse Antoine devant le 
sénat , 35a (420). Embarras où il 
se trouve, 356 (414)* Fait aisem-?. 
bler le sénat , pourquoi ? 355 (4 1 5) . 
Déclare la guerre à Cléopâtre , 3^9 
(4 18). Nombre de set troupes et de 
ses vaisseaux , 36i (43 1). Provoque 
Antoine, 363 (423). Disposifion 
de son armée , 367 ( 437 )• Rem-, 
porte la victoire, 398 (43o) ût<sum 
S'embanpie pour Athènes; traite 
ayec les Grçcs, \o^ (435)» Leu^r 
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fait distribuer des bIeds,VIII, ibs Fait 
mourir Aléxas; refuse les demandes 
d*Antoine ; sa réponse à Cléopâtre , 
409 (444} • Ordonç qtt*on l'amène 
vivante, 417 (453). Acquiert de 
Fautoiité dans Rome; devient re- 
doutable au sénat, IX, i36 (167). 
Se fait élire oonsul malgré le sénat; 
ordonne le procès de Brutus , 137 
(i58). Fait la reyue de ses trou- 
pes ; distribue de Pargent à ses 
io^ats, 166 (180). Perd beaucoup 
de -monde ; éprouve une grande 
Ëimine, 171-172 (198). Conserve 
la statue de Brutus^ 189 (217). Dé- 
truit Cantabria, X , i3 (5). Fait de 
cages réglemens pour la guerre, 
108 (ii5). Permet a Agrippa et â 
Mécène de se reposer des soins du 
ministère , XII , 379 (433). On re- 
couvre sous son empire les ensei- 
gnes gagnées par les Parthes sur 
Crassus, XI , 149 (5i5). 

AuLtrs (Cornélius) , consul à Ro^ 
me, XII, ii5 (127). 

AuLus Pompe lus, tribun du 
peuple ; sa mort ; à quoi imputée ? 
IV, 234 (265). . 

Aura, fenune-de-chambre de 
Pompeia> VIII, 107 (126). Voyez 
la note sur ce mot, VII > 176 se- 
conde, édition. 

AuRELB (Marc-), gendre d'An- 
tonin - le - Pieux , X , 169 ( 187 ). 
Pleure son précepteur , 170(188). 
Est reçu en Italie avec honneur , 
181 (200). Comment il récom- 
pense Pertînax , 237 (266). L'exile 
pour un an en Jllyrie , 238 ( 267 ). 
jReconnpit ses torts à son égard *, lui 
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donne plusieurs charges, 239 (268^. 
Le rappelle â Rome ; Je loue de- 
vant le sénat, 240 (269). Parloir 
peu , 418 (474)' l^ate de sa mort , 
184 (204). 

Aurélia , mère de Jules-César , 
surprend Claudius dans la maison 
de' Pompéîa , femme de César , 
VU , 274 ' ( 201 ) . Le fait chasser , 
176 (2o3). 

AuRELius Qrestès (L.) , consul 
avec Marius , IV , 226 (257). 

AuTARCTUs, époux de Sandaçe, 
soeur du roi de Perse , II, 29 (33). 

AuTOBULps , fils de Plutarque ; 
ce qu'il dit des démêlés de son 
père avec les parens de sa femme ^ 
XII , 442 (602). 

AuTocHTHONEs , signification ide 
ce mot, I, 5 (6)« 

AuTOCLiDES , auteur cité , V , 
a34 (269). 

Auto LEON , roi de Péonie , IV , 
128 (145). 

AuTOLYcus , bon lutteur , IV , 
345 (393). 

AuTOLYcus i prince Thessalien , 
accompagne Hercule à la guerre 
contre les Amazones , V, 1 1 5 (i 32), 

AuTOMENEs , roi de Corinthe y 
XI , 240 (276)4 

AuTOPHRADATH , général Per-» 
san , XII, 70 (74)« Propose la paix 
â Datame'i se retire dans la Phry— 
gie , 78 (83). 

AuTOSTHENES , archonte d'A- 
thènes, à quelle époque? XI, 223 
(262). 

AuTUN , autrefois capitale du 
pays des Ilédueris , VII, s.65 f^'^f^ 
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AvsNTiM (le mont) , lieu choisi 
par Hemus pour y bâtir la ville de 
Rome; ses difFcrena noms , 1 , 82 
(90) ,116 (138); où se rendent les 
dieux Picus et Faunus , 253 (284). 
Quartier de Rome dont les parti- 
sans des Gracques s'emparent , VU, 
467 {537). 

AvBRifE (le lac d*), joint par 
Auguste à la mer , XII , 204 (235). 

A\rfiANiENS4 Voycz ArvcTniens, 
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Avi«i(ON , ville autrefois métro- 
pole des Gitariens, IX, 372 (43o). 

AuziMÙM , grande ville d'Italie , 
VI, 97 (112). 

Axius, fleuve, où Démétrius jette 
les requêtes de ses sujets , VIII , 232 
(271). 

Axones i explication de ce mot , 
1,334 (376). 

AxiocHus, père d'Aspasie de 
Mi]et,II,2o5(229> 
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Dastcs, nom d'un pont sur le 
Heuve Eurotas , III , 196 (220). 

Babvlone , grande et forte viHe 
d'Asie sur FEaphrate , XI , 422 
(485). Son siège et sa prise par Cy- 
ru8 , 424 {^^j)'.et luiif. Ses antiqui- 
tés admirées . par Trajan , X , 65 

(67)- . 

Babyloniens, défaits par Cy* 
x\is, se retirent dans leur ville avec 
des provisions pour . plusieurs an- 
nées, 424-425 (486). Se rendent 
à la discrétion de Cyrus y 427 

(490)- 

Bacchanales , fêtes en l'hon- 
neur de BaccHus, VII, 254 (293). 

Bacchantes, tragédie d'Euri- 
pide, V, 326 (375). 

Baçghiades (les) , régnent peu- 
plant plusieurs siècles à Corinthe, 
Xl, aSg (275). Deviennent 
^-puissans ; abolissent la royauté 
91 concentrent l'aristocratie dans 



leur famille , 240 (276), Se perdent 
par le luxe et la molesse , 241 (iù,) 
Durée de leur régne , 240 (276)} IV^ 
490 (552). observ* 

Bacc H I L I DE , exécute Tordre 
cruel de Mithridate envers ses soeurs 
et ses femmes, V, loi (ii5). 

Bacghis, roi de Corinthe; set 
descendans régnent après lui sous, 
le nom de Bacchiades, IV , 490 
(552); XI, 240 (276). 

Bacorus, surnommé Omestes^ 
pour(pioi7 II, 29 (33), III , 203 
(228). Dieu ainsi qu*Hercule , 193 
(217). Appelé jE^i^iuj et Thriambus^ 
287 (321 ). On lui sacrifie trois 
hommes, 341 (38o). Nom de la 
fontaine où il fut lavé par ses nour- 
rices, IV, 373 (425). Avoit une 
Taète dont il étoit défendu de pro- 
noncer le nom, VII, 175, 494 
(202). Choisi pour modèle par 
Démétrius , pourquoi 7 VjII , • 1 59 
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(187). Sa fém célél)réepar les Atbé- 

iueiis,comment appelée? 5o3 (547)- 

. Bâtis (Guadalquivir), rivière 

d'Espagne, 111, 41 5 (465). 

Baetula y ville d^Espagne , IX , 

.5i3 (588). ; 

Bjietulo , ou Sambroca (le Ter) , 
fleuve d'Espagne ; sa situation, ib* 

Bacoas, Persan, reçoit puUi- 
quement les caresses d'Alexandre , 
VU, 139(161). 

Baies , Heu renommé ches les 
Romains pour ses bains chauds , IV , 
268 (3o5). 

Baiser, ^nr/tf bouche % son ori- 
gine â Rome , I « 66 (7a). 

Balbus (Postfaumius) , gendre de 
Publicola , défait les Sabins, 1 , 394 

(443). 
Balbus , époux de Julie, sceur 

de César , préteur^ et Fun des ma- 
l^istrats nommé pour faire le par- 
tage des terres, Xn, 372 (3o8). 
Balbus , commande sous Sylla , 

IV, 454(514). 

' B ALiNUS , ou Cebalinus , décou- 
vre à Alexandre une conspiration 
ourdie contré lui , VII , 105(122)4 

Ballotte, ce que c'est; III, 
36o (402 ). Passage d'Homère ex- 
pliqué à ce sujet , 481 (534)> 

Balte , nymphe inconnue , I , 
5o5(343). 

Ban de V Ostracismes, quel? 
111^335 (374), 337 (375). 

BAnnB SACRÉE , son origine ; 
comment composée , III, 197, 202 , 
(aao , 226). 

Bamdius , de Noie , son histôirej 
111,258 (ago). ^ " 
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Banis , de Thèbe^ , entrent ^an» 

la ville déguisés eii paysans , III , 

178 (2o5) ; comment ils tuent Je» 

tyrans? i83 (265); — d'AEgine, 

rétablis par Lysandre , I.V , 341- 

(388) ; — d'Athènes, défont les 

trente tyrans, 357 (4^) 5 — ^® ^'' 

cyone , s'attachent à Aratus , I X , 

197 (225) ; lui érigeiit une statue , 

ai3 (245). 

Baratsrb (Iè),c6 que c*étoic 
ni , 324 (363). 

Barbares , en quoi consiste toiic 
leur mérite 7 IV , 323 (368). 

B4RBE , Alexandre la fait cou- 
per aux Macédoniens, 1 , 10 (10)» 
Barbier, comment traité par 
les Athéniens? v', 247 (283). 

BA.1BIUS, son emploi, IX , 3i3 
(36o). 

Barca , ami de CatondIJtique , 
l'invite à souper; ce qui se passe 
a ce souper, VI, 38a (44i)-- 

Barca, Girthaginois , reprochef 
qu'il fait A Annibal , II , 274 (^07). 
Bardibiens, satellites de Marins, 
d'où ainsi nommés. Leur barbarie , 
IV, 290(33 1) . Leurinsolence et leur 
luxure; comment tués7 294 (335). 
hAnniLLisouBrôdylltiSj roi d'II- 
lirie, IV, 128 (i45).XII, 94(102). 
Défait par Philippe , 95 (loo). 

Bargu'ntius, lieutenant de 
Crassus , sa valeur , V , 3i6 (364)* 
Barsine , fille d'^rtabaze , almce 
d'Alexandre , V , 400 ( 459). Sa 
beauté, ses beDes qualicés, VII, 
48 (56). 

Barsine , soeur de la première , 
mariée à£uménéS| V, 401 (4^9)* 
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Basilica Porcia, palais bâd par 
Caton h censeur , où les tribimB 
donnoient leurs audiences, Vi , 3a8 

(578) ; m, 438 (489)- 
Basuiqub de Pauliu , palais 

magnifique , bàd à Rome par ce 
consul , VII , aia (244). 

Bassianus ( Antoninus ) sur- 
nommé Caracalla .\ succède à 
Sévère y et règne avec son frère 
Géu, X, 367 (417). Fait un 
arrangement avec les anglais ; Bas- 
sianus et Géta sont frères de père , 
non de mère » 368 (1.18). Quittent 
rAngleterre divisés de train et de 
volonté ; emportent les cendres de 
leur père , ib. Leur entrée dans 
Rome ; où placent les restes de 
Sévère? 369(419). Habitent sé- 
parément le même palais; les af- 
faires souffrent de leurs divisions , 
37a (4a3). Mauvais caractère de 
BasBÎanus, 37? (424). Dans la di- 
vision de Tempire que BaSsianiis 
propose à son frère, il . retient 
TEurope , 374 (424). Discours tou- 
chant de Julia , mère de Géta ,â leur 
iHJet; leur feinte reconciliation , 
ne fait quVccroitre leur haine; 
fiassianus cherche à faire mourir 
son frère , 379 (43 1) *, s^introduit 
nuitament dans le palais de Tim-^ 
péfatrice mère , où il reposoit ; le 
tue en sa présence » 38o ( 43a ). 
Comment il cherche à donner 
le change sur ce meurtre ? i^. 
Sa perfide prière aux dieux ; ses 
libéraL'tés envers les prétoriens 9 
38 1 (433). Dépouille les temples 
de ses plus antiques trésors ; ton 
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discours au sénat pour sa justifies-» 
tion , 38a (434). U lui démontre 
les inconvéniens d*un tr6ne partagé 
entre des firères, 385 (438). Le 
sénat xM donne aucune marque 
d'approbation ni d*improbation sur 
son discours, i^. (440). Bossianus 
commence ses cruautés par les ser- 
viteurs et les amis de son frère , 
ensuite sur les sénateurs et autres, 
387 ( ib, y. Fait soigneusement re- 
chercher et périr tous ceux qui 
pouvoient avoir des droits à Tem- 
pire , 388 (44a). Est obligé de faire 
brûler , dans les places publiques , 
les cadavres de ses innombrables 
victimes, 389 (f6.). Ordonne le 
massacre de ceux qui génoientle 
chemin de son chariot , à la fête 
des jeux drcerues > Uf, (443). Son 
séjour et ses occupations en Ger- 
manie , 390 (444)* Passc en Asie ; 
se fait nommer AUxanàre , 391 
^(44^}. Forme trois divisions de son 
armée ; comment il les appelle , 
k Timitation d*Alexakidre? Se rend 
àPergame , couche dans le temple 
d*.AEscu]ape ; passe à Troye j y £ut 
enterrer, pour ses menus plaisirs, 
un.de ses favoris nommé Fesuu , 
quMl avoit fait empoisoner,^ 3^a 
(446). Danger qu*il court sur mer, 
et son dire a ce si^t , 393 (447)* 
Va À Alexandrie % visite les temples , 
y offre de somptueux sacrifices , 
394 (448). Massacre horrible qu'il 
£ut de la jeunesse de la viHe , <//. 
( 449 ). Sa trahison contre les 
Pacthes, X, 396,(461). Sa lettre 
à Artfaabanus pour hn demander 
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la paix, et sa fille en marîdge , ii, 
X, 398 (453). Eprouve un refus , 
401 (4^7)* Fait avancer ses troupes 
yen la capitale , 402 (4^^)- Trahit 
inhumainement les Parthes, les 
passe au fil de Tépée, 4^3 (4^)« 
Séjourne quelque temps en Méso- 
potanie , faveur qu*il porte à Au- 
dentius, Tun de ses capitaines; est 
haï de Macrinus , 4^4 ( 4^ )• 
Consulte les devins , les chasse $ 
sa lettre à Matemianus, goqver~ 
neur de Rome, pour qu^il consulte 
les augures , sur la durée de sa 
vie et de ses successeurs ; réponse 
qu^'I en reçoit , et qu'il remet , sans 
. la lire , à Macrinus , 4^^ (4^«)* ^^ 
visiter le temple du dieu Ltmus ; s'é- 
loigne de ses gardes, entredans une 
saussaie pour satisfaire A ses besoins^, 
y est tué par ordre de Macrinus, 
406 (462). Ses cendres sont en- 
voyées à JuHa ; sa passion pour 
elle dans sa jeunesse , 409 (465). 
Ne fut qu'aimé des gardes Préto- 
rienne , dont il toléroit les désor- 
dres, ib. Ses édifices à Rome, en 
mémoire de son père , iù, (466). 
Y apporta le premier l'image de 
la déesse Isis , lui édifia un temple , 

410 (»^.)' 

Bassianus ( Valerius } , ancien 
consul condamné à mort, pour*»- 
quoi? X, 199(222). 

Bastbrnbs , hommes belb'queuz 
et bons cavaliers , où habitoient ? 
III, 19-23(23-28). 

Bartab ACBS , prêtre de la grande 
mère des dieux jjee qu'il prédit aux 
Romains , IV , 233 (265). 
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Bataille ; tribimaf où céïrê 
qui sont soupçonnés peuvent se 
justifier, III, 352 (892). 

Bataille sans larmes, pour« 
quoi ainsi nommée ^ VI , 70 (80). 

Batailles ( les ) , produisent 
des pluies qui purifient et fertilisent 
la terre , IV , 242 (276). 

Bataillon, composé d'amans 
et d'aimés, seroit invicibb , pour- 
quoi? III, 197 (221). 

Battalus , nom d*un joueur 
de fiûte , et d*un poëte ; c'est aussi 
un surnom donné â Démosthènes , 
VIU,9(,a). 

Bâtards , quels parmi les Athé- 
niens, II , 23i (259). Ne pouvoient 
s^exercer avec les véritables Athé- 
m*ens, 4(4). Bâtard de Péride» 
condamné à mort , 232 ( 260 ). 
Loi de SoloB pour les bâtards, I f 
S28 (369). 

B A T A V x s , combattent , pour 
Vitdlius; situation de leur pays, 

IX, 344(396). 

Bathygles , célèbre sculpteur , 
I, 292(328). 

Baton de Sinope , auteur cité ,, 
VII, 33 1 (38 1). 

Baton Augural de Romulus ^ 
comment retrouvé ? nommé Li- 
Uius, sa forme et son usage ,11, 
126(141). ' . 

Bâtons , quand les Lacédémo- 
niens cessèrent d'eu porter dans le» 
lieux publics, I, i66(i85> 

Baucib, ville d'Italie , lil , 3oi 

(337). 

Beau, promontoire prés de* 
Carthage , IX , 47 1 (545). 

Beauté, 



BÊAtJTfi , Souvent malheureuse , 
V , ioo(ii5). 

Bebzus , préfet de Rome; beau 
trait d*Adnen à son égard , X , 
96(101). 

Bebriacum^ Bedriacitmou 
Betriacum , TiOe d'Italie , IX , 
358 (388). 

Belbine , vifle de la Laconie , 

VII, 345(398). 

Belges , peuples des Pays-Bas, 
i83 (an); sont défaits par César , 
VU, 195 (2a5). 

Beiitaras f fournit le poison ^ 
dont Statyra est empoisonée , 
VUI , 470 (5i3). 

BELI.AEUS , fournit un vaisseau 
à Mariua , pour le sauver , IV , 
(aSa). 

Belleropbon , fils de Glaucn» , 
s'établit en Lycie , XI , a39 (276). 

Bélier , qui n'avoit qu'une 
Gome, prodige comment expliqué 
par Anaxagords? II , 168-169 
(188-189). 

Bellin us , préteur Romain , 
pris par des Pyrates , VI , i aa (1 5a). 

Bello2«e ( temple de ) à Rome , 
oti s'assemble le sénat , IV , 401 
(455) ; le peuple y est convoqué 
par Cicéron, VIIÎ, 81 (g^). Le 
sénat y donne audience à Scipion ^ 
IX , 465 ( 537 ). Commode fait 
mutiler ses prêtres , X , 224 (a5i). 

Belurus, secrétaire d'Artaxercés 
Mnémon , VUI, 478 (Sai). 

Belus ( temple de ) , VII , 41 

(48). 

Benevënte ( Benevetu ) , ville 
d'Italie, IV, 171 (193). 
Tome XXIV. 
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Benitibe, vdisseau dont Peau 
s<îJrvoit aux purifications dans lé 
temple d'Apollon; usage qu'en fait 
Catilina, IV, 461 (Sa 3). 

BioTARQtTEs , nom des gouver-- 
neurs de la Béotie , VI ^ 469 (541). 
Leur nombre , 470 ( ib. ). 

BÉOTIE , contrée de la Grèce , 
comment regardée? XII, 424 (48 1); 
illustrée pour avoir produit plusiéur» 
grands hommes; patrie de Plu- 
tarque, ih, La plaine de Béotie 
appellée le théâtre de Mars par 
Epaminondaa, III, 284(3x8). 

Berégynte ou Berecyruia , ap- 
pellée mère des dieiix pr les Ro- 
mains , X , 3o ( 26 ). Honorée dans 
le Panthéon à Rome, 127 (i38). 
Fête célébrée en son honneur par 
Antonin-le-Pieux , 171 (189). 
Quand célébrée par le peuple; ce 
quil faisoit après cette fête, 21a 
(236). 

Bbréwice , femme de Philippe , 
ensuite de Ptolémée, IV, 118 
(134). 

BÉRÉNICE , femme de Mithri- 
dates, son genre de mort, V, 
100 (ii5). 

BÉRÉNiciDE , ville de l'Épîre , 
fondée par Pyrrhus ; pourquoi ainsi 
appellée? IV, lai (137). 

Bbrroéb , ville de Macédoihe ; 
sa situation , VI, ao8 (240) ; prise 
par Pyrrhus, IV, i3a (i5o). 
VlII,a37(a77). 

Bessus , sa perfidie à Tégard de 
Darius, VII, 94 ( 1 10 ). Son sup- 
plice ordonné par Alexandre , 96 
(lia). 

G 
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Bestia , tribun du peuple *, ce 
qu'il fit contre Cicéron , VIII , 97 

(114). 

Bestia , consul, se laisse cor- 
rompre par Jugurtha, IV , ai 3 
(242). 

Besula , Voyez Bosttdo. 

BsTiQUE ( Grenade) , province 
d'Espagne, VU, a53 (292) i IX , 
5i3(588)i X,39o(339). 

Bias , Tun des sages de la Grèce , 
1,291 (327). 

BiBULUs (Publius), tribun-, ce 
qu'il dit contre Marcellus , 111 , 298 

(334). 

BiBULUs, gendre de Caton d'U- 
tique,VI, 36o (5o3)*, Consul avec 
César \ s'oppose à ses desseins, 176 
(2o3) ; est outrage par les soldats 
de Pompée, 177 (204). Reste ren- 
fermé chez lui jusqu'à la fin de son 
consulat, 178 (204); VU^ i83 
(211). Propose d'élire Pompée seul 
consul, VI , 400 (461). Commande 
Tarmée de mer sous lui , 4 1 1 (474)* 

BiBULus , fils du précédent , et 
de Porcia, fille de Caton , a écrit 
les mémoires de M. Brutus, IX, 
114 (i3o). 

Biche , élevée par Sertorius , quel 
usage il en faisoit? V , 36i (41^)* 

Bien, en faire à ses ennemis; 
bel exemple de Bion , IX , 74 
(85-86). 

Bienfaits , s^étendent sur tous 
le^ descendans de ceux qui les ont 
reçus, V, 6-7 (9-10). 

Biens , rendent invulnérable aux 
traits de la philosophie, 11,309(346). 

Biens, estimés dix fois plus qui Is 
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ne valoient , chargés d'impéts à pro- 
portion , III , 435-436 (486). 

BiRCENMA, fille de Bardîflis, 
femme de Pyrrhus , IV, 128 (14Ô). 

BiRAius,'8énateur, tué par^or* 
dre de l'empereur Commode, pour- 
quoi, X, 198 (220). 

BiTHYNiE , contrée d'Asie , sa 
situation, IX, i38 (160). 

Blacius, rend la ville de Sa- 
lapie au consul Marcellus, IX, 414 

(479)- 

Blanc-bourg , lieu où M. An- 
toine attend CléopÂtre, VllI, 346 
(4o3). 

Blason furebre', nom donné 
autrefois aux oraisons funèbres, II , 
2i3 (238). 

Blossius de Cumes , philbsopbe 
disciple d'Aiitipater de Tarse , VU, 
420 ( 483 ). Rassure Tibérius 
Gracchus, pourquoi? 437 (5o3}. 
Interrogé par les consuls^ ses ré- 
ponses , 44^ ( 5o9 ). Se retire au- 
près d'Aristonicus ; se tue , ih. 

B o B I N I A , aïeule maternelle 
d'Antonin«-le-Pieux , X , 1 39(152). 

BoccA-Di-Lupo , signification 
de ce mot, IV, 482 (546). 

BoccHORis, jugement célèbre 
qu'il rendit, VIU , 2o3 (238). 

BoGCHus, roi de la haute Numi- 
die,beaurpèrede Jugurtha, IV, 116 
(245); allie des Romains; présens 
qu'il consacre dans le capitoIe,265 
(3o2) , 393 (446). Rallume la haine 
de Sylla et de Marius , comment ? 
ib. Observation sur Bocchus , 4^7 
(55o). 
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BoccHirs,roi des Lybiens'iVlll, 

56i (4ao). 
BoBOOKMi A , fête célébrée à 

Athènes,! y 4^ (So). 

BoBDROMioN , mois Atdque, à 
(|uoi correspond ? III , 4^^ (536) ; 

VI , 297 (34a). 

BcBUPs , usage qu*en fait Anni- 
bal pour tromper Fabius , II , a53 
(282). 

BoERix, roi des Cimbres, défie 
Marius; réponse qu*il lui fait, IT , 
249 (283). 

Boiehs , peuples des Gaules , où 
habitoient? IX, 3/4 (43a). 

Bois de yénus Ariadne\ lieu 
de sa sépulture, 1 , 33 (35). 

BoMiLCAR , Carthaginois, père 
^e Hanno, IX , Sya (43i)- 

Bo L B s , ville d*ltalie, prise par 
Coriolan, II, 44a (496)* 

Bologne , vxUe d'Italie , dispen- 
sée par Auguste de se ranger à son 
parti , pourquoi ? XII , 282 (3 19). 

Bon A, ville et port d'Afrique, 
X,53(52). 

Bonheur , en quoi il consiste ? 
Vin, 3-4(5-6). Les hommes 
achètent souvent par de grands tra- 
vaux un bonheur qu'ils pourroient 
avoir sans peine , IV , 142 (161). 

Bonté , s'étend plus loin cpie la 

justice, comment? lïï, 4o3 (45o). 

Vertu la plus vénéraWe , 334 (372). 

BoristhInes , nom du cheval 

d'Adrien, X, 82 (85). 

Bosphore Cimmerien , sa posi- 
ton, I, 46 (5o); VI, i55 (179). 
BoTTiBxsNS , leur origine , 1 , 24 

(25). 
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Bouclier de cuivre, tombé du 
ciel, 1,247 (277). 

BoviLLE , viHe d'Italie , où Tor- 
dre des chevaliers reçoit le corps 
I d'Auguste pour le transporter k 
Rome,Xn, 346(395). 

Brachillélis , ou Brachyllas , 
Thébain , partisan de Philippe IV , 

64(74). . 

Bragsmanes , philosophes In- 
diens, VII, 1.9.(23). 

Brasidas, Lacédémonien , choi- 
si pour gouverner les Chalddiens 9 
I, 212 (237). S'oppose à la paix 
générale de la Grèce , pourquoi ? 
V, 196 (225). Tué dans un com- 
bat près d' Amphipolis , ib. 

Br AURON f bourg de TAttique , I » 
3oi (339). 

Brbssellb ( Bresollo ) , viOe d'I« 
talie, sa position, IX, 333 (383). 

Brbnnus, roi des Gaulois; sa 
réponse aux Ambassadeurs Ro- 
mains, II, 93 (104)* Marche con- 
tre Rome, 95 (106); s'en rend 
maître , 106 (i 19). Assiège le Ca- 
pitole, 107 (120). Son discours 
à ses troupes ; 114 (128). Ac- 
cord qu'il fait avec le tribun Sul-^ 
pitius, 118 (i32). Insulte les Ro-' 
mains, 119 (i33). Belle réponse 
de Camille à Brennus, 120 (i34). 
Se retire de Rome avec son ar- 
mée; où place son camp, 121 
(i35). Est défait par Camille, ï^. 

Bricas, qui ainsi appelés par 
Brutus?IX, 168(194). 

Brin DES, ville d'Italie, où Au- 
guste appaise ses troupes révoltées , 
XII , 282 (320). 

G a 
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Britannicus, fib de Claude, 
XII , 36a "(412); empoîsoné par 
Néron 9 37a (4a3). 

Baitomartus ou Sriomatits y 
roi des Gaulois , ravage Tltalie , III , 
a49 (280) ; est tué par MarceDus , 
1,255 (285). 

Bhouet noia , le plus exqais des 
mets à Sparte, I, 169 (188). Ré- 
ponse d*un cuisinier à un roi qui le 
trouvoit mauvais , ib. 

Brundusium {^Brindisi) ^ 
ville et port d'Italie , VI ,. 206 
(a38). 

Brutius Sura , lieutenant de 
Sentius , défait Arcbelaûs , IV , 
410 (465). 

Brutus ( L. Junius ) , son ori- 
gine , XI , 298 (342). Son éduca- 
tion , 299 (343). Perd son père fort 
jeune ; contrefait politiquement 
Tinsensé ; ce qui lui fait donner 
le surnom de Brutus y 3oo (344). 
Dépouillé de ses biens par Tar- 
quin, 3oi (345). Est nommé ca- 
pitaine de ses gardée, ib. (346). 
Va à Delphes avçc les HIs de Tar- 
quin; 362 (*^.) Comment il inter- 
^îréte le sens de Toracle, ib, (347). 
Se rend à Rome auprès de Lucrèce , 
accompagné de CoUatinus , etc., 
3o7 (352). Arrache le poignard de 
son sein , en jurant de venger sa 
mort; voue une haine éternelle 
lux Tarquins, 3o8 (354). Oblige 
au même serment ceux qui sont 
présens; les désabuse de leur er- 
reur sur sa stupidité, 3o9 (355). 
JPropose à Valerius et à CoUatinus 
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le plan de gouvernement qu*il v'èut 
substituer à la royauté ; discours 
qu'il leur tient, ib, 5iO/ {ib. 356).' 
Fait porter le corps de Lucrèce 
dans la place pubfique de CoIIatie ; 
l'accompagne jusqu'à Rome; sen- 
timent qu'il inspire, 3 12 (358- 
359). Assemble le peuple; expli- 
que les motifs de sa conduite ; ta- 
bleau qu'il fait des crimes de Tar- 
quin, 3i3-3i4 {ib, 36o). Fait 
l'éloge de Lucrèce, 3i5 (362). 
Son discours aux Romains pour les 
engager h recouvrer leur liberté, 
3 16 (363). Leur fait approuver le 
décret du sénat qui banit les Tar- 
quins, 819 (366); I, 354 (398); 
sa nouvelle forme d^ gouverne- 
ment, XI, 3 19 (366-367). Or- 
donne qu'ils se rendent au Champ 
de Mars ; est élu consul avec Col- 
latinus, ib, I, 355 (399). Se trans- 
porte au camp de Tarquin pen- 
dant son absence, XI,, 3 20 (368); 
s'en rend maître, 32 1 {ib, 369). 
Conclut une trêve avec les Ardéa- 
tes ; £iit confirmer par un second 
décret l'exil de Tarquin, ib. Réta- 
blit avec son collègue les loix de 
Servius; remet le peuple dans ses 
droits , 322 (370). Rejeté les offres 
des envoyés de Tarquin , 325 
(573). S'oppose à ce qu'on lui rende 
ses biens , 326 ( 375 ). Condamne 
ses deux fils â mort ; est témoin de 
leur supph'ce, 33 1 (38 1); I, 36i 
(406) Ordonne celui des Aquilius; 
résiste aux sollicitations de sonVo?- 
lègue pour les sauver, XI, 332 {ib, 
382). Sa harangue aux Romains k 
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•e sujet , 333 (383). Ses reproches 
k CoUatinus ; le dépose du consu- 
lat, 334 (384)- Assemble les cen- 
turies pour confirmer ou rejeter sa 
décision , Uf. ( 385 ). Comment il 
agit à l'égard de CoQatinus? 336 
(386). Convoque une nouvelle as- 
semUée pour la substitution d'un 
autre consul , ib. (387). Ordonne 
la punition du reste des conjurés, 
337 ( ih. ) Augmente le sénat, ib, 
(388). Commande TaSe gauche 
des Romains ; est outragé et pro- 
voqué par Aruns, fils de Tarquin, 
339 (390). S'attaquent mutuelle- 
ment ; se percent de leurs lances ; 
meurent sur le champ de bataille , 
»*, (340) , ib, (39>) î 1 , 367 (41 1). 
Son éloge ; son caractère , XI , 34 1 
( ib. 392 ). Son corps est porté à 
Kome par les chevaliers , 343 
(396). Hommages publics rendus â 
sa mémoire , ib, 344 9 ( ^' ^9^)* 
On lui élève une statue dans le Ca- 
pitole , ib, 

Ba VTvs , père de Marcus Brutus, 
se rend à discrétion à Pompée , VI, 
ii5 (i33). Est tué par so^ ordre ; 
combien différent de son fils? 11^ 
Çib, i34). 

BauTus (Marcus) , fils du pré- 
cédent*, son eiLtraction, VU, 265 
(3o4) ; IX , 95 (109). Heureuses 
dispositions de «on naturel pour la 
vertu , ib* 96 (t6.) Son origine du 
côté paternel contestée , ifr. (no). 
Prend pour modèle Caton son on« 
de et son beau-père ; ses connois- 
sances en philosophie , et son at- 
tachement pour i'aucieane Acadé^ 
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mie, 97 (m). S*attache le philo- 
sophe Ariston , ii^. (i 1 2). Son style , 
98 (ib.) Ce qu'il dit aux Pergamiens 
et aux Samîens , ib. Accompagne 
Caton â f expédition de l'ile de Chy- 
pre, 99 (1 1 3). Sa répugnance pour 
l'emploi que Caton lui donne ; ma- 
nière dont il s'en acquitte, ib, 
(i 14)9 Embrasse le parti de Pom- 
pée, 100 {ib,) Passe en Sicile , ib. 
(11 5). Va en Macédoine rejoin- 
dre Pompée; comment il en est 
reçu? ib, A quoi il occupoit son 
temps â Tarmée ? 1 01 ( »^. ) Se re- 
tire â Larissa après la bataifle de 
Pharsale , écrit â César; le rejoint, 
lOA (117)* Devient son ami, ib. 
Obtient la grâce de Càssius, loS 
(118. Son caractère, ib. 104 (<& 
119). Mot de lui sur ceux qui 
avoient honte- de refuser, ib. César 
lui confié la Gaule Cisalpine , con^ 
ment il la gouverne? ib. Se brouifla 
avec Cassi us , pourquoi ? i o5 ( 1 ao). 
Obtient la préeure urbaine , ib. 
{ib. lai); VIH, a65(295). Est 
détourné de son attachement pour 
César par la faction de Cassius, 
IX, 106 (121^. Comment vu par 
César, ih, (122). Ce qui engage 
Bnitus à conspirer contre lui , 108^ 
(124); VII, a66 (207). Se ré- 
concilie avec Cassius^ IX, 109 (t25). 
Ce qu'il lui dit , ib. (ib. 126). Ras- 
sembleses partisans, m (137)* Sa 
dissimulation, ses inquiétudes, 1 12- 
1 13 (i29-i3o). Prière qu'il fait aux 
dieux, en adndrant la verni de 
Porcia , i x5 (i3i) Sort de samai-^ 
son f armé d^tme épée ,116(1 33)*» 

G 3 
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Exerce les foncdons de sa charge 
avec sang froid , IX , 1 1 7 (i 34). Sa 
constance sur le bruit de la mort 
de sa femme, 118-119 ( i36 ). 
Rassure Cassîus sur ses craintes, 
120 (i38). Est blessé en voulant 
frapper César, lai (139). S*oppose 
au meurtre d* Antoine, 122 (140) i 
VIII, i83 (339). Se rend au capi- 
tole, IX, 122-123 (i4i)> Uanran- 
gue le peuple pour se justifier, iù, 
(ib, 142). Est absous du meurtre 
de César, 124 (143). Nommé 
gouverneur de Candie ( Crête ) , 
126 (144)' Deux grandes îà\fi.es 
qu'il fit ; il est forcé de sordr de 
Rome , pourquoi ? ( 127 , (146) ; 
VU, 277 (319). Fait exécuter des 
jeux magnifiques pendant son ab-» 
sence,IX, 128 (148). Ses repro- 
ches à Cicérou, 129 (149; Vïll , 
i36 (160). Se retire à Elea, IX , 
iZo (i5o). Fait Télogp de Po^- 
çia , i3i ( lâi }. S*embarque pour 
Athènes; honneurs qu'il y reçoit, 
}b. Ses occupations dans cette viUe , 
i32 (ih, i52). Comment il loue 
le fils de Cicéron ; se rend maître 
de quelques vaisseaux qui portoient 
de l'argent â Rome, ib. Vers d'Ho- 
mère qu'il prononce, présage de 
son malheur, i33 (i53). Enlève a 
Cinna cinq cents chevaux, ib. 
S'empare des armes qu'on portoità 
Antoine, ib. i34 (164). I^oitde 
Uortansius le gouvernement de la 
Macédoine ; sa maladie , ib. Force 
Caïus Antoine de se rendre , le 
^aitegénéreusemenf,i35-i36 (i55- 
}5p). Est cité en justice à Rome^» 
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137 (i58). Ordonne la mort de 
C. Antoine , i38 (i^)* Beau inot 
de lui , ib. Rassemble un grand 
nombre de vaisseaux,^, 1 39 (^160). 
Comment il dissuade Cassius de 
passer en Egjpte , ib. Leur réunion 
comparée à leur détresse , ib. ( 161), 
Egards qu'il a pour lui *, son carao» 
tère; ses vues nobles et désintéres- 
sées, 140 (ib. 162). Ce qu'Antoine 
dit de lui ; sa ^lettre à Atticus , 
141 (i63). Demande à Cassîus 
une partie de l'argent qu'il avoit 
amassé ; se sépare dfi lui , 1 42 (164). 
Met le siège devant |a ville de 
Xanthe, 145 ( i65). Ce qu'il fait 
pour la sauver; 144 ( 166 ). Com- 
ment il traite celle de Patare , 146 
( 168). Fait mourir Theodotus, 
pourquoi ? 148 (171)* Se réunit de 
nouveau avec Cassius ; leurs plaintes 
rédproques , ii^. 1 49 (ib. 1 72). Note 
d'infamie Lucius Pella, i5o (173). 
Belle réponse qu'il £edt i Cassius, 1 5 1 
( 174 )• Donne peu de temps an 
sommeil , 1 52 ( 1 75). Fantôme qui 
lui apparoit la nuit; ce qu'il lui 
dit, f6. i53 (176)* Force Norbanus 
à lever son camp , 1 55 (1 78) ; placo 
le sien en face de celui d'Octave ; 
magnificence de son armée , ib. 
(i 79). En fait la revue etia purifie , 
i56 (180), Son empressement a li- 
vrer la bataille, 167 (181). Cequ'il 
répondit à Cassius avant la bataille , 
159 (184)* Commande l'aile droite 
deTarmée, 160 (i85). S'empare 
du camp d'Octave , 162 ( 187 ) ; 
VIII, 294 (342). Pleure la mort de 
Cassius; le fait ensevelir; sa libéra-- 
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Kté envers ses troupes, IX, 167 
(iga-TigS). Perte qu^l essuie , 168 
(193). Raisons qui rempéchent de 
livrer un second combat, i^' (i94(. 
Fait tuer tous les esclaves priso- 
niers; rend la liberté aux hommes 
libres, ib, 169 {ib. 196). Ce qu'il 
dit sur ces derniers, ib. Promet à 
ses troupes le pillage de deux villes , 
le seul reproche qu*on peut lui 
faire, 170 (196). Ses galères défont 
celles qu^on envojoit au secours de 
ses ennemis, 17a (198). Prodiges 
arrivés dans son camp , 173-1 74 
(aoo). Livre une seconde bataille , 
ib. (aoi); VllI, agô (333). Re- 
pousse FaOe gauche de son ennemi ; 
est kn-méme enveloppé ; sa valeur 
héroïque, IX, 176 (aoa). Ce qui 
lui fit perdre cette bateille , ib. Vers 
d'Euripide qu'il prononce, 178 
(aoS). Engage ses amis à lui 6ter la 
vie, 179-180 (207). Ce qu'il dit k 
ceux qui conseilloient de s'enfuir; 
son discours à ses amis avant de 
se donner la mort , ib, VIII , 396 
(343). Antoine lui fait faire des ob- 
sèques honorables, ib. Comparé 
avec Dion, IX, 18a (a 10). Tous 
deux célèbres; EHon n*eut point 
de concurrent ; Brutus eut Cas- 
sîus; il paroît même que c'est A 
son instigation qu'il conspire contre 
César, ib. (an) ; Dion réussit avec 
ses propres moyens; Brutus ne par- 
vient au degré de richesse et de 
grandeur que par les armes et pour 
sa propre sûreté. Dion n'aban- 
donne le lieu de son exil que pour 
délivrer la Sicile de la servitude, 
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t83, (ib.) Brunis n'eut en horreur 
que l'apparence de la domination, 
non la réalité , car il n'en émana au- 
cun acte tyraiinique ni cruel : il 
sembloit plutôt (|ueC«sar fut comme 
un doux et clément médecin que 
Dieu eut donné à l'empire Romain, 
pion se montrât toujours capitaine 
irrépréhensible. Brutus aventure eu 
donnant la seconde bataille. 184 
(ai a). Manque de reconnoissance 
envers César qui lui avoit sauvé 
la vie. Dion au contraire n'enti^ en 
guerre avec Denys que lorsqu'il eut 
à s'en venger, i85 (ai 3). Brutus 
devient l'ami de Pompée et l'enne- 
mi de César pour le bien public 
Dion n'entre en guerre avec Denys 
qu'avec la défiance. Brutus n*eut 
d'autre but que le rétablissement de 
la chose publique , 186 (a 14). Le 
seul nom de César remplissant le 
monde de frayeur, n'intimida point 
le courage de Brutus. Dion chasse 
le tyran de la Sicile à force d'armes ; 
Brutus tue César au milieu du Se.- 
nat, 187 (ai 5). Dion est tué par 
les siens, et sa mort n'est point 
vengée. Antoine fait honorable- 
ment inhumer le corps de Brutus ; 
sa statue à Milan , respectée de Ce* 
sar, 188(316). 

Bkutus , préteur, outragé par 
les soldats de SyDa , IV , 404 
(458). 

Brutus , lieutenant de Carbon , 
défait par Pompée , VI, 98 (ii3). 

Brutus, surnommé jilbinus, 
prend part à la conspiration contre 
César, VII, a7a(3i3);IX,iia 
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(129). Obtient le gouvernement de 
U. Gaule en deçà des Alpes, ia5 
(144); sa mort, i38 (iSg). 

B u B u L c I , signification de ce 
mot, 1 , 373 (420). 

BucjsPHAi^E, nom du cheval 
d'Alexandre le Grand; combien 
vendu , VII , 14 (18). Sa mort*, son 
âge, 129(160). 

BuLiMiA, ce ([ue c'est, IX, i34 
(i55). 

BuLLA OU BuLLAS, omement 
des enfans à Rome , 1 , 108 (i 19) ; 
V, 368 (424)' Pourquoi donnée à 
pn vieillard, 1, 121 (i33-i34)* 

BuNiNA ou BuNiMA, cbaîue de 
montagnes; sa position, lY, 289 

(346). 

BuRRHus, (Afranius), préfet 
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des Cohortes prétoriènes, choin 
par Agrippine pour gouverneur de 
Néron; s*unic à Sénèque , XII , 363 
(4 1 3). Favorise Télévatîon de Né- 
ron à Pempire , 365 (420), Refuse 
de se prêter au meurtre d' Agrip- 
pine, 376 (425). Est empoisoné 
par ordre de Néron , 377 (429). 

Bys Y Aïs, tué par Hercule, I, 
18 (19), 

Butas , affranchi de Caton d*U- 
tique, en quoi il luiservoit, VI. , 
436 (5o3;. 

Butes, lieutenant du roi d« 
Perse ; comment il périt avec ses 
amis, V, 17 (21). 

Bytbts , lieutenant de Dcmé^ 
triu& , défait Aratus , IX ^ 243 

(279)' 




vJ A B A L E s , endroit de la Srcile , 
où les Carthaginois furent vaincus 
par Denys , XII , 259-260 (295). 

Cabes , golphe ; sa position , X , 
5i3 (587). 

Cabira (Cabires) , ville duPé-» 
loponèse, prise par LucuUus, V, 

99 ("4)» 

Cabires (les dieux); leur temple 
en Vâe de Samothrace , III , 3o6 

(343). 

Cadoos , ce que c'étoit à Laoé- 
^émone, I, 169 (188). 
ÇAQMÉiP; pitadelle de Thébes, 



par cpii bâtie? XII, 67 (71). Les 
Lacédémoniens en sont chassés par 
Pélqpidas,III, 187 (210). Oùlo- 
geoitia bande sacrée^ 197 (22o-< 
221). 

Caomus, fils d*Agénor , roi de 
Phénicie, XII, 67 (71). 

Cadm us, pourquoi envoyé par 
Gelon à Delphes, XI, 364 (4^^^)- 

Caousiens, peuples d^Asie; si- 
«tuation de leur pays, XII , 69 (74) ; 
VIII, 452 (492). 

C AEci A s (vent) , quel ? V , 374 
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CiicLiA, troisième femme de 
LucuIIus , pourquoi répudiée ? IV , 
398(453). 

CAEtius, édile curule, VIlI, 121 

(«43). 

Capio (Servilius), épouse la fille 
de Pompée , promise au fils de SyUa , 
yiI,i8a(2io). 

C^piON, frère de Cacon d*U- 
tique, VJ , 321 (Syo) , loué pour sa 
tempérance; ce qu'il dit à ce sujet , 

337 (377). 

Caesarion , fils de César et de 
Qéopâtre, Vill, 35i (409); sa 
mort, 421 , (467) ; Xll , 283 (32 1). 

Caia Caecilia , à qui ce nom 
attribué, XI, 248 (285). 

Ca JETTE , port d'Italie , rétabli 
par Antonin , X , i63 (179). 

Caius , fils de Julie et d* Agrippa, 
adopté par Auguste, XII, 32 1 (365- 
366). Sa mort, 322 (367). 

Caius, prend le diadème de 
Mithridate , le dqgJ^>É.^i*5as de 

Caius Billius, enfermé dans 
un tonneau avec des serpens, VII y 
44a (5o8). 

Calaouris ou Calagurium , 
deux villes de ce nom ; leur situa- 
tion; horrible cruauté des habitans 
«le la première , V , 440 (524). 

Calanus , philosophe Indien , 
vient trouver Alexandre, VU, 20 
(24). Sa réponse singulière à One- 
«icfitos, i35 (157). Son vrai nom 
étoit Sphines ; d'où appelle Cala- 
nus; bdle image qu'il fait â Ale- 
xandre de son empire, i36 (i58). 
Cérémonies qu'il observe en mon» 
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tant sur le bûcher où il fût brûlé , 
142 (i65). 

Calauria (Pôros) , île ; sa si- 
tuation , VI , 33 1 (i 5 1) ; 299 (344). 
Son temple dédié à Neptune , où 
Démosthènes se retire et y meurt» 

VII, 5i (60). C'est aussi le nom 
d'une ville, III, 142 (i 58). 

C A L c H i s , ville de la Grèce , 

VIII , 235 (274). 
Calendrier, réformé par Nu-> 

ma, I, 256 (291). 

Calenum et Calentintan^ villes 
d'Italie, IX, 388 (449). Voyez la 
note, ib, 

Calenus> lieutenant de César, 
VII, 234 (270); IX, 107 (ï23). 

Calioula (Caius) , fils de Ger- 
manicus, VIII , 429 (467) ; succède 
à l'empire après la mort de Tibère , 

IX, 289 (333). Sa jalousie contre 
Sénéque , XII , 355 (404)* Son opi- 
nion sur Homère et Virgile ^ 356 
(4o5).Date de sa mort,IX, 289(333) 

Calliades , général Athém'eu , 
V , 190 (218). 

C A L L I A s , fils de Callaeschrus, 
fait rappelier Alcibiade de son exil, 

11,373(419)- 

C A L L I A s , fib de Hypponicus , 

II, 206 (23 1); prêtre de Cérès; 
surnommé Dadouckos ; sa cruau- 
té ; pounpioi ses descendans appe- 
lés Loccopluies y III, 332 (370). 
Mis en justice , appelle Aristide en 
témoignage , 382-384 ( 4^7-42*8 ). 
Epouse Helpinice , sœur de Cimon, 
à quelle condition ? V, 12 (i5) ; 
449 (5i5). Envoyé en ambassade 
aupi-cs du roi de Perse , 33 (41)» 
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C A L L I A S , poëce comirpjc , re- 
proches c]uMl fait à Euripide dans 
une de ses pièces , XII , 391 (444)* 
. Callibius^ Spartiate, nommé 
gouverneur d^Athènes par Ly- 
sandre, IV , 345 (393). Comment 
cause la mort d^AutoIycus. ib. 

CALLicLÈSy usurier, VI y 364 
(3o5). 

Calliclés, 61s d^Airénidas; sa 
maison respectée, pourquoi ? VIII , 
45(54). 

CAi.bicftATES , architecte^ II, 
187 (209). 

Callicrates , Lacédémonien , 
tué à la bataille de Platée ; ses der- 
^éi^ paroles » III, 36a (4o3). 

Callicrates, général Syracu- 
saiji \ son combat avec Lamachus ; 
leur mort, V, 219 (aSa). 

Calliceates , contemporain de 
riutarque, de qui descend? VI, 

74 (85). 

Caliicratidas, Lacédémonien, 
choisi pour gouverner les Grecs 
4i'Asie, I, ai 2 (aS/). 

Callicratidas , célèbre archi- 
tecte, II, 186 (ao8). 

Callicratioas, général Lacé- 
démonien *, mot de lui blâmé , III , 
166 (186). Succède à Lysandre 
dans la charge d*amiral; mal re- 
gardé, pourquoi? IV, 5ai-3aa 
(566). Sa belle réponse à Lysan- 
dre, ib, 3a3 (367). Peu propre à 
£ùre sa cour , ib* (368). Refus qu^il 
essuie a la porte deCyrus,»^. (369). 
Retourne à Ephése, 324 {W)\ sa 
noble résolution ; son éloge*, vaincu 
çt tué à la bataille des Arginuses, ijb^ 



C A 

Callidromus , nom d^une mon- 
tagne , m , 4a3 (472). 

Callimachus, général de Mi— 
thridate , met le feu à la ville d'A- 
misus , VII , ioa-io3 (i 18). Com- 
ment traité par Lucullui , 141 
(.63). 

Callimachus, prévôt d'A- 
thènes , à quelle époque ? Xli , i oa 

(.,.). 

Callimbdbs 9 prévôt d'Athènes, 
en quel temps? XII , 89 (96)* 
Callimedor , orateur ^surnommé 
Carabos ^ bani d'Athènes , se dé- 
clare pour Andpater, VIIl, 48 
(56). Ce qu'il lui dit, Vl, 396 
(343)* Est condamné i, mort, 3ia 
(36o). 

Callinicos , signiGcadon de ce 
mot, II, 409 (458)-, IV, 200 (227). 

Calliphon , bani d'Athènes \ 
sollicite la pitié de Sylla, IV 4x8 

(474). 
Callipides, excellent acteur 

tragique , II, 371 (416). Sa vanité, 
VI, 45 (46); 5i (33). 

Callippus, Athénien, hôte de 
Dion à Athènes , IX, 27 ( 3o )• 
L*accompagne dans son expédirion 
en Sicile, 46 (53). Manoeuvres 
qu'il emploie pour le faire périr , 
et se mettre à sa place , 84*-85 (98- 
99). Comment il détruit les soup- 
çons qu'on avoit contre lui , 86-87 
(100-101). Serment qu'il prête, îJIk 
Fait assassiner Dion , 88 {jb, 102). 
Jouit peu de temps de l'autorité, 
89 (io3). S'empare de Catane« 
perd Syracuse ; ce qu'il dit a ce su- 
jet , ib* Tué par Leptine et Poly-» 
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perchon , avec la même épée qu*on 
avoic tué Dion, 90 (104). Appelé 
Ciillicrates par ComéHus Ncpos y 

84 (97)- 

Cal LISTE 9 affranchi de Tempe-^ 

reur Claude , s'unit avec Messaline , 
pour perdre Julie, XII , 369 (408). 
Callisthènes , historien dté, 
n, loi (lia);!!!, i98(ai8);VI, 
7a (8a). 

Callisthènes , Olynthien ; sa 
mort , ÏV , 41 (49). 

Callisthènes , affranchi de Lu> 
cullus ; lui donne un breuvage pour 
s'en faire aimer, V, 166 (i9i)- 

Callisthènes , philosophe, con- 
sole Alexandre du meurtre de Oi- 
tus, VU, lia (i3i). Son austérité 
hn devient odieuse, i'i3 (i3a). Ce 
qu^il dit à Anaxarchus ; haï des 
gens de lettres et des flatteurs, pour- 
quoi ? 114 (ib,) Sa manière de vi- 
vre , ib. Son éloquence lui suscite 
des ennemis, i i5-ii6 (i33--i34}. 
Jugement qu'en donne Aristote ; 
empêche Alexandre de se faire ado- 
rer, 1 16 (i35). Cause de sa perte, 
1 17 (i36). Mot terrible qu'il dit à 
Hermolaus, 118 (iSy). Accusé de 
Tavoir encouragé â conspirer con- 
tre Alexandre , ib,{ib, i38). Fik 
de Héro , nièce d'Aristote; opinions 
diverses sur sa mort, 119 (iS8). 

Callisthènes, Athénien, ora- 
teur, ennemi d'Alexandre, VIII , 

41 (49)- 
Calltstaatus , secrétaire de 

Mithridate , tué par les soldats de 

LdcuUus , pourquoi ? V , 99 (1 14). 

Çallistratus 4 Athénien I cé- 
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lébre orateur, défend lai cause d'Eu- 
ropus, VIII, 10 {i3), Obsenf. 496 
(541). II engage les Arcadient â pré- 
férer l'alliance d'Athènes, k cdle 
de Thèbes et d'Argos, XII, 61 (65). 

Callistus, affranchi de l'em* 
pereur CaKgula , IX y 389 (353)* 

Calphub2«ius , (€•) , préteur , 
met une forte garnison dans le Ca- 
pitole , à rapproche d'Annibal , 
IX, 41a (476). 

Calpurnia, fiSe de Piso, femme 
de César; VI, 177 (304)5 VII, 
i8a (211). Son songe la veille du 
meuitre de son mari , a68 (3o9). 
Dépose l'argent et les papiers de 
César entre les mains d'Antoine, 
VIII, a85 (33i). 

Calpurnius , surnommé Lanor 
fins, tue Safinator en trahison, 
V, 353 (406). 

Calpus , fils de Nuraa, d'où 
descend la ËimiUe des Calphur- 
niens , 1 , 266 (3oo). 

Calvisius , ami de César (Atr^ 
ouste) , reproches qu'il fait à An- 
toine, VïH, 357 (416). 

Calvus , orateur; sa maison ha- 
bitée par Auguste , XII , 3a8 (S74). 

Camabime, ville de Sicile; ses 
habitans sont forcés par Denys de 
Pabandonner, XII, i56 (173); 
indigné contre lui , se retirent ches 
les Léontins, 16(^161 (i79)< Se 
joignent aux troupes de Gélon, IX, 
44 (5o). 

Cambysb , roi de Perse, père 
de Cyrus, épouse Mandane, fille 
d'Astyage , roi des Mèdes , XI , 39a 
(45o).Sa joie en ^pprenan^ la valeur 
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prématurée d& son Bis, 4^0 (460). 

Cambyse, HIs de Cyrus et de 
Nitetis , venge Finjure Faite à sa 
mère par Amasis, XI , 338 (5o3). 
Son caractère féroce ; subjugue VE- 
gypte , 443 ( 609 ). Faic tuer son 
frère ; sa mort , }ù. 

Oaméléor , la seule couleur qu^il 
ne peut prendre? II , 336 (390). 

Cambrino , Tille d^Italie ; sa si- 
tuation, IV, (291). 

Camillus (Furius) , élu cinq 
fois dictateur , eut les honneurs de 
quatre triomphes, XI , 67 (y S). Sa 
i?iodération dans le commande- 
ment et son grand sens lui firent 
céder le pas par ses compagnons 
d^armes; charge le premier dans 
une bataille contre les AECsques et 
VoIsques , y est blessé , 68 (76) ; ob- 
tient la dignité de la Censure, deux 
actes notables qu'il y lait , 69 (yj) ; 
créé tribun miliuire pour la se- 
conde fois; fait la guerre aux Pha- 
lériens et Capenates , II , 70 (78) ; 
défait les uns et (contraint les autres 
de rentrer dans leurs murailles, 
7 ' (79) > parvient à la dictature , 
nomme Scipion çhe/ de la ctwa" 
lerie , 74 (83) ; voue un temple à 
à la déesse Mattua , remplit ses 
vœux; entre en armes sur les terres 
des Falisques, les défait , ainsi que 
les Capenates ; s'empare de Vcies, 
y S (83-84) î pleure à Ja vue du pil- 
lage de cette ville; demande à Ju* 
pi ter que la vengeance tombe sur 
lui seul, non sur Rome, 76 (85). 
ioterprète â son avantage un acci- 
dent qui lui arrive ; sa prière à Ju<* 
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non, yy (86). La magnifîcvïnce 
de son triomphe dans Rome , lui 
attire ia malveillance du peuple; 
s'oppose à redit des tribuns, sur 
la division du sénat et du peuple , 
pour repeupler Véies, 79 (88)î 
éprouve de la résistance de la part 
de la multitude ; appuyé du sénat 
et des principaux Romains , traîne- 
la décision en longueur; la récla— 
mation de la dixième partie du bu- 
tin enlevé à Véies et distribuée aux 
soldats , devient pour lui un nou- 
veau sujet de haine, 81 (90) ; élu* 
tribun militaire contre les Falisques; 
entre dans le pays» assiège leur 
ville ; son indignation ne peut te- 
nir contre la trahison d*im maître 
d'école , qu'il fait reconduire igno- 
minieusement aux FalérienSy 83- 
85 (95-96) ; est nommé leur père , 
leur sauveur; ils se mettent à sa dis- 
crétion ; Camillus envoie leurs 
ambassadeurs à Rome ; (ait la paix 
avec eux ; retourne à Rome ; mé- 
contente les gens de guerre qui 
qomptoient sur le pillage, en est 
accusé; fait de rechef rejeter Tédit 
des tribuns, II, 86-87 (*^-97)- 
Concentre dans sa maison , et la 
haine du peuple, et la perte de son 
Hls ; faussement accusé par Lucius 
Apuleius, assemble ses amis , les 
prie de ne pas le laisser condamner 
sur des fausses imputations ; indi- 
gné de leur réponse, s*éloigne de 
Rome; ce qu'il dit en tournant la 
vue sur le Capitole; 88-89 (98 •« 
99). Comme Achille , adresse sa 
prière aux dieux contre ses con* 
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Moyens ; est condamné à Ta- 
oiende , ib* (99) } sa yertu outra- 
gée^ ne tarde pas à être vengée, 
190 (ioo)< Retiré à Ardée ; son 
discours aux habitans ; leur fait 
prendre les armes*, surprend une 
partie des Gaulois dans leur camp , 
en £ut un horrible carnage , 11 , 
109-110 (i22-i34)« Refuse con- 
didoneOement la charge dé ca- 
pitaine, que lui ofifrent les Romains 
retirés à Véies ;ïe sénat informé de 
sa victoire sur les Gaulois et de sa 
conduite, le loue et Tapprouve, 
iii-ii3 (114-137). Est élu dic" 
uueuT} se rend à Yéies; état de 
son armée, 114 (127). CamiDus 
arrive aux portes de Rome, 119 
(134) ; rompt le traité que les Ro-^ 
mains ont fait avec Brennus, 120 
(i35); le poursuit à Gabies^ dé- 
fait son armée , s*empare de son 
camp; édat de son triomphe, 
121-122 (i35-i36); après 
avoir sacrifié aux dieux , cher- 
che à tirer Rome de ses cen- 
dres, ih. (137). On le calomnie; 
est continué dictateur ; discours 
touchant qu'il tient au peuple pour 
rengager à ne pas abandonner leur 
ville et leurs dieux , 1 23- 1 24 ( 1 38); 
assemble le sénat pour décider cette 
affaire, 124- 126 (139-140); fait 
soigneusement rechercher les places 
sacrées où avoient ct^j les temples , 
126 (141 ). Camillus élu ditateur 
pour la troisième fois, 127(142); 
s'empare par ruse du camp des La- 
tins, 3i i (147) ; y laisse son fils, et 
va surprendre les ennemis dans 
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Sutrium , i32 (148) *, son triomphe 
à Rome , i33 (149)» Sa gloire ir- 
rite ses envieux , dont le plus ap- 
parent étoit Manlius, surnommé 
Capitolin, i34 (i5o) ; est réélu 
tribun militaire; éloigne Manlius 
pour être jugé, de la vue du Capî- 
,tole, i35 ((62) ; réélu tribun mi~ 
litaire pour la sixième fois, marche 
avec Lucius Furius contre les Pre- 
nestins et les Volsques , éprouve un 
échec par Tardeur impétueuse de 
son compagnon, 1 36-i 37 (iù. 1 53) ; 
rallie son armée , dé&it compleite- 
ment son ennemi, reprend Sutxium 
sur les Toscans , rentre dans Rome 
chargé de butin, i38 (1 54-1 56). 
Ervoyé contre les Thusculaniens 
névoltés , choisît pour son collègue 
Xucius Furius, pourquoi? Sa clé- 
mence envers les Thusculaniens^ 
139 (ib.) ; sa réélection à la dic- 
tature , malgré lui , pour la qua- 
trième fois, par la volonté du peuple; 
ce qu'il fait pour appaiser la sédi-« 
tion ; son abdication, 140 -141 
(.157-1 58). Stolo, auteur de la 
sédition , le remplace et fait pro- 
mulguer une loi dont lui - même 
est frappé, 142 (169). Au bruit 
d^une nouvelle irruption des Gau- 
lois, Camillus est encore nommé 
dictateur pour la cinquième fois , 
à près de 80 ans ; les défaits , 143 
(160). Ses dispositions faites pour 
résister à la nouvelle invasion des 
Gaulois, Camiilus met son armée 
aux champs, les défaits, 143 et 
suiv. (161). Sa fermeté à Témeute 
du peuple; sa prière aux dieux en 
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letouniant vers la capitole; pro- 
clame la loi du sénat en faveur du 
peuple; honneurs qu^il reçoit, 146- 
147 (i64'-i65); voue un temple 
de concorde , ib. Procède â Fâec- 
tion des deux consuls, conformé- 
ment au décret du sénat ; meurt de 
la peste , généralement regreté , 1 48 
(166). Observations sur sa mort, 
474 (53 1). 11 mérita par ses actions, 
le titre de second fondateur de 
Rome, IV, ^SS (ago). Attache- 
ment de ses soldats à la discipline 
militaire , IX , 62 1 (370). 

Camillus et Thbmistocles^ 
comparés, II, 149 (167). Tous 
deux de maisons peu renommées, 
ne sont devenus célèbres que par 
leurs actions et leur bravoure; tous 
deux ont rendus des services signalés 
à leur pays, et ont été bien mal ré- 
compensés. Le mérite de Thémis- 
tocles a devancé cdui de GimiOe , 
ib. Thémistocles achetant Tambi- 
tîon d^Epyddes, et appaisant Ar- 
chitéles , sauve la Grèce d*un dan- 
ger éminent , et acquiert plus 
d'honneur que ne fit CamiDus au 
siég& de Véies; la sagesse de Thé- 
mistocles , en faisant embarquer 
les Athéniens sur des galères pour 
augmenter ses forces contre la 
Perse , et sa réconciliation avec 
Aristides pour le bien public, dé- 
couvre davantage la trop grande 
licence que CamiDus donne à ses 
tripes à Véies, i5o (168). Vic- 
time de la calomnie de ses enne- 
mis, Thémistocles se retire paisi- 
blement chez le roi de Perse , sans 



C A 

jamais laisser échapper ttacnineê 
plaintes contraire au bien, de son 
pays, préférant se donner la mort , 
plutàtque de voir molester les sîene 
par un puissant ennemi : CamîIItia 
au contraire , vexé par be Ro- 
mains, qn*il pouvoit aisément sa- 
tiifiûre , et les aider de ses conaeîb 
dans leurphis urgente nécessité, ne 
vole à leun secours, que lorsqu'il» 
ont succombé sous le poids de leurs 
maux , II, i5i (169). Thémistodes, 
injustement poursuivi des Athé^ 
niens, se fàc bien volontiers zéunî 
à eux ; Gunillus se fît prier pour 
aller â leur secours ; si Ton excepte 
ksdictatares , victoires et triomphes 
de Gimillus , en comparaison des- 
quds Thémistocles n*a presque rien 
à opposer : cependant, cen*est pas 
par le nombre des victoires cpi*il 
faut juger de TexceHence des hoai- 
mes, mais par leur conséquence 
et importance. Thémistocles n*a 
que sa victoire navale à placer à cÂté 
de celles de GimiDus, i^.(i7o).Thé- 
mistodes , aussi grand pendant la 
guerre qu*à la paix , laissa éclipser 
ses vertus par une ambition dé- 
mesurée, et sa présomption le 
conduisit à l^Ostracisme , par la 
communication indiscrète qu'il eut 
avec Pausanias ; sa retraite en 
Perse, et sa mort précipitée, ne 
démentent point Pidée que Ton a 
de ce grand homme , toujours plein 
de lui-même, i52-i53r La jai- 
nesse de CamiDus , semblable a une 
perle précieuse , qui n'attend que 
la main de l'ouvrier , se découvrit 
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ptr'im coup d*Gciac. Thémistodes 
âic long — temps à trouver entrée 
auxafEures d*écat, au fieu que ie 
premier coup d*ettaî de Camilhs, 
le porta à la censure , où il fit des 
actes de sagesse* Ses exploits, ses 
vertus diffant sa vie , diminuent de 
beaucoup Téclat de ceux de Thé- 
mistodes , qui souiDa ses ruses de 
guerre , d^un cruel sacrifice , et passa 
le reste de see jours entre les bras 
des Perses y pour se garantir de ses 
propres concitoyens. Camillus , re- 
douté etaimé de tous, ne cesse de 
servir son pays , entassant trophées 
surtrophéeSy II » i53 (172). Rome 
peut , à juste titre , appeler Ca- 
millus , son libérateur et son second 
fondateur^ car il la fit renaître de 
sa cendre. Thémistodes n'apporta 
aucun changement à Tétat d*A>- 
thènes; Camillus délivre Rome et 
toute ritalie, de plusieurs invasions 
de Gaulois; Thémistodes , en mou- 
rant, laisse les affaires de la Grèce 
embrouillées : « Ce n^est pas par 
« For , dit Camillus à Brennus , que 
« les Romains gardent leur pays , 
« mais par le fer ». Ce cpie Thé- 
mistodes fit à Salamine , fut dû 
autant aux conseils , qu*â la force 
des autres che&, i34 (i/S). La 
victoire que Camillus remporte 
iur les Thoscans , démontre assez 
<jue^ ni la vieiBesse , ni Fiudisposi- 
tion, n'avAi^ en rien diminué 
de sa valeur guerrière, i56 (175). 
Cahillus, ministre du temple 
de Jupiter , I , a33 (262). 
Camissarb , père de Datame , 
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gouverneur de la Glide , XII » G9 

(73)- 

Camp homain ; jamais pertonne 
n*y entroit â cheval f VI , 162 

(,75). 

CAMrAHiiiis , font alliance aveo 
Annibal, IX, 399 (462). 

Campus Martius. Y. Champ 
de Mars* 

Camulatius , offider de Bratus, 
passe aux enuenus à sa vue i IX , 
174 (201). 

Camuhi us, soldat qui tua Galba, 
IX, 3 18(367). 

Canathrss, ce que c'est? VI, 

41 (47)- 

Candis (Crète) , île de la Médi- 
terranée , subjuguée par Quintus 
Métellus, à quelle époque? VIII, 
261 (3o4)* Où Annibal ie*redre 
après la défaite d'Antiochus, IX, 
435 (5o3). 

Canoiots , leur finesse passée en 
proverbe , IV , 365 (404). 

Camethub, parent de Thésée, 
1,43(46). 

Canidius, tribun, ce qu^il pro- 
pose en faveur de Pompée , rejeté 
par le sénat , VI , 181 (210). 

Canioius , envoyée par Caton 
d^Udque auprès de Ptolémée , roi 
d'Egypte , pourquoi ? VI, 378 
(436); IX, 99 (1.3). 

Canidius , lieutenant de Pom- 
pée, subjugue TArmënie, les Ibé- 
riens et Albaniens, VIII , 3 17 (368). 
Grande faute qu*il fit, 332 (386). 
Gagné par Qéopâtre, 353 (4ii)> 
Commande f armée de terre d'An- 
I toine , 3G6 ( 425 ) 5 3G7 ( 4*7 ). 
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Abandonne la nuit son camp , 403 
(435). Informe Antoine de la perte 
de son armée de terre, 406 (44<^)* 

Caninivs ( Rebilius ) , nommé 
consiU pour un jour par César; bon 
mot de Cicéron à ce sujet , VU , 
25; (297). 

Canicius , Tun des capitaines 
de Spartacus , défait par Crassus , 
V,273(3i3). 

Cannes , viQe de la Fouille , au- 
trefois Bourg ; sa situation , IX 
395 (457); II, 269 (3oi); où les 
Romains furent vaincus par Anni- 
bal, m, 256 (287). 

Canobique, nom d'une des bou- 
ches du Nil , VII , 69 (69). 

Canobus (^Canope) , ville d'E- 
gypte ; sa situation , Vil , 398 

(359). 

Cantabres , subjugués par Au-» 
guste,XII,285(323). 

Cantabria, viUe d'Espagne, 
détruite par Auguste, X, i3 (5). 
Courageuse réponse que ses habi- 
lans lui font, iù, 14 (6). 

Cathare , un des trois ports du 
Pirée, VI, 478 (548). 

Canulei A, vestale, I, 240 (270). 

Cantique , fait en Thonneur de 
Flaminius, IV, 89 (ioi-io3). 

Canus , excellent joueur de flû- 
tes ; récompense qu'il reçoit de 
Galba, IX, 3oo (345). 

Canusius, cité dans la vie de 
César, VII, 199 (229). 

Canusium (Canosa) , ville d'Ita- 
lie, m, 257 (288) î IX , 396 (458). 

Canutius, célèbre musicien, 
IX, 128 (148). 
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Capaneus , comparé à Péfùpi^ 
das par Euripide, III, 16^ (^^9)' 

Capell A , ( Antistius ) , pn'^^p-* 
teur de l'empereur Commode» X y 
178 (197). 

Capeme, porte de Rome , au-« 
prés de laquelle sont les statues éle- 
vées en l'honneur de P. et L- Sci- 
pions, IX, 495 (57 a). 

Capenates, peuples d'Italie , en- 
nemis des Romains , défaits par 
Camillus , II , 70 (79) ; 75 (84). 

Caphies^ viUe d'Arcadie; on~ 
gine de son nom , VII , 349 (400); 
IX, 264 (3o4). 

Caphis , Phoci^n , envoyé k 
Delphes par Sylla , pourquoi 7 Lui 
écrit; réponse qu'il en reçoit, IV ^ 
4 12 (468). 

Capitaine (Taurus), de Mi- 
nos, remporte le prix aux fête» 
instituées en l'honneur d'Andro- 
géos, 1 , 24 (25). Ce que peut la 
prévoyance d'un capitaine, I, 396 
(445). Le vieux , vaillant , expéri- 
menté, préféré à un jeune , II, i38 
(t55). Le bon capitaine est comme 
le rusé champion de lutte , II , 249 
(278). Devoir d'un bon capitaine, 
quel? 198 (221) ; son chef-d'œu- 
vre est de sauver les autres , III , 
i65 ( i85). Un bon et sage capi- 
taine doit mourir vieux, 167 (187), 
quelle doit être sa vigilance? 19'! 
(214). Belle réponse de Pélopidas à 
sa femme qui le supplioit d'avoir 
soin de ses jours, 201 (226). Qua- 
lités essentielles à un grand ca{ji- 
taine , IV , 224 ( 255 ) v doit être» 
obéï,225 (i^*); sa prévoyance et 

sa 
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ia'»age»e, IV, 2!&9 (260). Qipitaine 
animé de la gloire de son pays, 
246 (279-280). Ce qae peut la 
présence du capitaine au champ de 
bataille j V , gS (108). Sagesse d*un 
capitaine surprise , 34^ ( 697 ). 
Portrait d'un bon capitaine gé- 
néral, 359 (412). ArdHce d*un 
grand et excellent capitaine, 411 
(471 ), Considération entre un 
vieuxetun jeune,lX,a47 (284)* Les 
bons capitaine» aguerrissent leurs 
soldats , m , 19 1 • (2 1 4) ; exemples 
de grands capitaines morts en com- 
batant, IV, 477 (641); capitaines 
borgnes célèbres, V, 342 (393). 
Capiuine Brutien , son histoire, II*, 
282 (216-217). 

Capitole, construit sur rem- 
placement d*une ancienne forte- 
resse, gardé par Tarpei us, et livré 
aux JSabins par sa fille Tarpeïa, 
1, 100 (iio); à quelle condition 
lut vendu, selon le poète Simj- 
lus? ICI (m ) ; appelle Mons- 
Tarpéieus , de Tarpeïa \ dédié 
ensuite i Jupiter, par Tarquin, 
102(112); remparé et fortifié, 
sertd'asyle aux Romains assiégés 
parles Gaulois , II , 1 o3 (i 1 5). Bren- 
Hus leur roi en forme le blocus , 
107 (120). Bâti sur des rochers 
escarpés, sur lesquels grimpe le 
messager de Camillus, ii3 (126). 
Deux oyes le sauvent d'une sur- 
prise, de la part des Gaulois; dé- 
fendu par Manliu», n6 (129). Sa 
>^ue prolonge la vie de son défenseur 
accusé, 134. i55^,5<j_,5i). Brûlé 
<lu temps de Syila , IV, 448 (5o8). | 
XoTOe XXI V^ 
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Ca.pitoli7«us, édile, appelé en 
justice par Marcellus , pourquoi ? 
V , 241 ( 27 1 ). Condamné à une 
amende, 242 (272. 

Capitolinus ( Quintus ) , élu 
dictateur ; à quelle épo(|ue ? H » 
i34,(i5o). 

Ca^itôn ) consul sous Néron, 
XU, 438 (497). 

Capoub , grande ville d'Italie , 
IX, 398 (461). Origine de son 
ancien nom , 399 (461). Fait al- 
liance avec Annibal, ibr^ II, 274 
(307). Le reçoit dans ses murs, 
IX, 400 (462)' Assiégée par les 
Romains, 410 (474) > ^'^ forcée de 
se rendre ,4*4 (479)* 

Cappadoc£ ( Natolie ) , contrée 
de l'Asie Miiieure ; son étendue , 
XII, 69 (75); séparée de la Cilicie 
par le Mont Taurus , X , 319 
(36 1). Conquise par Cyrus, XI, 
422 (484). 

Capha , sa signification , n , i3o i'^ 

(,45). ^;^ 

C A t> R A A 1 1 , signification de ce 
mot , 1 , 373 (420). 

Capree, lie prés de Naples, 
XII , 339 (386). 

Caprificus, figuier sauvage, de 
quel usage chez les Romains , II , 
129(145). 

Captibns, nation inconnue , 
XII, 77 (82). 

Caranus, fondateur du royau- 
me de Macédoine *, souche pater- 
nelle d'Alexandre le Grand , IV , 
486(546); VII, 5 (8). 

Carbo ou Carbon, succède i 
Cinna , plus cruel que lui , VI , 96 

H 






♦» 
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(i 1 1) i IV, 4^6 (49^). Ce qu'il dit 
de Sylla, 45o (5io). S'enfuit de 
son camp, 4^2 (5i3). Condamné 
à mort par Pompée , VI , 104 
(120). 

Garotnus , montagne d'Asie» 
X,64(65). 

Carie , contrée de l'Asie Mi- . 
neure, XI, 401 (4^®) » XII, 9 (9), 

Carif.n , sa malheureuse ambi- 
tion ; comment punie ? VIII , 4^4 
(5o4). 

C A R I B N s , pourquoi appelés 
Cocifs? VIII, 454 (494); subju- 
gués par Cyrus , XI , 4^1 (483). 

Cakinna, partisan de Carbon , 
défait par Pompée, VI , 98 (i u). 

Carmanie , province de Perse \ 
•a situation, VU , i38 (160). 

Car MENT A , quelle déesse? 
Son vrai nom , 1 , 1 10 (122). 

Carmentalia , fére; quand cé- 
lébrée à Rome? son origine, ilf» 

Carmentale , porte de Rome , 
II, ii3 (126). 

Carnbades , philosophe ; son 
ambassade à Rome; combien les 
Romains sont charmés de lui ? III » 
447-448 (499-5bo). 

Carninus , mois grec , ippelé 
MétagUnion par les Athéniens, à 
quoi correspond? V, 243. 

Carnutes, où habitoient? VII , 
204 (235). ' 

Carpentaniens , peuple d'Es- 
pagne , IX , 363 ( 420 ) ; X , SS 
(55). 

Carrucca , ville de Mésopota- 
mie, X, 406 (462). 

Carthaoe^ ancienne ville sur 
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la cAie d'Afrique , VI , 106 (122)} 
fondée par le» Tyriens, IX, 464 
(536) ; surnommée Junoniu par 
Gains Gracchus , VII, 461 (55o). 
Epoque de sa destruction par Sci- 
pion l'Africain, 4% (628) ; XI, 
236 (271 ) ; rétablie par Au- 
guste, 267 (296). 

Carthaob la Neuve , (Carca- 
géne) , ville d'Espagne , IX , 369 
(427) j V, 353 (406) ; assiégée par 
Scipion , IX, 449 (5 19). 

Carthage, ville de l'Arménie, 
V , 141 (162). Voyez Artaacaia, 

Carthaginois, quel jour du 
mois Panenuis ils redoutent , II , 
loT (11 3). Envoient vingt galères 
â Rhege (Reggio) , pour s'opposer 
au passage de Timoléon en Sidie. 
III , loo-ioi (112). Sont défaits 
par lui, II, 100 (112). Font une 
nouvelle tentative contre cette ils , 
sous la conduite d'Asdrubal et d'A- 
milcar, III, i3o (i45)» Timoléon 
marche contre eux, i3i (146)* 
Passent la rivière de Crimèse (CaUa 
hellotta)\ leur ordre de batulle, 
i33 (148). Sont défaits entière- 
ment ; nombre de leurs morts, 
i36-i37 (i52-i53). Pertes qu'ils 
éprouvent à l'arrivée de Pyrrhus en 
Sicile, IV, 164-165 (i86-i87> De- 
mandent inutilement la paix ; ré- 
ponse que Pyrrhus leur fait, 168 
(188). Leur facilité à se laisser en- 
traîner à la passion d'Annibal , 
cause leur ruine, 366-367 {4M)' 
Etendue de leurs possessions , IX , 
370 (428). Reçoivent des ambassa- 
deurs du roi de Perse 5 pourquoi ^ 
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XI, 565 (4 19)* Sont vaincus en , 
Sicile par Gelon ; perdent 1 5o mille 
hommes 9 37a - Zy5 ( 427 - 4a8 ). 
Lui demandent la paix, à queDes 
conditions ils Tobtienent ? Zyô^ 
576 (431— 43a). Sont défaits sur 
mer par le consul L. Catulus , XII , 
63 ( 89 ) ; par Gelon . devant Hi- 
mère, I46 (161). Obligent Denys 
k se renfermer dans Gella , i55 
(172) ; pillent la ville dès qu il en 
est sorti , 1 56 (i/S). Leur cruauté , 
ii. Défont la flotte de Denys ) brû- 
lent ses galères, 2x0-211 (236- 
237). Pillent le temple de Gérés et 
de Froserpine ; éprouvent une peste 
terrible, 218 (246). Sont vaincus 
sur terre et sur mer par les Syra- 
cusains ; leur flotte brûlée , 224*- 
225 (255-254) T repassent en Si- 
cile avec une nouvelle armée, a34 
(264}. Envoient des Ambassadeurs 
à Denys, pourquoi? 259 (293). 
Lui livrent divers combats; sont 
vaincus et vainqueurs; 260 - 261 
(294-295). Font une paix avan- 
tageuse avec lui , 263 (298). 
Carvilius, le premier Romain qui 
ait répudié sa femme , 1 , 278 (3 1 3). 
Carystos ( Carisio ) , ville de 
r£ubée,sa situation, IX , i32 (< 52). 
Casca, l'un des meurtriers de 
Cùsar, Vil, 272 (3i4); IX, I2I 
(139). Reproches qu'il fait â Bru- 
tus, 169 (195). Ce qu'il lui répond, 
170(196). 

Casilinum , ville d'Italie , où 
étoit située? II, 262 (281). 

Casinum (Monter Casino), wiUe 
*l'ltalie, II, a5i (281). 
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Caspekivs (Agrippinus), Séna-^ 
teur, sa mon, X, 340 (38(3). 

Caspiene (mer) , appelée aussi 
mer Hircanicne , VII, 97 (m)' 
Observ. 491 (562). 

Cassandra, Hlle de Priam , 
pourquoi surnommée Peuiphaè ? 
VII , 323 (372). 

Cass Aif DRE , fils d*Antipater , roi 
de Macédoine , VIII, 167 (196); 
ennemi des AËacides , IV , ii5 
(i3o); offre 200 talens à Glaiicias 
pour qu'il lui remette Pyrrhus. 
116 (i3i). Tue Demades et son 
fils, VI , 3o3 (349). Se moque de 
ceux qui adoroient Alexandre , 
VII, i5o (174). Ce qu'il lui dit; 
réponse d'Alexandre; vive impres- 
sion qu'elle fit sur lui, i5i (175). 
Assiège Athènes ; en lève le siège ; 
est défait par Démétrius , VII ,193 
(227). Sa mort, VIII, 218 (256)., 
Sa ménjoire en horreur aux Ma- 
cédoniens j 222 (260). 

Cass ANDRE , homme vertueux^ 
sa reconnoissance envers Philopoe- 
men, IV, 4 (4). 

Cassius ( Quiruiis) , se retire au- 
près de César ; l'anime contre 
Rome, VIII, 270 (3i4) » questeur 
de Crassus , V , 290, (333). Sage» 
remontrances qu'il lui fait, 293 
(357). Accable d^njures le traître 
Ariamnés, 298 (342). Gouverneur 
de la Gaule Cisalpine; est défait 
par Spartacufi, 270 (509). Son bon 
mot, 3 18 (565). Epoux de Ju- 
nia , sœur de Brutus., IX, io5 
( 120 ). Son différend avec lui, 

H a. 
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ponnpioî? f^. Brigue le consuUt, 
VII, a65 (3o6). Ses plaintes 
contre César , 266 (So/) ; IX , 107 
(laa). Sa haine naturelle contre 
les tyrans, ib. (ia3). Engage ses 
amis à encrer daîis la conspiration 
contre César; se réconcilie avec 
Brutus, 109 (i25). Sa conversa^ 
tion avec lui ; Ibeau discours cpi*il 
lui tint, lA. iio (ib. 126). Ras- 
semble chez lui les conjurés , 116 
(i33). Invoque la statue de Pom- 
pée , 120 (i38). Est nommé ^OK- 
uerneur de la Lybie, 126 (144). 
S^oppose à ce qu'on lise en pu- 
blic le testament de César , ib. 
Son caractère , 140 ( 161 ). Ses 
vues dans tous ses mouvemens , 
141 (162). Argent rpi'il donne 
à Brutus, 142 (i63). S*empare 
de rile de Rhodes ; sa réponse 
aux Rhodiens qui Fappeloient 
7t>i, 143 (i65)*, les traite avec 
rigueur , 146 (169). Se réunit à 
Sardis avec Brutus , 148 (171)* 
Lui reproche qu*il est trop attaché 
à la justice , i5i (174)* Ce qu'il lui 
dit sur la vision qu'il avoit eue la 
nuit, i53 (176). Présages sinistres 
qui découragent ses soldats; lui font 
désirer de traîner la guerre en lon- 
gueur, 167 (i^i)* Soupe en parti- 
culier la veille de la bataille de Phi- 
lippes; est sombre et pensif, i58 
( i83 ). Ce qu'il dit à Messala, a 
Brutus, la veille de la bataille, 169 
(ib,). Son aile gauche renversée, 
son camp pillé, 1 63 (188). Erreur 
cpai cause sa mort; ses dernières 
paroles, 166 (191-192). Accusé de 
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toutes les violences de Bratu» , ift 

(197)- 
Cassius Se JtEV a, centurion; son 

grand courage , VII , 186-187 

(a.5). 

Cassius, plébéien, ses mau- 
vaises intentions contre Auguste, 
comment puni? XII, 3x2 - 3i3 
(355). 

Castiniinsou THcastiniens, si- 
mation de leur pays , IX , 376 (433). 

Castor et Pollux , filsde Tyn- 
darus, redemandent aux Athéniens 
leur sœur Hélène, I, 55 (60). 
Comment ils se conduisent dans 
Athènes, 5^ (61). Adoptés par 
Aphidnus; appelés Amacbs, pour- 
quoi ? ib, (ib, 62). Leur apparition 
aux Romains dans une bataille; 
fête qu'ils consacrent â leur hon- 
neur , Il , 395 (442). Apportent h 
Rome la nouvelle de la défaite des 
Tarquins, III, 52 (59). Leur fête 
célébrée à Sparte sous le nom de 
Dioscures , XI , 198 (227). 

Castaicius , révèle à Auguste la 
conjuration de Murena , XII, 
317 (36o). 

Castulo (Castuion), ville d'Es- 
pagne , IX , 458 (529) ; sa situa- 
tion, 514 (588). Ses habitans tra- 
hissent Sertorius ; en sont punis , V, 
345-346 (396-397). 

Castus, capitaine de Spartacus , 
défait Crassus , V , 373 (3i3). 

C ATAOMfi ( Catane)fV'ille de l'île de 
Sicile ; sa fondation par les Naxienr, 
ses habitans chassés par Hiéron » 
qui la nomme Etna ; y rentrent 
après sa mort ; font raser son tom- 
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beau, V , îai4 (î»46). MareeDua y 
fait construire un OymtMe, IH , 
ao6 (243). 

Cataorie , province d^Asie; sa 
position, XII, 73 (jG). 

Catapulte , machine de guerre, 
XII, 1791(200). 

CATILtNA( Lucius) , tUC SOH 

frère ; le fait mettre au nombre des 
proscrits, IV, 460 (5aa) V VIII , 
76 (90). Ce qu'il fait pour mon- 
trer sa reconnoissance â Sylla , V^ 
461 (523)« Sa conjuration contre 
Rome, V, 278 (4^0)* Son ca- 
ractère, VIU, 76 (90). Moyeni 
dont il se sert pour corrompre la 
jeunesse, ih, ^j (ii.). Demande 
le consulat; Jui est refusé , iùé (91). 
Sa réponse Ferma i Qcéron , Sa 
(97). Est débouté pour la seconde 
fois du consulat , 83 (98)^ Engage 
Mardus et Cétliégus â tuer Ci- 
céron, S5 (100). Sort de Rome ; 
assemble une puiasante armée ; re- 
joint Manliui,, 86 (loi-ioa). Lui 
et toute sa troupe lont mis en pièces 
par le consul Antoine , 97 (i 14). 
Comparé à Co.mçiode poyr sa mé- 
chanceté , X i î3p (i99)« 

Cathinius^ consul sousNéroi^, 
X,i6(8). 

Caton ( Marcus ) le censeur; 
son origine , III , 5gi (436). Pour- 
<luoi son troisième nom de PrUcus^ 
ciiangé en celui de Caton , 39a 
(437). Sa figure-; son. tempérament, 
i^- 393 {ib, 438). S'exerce â plaider 
<Jan« les petites villes ; devient bon 
w^teu^; son désintéressement ,.i*. 
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( ib. ) Fait sa première campagne 
fort jeune , III , 394 (439). Sa cou- 
tume dans les combats ; marchoft 
toujours à pied ; sa manière de vi^ 
▼re , ib* ( ib. 440 ). Ce qu'il pen-^ 
soit de Manius Curius, 391 (ib» 
441 )• Servoit sous Fabius au siège 
de Tarente, 396 {ib, ). Se lie avec 
le philosophe Nearchus, ib. Form» 
•on style sur celui de Démosthènes, 
397 (44^)* Son genre de vie à la 
campagne^ ib* (443). Ses diverses 
magistratures, 398 (444). Prend 
Fabius pour modèle ; ses remon- 
trances è Scipion, 399 (i^.445). 
Retourne â Rome; fait envoyer 
des commissaires à Scipion .pour 
examiner sa conduite | 4o5 ( ib. 
446)* Appelé le Démosihénes Ro- 
main; Sa sobriété admirée > 4ai 
(447) i Economie et modicité de 
sa dépense, 40a ( 448 )* Vouloit 
qu'on vendit les esclaves , quand 
ils étoient vieux » 4o3 (449). Epar- 
gne remarquable de Caton ; préteuc 
en Sardaigne, comment il s*y coxh- 
duit? 406 (452.453). Son inflexi- 
bilité dans tout ce qui regarde U 
justice ; fait redouter et respecter 
le» Romains, 407 (454)4 Son scyl&; 
comparé k Socrates par Platon , ib, 
(ib.) Divers bons mots de lui-^ 
4o8-4oc^ ( 455-456 ). Ses con- 
seils aux Romains ; ee qui! dit 
des ambitieux^ 410 (iSy), Son 
aversion pour les rois y ce qu'il en, 
dit, 411 (458). Ses deux beDear 
maximes ; sa plaisanterie suf 
trois ambassadeurs qu'on envoyoit 
au roi de Bithynie , 4 12 (459)4;, 
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sur les banis d'Acbaie, III (ib. 460). 
Sa réponse à Polybius ; diffé- 
rence r|u^'l fait des sages avec les 
fols, 4*3 {ib. 461). Trois choses 
dont il se répentoit, quelles? 414 
(^ib, 462 ). Diverses répliques de 
Caton , i!^. 4 15 ( 1^.). Kst élu con- 
sul et nommé gouverneur en Es- 
pagne; danger où il se trouve ; 
comment il s'en tire ? ^'^.416 (463). 
Gagne une bataille; fait raser les 
murs d'un grand nombre de villes; 
ce qu'il dorme à chaque soldat , 
iÂ« ( ib. 164 ). Pourquoi un de 
ses serviteurs se pend? 417 (466). 
Se moque finement du grand 
iScipion , 418 (466). Le. sénat 
maintient tout ce qu'il a fait en 
Espagne ; obtient l'honneur du 
triomphe , ib. 419 ( i^, 467 ). Ac- 
compagne Semproniusen Thrace, 
ib. (ib.). Tribun mib'taire sous Ma- 
nius, 420 (468. Ramène à la raison 
les Corinthiens , etc. ; pounjuoi il 
se moque de Posthumiua Albinus 7 
42 1 (469). Ce qu'il fit contre An- 
tiochus qui occupoit le pas des 
Thermopylejs, 422-423 (470-471). 
Son discours aux soldats Firma- 
niens, 4^4 {Al^)' Met l'armée 
d'Antiochus en déroute, 426 (473- 
474). Se louoit sans mesure; ce 
qu'il dit sur cela, 426 {i'jS)* En- 
voyé à Rome par Manius , pour y 
porter lui-mém^a nouvelle de sa 
victoire, ib.. ( ib. ). Son ardeur à 
poursuivre Scipion ; fait condam- 
ner son frère Lucius à une amende., 
427 (476-477)» Ce qu'il dit à un 
jf^i^ie homme qui avoit âtit noter 
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quelqu'un d'infamie; accuté pi^ 
de cinquante fois ; ses belles pa- 
roles à ce sujet , 428 ( ib. 478). Est 
nommé censeur; ce qu'il fit dans 
sa censure, 432-435 (482-483), 
Réforme le luxe ; moyens dont 
il se servit, 435-436 (4S5-486). 
Sa fermeté et sa vigueur, 437- 
438 (488). Fait bâtir le palais 
appelé Basilica - Porcia ; on lui 
érig^ une statue ; sa magnifique 
inscription, ib. 439 (489)' ^^^ 
de Caton , sur ceux qui se glori- 
fîoient de leur statue, ib. (490)* 
Qui il appelle Sinistres Calons t 
ses vertus domestiques , 44^ (490* 
Education de son fils , 441- 
442 (492'493)' Sa conduite en- 
vers ses esclaves ; expédient dont 
il se servoit pour les contenir; com- 
ment il les châtioit , 444 ' 44^ 
(495-496). Abandonne l'agricul- 
ture ; se livre au commerce ; usure 
qu'il pratiquoit, 446 (497)* Pretoit 
de l'argent à ses esclaves; comment 
il sepayoit? ib. 447 (498). Quel . 
étoit l'homme divin , selon lui , ib» 
(ib.). Son empressement à faire 
congédier Carnéades et Diogènes, 
pourquoi 7 ib. 448^449 (499"^^o°)' 
Ce qu'il disoit de Socrates et d'Iso- 
crates, ib. (5xo). Sa haine- pour 
les philosophes grecs , et pour les 
médecins , /^So ( ib. 5o2 ). Son 
second mariage , J^5i ( 5o5 )• Sa 
réponse i Saloninus, 4^^ (5o4)' 
Ce que lui dit son fils ; sa réponse» 
453 (^ô5). Mort de son fils aine; 
sa constance, ib, 454 (^06). Ses 
occupations dans sa vieillesse yspOi 
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tcaîcu Je h vie rustique , III , 4^5 
(î^ 5oj). Ett envoyé en Afrique; 
état où il trouve Carthage, 466 
(5o8-5o9). Son retour à Rome ; 
son rapport au sénat ;. sa manière 
d'y donner son avis , 4^7 ( '^' 
610). Raisons qui le faisoient opi- 
niatrer à la ruine de Carthage, 
458 (5ii). Vera d'Hhmére qu'il 
applique au jeune Scipion > 4^9 
( 5i2 ). Origine de son inimitié 
av^c Flaminius , IV, 9a (io5- 
106). Pourquoi Uamé par Plutar- 
que? XU, 453 (5i5). Sa mort; 
sa postérité, lU , 469 (5iA- 
5i3). 
Catoii le Censeur^compaLTé avec 

Aristides, m, 4^^^ (^i3)> ^^* 
autre recommandation que leur 
seule vertu et leurs talens , ils ont 
gouverné et acquis autant d*lion« 
neur que de réputation , iù, Caton 
sortant d'une petite ville, se jette 
dans une mer infinie du gouver- 
nement de la chose publique de 
Borne ; ville où la naissance et les 
richesses commençoientÂ tenir lieu 
de vertu pour parvenir aux hon- 
neurs. Aristides ne paroit aux ba- 
tailles de Marathon et de Platées, 
que comme Tun des dix capitaines 
Athéniens. Caton obtient le con- 
sulat , et ensuite la censure > ayant 
de puissans compétiteurs. Aristides, 
dans aucune de ses victoires, n'ob- 
tient le premier rang. Caton com- 
mande en chef Tarmée en Espa- 
gne , et aux Termopyles contre 
Antiochus , 461-462 (5 14-61 5). 
NiTuniii rautre. n*a été vaincu-^ 
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mais en paix , Aristides fut exilé 
par les menées de Thémistocles* 
Caton tint ferme jufques i une 
extrême vieillesse contre les plua 
puissans de Rome , par la persua- 
sion et la force de l'éloquence , 
III > 463 (517) ; aussi bon père 
que sage gouverneur de la chose 
publique, Caton augmenta son bien, 
et apprit par ses écrits à Taccroitre. 
La pauvreté d*Aristides a rendu 
odieuse la justice , comme celle qui 
fait l'homme pauvre et ruine un» 
maison, 456 (619). La maison de 
Caton donne des préteurs et des 
consuls jusfju'â la quatrième géné- 
ration. Le premier homme de la 
Grèce , Aristides enfin laissa sa pos- 
térité dans une pauvreté si extrême , 
que les uns devinoient pour vivre , 
les autres demandoient l'aumône, 
467 (521). Aristides, en plaidant ^ 
pour le riche Callias, distingue 
deux sortes de pauvreté ; la sienne 
ne provient pas de lâcheté de 
coeur ni de paresse ^ 469 ( 523- 
524 ). Les victoires de Caton 
n'ajoutent rien à l'empire de 
Rome; celles d' Aristides sont les 
faits les plus mémorables des Grecs, 
470 (i^*)* Exempt * d'ambition , 
Aristides contribue beaucoup à la 
gloire de Théraistocles; Caton s'op« 
posant aux glorieuses entreprise» 
de Scipion contre Carthage, fait 
condamner ignominieusement Lu*- 
cius Scipion , son frère, de mal- 
versatign, 471 (626). Les secondea.^ 
nÀces de Caton le font sou])çon-^ 
ner de volupté ;. Aristides g<iiLde Ik 
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tempérance et la continence que 
Caton a exaltée, ib» 

Ca.ton cI'Utique, son origine 
édaircie diaprés AuIu-GeDe, VI, 
478 (^48) ; illustre par son bisaïeul 
Caton le Censeur, lut élevé dans 
]a maison de Drusus , son oncle , 
22 T (370) ; annonce des Tenfance 
lin caractère constant et inflexible; 
fivoit la mémoire ingrate , 3ia (i/f.) 
Son silence envers Pompasdius, 
pn^age sa grandeur future , 323 
( 373 ). Intrépide jusques dans les 
jeux , délivre de captivité un jeune 
enfant de son âge , 324 (374). Est 
choisi pour commander aux jeux 
dte Troye , 325 ( i*. ) Indigné des 
cruautés de Sylla , comment il en 
]tade à son précepteur, 326 (375). 
Sa tendresse pour son frère, i6. 
(376); élu ;?rff^ff d'Apollon, s'en 
sépare ; sa fortune, son genre d'é- 
rude , 327 (377). Reproche que lui 
fait un ami de son silence; dr- 
constance où pour la première fois 
il déploie son éloquence, 328 
{378) ; endurcit son corps à la ri- 
gueur des saisons; son régime dans 
les maladies, 829 (379). fJt plaisir 
de converser plus long-temps avec 
]es philosophes à table, le fait taxer 
d'Uro^ne, VI, 33o (38o). Af- 
fecte une manière de vivre jusques 
dans ses vétemens , opposée aux 
mœurs de son temps, iù. Prête 
sdris intérêt à ses amis le produit 
d'un héritage, 33 1 ( 38i ); fiance 
Xxpida , qui iui est enlevée par 
Mételîus* Scipion, contre lequel il 
f^jt une satire, iù. Epouse Atii- 
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lia , fiDe de Soranus ; prend du ser- 
vice dans la guerre, appelée ^yvar— 
tacia , sous le préteur GeUius , re— 
fuse les honneurs qu'on veut lui 
décerner, 33a (382)^ Va en Ma- 
cédoine , en quah'té de capitaine , 
sous le préteur Rubrius; sa con- 
duite avec ses amis et sa suite , 
334 (384). Son exemple imprime 
la vertu dans le cœur de ses sol- 
dats, 335 (386 ). Va chercher en 
Asie le philosophe Adienedorus, 
plus satisfait de Temmener dans 
son camp que des conquêtes de 
LucuUus, 335 ( 386 ). Apprend ta 
maladie de son frère ; en supporte 
la perte avec douleur , 336 (387 ). 
Fait de grandes dépenses pour ses 
funérailles , ib, ; lui érige un mo- 
nument, 387 (388). Se rend au- 
près du roi Déjotarus ; générale- 
ment affectionné et regretté de ses 
soldats ; la simplicité de ses équi*» 
pages pendant son voyage , est 
cause de l'inattention des habitans 
des lieux par où il passe , 338 
(389). Avis qu'il leur donne sur la 
violence des autres Romains , iù. 
(391). Sa méprise singulière en ar- 
rivant à Antioche ; est témoin dés 
honneurs qu'on rend à Démétrius; 
son exclamation , 339 (^9^)* ^' 
honorablement accueilli par les ha- 
bitans d'Ephèse, 341 (393); re- 
fuse obstinément les présens de Dé- 
jotarus , 342 ( 394 ). De retour à 
Rome, s'entretient avec le philo- 
sophe Athenodorus , parvient â la 
questure; ramène les greffiers à leurs 
devoirs, 344 (396); rejette la sot» 
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Ikntadon de L. Catulm , en faveur 
<l*un greffier accusé de faux , VI , 
345 (398)5 augmente la considé- 
ration de sa magistrature , par le 
bon ordre qu'il y maintient , 846 
(399). 11 fait rendre aux meur- 
triers des proscrits l'argent que 
Sylla leur avoic alloué pour prix de 
leurs cri m es , 347 ( 400 ) . Sa sévé- 
rité ; n'épargne pas même ses amis , 
549 (402). Assiste exactement aux 
séances du sénat , 35o (4o3) ; ras- 
semble les ordonnances des gou- 
verneurs de provinces, 35x (404); 
réprime la violence de PubliusGo- 
dius , le force à sortir de Rome , 
ib. (4o5). Sa probité passe en pro- 
verbe, 35a («^•). Va en Lucanie; 
revient aussitôt k Rome ; obtient 
le tribunal avec Métellus Nepos , 
354 (408). Accuse Muréna d'être 
parvenu au consulat par argent , 
365 (409). Rend des grands ser- 
vices â Cicéron , dans la conjura- 
tion contre Catilina,/356 (410). 
Reproches qu'il fait à SyOanus à 
ce sujet; jette des soupçons sur la 
conduite de César, 358 ( 41a )•, 
détermine le sénat a prononcer la 
liort des conjurés; son acharne- 
ment contre César ; mortification 
que Tinconduite de sa sœur Ser- 
vilia lui cause, 359(414)* Réfute 
le discours de César en faveur de 
Lentulus et Céthégus, complices 
de Catilina, VII , 173 (199). Con- 
duit en prison ; mis en liberté par 
un tribun ; prédit tous les maux que 
César devoit causer à sa patrie , VI , 
575 (432 - 433) } VU , i83- 184 
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(a I i-a I a). Exemple de ion respect 
pour la foi publique 9 VII, 199 
(a29-a3o). Se retire avec Scipîon 
en Afrique, après la bataille de 
Pharsale, 247 {a85). Ne fut pas 
heureux du c6té des femmes ^ VI > 
359 (414)- Epouse Marda; dans 
quelle' vue ; donne sa fiOe Porcia 
en mariage à Hortensius, quoique 
mariée â Bibulus, 36o (4i^)* Ses 
vues en faisant distribuer du bled 
au peuple, 362 (4x7). Essaie de 
gagner Métellus par la modération, 
363 (418) ; assure (|u'il s'opposera 
â l'entrée' de Pompée en armes 
dans Rome , ib. Conduite coura- 
geuse de Caton pour s'oppoter i 
l'édit de Métellus» 364 (419 et 
suiç,). Se présence à l'assemblée 
du peuple , 365 (420)* Le loue sur 
sa bonne volonté ; s'oppose A ce 
que le Sénat note Métellus d'in- 
famie , 368 (424) ; fait accorder 
les hoxmeurs du triomphe â Lu- 
cuHus , 369 ( 425 ) ; empêche le 
sénat de différer l'éleccion des con- 
suls, ib. (426). Raisons pourquoi il 
refuse l'alliance de Pompée > 370 
(ib.y, Êivorise LucuSus contre Pom- 
pée, 37 1 (427) .Voit dans l'union de 
César et de Pompée quelques des- 
seins cachés , 37a (4^9)* Sollidté 
par Cicéron , jure l'exécution de la 
loi agraire, 374 (43i)« Est envoyé 
en Chypre , 377 (435) -, VII, 197 
(228). Son conseil à Cicéron, VI, 
377 (435) ; à Ptolémée , roi d'AE- 
gypte , 378 ( 4^6 ) ; avec queDa 
siraplidté il le reçoit ; son voyag» 
à Bizance •, revient en Chypre s fait 
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vendre à Tencân les meubles prc* 
deux àe Ptolémée , VI , 38o (438). 
Sa scrupuleuse probité oiFense ses 
amis, 38 1 (t^)« Sa réconciliation 
avecMunadus Rufus, SS^ (44i)« Ses 
précautions pour faire passer les 
deniers publics à Rome , 383 (44^) • 
Perd les registres qui attestent sa 
conduite *, ib. Comment il est reçu 
des principaux de Rome ? 384 
(483). Honneurs que lui décerne 
le sénat, 385 (484). Reprend Ci- 
céron sur Tenlevement des tables 
du Capitole , 386 (446) *, est blessé 
au braSf dans Tinsulte faite à Do- 
mitiusy 388 (447 ) ; exclus de la 
préture par les menées de Pompée, 
^^ ( 449 )• Présage â ceux qui 
raccompagnent, les malheurs qu*en- 
traîneront tous ses mouyemens^ 
390 (4^0) . Résiste courageusement 
à redit de Thébonius; ce qui lui 
arrive , 331 (45 1). Empêche quW 
arrache les statues de C«sar et de 
Pompée ; prédit à ce dernier que 
Tappui qu'il donne à César ^ lui 
sera un jour funeste \ est élu préteur^ 
392 (452); semble ravaler cette 
magistrature en y présidant pieds 
nuds, iù. Provoque une loi contre 
ceux qui briguent les places ; leur 
devient odieux, 393 (4^3)» Son 
reproche au sénat ({ui le louoit ; 
refuse le dépôt qu'on veut faire 
entre ses mains ; condamne à l'a- 
mende celui qui contrevient au 
traité convenu , 394 (4^4)* ^^ jus- 
tice jalousée du sénat et des hom- 
mes {juissans *, son dire à Clodius , 
qui Tacçusoit de malversation, 3^6 
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(456). Fait nommer Paonius^ Aitle^ 
le seconde dans la direction des 
jeux qu'il donne au peuple , 396^ 
397 (356-357). Sa conduite dia-> 
métralement opposée â cçlle des 
autres Romains , 398 (449)* P^vo- 
rise la nomination de Pompée au 
consulat unique , 400 ( 4^^ )• ^ 
quelle occasion il reprend Pom- 
pée 7 402 (463). La haine du peu- 
ple , en le privant du consulat , 
ne ternit point ses vertus ^ 4^4 
(466). Son opinion sur la conduite 
â tenir à l'égard de César , 4^^ 
(467). Tourne contre César les 
imputations ourdies contre lui au 
sénat ; lui dévoile ses desseins , 
406 (468). A l'approche de l'armée 
de César en Italie > conseille de 
remettre les affaires â Pompée , 
comme seul capable de réparer le 
mal 9 4Q7 (4^)* ^^ propose de le 
suivre ; laisse son filé à Munatius ; 
reprend Martia , ib, (470). Con- 
forme son extérieur au chagrin 
qu*il resMnt de la chose publique , , 
408 (47i)< Passe au gouvernement 
de la Sicile, 409 (/^. ). Quitte les- 
Siciliens *, ce qu'il leur conseille , 
ainsi qu'à Pompée , ib. (472).- 
Va en Asie pour rassembler des 
vaisseaux; attache au parti de. 
Pempée , le rejoint^ 410 (473)* 
Effets de ses exhortations aux 
troupes de Pompée, 411 -412 
(474-475). Reste â Dyrrachium 
( Durazzo ) , ib, (476). Après la 
perte de la bataille de Pharsale, 
passe à Corfou , où il veut remettre 
le commandement â Cicéron \ lui 
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sauve la vie, VI, 41 3 (477)- Se rend 
en Afrique pour rejoindre^Pompée; 
apprend sa mort, 414 (i^*); Se 
charge du commaodement de 
ses troupes ; est reçu dans Cy- 
réne ; va se réunir en Afrique 
avec MételluS'Scipion, ib, (479)> 
Comment il fait ce voyage 1 ^iS 
(479). Réprime Forgueil du roi 
Juba; honneur qu'il accorde à 
Philostratus ; refuse le comman- 
dement, 416 (480) ; sauve Utique 
que Juba vouloit * détruire , 4^7 
(i^.). La garde de cette place lui 
est confiée ; ses dispositions pour 
ta sûreté et ceDe des habitans , 
ib. (481). Se répent d'avoir cédé 
le commandement, à Métellus Scî- 
pion, 418 (482); apprend sa 
défaite ; ranime le courage des 
Romains restes à Utique , 419 
(483). Convoque une assemblée 
générale des Romains au temple 
de Jupiter, les exhorte à persévérer 
dans la défense de la république , 
VI, 420 (484). Engage Juba et 
Scipion à s'éloigner d'Utique i 424 
(489) ; fait surveiller les marchands; 
engage les cavaliers à se réunir à 
lui , 426 (490) ; va trouver ceux 
qui inclinent pour César , 425 
(491). Caton rejette la proposition 
de tuer les habitans d'Utique, ib. 
Cherche à sauver les sénateurs qui 
étoient avec lui, 427 (49a). Va 
conférer avec les marchands , 428 
( 493 ). Refuse l'ofFre que Lucius 
César lui fait de demauder sa grâce 
à César , ib, ( 494 ). Est instruit 
de U n^^che de César sur Utique, 
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429 {ib.) \ favorise le salut d^uil 
chacun , ib. (495) ; arrache le butin 
que les soldats enlevoient aux ha* 
bitans ; les engage à s'accommoder 
avec César; accompagne ses amii 
jusques sur leurs vaisseaux; prie 
deux philosophes à décider un jeune 
homme à partir, 43o (496); aide 
à composer une harangue pour 
César , en faveur des Romains qui 
sont dans Uticjue ; recommande 
^on fib et ses amis à Lucius Cé- 
sar , et dissuade son filtf de jamais 
se mêler d'affaires publiques, 43 1 
(497)- Son entretien pendant le 
souper , 452 (498) ; Ses adieux à 
son fils, à ses amis, et la lecture 
du dialogue de Platon sur Tame , 
confirment le soupçon de la réso- 
lution où il étoit de se tuer, 433 
(499) ; demande son épée, sem> 
porte contre son fils et ses esclave* 
sur le retard qu'ils apportent à la 
lui rendre, 434 (5oi). Son pro- 
pos en regardant son épée, 436 
( 5o2 ). Se perce et meurt en 
se déchirant les entrailles , 437 
(5o4). Son âge, ses funérailles, 
le lieu de sa sépulture, où l'on place 
sa statue , 4^8 (5o5). Beau mot 
sur la nouvelle de sa mort, i^. 

Caton d'Utiqtje comparé avec 
Phocion , VI , 440 ( 5o5 ). 11 est 
bien difficile de saisir entre les 
deux omemens du monde, lequel" 
a le plus excellé en vertu; tous 
deux hommes de bien ; tous deux 
de moeurs austères; le rapport do 
leurs vertus est parfait , 441 (609), 
La vie de l'un et de l'autre peuvent 
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servir de modèle aux hommes 
d'état, et de guide dans la vie 
civile ,VI , 442 (5i o) . La vie de tous 
deux façonée aux bonnes mœurs; 
celle de Phocion a été plus civile , 
plus profitable , et sa mort plus 
noble que celle de Caton. Phocion 
vécut avec sa femme d^une ma- 
nière irrépréhensible ; ce que Ht 
Caton à regard de Martia est re- 
prouvé par les moeurs ; jamais Athé- 
nien ne vit rire Phocion ; mais 
aussi Giton semble être d*une hu' 
meur plus chagrine , 443 ( 5 1 1 ). 
Si Phocion eut heurté de front les 
passions de Philippe , d'Alexandre , 
d'Antipater , comme Caton le sénat 
et le peuple romain , il n*eut pas ob- 
tenu pour sa république ce qu'ils lui 
accordèrent, 444 (612). L'élo- 
quence de Phocion eut Démos- 
thènes pour témoin; Caton a aussi 
été grand orateur ; Caton a été 
par fois bien sévère , sur - tout 
lorsqu'il trate César d'ivrogne^ et 
qu'il rejette un peu trop brusque- 
ment falliance de Pompée , ib, ha. 
bravoure de Caton n'apporte au- 
cune utifa'té à son pays ; Phocion 
fut élu quarante-cinq fois capitaine 
d'Athènes; Caton obtint li peine 
le commandement de mille hom- 
mes, 445 (5i3). Caton agit un 
peu légèrement en abandonnant 
la Sicile, et désespérant trop pré- 
cipitamment du salut de la chosç 
publique , 446 (5i 4). En cédant in- 
clin'éremment fautorité à Scipion , 
ii expose la sûreté générale, comme 
j] J'éprouve par i^xtrémitéà laquelle 
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il est forcé d'avoir recours, 447 
( 5i5 j. Le refus de s'allier avec 
Pompée , cause la ruine de la Kberté 
romaine , en fortifiant le parti de 
César , 449 (5x8). L'indifférence 
de Phocion pour les menées de 
Polyperchon , fait oublier les ser- 
vices passés f et ruine son crédit, 
449 (5i8). Phocion d'un esprit 
plus posé , est comme un fleuve qui 
coule doucement; Caton comme 
un torrent impétueux qui entraine 
tout ce qu'il rencontre , 460 (Sig). 
Phocion scèle par sa mort les ac- 
tions glorieuses de sa vie, 461 
(620) ; Caton entre dès son enfance 
dans le chemin de la vertu ; Pho- 
cion l'apprend À l'école de Platon , 
453 (622). L'amitié deCaion pour 
son frère ^ efface une partie de l'op- 
probe fait à sa femme, et peut 
être opposée au peu de bonheur de 
Phocion , en fils et en gendre » 
464 (^24). L'un et l'antre ont des 
vertus qui leur «ont communes ; 
Caton les pratique avec beaucoup 
d'ardeur; Phocion étoit beaucoup 
plus plaisant , ainsi que l'attestent 
ses harangues, 455 (ib,). Caton en 
sentinelle vigilante , lit au fond du 
cœur des sénateurs , découvre les 
menées de Catiliua , de Pompée 
et de César , comme s'il eût été 
un de ses partisans; son désinté-* 
ressèment envers ses amis ; l'em- 
porte de beaucoup sur Phocion, 
qui ne prit rien de personne , et 
victime des usures d'un Calliclés, 
fut hors d'état de secourir ses pro* 
chef, 466 (526) ^Guon fait çermec 
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M vertu dans ]e cœur dese$ aoldaît ; 
Phocion ne peut obtenir le même 
r^iulut, 45'/ (^a). Infatigable dans 
le travail qu'exige Je rétablissement 
de$ finances , fait rentrer au trésor 
public le prix des crimes de Sjlla , 
460 (53i) ; il vécut tout autant 
(le temps qu*il en fallut pour voir 
fasservissement de sa patrie quHI 
avoit prédit k ses concitoyens , 464 
(535). 

Caton (M. ) , BU de Caton le 
Censeur , gendre d*AËmylius , III , 
ï i (m). Comment il retrouve son 
^i)ée perdue dans une bataille , 44 
(5i). Meurt étant désigné préteur; 
bisse un fils appelé CaXon Népos^ 
qui fut orateur et consul , VI , 479 
(548.549). 

Caton, surnommé Salonien , 
frère du précédent, VI , 479 (548), 

Caton (Marcus), fils du pré- 
cédent, père de Caton d'Utique-, 
tribun du peuple , ih. 

Caton (Porcius) , fils de Caton 
uUtique; ses mœurs soupçonées 
par sa passion pour les femmes , 
VI, 439 (5o5) ; est tué à la bataille 
4e Philippes ; sa valeur , ib, 

Catulus ( Luctatius ) , consul 
«vec Marins, IV , 227 (268) j 
ferme le passage de la Haute Alle-^ 
"iagne au Cimbres, 228 (259). 
IWquoi il quitte ceae position? 
îait construire un pont sur TAthé- 
*is {Adige) , 244 ( 278 ) ; préfère la 
gloire de son pays à la siene ; ce 
qu il fait pour sauver son armée , 
246 (280). Nombre de ses troupes; 
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comment disposées par Marins? 
25o (284). Vœu qu'il fait d'édifier 
un temple à la Fonuru , a5 1 (286). 
Les ennemis s'attachent à le com- 
battre; les défait entièrement ; épo- 
que de cette bataille, 252-253 
(287-288). Sage précaution qu'il 
prend pour prouver la valeur de 
ses soldats, 254 (289). Partage 
l'honneur du triomphe avec Ma- 
rius , 255 (290). Censeur, ce qu'il 
fit , V , 278 (319). Son caractère ^ 
VI^ 1 1 4- 1 1 5 (i 32). S'oppose au dé- 
cret proposé en faveur de Pompée; 
témoignage honorable que les Ro- 
mains lui rendent , 1 34- 1 35 ( 1 54). 
Paroles remarquables qu'il adresse 
aux sénateurs , 143-144 (166). Ses 
qualités; se porte défenseur d'un 
homme mis en jugement par Ca- 
ton ; reproche que lui fait Caton 
à ce sujet , VI , 345 ( 397 )• Ce 
qu'il dit contre César , VII, 170 
(196) ; brigue la charge de souve- 
rain pontife avec lui , 171 (197)* 
Blâme Cicéron de l'avoir épargné 
dans la conjuration de Catilina , 
ib. (198) ; reproche aux juges de 
Clodius leur vénalité, VIII, 109 
(128). Défait les Carthaginois sur 
mer , XII , 83 (89), Proscrit par 
Marins; comment il se donne la 
mort? IV , 293 (334), 

Catulus ( Quintus ) ; son élcge, 
IX, 281 (323). 

Caucase (Mo/u), longue chaîne 
de montagnes, entre le Pont-£uxin 
et la mer Caspiène, V, 90 (io3)- 

Caulonib, viUe d'Italie, assiégée 
par Denys, XII, 23^ (270). Ses 
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babîuns transportés à Sjracune ; 
comment traités, 243 (275). 

Caunien, récompense* généreu- 
sement par Artaxercés , pourquoi ? 
yiU, 461 (5oa). 

Cavalerie (maître de la) , sou 
autorité et ses fonction^ chez les 
Romains, VllI, 376 (319), 

Cavabiens, pays qu'ils occu~ 
poient , IX , 37a (43o). 

Caelius ,• édile curule ; sujet de 
sa lettre à Cicéron , VIII , 121 

(.43). 

Ce AD A ( Céade ) , précipice à 
Sparte , où Ton jettoit les criminels 
condamnés au dernier supplice , 
VU, 358, 499 (339); XI, 209 
(240). 

Cecilia, BUe de MéteDus, Femme 
de SyUa, IV, 398(451). 

Cecilia , mère de Lucullus , V, 
SS (64). 

Cecilius , fils d*im a£&'anchi , 
plaisanté par Cicéron , V, 71 (83). 

Cecilius, Sicilien , fameux 
rhéteur ; son époque, VIII , 7 (9). 

Ceciniens , font la guerre aux 
Romains ; sont vaincus par Romu- 
lus; leur ville détruite, I, 96-97 
(106-107). 

Cecinn A , capitaine de VitelHus , 
s^empare des Alpes avec Valens , 
IX , 352 (582)^ Son caractère ; son 
costume ; accoutrement de sa fem- 
me , 335 (385). Faute qu il com- 
met , ib, (386). Dresse des embû- 
ches à Annius Galba, 336 (386). 
Entreprend de bâtir un pont sur 
le Pô 9 en est empêché par ' les 
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troupes d'Othon , 34 r (Sga) ; 
tourne à son camp, 342 (394) ; 
marche avec Celsus veis Bcbria— 
cum ; reçoit le serment de fidélité 
des troupes d*Otlion , au nom de 
Vitellius, 347 (398-399)* 

Ceditius (Marcus); entend 
une voix qui annonce Tarrivée des 
Gaulois i en fait part aux tribuns ; 
n*est pas écouté, II, 90 (10 1}. 

Ceionius ( Albiuus ) , tué par 
ordre de Sévère , X , 540 (386). 

Celaenes ( Ainphiomharet- 
hisar) , ville de la Hauté-Phrygie j 
sa situation , V, 417 (479). 

Celer , tue Remus, frère de 
Romulus , 1 , 84 (93)* 

Céleres , qui ainsi appelés , I, 
122 (i35) -, 232 ( 261 ). Origine 
de ce mot , 84 (9a). 

Céleustes , ce que c'est , IV , 
340 (588). 

Celius ( Antiandus ) , tuteur 
d'Adrien, X, 80 (82) ; tombe dans 
sa disgrâce, 120 (129). 

Celius ^ commande Faile gau- 
che de Tarmée d'Antoine à la ba- 
taille d'Actium, VIII, 367 (427). 

Celius ( mont ) , quartier de 
Rome où logeoieut les gardes Pre- 
toriènes , X , 228, 38o (255, 435) -, 
ajouté â la ville par TulKis Hos— 
tilius, qui y bâtit un palais, XI , 
175 (201 ). 

- C s L s u s ( Marius ) , engage 
Galba à soru'r de son palais , IX , 
3 16 (364); paroit devant Othon; 
belle réponse qu'il lui fait , 325 
(374)* Evite les embûches de Ce- 
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diinB , 336 ( 387 ). AssemUe U 
noblesse de Rome ; ce qu'il met 
en délibération, 34^ (397). Dé- 
puté vers Cecinna ; danger qu*il 
court , 346 (398). 

Cblsus (Furius), général d* A- 
iexandre Sévère en Afrique , XI y 
66 (76). 

Cblsus, savant jurisconsulte, à 
qui Trajan fait élever une statue , 
Xy 5o (49). Conspire avec Palma 
contre la vie d'*Adnen; est décou- 
vert; sa mort, 91 , 97-98 (95 , 
io3). 

Cbltb , Moloflsien ; bani se 
réfugie k Syracuse, XII , ^SS 
(289). 

Celtibériens , établis au nord 
de TEspagne , IX, 461 ( S%% ) ; 
2oa (229) • 

Celtique , son étendue , IV , 
218 (248). 

Celtoscythes , qui ainsi ap- 
pela, IV, 2.19(249). 

Cencrrees , ville de la Grèce , 
prise par Démétrius , VIII , 193 
(227) ; port oriental de Cprinthe, 
VI, 383(442). 

Censeurs , leur pouvoir et leurs 
fonctions à Rome , III , 88-81 
(90-91 ) ; étoient toujours deux ; 
dans quelle classe on les prenoit? 
429-430 (479)' ^-^ même per- 
soue ne pouvoit être censeur deux 
fois, II, 391-392 (438). 

Censeurs ( les ) , ouvrage attri- 
bué à Aristippe , XII , 419 (476)* 

Censorinus , de la famille des 
Marciens , pourquoi ainsi appelé , 
n, 391(438),' 
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Censorinus , accuse Sylla de 
concussions, IV, 392(445). 

Censorinus , sénateur , ami de 
Crassus , V , 3o5 (35o). Sa mort , 
3o9 (355). 

Censorinus ( Lucius ) , reçoit 
d'Antoine le gouvernement de la 
Grèce , VIII , 297 (345). 

Censure (la), magistrature la 
plus honorable et la plus sacrée 
à Rome ; pouvoirs qu*elle donne , 
III, 80 (90). Ses prérogatives, 
pourquoi établie, 429-430 (479). 

Centaures, leur combat avec 
les Lapithes, I, 52(56); leur ori- 
gine , VII , 309 (356). 

Centenibr , ce qu^il ordonne 
â son porte - enseigne , II , 1 25 
(140). 

Centenius ( m. ) , tué dans une 
bataille contre Annibal , IX , 409 

(474). 

Centuries ( les ) confirment 
Télection de J. Brutus et Colla- 
tinus pour consuls , XI , 32o i^i)' 

CÉo , CÉA ou CÉos [2iia) , Tune 
des fles Cyclades ; sa situation , III, 
147 (164) *, patrie de Simonides, 

Cephalon, ami d^Aratus, IX , 
271 ( 3i3). 

Cephaludion (^Cefahi)y petite 
ville de la Sicile , XII, aoa, 229 
(227 , 258). 

Cephalus , Corintbien , envoyé 
à Syracuse pour y établir des lois , 

m, 129(144). 

Cephisias , joueur de flûte , IV , 
126 (143). 
CsPHisoDOTus , sculpteur, fréro 
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delà première femme de Phocion , 
VI, 283(326). 

CsPHissuft ' rivière de la Grèce, 
y III, 33 (4o) \ Sylla en détourne 
le cours^ IV , 434 (492)- 

CÉPioN , vaincu par les Cîm-> 
bres, à quelle époque ? II, 102 

(114). 

Cbramiqub , quartier de la ville 
d'Athènes, IV , 416 (47a). 

Cératon, autel, comment com- 
poié? 1,34(36). 

CiRAUNx , signification de ce 
mot, III , 333 (371 )• 

Cbrbbrb, chien des enfers, 
donné à Hercule par Proserpine, 
V , 178 (2o5). Cest aussi le nom 
du chien d*AËdoneu9 , roi des 
Molosnens*, à quoi il lui servoit? 
1,54(58). 

Cbrcina ( Kerkeni) « Oe sur la 
c6te de Lybîe, IV , 284 (324) ; 

IX, 40(46). 

Cbrcyon , Arcadien , tué par 
Thctée à la lutte , I » 17 (18). 

CiRB, ville considérable d'E- 
trurie; son territoire ravagé par 
Tarquin , XI , 270 (3 1 1). 

Cbrbmonibs de la fonda- 
tion de Rome par Romulus , I, 

85 (93). 

Cérès , Tune des déesses Tlies- 
mophores , IX , 87 (loi). Epoque 
de sa fête à Rome , II , 276 (3o9). 
Pourquoi omise par Fabius? ib. 
Célébrée à Athènes sous le nom 
de Thesmophoria , quand ? VIII , 
54 (63) ; son temple à Egile , rend ce 
bourg célèbre, XI ^ 2o5 (255). 

CxAMANUM , lieu où furent ex- 
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posés Remus et Romulus enEàti», 
I, 70 (76). 

Cbsar ( JuLBS ) , résiste à Sylk 
qui Touloit l'obliger à répudier sa 
femme Comélie ; modf de sa 
haine pour liii , VII , 161 (186). 
Sollicite une place dans le collège 
des prêtres ; elle lui est refusée , 
ih. S'enfuit de Rome, 162 (187). 
Est arrêté par les satellites de SjOa, 
relâché moyenant deux talena ; se 
retire en Bithjnie*, est pris par 
des corsaires, ih. Ce qu'il leur pro- 
met pour sa rançon ; sa manière 
d'agir avec eux, iâ, x63 (ib 188). 
Remis en liberté ; les prend a son 
tour avec tout leur butin *, les fait 
mourir , ii&. 164 (^ 89). Va à Rhodes 
pour étudier sous Apollonius ; son 
goût naturel pour Téloquence , i^. 
( 0. 190 ). Ce qu'il dit aux lec- 
teurs sur le style de son livre contre 
Caton; retourne à Rome; accuse 
Dolabella ; défend la cause dss 
Grecs contre PubUus Antonius , i65 
(iù» 191). Son éloquence, son af- 
fabilité et sa magnificence servent 
beaucoup â son avancement , il>» 
166 (i^.). Ce que Cioéron dit de 
lui , en pénétrant ses desseins , i//> 
( 192). Est élu tribun du peuple; 
fait l'oraison funèbre de sa tante 
Julia ; i ses obsèques , expose pu- 
bliquement des images de Ma- 
rins; le peuple y applaudit, 167 
( iù, 193 ). Envoyé questeur sous 
le préteur Antistius Vêtus ; après la 
mort de Comélie, épouse Pom- 
peia , fille de Q« Pompée , 168 
, ( 194)* Donne des [eux magnil»- 
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fpies , étant édile ; ce qui lui con- 
cilie la faveur du peuple ; fait 
placer la nuit dans le Capitole des 
statues de Mari us , Vil , 169 (195). 
Excite â la fois la confiance et fin* 
«fuiétude, 170 (196); brigue la 
place de souverain pontife ; set 
concurrens ; femportc sur eux , 
171 (197-198). Soupçonné d'a- 
voir eu part à la conjuration de 
Catiiina, s^oppose à ceux qui opi- 
noient de^ faire mourir ses com- 
plices, 171-173 {ib, 199)-, V, 
278(319); VIII, 93 (iio)î à la 
confiscation des biens des conjurés ; 
94 (iii)> Il aniJne Qodius contre 
Cicéron, m (i3o). Dangers qu'il 
court en sortant du sénat; sauvé 
par Cicéron ; César voit son crédit 
diminuer auprès du peuple , par 
Tadresse de Caton , VII, 173- 
174 (200- aox). Aventure de 
Oodius avec sa femme Pompeïa , 
175-176 (202-203) ; la répudie *, 
refuse de porter témoignage con- 
tre Qodius; ce qu'il dit à cette 
occasion , 1 77 ( 204-206 ) f VIII , 
107 (126). Obtient le gouverne- 
ment d'Espagne ; importuné par 
ses créanciers , Crassus le eau- 
tione, VU, 178 (2o5)-, V, 264 
(3o3). Paroles remarquables de 
César en passant par une petite 
ville, et en lisant l'histoire d'Ale- 
xandre VII, 179(206). Ses ex- 
ploits en Espagne; comment il s'y 
conduit? ib. (207). Ses soldats lui 
dorment le titre d^Imperator j 180 
{ib) A son retour d'Espagne , bri- 
gue le consulat ; ses vues en recoti* . 

Tx>me XXI r. 
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ciliantP<Mfnpée ^t Crassus; est nom- 
mé consul; loix qu'il propose pour 
plaire au peuple, ib. 181-182 (208^ 
209) ; V,^79 (52o) ; VI, 175-176 
(201-202), Marie sa fiUe JuKe à 
Pompée; épouse Calpuriiia, fille de 
Pison, qu'il fait designer consiU 
pour lui succéder, VII, 182-183 
(210-211); VI, 177 (206). Ob- 
tient pour cinq ans le gouverne- 
ment des Gaules , avec quatre lé* 
.gions; ordonne de conduire Caton 
en prison ; le fait relâcher, VII, 
i83( 211-212); VI, 75-76 (43a- 
433)t Sa violence contraint plu* 
sieurs sénateurs à sortir de Rome \ 
ce qu'il dit â Considius; réplique 
de ce sénateur ; fait élire Clodiut 
tribun du peuple j chasse Cicéron 
deritalie, VII, 184 (2i3). Elog» 
des talens militaires de César; se* 
conquêtes; son humanité et sa clé- 
mence envers les prisoniers ; sa 
libéralité pour ceux qui coinbat- 
toient pour lui , 2 1 3-2 1 4 {ib, i85). 
Divers exemples de l'amour et du 
courage qu'il inspiroit à ses soldau, 
214-215 (186-187). Comment il 
gagnoit leur affection ? 216-217 
( «6. 188 ). Quelle étoit sa constitu- 
tion physique? 188 (217). Sa faci- 
lité i dicter des lettres à deux secré- 
taires à la fois; invente la manier» 
d'écrire par chif&es, 189 (ax8). 
Exemple de sa simplicité et de «« 
frugalité, ib. 190 (2r9). Défait les 
Helvétiens ; comment il traite ceux 
qui sont échappés de la bataille ? 
191 (220-221 )é Discours qu*il 
tient À plusieurs oiEcic;|s efifirayéf ,. 
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VII, iga (222). Fait la goerre 
aux Allemands \ remporte sur 
eux une victoire complète , igS- 
194 (223-224). Repasse dans la 
Gaule Cisalpine; y est visité par 
un grand nombre de Romains 
qu'il gagne par ses largesses, iù. 
Fait rentrer dans le devoir les 
Belges révoltés, 196 (226). Est 
attaqué à Timproviste par les Ner- 
viens; ne parvient à les vaincre 
que par des efforts surnaturels , ib. 
196 (ib. 226). Effet de la nou- 
velle de cette victoire à Rome , 
ib» (227). Reçoit à Lucques la 
visite de Pompée, de Crasstis et 
des principaux de Rome; délibé- 
ration qui y est prise entr'eux, 197 
(ih. 228); VI, i83 (211). Défait 
entièrement les Ipes et les Tenter- 
rides ( Usipieris et Tenchtères ) , 
Vil , 198 (229). Fait bâtir un pont 
svr le Rhin ; est le premier Romain 
qui ait passé ce fleuve, 199 (23o). 
Force les Suéviens d'abandonner 
leur pays , qu'il dévaste , 200 , 496 
(23 1 , 5Q5), Son voyage en Angle- 
terre ; ce qu'il y lit, ib, 20 l (ib, 232) , 
Revient en Gaule , y apprend la 
mort de sa fille Julie, femme de 
Pompée , ib. Est contraint de divi- 
ser son armée, pourquoi? Com- 
ment il dégage Quintus Gcéron, 
attac[ué par Ambiorix^i^. 202 (233- 
a34). Ses grandes q^Iités pour la 
l^uerre, 2o5 (236). Est attaqué par 
les Gaulois ; les force à se retirer 4Ans 
Mejàdi(AUsè) ;as5iége cette ville,2o6 
(238). Grand danger où il se trouve 
pendant ce liége \ comment il s'en 
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tire ? Défait totalement le Gauloît , 
prend Alexia; cette victoire lui 
fit beaucoup plus d'honneur que 
tous ses autres exploits , ib. 207 
(ibn 239 )• Comment Vercingen- 
torix se rend k César ; est ré^ 
serve pour son triomphe à Rome , 
208 (240). César est comparé à 
un champion de lutte qui s'exerce 
continuellement , 209 ( 241 ). 
Envoie demander consulat 

et la prolongation de son gou- 
vernement ; Marcellus et Len- 
tulus s'y opposent, 211 (243); 
VI, 195 (226). Ses largesses, 
VU , ib, (244). Renvoie â Pom- 
pée les deux légions qu'il lui avoit 
prêtées ; comment il en récom- 
pense les soldats? 212 (246); VI, 
196 (226). Propose que Pompée 
et lui posent les armes , Vil , 
2i3 (246); VI, 201 (332). Di- 
vision dans le sénat , à leur su^et, 
VU ,214 (247). Nouvelles propo- 
sitions de César, rejettées par les 
consuls, ib, 7.\S (ib. 248). Cor- 
rompt par argent les principaux 
magistrats , VI , 298 ( 229 ). 
S'empare provisoirement d'Ari- 
minum (Rùnini ) , VU , 216 
(249)^ Laisse la conduite de son 
armée à Hortensius, ib. Tranquil- 
lité qu'il affecte la veille de son 
départ pour Ariminum ; ses in- 
certitudes avant, de passer le Ru- 
bicon (Fiumesino) ^ib,^!^ (260) ; 
VI, 202 (333). Ce qu'il dit en pas- 
saht ce Oeuve ; effroi que la prisa 
de cette ville cause dans Rome et 
dans toute l'Italie, VU , 217*11$ 
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(i5i-i5a)« Sa générosité envers 
Labienut qui Tavoit abandonné , 
220 ( a54 }. Campe devant la 
ville de Coivinium ( Stdtnona ) ; 
se rend maître de Tarmée de Do- 
mitkiSi et d'une partie des troupes 
de Pompée 9 23 1 (254-166); va 
k Rome, toute Pltalie étant en 
aon pouvoir ; s^empare du trésor 
public j malgré Topposition du 
tribun Metellus ; ce qu*il dit, 
asa-aaS {ib, %Sj)\ VI, 206- 
206 (337-338). Passe en Espagne 
pour faire la guerre aux Keute- 
nans de Pompée *, les défaits et 
s'empare de ileur camp , VII , 
223-224 (258); VIII , 271 - 272 
(3i6) ; laisse le gouvernement de 
Rome.à Lépide ; la garde de TlL-die 
à Antoine , Uf. A son retour à 
Rome , esc créé <i!ic£aietir ; rappelle 
les banis et les enfans des pros- 
crits par Sylla , VII , 224 (268) ; 
abdique la dictature; se nomme 
lui-même consul, ib. (159). Se 
met à la poursuite de Pompée ; 
traverse la mer. d^Ionie ; maître 
d'Oricum et d*ApoQonie , il ren- 
voie ses vaisseaux à Brundusium, 
pourquoi ? ib. 226 ( ib,). Plaintes 
de ses troupes, ib. Dangers aux- 
quels il s^expose pour les rejoin- 
dre à Brundusium, 226(261) ; ce 
qu*il dit au pilote de sa frégate ; 
esc contraint de retourner en ar- 
rière et de rejoindre son camp , 
227 ( 262 ). Antoine le r^oint 
avec le reste de son armée ; pré- 
sente la bataiUe à Pompée ; di- 
sette qu'il éprouve , ib* 328 (265). 
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Reçoit un échec considérable ; est 
sur le point dMtre tué par un de 
ses soldats, ib. 229 {ib. 264). Mot de 
César sur Pompée ; se blâme lui- 
même, î^« 23o (265). Lève son 
camp pour aller attaquer Scipion 
en Macédoine, ib. Mauvais état 
de son armée, ib. 23i (266). 
Se saisit de la ville de Gonpbe en 
Thessalie ; recouvre beaucoup de 
vivres et rétablit son armée', 232^ 
(268). Consulte ses troupes avant 
de bazarder la bataiUe de Pharsale* 
Réponse remarquable que lui fît 
son devin, 234 (270). Prodige qui 
paroît sur son armée; son ordre 
de bauiJle, ib. 235 (271). Ques- 
lione Caius Cassinius, 237 (273). 
Ordre qu'il donne à six cohortes 
de son armée, ib. (274). Dé- 
fait Pompée et force son camp; 
238-239 (275-276). Ce qu'il dit 
en y entrant, ib. Incorpore dans 
ses légions la plupart des priso- 
niers , ib. (277). Ordonne d'épar- 
gner Brutus dans le combat , IX ^ 
loi (116); César lui pardonne et 
devient son ami , 102 (117); VII ^ 
240 (277) ; lui donne la grâce de 
Cassius, IX, io3 (1x8); lui confie 
le gouvernement de la Gaule Ci-* 
salpine, 104 (119). Se défîe de 
Brutua et de Cassius ; ce qu'il die 
d'eux, 106, (121-122); VII, 
266 (307) ; VIII, 281 (326). Af- 
franchit les Thessaliens et les Gni- 
diens, VU, 241 , (278); aborde A 
Alexandrie , détourne la vue quand 
on lui présente la tète de Pompée \ 
prend son anneau en pleurant, ik, 
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Yly a39 (276) ^ 8'attftcbe les amu 
de Pompée , en kur faisant du 
bien , VU , 341 (278). Etant k ^e- 
xandrie, expose sa vie pourPamour 
de Géopâtre, i&. a4a (279). Tue 
FothinuSy eunuque de Ptolémée» 
qui en vouloit à sa vie, a43 (281). 
Guerre d*A]exandrie » combien 
dangereuse pour lui? 244 (282). 
Défait le roi d'Egypte -, met sa 
sœur Géopàtre sur le trône, 24^ 
(283). Passe en Syrie; remporte 
une grande victoire sur Pbama- 
Ges , fils de Mitbridate ; lettre à son 
mni Anidus, écrite en trois mots, 
au sujet de cette victoire , iù. 246 
(<^.284). Retourne à Rome; est élu 
consul ; blâmé de ce qu il autorise ei 
récomf»ense le crime de ses soldats , 
ib. Va faire la guerre à Caton et 
a Scipion ; passe fbiver en Sicile ; 
s'embarque avec ses troupes pour 
passer en Afrique , 247 (286); 
VUI , 278 (319); éprouve quelques 
mauvais succès , V 1 1 , 248 ^ 249 
(286-:&87). Attaque et dé£dt en un 
seul jour les armées de Scipion , d*A- 
fraiiius et du roi Juba , 249 (288) ; 
YI , 419 (483). 11 étoit sujet au mal 
caduque; VII, 260 (288). Fait mou- 
rir quekpes prisoniers notables; 
marche vers Utique; apprend en 
chemin que Caton s*est tué ; ce 
que César dit de lui, ib. (289); 
VI , 438 (5o6) ; pourquoi il écri- 
vit contre lui son livre intitulé 
fAnU-Caton, VII^25i (290); VI, 
377 (389). A son retour d*Afri([ue, 
obtient trois triomphes; distribue 
des domà tes soldai»; donne au | 



C E 

peuple des grands fesnns et des 
jeux magnifiques, VII , 262 (291). 
Est nommé consul pour la qua- 
trième fois; va en Espagne faire 
la guerre aux enfans de Pompée , 
253 (292) ; remporte une grande 
victoire sur eux ; ce qu*il dit à ses 
arais aprcs cette victoire, ih. 264 
(ib. 273). Cette guerre fut la der- 
nière de César ; pourquoi son 
triomphe déplaît aux lionaains ? ib» 
Est nommé dictateur perpétuel \ 
vues de ses ennemis, en lui faisant 
décerner de si grands honneurs , a55 
(294-296). Sa cliimence envers eux ; 
Elit relever les statues de Pompée ; 
mot de Ciceron â ce sujet, 266 (295). 
Refuse de prendre des gardes pout 
sa sûreté , ibé (396). Ses fêtes et 
ses largesses au peu|Je ; fait rebâ» 
tir Carthage et Corinthe ; hon- 
neurs qtril rend aux grandis , ^Sf 
{ib). Son ambition sans bornes; 
ses grands desseins, 258 (297)* 
Ses travaux immenses pour aug- 
menter le commerce maprime de 
Rome^ 269 (298). Réforme le ca- 
lendrier; dissertation â ce sujet, 
ib. 260 (299-300). Est salué roi; 
sa réponse à ceux qui lui donnoient 
ce titre, 261 (3oi). Hauteur avec 
laquelle il reç.oit les consub et les sé- 
nateurs qui le vont féliciter; le peo^ 
pie s*indigne deshonneurs qu^on lui 
rend et de ceux qu'il refuse, ibi 
162 (ib. 802). Rejette, aux grands 
applaudissemens du peuple , le 
diadème qu'Antoine lui présente; 
ordonne qu'on le porte à Jvpi' 
ter , au Càpitole ; dépose . dsut 
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Iribuos du peuple , poiiripioî t 
*65-264 (5o4-3o5) , VllI , a8i- 
9182 (337-3a8). Question remai> 
quable de César k des riches étran* 
gers, n^ i5g (178). Surpris en Asie 
par des corsaires, ton exclamation, 
V, 364 (3o5). Son union avec 
Pompéeet Crassus , limeste à la Ré« 
pubfique,' 279 (Sai) ; deooncert 
avec le premier, Eut confirmer ses 
artes par le peajde, VI, 177 (ao5) ; 
Eivorise le pouvoir ezhorbitant qui 
lui ett accordé dane la guerre, 
contrs les oonaires , i34 (i55)î 
^t le commencement de sa for- 
tune à Pompée; le renverse par les 
Blêmes moyens dont il en avoit 
étéfovorisé, 173 (aoo). Fait sortir 
fc jeune llgranes de prison , 179 
(306). Députe Numerius ven Pom- 
pée pour traiter avec lui, 207 (aSg)* 
^I*nie Tordre que Pompée fait ob- 
server à ses soldats , aao (a54). 
Nombre de aes troupes â la ba- 
taille de Phaisale , a. Ecrit au s»- 
nat contre Caton d'Utique, 4o5 
(467)- Comment César reçoit G- 
ceroa; compare ton éloquence et 
» vie àcefie de Périclés et de Thé- 
mnéne, VII 1, 126-127(148- 
149) 7 charmé du discours de Ci- 
<^n , absout Ligarius malgré lui , 
*^ (»ft. i5o). Le désir d'être le 
premier de tous, hii fait entre- 
pwndre la guerre cwiie , 271 
(3i5), Observation à ce sujet , 5oa 
(546); N'écoute poîht les plaintes 
qaonlui fait d'Antoine, 272 (317); 
^ nomme maitre de la cavalerie* 
renvoie à Rome, 276 (319). U 
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pardonne â DolabeOa , 278(323); 
bruit de la mort de César, 279 
(324) ; ses égards pour Antoine , 
280 ( 3a5 ) ; tensul pour la cin- 
quième fois, h prend pour son 
compagnon , ib* César veut se d^ 
mettre pour substituer à sa place 
Dolabdla ; Antoine lui résiste ; est 
contraint d'abandonner Dolabella, 
280 (326). Sa domination établie 
par la violence , se maintient par 
sa clémence, IX , 184 (212}. Eta- 
blit en Angleterre des Italiens qui 
vivent en mauvaise intelligence 
avec les naturels, X , 109 (ii6)« 
Fait remonter son origine â Jule, 
fils d' A£née, XI, 124(142). Mot de 
César pour marquer le peu de dé* 
fiance qu'il avoit de Brutua, VII, 
265-266 (3o6). Autre mot de lui 
•ur Cassius , Antoine et DolabeOa , 
ih, (307). Présages qui annoncent 
•a mort, 267-268 (3o8). Sa 
femme veut l'engagera remettre 
rassemblée du sénat à un autf« 
jour , 268 (309). Se laisse entraî- 
ner par les raisons que ko allègue 
Albùitis^ 269-270 (3io-3ii), 
Avie qu'il reçoit en chemin, ib, 
271 (ib, 5 12). Arrivé dans le sé- 
nat , est entouré des conjurés; 
blessé d'abord par Caaca, se dé« 
fend, 27a (3i3-3i4); IX, 120* 
121 (i 38-139). Appercevant r»T 
pée nue de Brutus, se couvre la 
tête de sa robe ; livre son corps à 
ses meurtriers, et expire au pied de 
la sutue de Pompée ^ib. VU, 27$ 
(3i5). La lecture de son testament, 
la vue de son corps ensanglanté , 
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excitent le peuple contiese» meur- 
trier», 275-276 (3i8);IX, 125-12 
(144-145). Son âge, VII, 277 

{3i9)- 
CÉSAR ( Jule ) comparé avec 

Alexandre le grand, par Dit- 
haillan, VII, 280 (322). L^histoire 
ne fournit pas de plus grands 
chefs de guerre ; tous deux illustres 
par la naissance ; leur future gran- 
deur se £iiic remarquer de bonne 
heure ; tous deux enEuis de la 
victoire; tous deux ont excelles 
dans Tart militaire \ tous deux ont 
été les fléaux et les bienfaiteurs de 
rhumanité ; tous deux ont courus 
de grands dangers ; aucun des deux 
ii*a su se garantir de la fatalité, 
ib. ( 323 ). La condnence d'Ale-^ 
xandre condamne les excès de la 
jeunesse de Cësar ; la noble am* 
{}ition d* Alexandre , ce qu*il dit 
aux jeux olympiques , son entretien 
avec les ambassadeurs de Pêne , 
lés larmes de désespoir qui cou- 
lèrent de ses yeux , .sur les con- 
quêtes dé son père ; tout cela 
éclipse en quelque sorte la jeunesse 
de César , qui resta obscure jusqu*au 
moment où il quitta Nicomédie, 
pour se jetter entre les bras de 
Rome et de l'intrigue., La vertu 
d'Alexandre , née souè le diadème 
et nourrie des préceptes d'Aristote, 
^.devint Thonneur du monde. César 
porté vers la tyrannie par une 
ambition démesurée, devint in.* 
supportable , ce qui lut cause de 
•a mort ; Pamour pour les lettres 
et leisuvans mit Alexandre au rang 
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des plus grands princes, 281-283 
(324) \ redoutable â ses ennemis, au 
milieu des plus grands obstacle», et 
secondé de k seule espérance, il 
osa bien concevoir la conquête du 
monde avec une armée de trente 
mille hommes , VII, 283 (326); 
doué des vertus qui forment le 
héros , fut plus redevable aux pré- 
ceptes d'Aristote qu'à son père; 
par > tout il signale sa valeur ; 
la conquéte>de funivers, en un 
mot , fut pour lui Tol^et de 
douze années ; César ayant de 
longue main , fait ses disposîtiom, 
trouve tout â propos les cof&es de 
Crassus pour en corrompre sa ps- 
trio, et renverser la République, 
284 (327). La philosophie d'Ale- 
xandre prédomine dans tous ta 
exploite , ou p]ut6t il les compoce 
de toutes les vertus ensemble , aSi 
(328). Dépouillons pour un instant 
le héros de sa peau de Lion , noui 
trouverons qu'Alexandre a flétri 
ses glorieuses actions, par (j^ 
ques déportemens ; la grande am- 
bition de César , pour asservir 
sa patrie , lui a< fait commettre 
toutes sortes de crimes ; les guerres 
d'Alexandre n'eurent pas pour but 
de faire verser des larmes aux 
peuples ; mais de les rendre plus 
heureux , 286 ( 33o ). Il «»« •« 
vaincre et respecte le maBieur de 
ses prisonières , 287 ( 33i ). Ale- 
xandre veut que la Grèce corn* 
mande k l'Asie, mais son ennemi 
vaincu , venge généreusement sa 
morty dti ttikn Besmi. Géiar pour' 
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MUTÎt Pompée , mais ne chAde 
Je meurtrier que lonqu*i] cons- 
pire concre lui , Vil , a88 ( ib, 
333 ). Alexandre environné de 
flatteurs, ne s*énivre point de sa 
grandeur , ne cherche {MS a se ven- 
ger des médiians, estimant chose 
digne d*un roi de soufïrir d*étre 
blâmé ; il est bon ami ; paie les 
dettes de ses soldats; fait rebâtir 
les temples démolis par les Perses , 
i6. 289 ( a. 333). Oitus , CalIisthÀ- 
nes, et quelqu^autres furent vie- 
times de Tivrognerie et de la co* 
1ère d^Alezandre. Le traitement 
qu'il fît aux soldats Indiens sortis 
d*une viUe sur parole , et les Cos- 
seïene qu*il sacrifie aux funérailles 
d'Hephestion, sont des actes in- 
exaoables , iù, 190 ( ih, 334 )• 
Mais sa colère non préméditée , 
la douleur excessive dont eDe fut 
suivie ; les gracieux traitemens faits 
à Taxiles , â Porus, â tant de na- 
tions subjuguées, â tant de villes 
prises ; les honneurs qu'il dis- 
tribue à ses capitaines y atténuent 
en qudque sorte une partie de ses 
défauts ; ce qu'il faut bien distin- 
guer de la haine étrange dont César 
enveloppa tout ceux qu'il croyoit 
itre un obstacle â ses desseins ; si 
les larmes qu'il répand â la vue de 
la tête de Pompée, eussent été 
•incéres , il eût vengé de suite sa 
mort, iè. 291 (335). Alexandre 
ne tarda pas â se repentir d'avoir 
suivi le conseil de Lais , encore 
moins d'avoir proposé un prix â 
set capitaines, â i^m plus boiroit, 
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dont un grand nombre fut victime , 
et lui-même, pour n'avoir voulu 
s'abstenir de vin ayant la Sévre, 
noie dans les bras de ce dieu fu- 
rieux , la gloire de ses vastes con- 
. quêtes, VU, 292 (336). Par dee 
chemins tortueux César parvient 
au sommet de la gloire ; la haine 
des principaux membres de la 
République, ne tarde pas â l'en 
précipiter , laisunt l'empire romain 
en proie aux guerres civiles , 293 
(337). La conduite impérieuse de 
César , prisonier au milieu des 
corsaires, annonce la supériorité 
de son génie, 264 (339). ^ joîgnoit 
les grâces du style , â la force de 
l'éloquence, 16. (340). César passe 
â juste titre pour le plus grand ca- 
pitaine du monde ; si l'on compare 
la facilité des conquêtes d'Alexan- 
dre , et les difficulté de ceUes de 
César , la palme restera au dernier, 
jamais vaincu , toujours vainqueur , 
quoiqu'il eût à Eure aux peuples 
les {dus belliqueux, 295 ( 340 ). 
Alexandre , comme un torrent im- 
pétueux , court une infinité de dan- 
gers ; César beaucoup plus modéré , 
exécute ses entreprises dans uit 
âge plus mûr, 296 (341) ; mais, 
si Ton considère le grand nombre 
d'ennemis qu'il tue, les villes qu'il 
a forcé, les nations qu'il subjugue, 
on ne pourra qu'être étonné, de 
la rapidité de ses victoires; parmi 
ces grandes occupations, il laisse 
des Commentaires €pi attestent ses 
exploits, et des préceptes pour fart 
militaire, 296 (341-342). Accablé 
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4e dettes , îl ne persévère pat 
moini dans le dessein de vaincre 
ses ennemis , et d'asservir les siens'} 
sa prévoyance ne Ta jamais trompé; 
présent k presque toutes les batailles, 
si quelquefois il est vaincu, ce n*est 
que dans ses fieutenans , VII , 297 
(34^)* Sa bonté lui devint funeste ; 
il n'use jamais de subterfuge pour 
vaincre , 298 ( 344 ). L'ambition 
de César est extrême ; Alexandre 
est avide de louanges; la prouesse 
de César est gracieuse ; sa douceur 
grave ; ses libéralités envers ses 
soldats , excessives ; il endurcit , 
ainsi qu'Alexandre , son corps à 
la fatigue ; il quitte la Gaule , sub- 
jugue ritalie i passe en Espagne , 
revient faire le siège de Marseille ; 
repasse en Macédoine, remporte 
la mémorable victoire de Pharsale 
sur Pompée , assujettit l'AEgypte, 
revient en Syrie, au royaume de 
Pont , où il combat Pharnaces; va 
défaire Scipion et Juba en Afrique ; 
revient en Espagne , défait les fils 
de Pompée. César, par les seules 
difBcultés des conquêtes desGades, 
remporte de beaucoup sur celles de 
l'Asie et des Indes, par Alexan-* 
dre ; ce qu'il dit au maître d'un 
juivire, prouve la confiance qu'il 
avoît en sa fortune , 299 - 3oo- 
(345-346). La victoire étoit l'idole 
favorite de César; Alexandre étoit 
orné d'excellentes vertus , et taré 
de peu de vices apparens; parmi 
les partisans de Pompée, César 
n'épargne que ceux qui ne peuvent 
lui liuirei si l'on excepte Bi4itns, 
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Cassius et ses adbérans , qtn prou- 
vent qu« sa clémence eàtéié portée 
plus loin , s'il n^eût ^ accablé 
de leur haine , dont il fut la vic- 
time , Soi (348). La soif décom- 
mander se découvre dans un vil- 
lage où il dit: c< qu'il aimeroit 
mieux y être le premier que le 
second à Rome » ; eBe ne lui 
permit de prendre du repos qu'en 
perdantlesentimeuc, n*y d'éteindre 
en lui ce désir de grandeur, sans 
cesse renaissant. La même passion 
lance Alexandre sur l'Océan, et 
quelques instans même avant sa 
mort, il méditoit encore de nou^ 
velles conquêtes, 3o2 (349}. Le 
bonheur de César eût été par&it, 
si Tamour pour sa cité l'eût era- 
p9rté sur le désir effréné d'être 
encore plus grand , en irritant la 
haine des Romains , dont quelques- 
uns lui dévoient la vie , finit par 
périr de mort violente , 3o3 (35o). 

César (Lucius), parent de 
Jule César, prie Caton d'Udque 
de l'aider à composer une haran- 
gue , pour implorer la démence 
de son parent , en faveur de trois 
cents personnes; ce qu'il dit â 
Caton; réponse de Caton, VI, 
4S1 ( 497 )• Abandonné par An- 
toine, son neveu, VIU , 139, 
29» (163,339). 

CÉSARtoN , fils de César et de 
Cléopatre, VII, 366 (283); mis 
à mort par ordre d'Auguste , VIII , 
421(457); XU, 283(521}* 

Cespicivs(M.) y envoyé en 
Mauritanie et en Afrique par An» 
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tonin » pourquoi ? X , i55 (171). 

€etu£G)Ui.( CorneKus) , déposé 

de ta prêtrise , pourquoi ? III , 24 1 

(»78). . , . ■ 

Cbthb6V« , tribun Crés^puissant 
A Borne , IV, 68 (78) ; fait obtenir 
â LucuBus le gouvernement deJa 
Cilide, 70 (81). Sa fiate avec le 
fils de Mark» , chez Hiempsal , 
roi de Numidie, IV 9 284 (324). 
Complice delà conjuration de Cati- 
lijia , lui reproche cL*agir trop lente- 
ment, VI, 556 (4^1); chargé par 
Cadlina , d*a]]er tuer Cicéron chez 
lui,yill, 85 (i 00) . Sa maison choi- 
ne pour Tamae d« matières com- 
bustibles, pour incendier Rome, 88 
(104); trouve un défenseur dans 
César, VII, 1721(198)* Sa mort. 
Chab&ias , Athénien , père 
Ctésippus, Vniy a8 (34); mis au 
nombre des gxands capitaines; 
marche au secours des Béotiens , 
contre Agésilas; le force à la re^ 
traite; on lui érige une statue à 
Athènes, dans Tatcitude qu'il fit 
prendre à Ses soldats , Xll , 45 
(47) ; eut la conduite de plusieurs 
guerres en Europe, étant général 
des Athéniens 9 ib. (48); affermit 
Nectanebossur le tr^ne d' AËgypte ; 
rétablit Evagoras sur celui de Chy- 
pre ; commande Tarmée navale du 
roi d'AEgypte , 46 (i^.). Pourquoi 
forcé, de retourner à Athènoé? 
oen absente pour vivre dans le 
faste et la volupté ; fîiit les regards 
jaloux de ses concitoyens , i^. 47 
{49)- Son caractère , VI, 259-^60 
(299-300). Son estime pour Fhe- 
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cion; contribue k son avance-^ 
ment ; remporte «me victoire près 
rîle de Naxos , où Phocion corn- 
mandoit Faiie gauche de son ar- 
mée; époque de cette victoire , ih* 
Il charge Phocion d*aQer recevoir 
l'argent et les vaisseaux des alliés ; 
ce que Phocion lui dit y ib, 261 
(Soi )• Sert volontairement au 
siège de Pile de Chio ; entre le 
premier dam le port ; soutient seul 
avec son vaisseau Tattaquedesen-* 
nemis; préfère une mort glorieuse 
4 une vie honteuse ; périt les armes 
I4 main , XII , 47-48 (5o) . 

Chaeac , mois AEgyptien , à 
cpioi correspond? I, 88 (96). 

CifiERiLus , poète atuché à Ly- 
sandre, IV, 35o (399). 

CHJiEiiin , signification de ce 
mot, V, 280(323). 

CuMAOR , fondateur de la villa 
de Cha&ronéc, IV ,426(483). 

Ch.aeaon , Mégalopolitain , en- 
voyé par Philippe , pour consulter 
l'oracle dé Delphes , VII , 8 (i 1). 

Ch.aeroméb , ville de la- Béotie , 
célèbre par la victoire de Phir 
lippe, père d'Alexandre , II, loi 
(11 3). Patrie de Plucarque , XII , 
424 (481). 

Chalakstra 9 viDe de Macé- 
doine, V, io5(i2a). 

CHALCÉDoufE (bourg du Kadi)^ 
ville d'Asie , dans la fiythinîe ; sa si« 
tuation, IV, 74 (85) ; U, 365 (410). 

Chalciobcos , surnom de Mi- 
nerve; son temple,! , i53 (170); 
XI, 197 (226). Rayons de cesum 
nom ^ i^. 
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Chalcioe , ville , IV, 43 1 -43a 
(489-490); IX, 488(563). 

Chalcidébms, divers peuples , 
ainsi appelés, II, 204-328; IV, 
87 (100) ; VIII , 17 (21) ; nombre 
de villes fondées par les Chald- 
déensder£ubée,XU, 169(188). 

Chalgidiqve , partie de la 
Macédoine ainsi appelée , VIII, 17 

Chaicodus , demi-dieu , sa 
chapelle à Athènes , 1 , 47 (5o). 

Chalcodus , père d'Elphenor, 
I, 59(64). 

Chalcus, larron, plaisante al- 
lusion de Démosthénetsur cenom^ 
VIII, 22 (27). 

Chaldeens ou CalddenSj dé- 
faits par Cynis , et réunis aux Ar- 
méniens, XC, 407 (467). Situation 
de leur pays ; remarque sur les 
Cfaaidéens, V, 89(102). 

Chaldéens ( devins ) , prédisent 
â Néarchus « que le séjour de Ba- 
» hylone sera funeste à Alexandre », 
^*^» '49 (^7^) » encouragent 
Othon à ne pas désespérer de sa 
fortune, IX, 3i2(36o). 

Chalque , petite monnoie Ro- 
maine , sa valeur, VII, 42^ (493). 

Champ de Mars , sa situation ; 
1,365 (410); appelé maintenant 
Éle sacrée. (Isola di S. Bankoio^ 
rnœo), 365-366 (4x0-411); 
comment formée,^^^. où se faisoient 
Jes revues militaires à Rome; X , 
290 (327); où s'assembloient les 
.Cbm«c<?j, XI ,3x9 (367). 

C H A o M I £ {Albanie).^ contrée 
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de rSpire , XH , 5i (53) ; set hV 
bitans sujets 4 être opprimés par 
les Macédoniezu, IV, i54 (174)» 
Char de terre cuite; prodige 
arrivé â la cuisson de ce char, 
comment interprété par les devins, 
1,376(442). 

Characxtanibns,où habi- 
toient ? sont âéùâts par Sertoriiis , 
V, 372 (428). 

Charbs, orateur d*Athènes, se 
moque de la sévérité des sourcils 
de Phocion; réponse rigoureuse 
qu'il s'attire , VI , a58 (298) ; est 
élu général des forces d'Athènes , 
pour aller au secours de Byzance 
et de Perinthe ; comment il s'y 
comporte? 26S (3x5). Montre , 
avec affectation ses blessures aux 
Athéniens ; ce que Timoléon dit 
â ce sujet, III, 166 (187). Passe 
une parde de sa vie au promon- 
toire de Sigée. Son grand cré- 
dit A Athènes , quoique peu re- 
commandable par ses actions , 
-^^> ^7 ( 49-5o ) ; Sa témérité; 
accuse Iphicrate et Thimothée de 
lui avoir fait manquer k prise de 
Samos, 52 {5S), 

Chares de Mytylène, histo- 
rien contemporain d'Alexandre le 
Grand, VII, 45, 99 (^5, xiSy 

Charicles, gendre de Phocion, 
comxnission honteuse dont il se 
charge, VI, 287 (33 1); appelé 
en justice, pourquoi? Phocion re- 
fuse de le défendre, 288 (332); 
s'enfuit d'Athènes, 307 (557); 
coildanmé à mort le même jour 
que Phocion y 3 12 (36o)« 
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Crabiclo, femme de Scîron , 
I, 17 (,8). 

Chaaidemus, orateur d'Athè- 
nes y qu'Alexandre veut qa*on lui 
Kvre, VII, 41 (49); VI, 279 
(3a i). Sa noble franchise cause 
•a mort, ^j6 (319). 

CHAaiDBMus , prend la ville 
Troye, V, 34a (393). 

Chaailaus 9 roi de Sparte, fils 
Polydecte , et neveu de Ljcurgue , 
I, 146 (i6a-i63)' Sa naissance, 
147 ( 164 ). Il s'enfuit dans le 
temple de Minerve Chalciœcos, 
pourquoi ? son caractère , i63 
( 170). Sa réponse sur le petit 
nombre des lois â Sparte , 189 
(an -ai a). 

CharimÂres, devin, son entre- 
prise contre le tyran Aristomachus 
découverte, IX, aag-aSo (a63-a64). 
Chaairus , Athénien , décret 
qu'il propose contre les Mcgariens; 
motifs de ce décret , II , 2 1 7 (245). 
Chaaiot db CurvRE , pris par 
Bomulus sur les Camcrins; quel 
usage il en fait ? I, 118 (i3i). 

Chahmidas, contemporain de 
Socrates , XII , 398 (46 1). 

Charmiom, l'une des femmes 
attachées à Géopàtre; sa réponse 
â un envoyé de César; sa mort, 
359, 426(419, 463). 

Charon de Lampsaque, histo- 
rien, II, 5 1 (58). 

CHARO^t Thébain, offre sa 
maison aux bonis de Thèbes pour 
s'assembler ) III, 175-176 (196- 
197). Sa fermeté, 177 (198). 
Envoie un de les amis vei9 Melon 
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et Pélopidas pour les engager â 
différer leur entreprise , 178 (199)» 
Est mandé par Archias; son cou- 
rage , sa magnanimité , 186- 181 
(2oa-2o3). Sa présence d'esprit; 
sa réponse à Archins, ib, 182 (î6. 
204)* Se rend avec les banis dans 
là maison d'Archias et de PI^ppus, 
qu'ils tuent, 1 82-1 83 (ao5-ao6). 
Est nommé gouverneur de Béotie ^ 
187 (ao9). 

CharoN) fils de Plutarque , 
XII, 441 (5oi). 

Charomdas , prév6t d'Athènes , 
Vm , 4a (5o). 

Charonites, qui ainsi appelés 

par les Romains? VII, 286 (33a). 

Charopxjs , fils de Machatas ; 

son affection pour les Roi^painSy 

IV, 60 (68). 

Chartor , celui qui conduit un 
char, I, 377 (424). 

Chef, multitude de chefs dan- 
gereuse, souvent nuisible, II, 97 
(108); IV,4aa(479). ^ 

Chelidonide , fille de Léoty- 
chides , femme de Cléonymus j sa 
conduite à l'égard de son mari , IV, 
1 76 ( T 99) *, dispositions qu'elle fiiit 
pour se donner la mort, 179 (ao3). 
Chblioonienes , (âes) , dans la 
Méditerranée, leur situation, V, 
34 (40). 

Chbionis , fille de Léonida* , 
roi de Sparte , femme de Qéorn-* 
brotus , abandonne son mari, pour 
suivre son père dans son asyle. 
Vil, 3a7 (377); se réunit â son 
mari réfugié dans le temple de Nep- 
tune } beau discoun qu'eQe fait à 
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«on père pour le fléchir , VU, 33S- 

334 (384) ', obtient la grâce de son 
mari ) refuse de rester avec son 
père ; suit son mari dans son exil ^ 

335 (3U6). 
Ch£ne, consacré à Jupiter; son 

usage et son utilité , 11 » 396 (44a}. 

CaÂNB d^Alexandre , pourquoi 
ainsi appdé? existoit encore du 
tempadePlutarque^YIly ài (a5). 

Chersonèse Taujiique , ( /« 
Crimée) pre8c|u'lle, sa situation, 
^^ I 199 (aoa) ; VI , i55 (179). 

Chersonesb de Thrace, sa 
position , IV , Sao (365) î V , 94 

(»o9)- 

Chevai. (marque d*un} , impri- 
mée sur le front des prisoniers 
Athéniens à Syracuse, V,a45 (382)» 

C'HE VA LIEES RomaJns, n*a- 
Toient point de places marquées au 
théâtre , avant Cicéron , VllI , 80- 
8x (94-95) ; mêlés avec les séna- 
teurs par Tiberius Gracchus , pour 
le jugement des procès , VII, 436 
(5oi). 

Chevaliers , qui ainsi appelés k 
Athènes, 1,317 (357). 

Cheveux , par qui consacré à 
Aponon? 1,9(9). 

Chèvre changée en bouc, 1, 
0% (3o). Les rois de Sparte sacri- 
lioieiit une chèvre avant de livrer 
une bataille y 195 (218). 

Cu£V£scHE (Chouette) , Pdseau 
ide Pallas, symbole particulier d'A- 
thènes , II , 26 (29) ; représentée sur 
•a monnoie, 210 (235); IV , 346 

(394). 

Chiess, chassés des sacrifices^ 
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I, n5 (ia5). Pourquoi on liVn 
bdssoit point entrer dans la cita- 
deOe d*Atfaènes, Vm, 434 (47^)- 
Exemple de fidélité du dûen de 
Xantippe , Il , 23 (26). 

Chili ARf^VE , officier du roi de 
Perse; ses fonctions , XII, 35 (37). 

Chilevs, Arcadien, aide Thé- 
mistoeles â pacifier et réunir la 
Grèce contre le toi de Perse, Il , 
i5 (16). 

Ckilo , homme de bien, fuit la 
fiireur de Bassianus, X, 388 (442)- 

Chilon , serf de Caton , bon 
grammairien ; pourquoi Caton ne 
le charge pas d'instruire son fils , 
m, 442 (492). 

Chimborazo, montagne d'Amé- 
rique , son élévation , III , 32 ; ($7) 

C h I a> ile de la mer Egée; sa 
position ; assiégée par les Athé- 
niens; où Chabrias périt glorieuse- 
ment, XII, 47 (5o); renommée 
pour ses vins , VUI , 187 (219). 

Chiron , insdmteur d'AEnée et 
de plusieurs grands hommes , XI , 
91 (104). 

Crironos , nom d*mie comédie 
du poète Cratinus; vers de cette 
pièce dtés, II, 164 '(t83). 
' Cblioon , ce qui lui arriva, et 
qui Tempécha d*exécuter Tordre 
qu*il avoit reçu de Charon, III, 

17» («99)- 
Chojie , nom d*une fête célébrée 

à Athènes, VIU , 4o5 (439)- Ob- 
servations sur cette fête , 5o3 (S47). 

Choeniz , mesure; sa contenan- 
ce «I, %5x (282). 

Cholaaqs^Cbolajigu» (C&o- 
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for^ue) , bourg de rAaic|ue , où 
naquirent Périclés et Xénodés^ 11, 
i63y i86 (i8a, aog); sa situa- 
don, V, ao5 , 456 (a35, 619), 

Chorege , se» dififérentes signi-- 
licadons,!!!, 481 (534). 

Chabtibni , justice qu^ils obtien- 
nent d'Alexandre Sévère , X , 3/ 

m- 

CHarsAMTAS , son respect pour 
la discipfine, 111, 3i2 (348). 

GH&rsBRMUs, pèredePtole- 
mée, Vil, 397 (468). 

Chrts», courtisane pubfique. 
Vin, 195 (228). 

Ca&x8ippu« , philosophe , chan- 
ge Pexpression d*un ancien pro— 
Terbe, IX, 193 (221). 

CaaTsocoNus, joueur de Ilûtes, 
lemportele prix aux jeux Pythiques, 
n , 37 (4 1 6). Cest aussi le nom d^un 
aflPranchi de SyUa, VIII, 62 (74). 

GarpAB, ou Cy pre (ile de), ses ha> 
bitans en déferulent Tentrée aux 
Jvàh sous peine de mort, pour- 
quoi? X, 74 (77); où meurt Q- 
mon, général Athénien , II, 179 
(200). 

CicBX, mot latin, sa significa- 
tion , VUl , 60 (70). 

CicsREius , secrétaire de Sdpion 
l'Afincain,IX, 496 (571). 

Cicsaon (M. TuIUus) , fils d^Hel* 
via ; son origine, étymologie de son 
»om, VIII , 59 (70). Date de sa 
naittance; prédiction A son sujet , 
^0 (71. Acquiert du renom parmi 
les enfans, 6 1 (72) ; s*adonne à la 
poéâe , devient bon orateur et bon 
po<t«, ik, Apprejwl la philosophie 
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de Philon , le droit de Mutius 
Scsevola >, sert sous Sylla dans la 
guerre Marsique,62 (73); quîtt» 
les armes*, reprend les études et 
fréquente les savans, ib. Plaide la 
cause de Sextus Roscius , 63 (74) ; 
IV , 395 )449)- Va en Grèce , mo- 
ti& de ce voyage ; .arrive à Athè- 
nes \ y entend avec plaisir le phi- 
losophe Antiochus , VIII , 63-64 
(76). S'attache davantage aux phi- 
losophes académiques , iù. ( 76 )• 
Passe en Asie ; va à Rhodes , y étu- 
die sous plusieurs grands orateurs ; 
est prié paf Apollonius de déclamer 
en grec ; étonne les auditeurs ; com- 
ment loué par Apollonius, 65-66 
(77). Réponse qu'il reçut de Tora- 
cle d* Apollon k Delphes; pourquoi 
appelé le Grec et tEcolier; sur- 
passe tous les orateurs de son temps, 
ib, (78). Avoit les mêmes défauts- 
de nature que Démosthènes ; com- 
ment il s'en corrige? Ce qu'il die 
des orateurs qui n*ont d'autre but 
pour émouvoir que de bien crier f 
67 (79)* Ses plaisanteries trop 
fréquentes lui nuisent, i6, (80). 
Questeur en Sicile ; pourquoi mat 
vu des Siciliens 7 Gagne leur amitié 
par sa justice et sa 'douceur; fait 
absoudre plusieun Romains mis en 
jugement devant le préteur, 68 
(80). Aventure humiliante qui lui 
arriva à son retour a Rome, iù» 
(81). Ambitieux et jaloux d'éloges,. 
69 (ib.) ; apprend tous les noms es 
demeures des principaux citoyen» 
de Rome ; sa sobriété , son d^in- 
téressement, ib> 70 (82). Plaide 1* 
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cause des Siciliens contre Verres ; 
divers bons mots de lui, VllI , 70-7 1 
(83-83). Fait condamner Verres a 
une amende; est soupçonné de s*é- 
tre laissé corrompre , ib. (ib.) Nom- 
mé édile ; noble emploi qu*il fait 
de la reconnoissance des Sicifiens, 
7a (i^*) Ses possessions ; sa manière 
de vivre; cède la maison paternelle 
a son frère, ib. 76 (85). Est nom- 
mé ^rat^ur; reste intact dans Te- 
xerdce de cette charge, ib, (86). 
Reproche qu^il fait â Vatinius ; son 
aventure au sujet de Manilius, 74^ 
7a (87-88). Nommé consul avec 
Antoine , à quelle époque? 78 (91- 
92). Sa politique pour prévenir les 
desseins de Catilina; comment il 
a*a88ure son collègue , ib» 79 (ib» 93). 
Fermeté avec laqueUe il s*oppose 
aux tribuns ; fait rejeter leur loi , 
80 (94). Surmonte tout par son 
éloquence , ib, Â quel sujet il 
réprimande le peuple 7 81 (96). 
Mande Catilina au sénat ; Tin- 
terroge ; sa réponse Tétonne , 82- 
83 ( 97 )• Va au Champ de 
Mars avec une cuirasse sous sa 
robe , ib. Sa conduite Tinstruit 
des intentions de Catilina , ib, 
84-85 (98-99)* Averti que Cé- 
thégus attentoit à sa vie, lui fait 
refuser Tentrée de 6a maison ; con- 
voque le sénat au temple de Jupi- 
ter Stator ; ordonne à Catilina de 
sortir de Rome , i^. 86 (loo-ioi); 
VI , 356 (410). Fait épier ses com- 
plices, VIII, 89 (io5); lit leurs 
lettres au sénat assemblé ; entend 
leurs dépositions et celles des ta« 
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moins , 90 (106) ; délibère sur le 
parti à prendre dans cette affaire , 
91 (107). Prodige arrivé dans sa 
maison; ce qu*il produisit, 92 (i 08}. 
Sa femme et son frère rengagent à 
punir rigoureusement les conjurés y 
ib, (109). Ce qui fempécha de 
poursuivre César comme compKce 
de Catilina, 95 (no). Ordonne la 
mort de Lentulus et Cétfaégus , etc. 
95 (112) ; VII , 173 (198). Témoi- 
gnage de satis&ction qu'il reçoit du 
peuple; appelé Sauveur de Rome» 
VUI , 96 (i i3). Ce qu'il y a de re- 
marquable dans son action contre 
Catilina, ib. 97 (î^. 114)* Son 
serment en se déposant de Paûto- 
rite ; et celui du peuple , ib, 98 
(11 5). E^t le premier qui ait été 
honoré du titre de Père de la Pa^ 
trie^ par un décret, 98 (i 16). Sa 
vanité inspire la haine; elle ne 
r^mpéche pas de louer lesautres, ib, 
99 (îA. 117). Appelle le style d'A- 
tvàtoxt fleuve dor coulant ; son sen- 
timent sur Platon , Démosthènes et 
autres ; pourquoi il appela ses orai- 
sons contre Antoine PhilippiqttMi 
ib, 100 (ib.) Services qu'il rendit i 
Cratippus ; sujets de ses lettres 
grecques, ib, (118). Son am- 
bition lui Eût oublier les devoirs 
d'homme sage ^ib. 1 01 (ib. 119)* 
Ses réparties et ses bons mots, 102 
(lao) et suiv. Pourquoi il témoi- 
gne contre dodius 7 107-108 (126- 
1 27). Ce qu'il lui dit à ce sujet , 109 
(128). H a recours â César; re- 
nonce à le suivre i la guerre ; re- 
I prend le nuiuiement des aOaires; 
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«t qui irrite César, iio-iit (iSo). 
Pourquoi appelé en justice? Prend 
^ k deuil; laisse croître sa barbe et 
tes cheveux ; cherche Fappui du 
peuple, Uf. (i3i). Est abandonné 
par Pompée , i la (i3a) ; VI , 174 
(20i).Conseil que lui donne /ison; 
porte une statue de Minerve au Ca- 
pitule -, part de Borne; Clodius le 
fait banir, Vm, ii3 (i33). Ce 
qu^il éprouve dans sa route , 114 
(z34)« Comment rççu dans les 
villes grecques ; supporte son exil 
avec peine, ii5 (i35}. Ses mai- 
ions brûlées et ses biens mis à l'en- 
can par Qodius, ib. Déclaration du 
lénat glorieuse pour lui ; son rap- 
pel; honneurs qu'on lui rend dans 
les villes où il passe, 116-117 (r37« 
i38). Enlève du Capitole les tables 
des actes de Tadministration de 
Qodius; blâmé par Caton ,^.118, 
(i*.)i VI, 386 (445). Se recon- 
clKe avec lui , ib, (44^)* Embarras 
qu'il éprouve en plaidant la cause 
deMilon, VIII, 119 (140). Nom- 
mé augure ; sa conduite étant gou- 
verneur de la Cilicie , 120-121 
(141-142). Pourquoi appelé Im- 
perator par ses soldats 7 ib, (ib. 1 43) . 
Passe à Rhodes; Fait quelque séjour 
i Athènes ; revient à Rome ; refuse 
les honneurs du triomphe ; per- 
plexité où il se trouve, 122-1 23 , 
(ibf 144). Sa réponse à Trébatius ; 
va rejoindre Pompée ; reproche que 
lui fait Caton , ib, (146). Comment 
il se conduit dans le camp de Pom- 
pée, 124 (146)* Diverses réponses 
^Ujib, 125 (ib, 147). Après la 
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dé&ite de Pompée, il refuse le com* 
mandement de Tarraée que Ca- 
ton lui ofîref danger qu'il court; 
Caton lui sauve la vie, 126 (148) ; 
VI, 4i3 ( 476). Attend César à 
Brundusium ; va au - devant d« 
lui ; comment accueilli , VIII , 
126 (149)' Défend la cause de 
Ligarius; ce que César en dit 
à ses amis ; effet de son élo- 
quence sur César, en plaidant cette 
cause, 127 (iù, i5o). Se retire 
des affaires publiques; enseigne la 
philosophie; compose des dialogues; 
est le premier qui ait donné dce 
noms latins aux mots grecs qui sonc 
propres aux philosophes; sa faciKt» 
k faire des vers; se compare à Laêr« 
le, 128-129 (ib. i5i ). Approuve 
tout ce que fait César; le loue d'a- 
voir fait relever .les statues de Pom- 
pée, ib. (ib. iSt). Se propose d'é- 
crire Vhistoire romaine ; répudie 
sa femme Térentia , pourquoi ? ib» 
Trouve sa maison chargée de det- 
tes ; raison qui lui fait épouser une 
jeune fille ; reproches graves que lui 
fait Antoine; inconsolable de la 
mort de sa fiDe ; répudie sa seconde 
femme, i3o-i3i (i53-i54).N'aeu 
aucune part à la conjuration con- 
tre César ; après sa mort , il propose 
au sénat de faire un décret d'abo- 
lition générale; de donner des gou- 
vernemens à Brutus et à Cassius, ib^ 
Se défie d'Antoine, i32 (i55). Ses 
promesses à Hirtius et Pansa , ib» 
i35 (i56). Motiâ de son retour 
à Rome ; comment il y est reçu ^ 
ib. Mandé au sénat par Antoine; 
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pourquoi il refuse de t*y rendre? 
VIII , 1 33 (i 57). Songe de Cicéroa 
au sujet du jeune César, i34~i35 
(i 5g) . Véritables causes de son ami- 
tié pour lui ; reproches que lui fait 
Brutus , i36 (160). Sa grande au- 
torité dans Rome; chasse Antoine ; 
envoie contre lui les deux consuls 
Hirtius et Pansa, iZy (^ib. 161). 
Comment abusé par César; blâmé 
par ses amis de Tavoir appuie de 
son crédit, i38 (i6a). Sa résolu- 
tion en apprenant sa proscription, 
iZg (i63). Troubles et incertitudes 
de Cicéron , ib. 140 (iif*^ 164)* 
Se fait transporter par mer â Ca- 
pites; prodige qui lui arrive; réfle** 
xion de ses domestiques à ce sujet ; 
ib, 141 (i 65-1 66). Demande à sou- 
per à Lucullus ; sa surprise en voyant 
la magnificence du souper, V, 
161 (i85). Auteur d'un livre contre 
Tancienne Académie, i63 (188). 
Accuse , dans un de ses discours , 
Crassus et César d^étre complices 
de Catilina, 278 (Siq). Remet 
Pompée dans les bonnes grâces du 
sénat; lui fait obtenir la surinten- 
dance des vivres de Tempire , VI , 
i8x (A09) ; le blâme d^i^^oir préfé-* 
ré la manière d*agir de Thémisto- 
des à celle de Périclés, 209 (241). 
Ce qu*il dit â Memmius au sujet 
de Caton d*Utique, 33o (38o}. 
Rend grâces â Caton de son zélé 
k défendre sa belle-sœur , VI, 35 1 
(4o5). Ridiaile dont il couvre les 
Stoïciens, 355 (409)* S*oppose â 
César et à Pompée, au sujet du 
partage des terres, 372 (4;V9); 
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engage Caton à ne pas désobéirseul 
au maintien de cette loi , 374 (43i)i 
Ce qu*il dit sur la conduite de Ca« 
ton, 255 (294) ; 477 (547). Rap- 
porte un songe d*Annibal ; son ob- 
servation sur Porateur Hermagoras, 
475 (546). Apprécie le premierCé^ 
sar, VII, 166 (192)* Est blâméde 
l*avoir épargné lors de la conjura- 
tion de Catilina , 171 ( tf^)-, b 
garantit des mauvaises dispositrsiiB 
des chevaliers, 173 (aoo'^; tente 
de le réconcilier arec Pompée^ 
2i5 (24H) ; a composé un ouvrais 
à la louange de Caton , i65 , 25z , 
(190, 290). Sa plaisanterie sur le 
consulat de Canînius ^a6t (5oo). 
Accuse Antoine d*étre Fauteur de 
la guerre cwile^ Vlil, :tyi (5i$); 
propose Octavius pour modèle d*tin 
sage gouverneur , à Quintus soa 
frère, XII, 272 (Soy). Est sacrifia 
par César â la haine d'AntolDe, 
VUI, 291 (338-339). Tué par He- 
rennius; son âge; sa tête et ses 
mains portées sur la tribune aux 
harangues 9 par ordre d'Ant^ine^ 
142 (167). 

ClGERON et DÉMOSTRÈNES COffl" 

parés, Vm , 144 (170). Vniqui- 
ment appliqué â Tart de la rhé- 
torique , Démosthènes Tcmpoits 
sur tous les orateurs de son temps» 
par la véhémence du style , la force 
de ses moyens; les divers écrits de 
Cicéron , à la manière académique, 
attestent Funiversalité de ses con- 
noissances dans la bonne littératuis- 
et fart oratoire , 145 (i/o-i/')* 

Le style de Dômoschènes est par^ 

tout 
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i tv^ serré, piquant , et ne lene pas 
iéulement la lampe , comme disoit 
Pjthéas en se moc^uant \ mais un 
biiTeuTxd^eau , un grand travail et 
une austérité de nature. La où 
Gcéron , usant de m6((uerie et de 
plaisanterie , tourne dans ses plai- 
doyers les choses de grande con- 
séquence en risée , comme dans la 
défense de Célius , de Murena ; il 
^oit, selon Giton, un grand rieur 
et un grand moqueur ; la galté et 
Tenjouement se manifestoient sur 
sa figure; là où sur celle de Dé- 
mosthénes , on lisoit toujours un 
esprit préoccupé) an chagrin rêveur 
et pensif, VlIIy 145-146 (171). 
L*un parle sobrement à sa louan- 
te ; les répétitions , dont Gcéron 
faisoit un fréquent usage dans 
tes oraisons > montrent une ex- 
cessive cupidité de gloire blâma^ 
ble. Démosthénes est plus grave et 
plis magnanime , lorsqu^il avoue 
« Que toute son éloquence n^est 
« qu'une routine atquise par un 
« long exercice; etc. » 147 {^72). 
Tous deux ont eu grand crédit à 
parler en public , et à en obtenir ce 
qu*ils ont voulu. Plusieurs grands ca- 
pitaines même se sont servi de leur 
éIo(|uences Cicéron en a fait un 
•bas; Démosthénes n'ayant exercé 
demagistrature de grande aiAorité , 
n'est pas tombé dans le même in^- 
convénient. Questeur en Sicile, pro- 
consul en Gilicie et Oappadode , 
dans un temps où la convoitise , 
l^avarice étoient sans pudeur, G- 
céfOR se montre modéré , et donne 

Tome JXXÎK 
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1 nn grand exemple d'humanité et 
de mépris pour l'argent. Elu Consul 
ou plutôt Dictateur , avec pleine 
autorité pour poursuivre Gitilina 
et ses complices , rend hommage 
à la vérité de l'oracle de Platon, sur 
les misères et malheurs des villes » 
VUI^ 148-149 (174-175). Démos- 
thénes se montre mercenaire en 
employant son éloquence dans la 
vue du gain , et l'avilit en écri-» 
vant secrètement une oraison pour 
Phormion, et une autre pour Apol* 
lodore , dans la même cause ; il 
iùt aussi accusé d'avoir reçu de 
l'argent du roi de Perse et d*Har-> 
palus. Gcéron , questeur , refusa 
les présens des Siciliens , du roi àm 
Cappadoce> et niême de ses amis ^ 
partant de Rome pour l'exil, 14^ 
(1^5-176). L'un fut bani comme 
larron , et l'autre pour tin acte 
glorieux ; car le sénat prit le deuil , 
et arrêta qu'il ne proposeroit aucune 
loi au peuple, que Gcéron ne fût 
rappelé. Pendant son exii, Gcéron 
reste oisif; l'un des principaux 
actes de Démosthénes eut lieu pen- 
dant le sien ; rappelé , continue k 
faire la guerre i Ancipater et. aux 
Macédoniens. Gcéron gard« un 
coupable silence ^ à la demande du 
consulat du jeune César n'ayaiîc 
pas encore l'âge voulu par la loi ^ 
i5o ( 176-^177 y LWection des 
serviteurs de Gcéron , ne purent 
le garantir d'avoir, dans ses vieux 
jour», la tête tranchée. Démo»^ 
thênes, ayant eu recours à la fran- 
chise de Neptune y termine 9a car- 

K 
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riére dans ]e temple de ce dieu , par 
le poison , se moquant des cruau- 
tés d'Antipater , i5i ( 177-178). 

CicÉRON , fils de l'orateur , sert 
sousBrutus *, défait Caïus Antonius , 
IX , i35 ( i55- 156 ). Comment 
loué par Bnitus, iSs (i5a). Consul 
avec Auguste , à quelle époque ? 
VIII, 144(169). 

CicéaoN ( Quintus ) , (rére de 
Toratear, VIII, ga, (109). Assiégé 
par les Gaulois; sa défense cou- 
rageuse , Vil , ao2 (a33). Danger 
qu'il court dans l'émeute qui a lieu 
pour le rappel de son frère , VIII , 
116(137). Se sépare de lui, iSg 
(164) ; est tué avec son (ils par la 
trahison de ses esclaves , 140(164). 

CicHRis , demi-dieu de Salami- 
ne» 1, 399(336). 

CicoNiENS, situation de leur 
pays , VI , 336 (387). 

Ciel (ravages du feu du), à 
Rome, X, 219-220 (246-247). 

CioVR , plante vénéneuse , cul- 
tivée par Attalus Philometor , VIII , 
188(221). 

ÇiLiciB ( Caramarue), contrée 
^'Asie ; sa situation , XII , 3i (33) ; 
séparée de la Cappadoce par le 
mont Taurus, X , Sig (36 1). 

Cilles , lieutenant de Ptolémée> 
ùàt prisonier par Démétrius , VIII, 
164 (193). 

CiMBiH , rhéteur, XII, 336 (383). 

CiMBER ( Tullius ), Fun des con- 
jurés contre César ; ce qu'il fit , IX , 
1 20- 121 (i 38- 1 39) ; est nommé 
gouverneur de la Bithynie, i25 
{»44). 
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CiMBRBS , pénétrent en Italie 
avec les Teutons ; leur origine ; 
étymologie de leur nom , IV, 1 1^- 
118 (247-248). Conjecture sur le 
pays d'où ils partirent, 219-220 
( 249-260 ). Défont Tarmée Ro- 
maine, commandée par Caepion, 
V, 344(395); se décident à mar- 
cher sur Rome, après avoir obtenus 
plusieurs succès, IV^ 121 (i5i}î 
se séparent des Teutons , 228 
( 269 ) ; bravent la rigueur du 
froid; méprisent les Romains, i^S 
(279) ; campent auprès d'eui ; for- 
cent Catule à la retraite*, pre- 
nent un fort situé sur FAthésii 
(yidige) , ib. 346 ( ih. 180 ); en- 
voient demander des terres A 
MariuSj sa réponse à leurs en- 
voyés , 147-148 (282). Leur or- 
donnance de bataille , 25o (286)' 
Sont défaits par Marins ; cruautiis 
et désespoir de letirs femmes, 253- 
264 (288-289). 

Cl MON , surnommé Coalbmos, 
père de Miltiades, V, 10 (i 5). 

C I M o N , Athénien , pourquoi 
Plutarque le compare à LucuDus? 
V, 8(11 )•, fils de Miltiadeet 
d'Hégésipyle ; origine de sa mère, 
9 ( 12) ; fort dissolu dans sa jeu- 
nesse, 10 (i3). Son caractère; ac- 
cusé d'avoir un commerce crifflinw 
avec sa sœur, 11 (14). Observation 
à ce sujet, 449 (5i5). Ses belles 
qualités ; applaudit au conseil que 
Thémistocles donnoit aux Athé- 
niens, i3(î6); encourage la jeu- 
nesse ; sa figure ; gloire qa*îl ac- 
quiert, V,i4 (i7);à8onentrwedaD» 
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Fadfflinistradon, est nommé capi^ 
laine général de la flotte Atbéniéne, 
/^. (i8). Comment il attire aux 
Athéniens les alliés de. Lacédé- 
monei 1 5 (19). Assiège Fausanias 
dans Bjzance , 16 (20). Dé&it les 
Perses ; force Butés i mettre le 
feu dans la ville d*£io.ne , et de se 
brûler lui-même avec tes amis, 
17 (21). Inscriptions des trois co* 
lonnes qu'il fait élever en mémoire 
de cette victoire ,18 (22). Com- 
ment il prend File de Scyros, 20 
( 24 ). Retrouve le tombeau de 
Thésée ; rapporte ses cendres à 
Athènes, 21 (26-26) ; I, 61 (66). 
Agréable en société , V , 22 (27). 
Kuse dont il se sert pour le partage 
du butin , après la prise de Sestos 
et de Bpance ,23 (28 ). Usage 
<{u'il £usoit de ses richesses , 24 
(29). Comment loué par Gorgias , 
25 (5o). Son désintéressement , 27 
(32-33). Sj| politiffue pour rendre 
les Athéniens maîtres .de leurs al- 
liés , %S (34). Humili« Torgueil des 
Pênes, après les avoir chassés de 
hGrèce ; continue la guerre contre 
eux, 29-30 (35-36). Remporte le 
même îour deux grandes victoires, 
3 1(37) et sidç. Observations sur 
ces victoires, 449 (61 5). Défait la 
ûotte Phénidène ; prend tous leurs 
vaisseaux; fofce le roi de Perse 
i deniander la paix aux Athé^ 
nieni, i33-i34 (139-140). Enri- 
<^it et embellit Athènes des dé*- 
pouillés des Perses, 35 (4 1); s'em- 
pure de la Chersonése de Thrace 
ttdePîle de Thasos, V, 36 (4a). 
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,Soupçoné de s'être laissé cor- 
rompre, se justifie, ih, Zj (43- 
44)* Son absence cause un grand 
changement â Athènes ; est ca- 
lonmié de nouveau par ses enne^ 
mis, pourquoi ? ib, 38 (i^. 45 ). 
Vers d*£upolis cités k son sujet , ib. 
Son attachement pour les Lacédé- 
monient, 39-40 (46-47). Va à leur 
secours; sa réponse à Lachartus, 

43 (5o) ; cause de son banissement 

44 (5i)5 II» 177 (197)5 se rend au 
camp des Athéniens; est forcé de 
se retirer, V, 44-45 (52). Ses 
amis périssent glorieusement ; son 
rappel, i3. 46 {ib, 53) \ II, 178 
(199). Assoupit la guerre entre 
Athènes et Sparte ; se prépare à 
la porter en AEgypte , V , 46 
(54).- Sa vision avant son em- 
barquement, expliquée par Asty-^ 
philus y autre signe qui lui apparur, 
47 {ib. 55). Défait Tarmée navale 
du roi de Perse*, ses grands des- 
seins , 48-49 (56). Fait condam- 
ner à mort I[»hi(Tates Achar v^en 
11,48 (54). Son affabilité louée par 
le poète Ion, 167 (187)» £toit» 
beau -frère de Thucjrdides, 180 
(201); ses enfans, 2i5 (240). Sa 
bonté et sa douceur rendoient dé- 
sirable le gouvernement d* Athènes, 
111,376 (419). Fait enterrer ma- 
gnifiquement les jumens -^tvec les- 
quelles il avoit remporté le prix 
aux jeux olympiques , Xll, 454 
(5 16). Envoie consulter Toracle de 
Jupiter Ammon; sa mort, V, 49 
(5/)^ Révéré par ie^ h&bitftns de 
Cidum, V, 5i (59). 
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CiiioNiA , «époltuie de Cimon, 
V,5o(59). 

CiifciMNATus y célèbre Romain y 
tiré de sa chaîne pour être créé 
dictateur^ X, 441 (5oa); XI ^ 60 

(69)- 

CiNEAs y disciple de Démotthè- 
jries; son portrait; services cpiMl 
rendoit à Pyrrhus, IV, 140 (i 58). 
Son entretien avec lui , pour le 
dissuader de porter la guerre en 
Italie y î^. 141 - 142 (169 - 160). 
Son ambassade à Rome , 1 5o (i 7a- 
X73 ). Réponse quMl reçoit du 
sénat, i55 ( 176 ). Pendant son 
f^our à Rome , s^instruit des 
mœurs et des coutumes de ses ha- 
bitans , etc. ; ce cpi^I dit à Pyr- 
rhus, du sénat et du peuple ^ ib. 
(176). Détail quMl fait de la doc- 
trine d*£picure *, exclamation su-> 
blime de Fabricius à ce sujet, 

'57 (178)- 
CiNRA ( Lucius ) , père de Cor- 

Helia^ première femme de César, 

VU, 161 (186) ; est nommé co/t> 

suis son serment ; fait accuser Sylla 

par le tribun Verginius , IV, 408 

(470). Démis de son consulat , est 

chassé de Rome par Octavius, ù&S 

(3a5) ; V, 348 (400). Sa réponse 

â Sertorius sur son refus d'admettre 

Marius dans son armée « V , n^j 

(401} \ ilonne à Marius le titre de 

proconsul cpiUl refuse , IV , a86 

(326). Reçoit humainement les 

ambassadeurs du sénat , 189 

. (33o). Son entrée dans Rome, 

290 (Jb) \ ses cruautés » V , 35o 

(402) *, IV y 436 ( 495 }. Se lasse 
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de meurtres, 291 (3oi).Tuc Oc- 
tavius de sa main, 414 Ç 4^0 )• 
G>mment il reçoit la mort 7 VI , 
96(111). 

CiNif A , voulant justifier le menr- 
tredeCésar , est outragé par le peu- 
ple, IX, 124 ( 142). Brutus lui 
enlève la cavalerie qu'il menoit 
en Asie, i33 (i53). 

CiNN A , poète, ami de César ; sa 
vision la veille du meurtre de ce 
prince; pourquoi tué par le peuple ? 
IX , 226 - 227 (146) 5 VU , 376 
(318-319). 

Cinq mille ( les) , nom des no- 
bles chargés du gouvernement d'A- 
thènes, II, 355 (400). 

Cios , ville d'Asie , dans la Bîr 
thynie , l'une de cefles qu'Alexandre 
donne à choisir à Phocion > VI , 
282 (326). 

CiRcé (Morue-drcello) pinon" 
tagne dltab'e , VIII , 140 ( 164). 
L'ancienne demeure de Circé , IV, 
273 (3ii) ; où Auguste exile Lé* 
pide , XII , 281 (319). 

CiRcÉEs, ville d'ItaHe; sa situa- 
tion, IV, 273 (3 II); VII, 259 (298). 

CiRCB*«SBS (jeux), pourquoi 
défenduspar Adrien, X, 102 (107). 

Cl R Q u B ( grand ) de Rome , 
bAti par Tarquin TAncien , où 
Ton donnoit toutes sortes de spec- 
tacles; son étendue , XI , 264 
(3o3-3o4) ; XII , 307 (348). Ap- 
pellé aussi Circus Flumùùus^ 1U , 

399 (334)- 

CissusA, fontaine où fut lavé 
Bacchus par ses nouirices, IV., 

375 (4a4)- 
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CïrBXRON , montagne de la 
Grèce ; prières et sacrifices qu*A* 
fisddes fûts à ses dieux et demi- 
dieux, avant la bataille contre les 
Barbares , lU, 347 (387) ; IV, 37a 
(433). 

CiTREAiDBy comédiene, ai- 
mée d*Antoine, VIII, 277 (322). 

CmvM (CkiU)j ville de Ma- 
cédoine , patrie du philosophe Ze- 
non, VII, 343(395). 

Clara AEmtlia, mère de 
Fempiereur Didius Julianus, X, 
^78 (3l2). 

Claria , ce que c*est à Lacé- 
démone, VU, 329(379). 

Claros , Ile de la mer Egée , 
VI, i3i(i5i). 

Clarus > consul , à quelle épo- 
que? X, 275(310). 

Cl A u DE , empereur, fils de 
Dnisui et d*Antonia , VIII , 429 
(467) ; épouse sa nièce Agrippine, 
XII, 362 (4'^) 9 ^t empoisonô 
pareDe, 365(4i5). 

Claudi a , fille de Fulvîe , épouse 
Auguste qui la répudie > XII , 32o 
(364). 

Claudius , signification de ce 
niot , II , 410 (460). 
Claudius ( Caïus ) augure , IV , 

485 (549).^ 

Clazomenb ( Vourla ) , ville où 
le retire Aldbiades , II , 36 1 (4o5). 

Cleaenetus , fils de Qéomedon, 
niisâon déshonorante dont il se 
charge, VIII, 195-196 (229). 

Cléander, esclave, devient 
dépensier de M. Aurèle, X, 214 
(339). Commode le fait capitaine 
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de ses gardes , ib. (240). Acquiert 
une grande autorité auprès de lui , 
21 5 , ib. Son ambition et ses 
projets , £^. ( 241 ). Pourquoi il 
achète tous les bleds des environs 
de Rome ? 216 ( ib, 24a ) ; occa- 
sione une révolte, ib, 217 {ib.)i 
périt avec toute sa famlAe;, 218 

(a44). 

Cléandre , fils d'Hîppocrate , 
tyran de Gela , XI , 363 (406). 

Cleandrides, père de Gylip.- 
pus , conseiller de Plisconax , roi 
de Sparte ; pourquoi condamné à 
mort par contumace ? II , 202- 
2o3 (227). 

Clbantes ) afFranchi et médecin 
de Caton d*Utique , VI , 436 
(5o3). ^ 

Cleanthes» philosophe *, ce qu'il 
dit sur Socrates et Alcibiades , II , 
Si3(35i). 

Clearchus , gentilhomme Ma- 
cédonien y envoyé k Thèbes par 
Philippe, Vm, 32 (38). 

Clbarghus, Lacédémonien^ 
reçoit Tordre d*^obéir à Cyrus^ 
VIII, 447 (485); conseil qu'il 
lui donne ; réponse de Cyrus, 
450(490). Faute qu'il commet^ 
45 1 (^ib.)\ cause la perte de Cy- 
rus, 452 (492). Arrêté par Tis-^ 
saphemes , est envoyé prisonier 
a Artaxercès; sa demande à Cté- 
sias ; lui donne sou anneau , 468 
(5 10). Détails fur sa mort, 41^^ 
(5 1 1 -5 1 2) . Observation sur Clear- 
chus , 5o4 (548). 

Clémence ( temples de la) , 

K3 
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élevé â Rome en rhonneur de 
a-tar , VII , 256 (agS). 

Clément ( St. ) d'Alexandrie , 
se trompe en attribuant à Aristo* 
Riène, d^avoir sacrifié trois cents 
Lacédémoniens ,XIy ai3'-2i4 
(245). Remarque à cette occiision , 
ib. 

Cléobis et 61 TON , deux frères; 
leur piété filiale ; leur mort , I , 
340 (382-383); plus heureux que 
Crésus , suivant Selon , ib, 

Cléocritus , Corinthien ; ré- 
ponse d*Aristides sur ce qu'il n'ap- 
prouvoit pas Tavis de Thérais- 
toclés , III , 340 (379). Moyens 
qu'il trouve pour accorder les 
Athéniens avec les Lacédémo- 
niens , après la bataille de Platée , 

36.9 (4ï2)- 

Cl éo DBS , père de Lanas^a, 

femme de Néoptolemus , fils d'A- 
chille , IV , 112 (127). 

Cléohantis , Lacédémonîen , 
devin d'Alexandre 9 VII , 108 
(126). 

Cléomantis, Qitorien, vain- 
queur aux jeux olympiques , XII , 
123 (i36). 

Cléombrotus , fils de Pausanias , 
succède à son frère Agesîpolis au 
tr6ne de Sparte , VII , 3i4 (362) ; 
VI, 470 {S^t), Reçoit l'ordre 
d'attaquer les Thébains étant avec 
son armée dans la Phocide, ^9 
(68) ; vaincu et tué à la bataille 
de Leuctres , 60 (69). 

Cléombrotus , gendre de Léo- 
jiidas , roi de Sparte , élu roi à sa 
place, VII > 3a7 (377)5 effrayé 
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du retour de son beau-pere , se 
réfugie dans le temple de Neptune , 
333 (385) ; obtient sa grâce par les 
prières de Chelonis sa femme , 335 
(386). Son exil , ib. 

Cléombrotus , Lacédémonîen , 
père de Pausanias , XII » 19 (20). 

CléomÈdes , Astyphalceien , son 
aventure , 1 , 127 (i4o)- 

Cléomedon , père de Cleœne*^ 
tus , VIII , Ï95 (239) i comment 
il obtient la remise d'une amende? 

196 (iA.); 
Cléomenes , fils de Léonidas , roi 

de Sparte ; son père lui fait épouser 
la femme d'Archidamus, VU, 341 
(393). Sa complaisance pour sa 
femme; son caractère, 342(394). 
Succède â son père , 343 (396) ; se 
propose de rétablir le projet d'Agîs , 
344 {ib, 397). Pourquoi il suscite 
la guerre contre les Achéens, 345 
(ib.) ; se saisit du temple de Mi- 
nerve ; le fortifie , ib, ( 398 ) ; se 
moque d'Aratus, 346 (399) ; pré- 
sente la bataille aux Achéens ; les 
force â se retirer , 347 (400) ; les 
défait près du Mont Lyceum ; sVm^ 
pare de Mantinée , 348 ( 401 ). 
Pourquoi il rappelle Archidamus, 
frère d' Agis 7 ib. Recommence la 
guerre contre les Achéens ; essuie 
quelques désavantages; remporte 
sur eux une grande victoire, 349- 
35o (4o3) ; IX , 248 (286). Rend 
des honneurs à Lysiadas .tué dans 
le combat, VII , 35o ( 404 )- Ses 
grands desseins , iA. 35i (i^.) Em- 
mène à la guerre tous ceux qa*il 
foupçone contraires à i^ projetai 
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firend pIusîeuTS yi]les,55 1 (40^) . Rè» 
tourne à Sparte *, de quelle manière il 
£ut tuer les éphores ? 352 (//>. 406) ; 
IX , a49 (287). Banit quatre-vingt 
citoyens; fait abattre lej sièges des 
éphores; son discours au peuple ; 
sur quoi motivé ? VII , 354-355 
(408-409). Ordonne le partage des 
terres ; change les armes; rétablit 
Fanaene discipBne de Sparte , 
357 (41 1-4 '2) > établit son Frère 
roi avec Ini , Uf, Pourquoi il doime 
des jeux dans le pays ennemi ; dis- 
cipline qui s*observoit dans son 
camp ; sa manière de vivre , 358- 
359 (413-414) > SA sobriété, 36o 
(41 5). DifFérence de «a conduite 
avec celle des autres rois , 36 1 (4 1 6) . 
Rend la liberté à la ville de Manti- 
née qui s*étoit soumise à lui , ib. 
(Jb. 417) ; défait les Achéensprèsde 
Dymes, 36a (i^.); à quelles condi- 
tions il leur propose la paix? ih. 
563 (4 18). Pourquoi il leur déclare 
de nouveau la guerre, 365-366- 
(422-423). Se rend maître de Pal- 
lène et d'Argos , 367 -> 368 ( ib, 
424); IX, 253, 260 (291 , (3oo). 
Recherche Talliance d^Aratus , 256 
(294) ; pille le territoire de Sicyo- 
ne, 256 (295). Idée que l'on con- 
çoit de lui et des Lacédémoniens, 
VII , 368 (424-425). Les villes de 
Oeones et de Philunte s'unissent à 
lui, 369 {ib> 426). Entre dans Co- 
rinte; assiège la citadelle ; reçoit les 
biens d'Aratus en don , 370 (427) > 
IX , 255 (393). Sa prudence con- 
tre Antigonus , VU, 371 (42/^ 
428). Commenc il reprend la ville 
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d' Ar^os qui s^ètoit révoltée ; Tévacuey 
à rapproche d'Antigonus , 372— 
373 (430-43 1)- Est vivement tou- 
ché de la mort de sa femme; sa 
fermeté et sa constance en cette 
occasion, 374 {ib. 432). Envoie sa 
mère et ses enfans en 6tage à Pto-* 
lémèe , roi d*£gypte ; beau trait de 
générosité de sa mère ; leurs adieux 
dans le temple de Neptune , ZjS 
{ib, 433). Pourquoi et â quelle con- 
dition il affranchit tous les Ilotes ? 
376 (434.)* S'empare de la ville de 
Mégalopolis, 377-378 (435-436); 
IV, II (12). Son entretien avec 
Lysandridas ; propose aux Mégalo- 
politains de leur rendre leur ville , 
de faire alliance avec les Lacédé- 
moniens , VII , 378-379 (437) ; 
sur leur refus il en ordonne le ^ 
pillage , ib, 38o (438). Pourquoi il 
ravage le territoire d'Argos ? 38i- 
382 (439-440) ; empêche ses sol- 
dats de brûler le gymnase de Cyl- 
labaris ; se joue d' Antigonus > ib, 
(441); est défait entièrement par lui 
à Sellasie , 385-386 (443-444) ; IX , 
263 (3o3) ; ce qu'il dit en voyant 
le danger que couroit son frère, 
VII, 386 (445). Retourne à Sparte; 
ce qu'il conseille aux habitans, i&. 
387 (446) > ^^ irrésolution; s'em- 
barque à Gythium pour passer en 
Egypte , ib, (447)* Son entretien 
avec Terycion , 388-389 (448- 
449)* BeDd réponse de Oéoménes, 
et ses sages maximes sur le suicide , 
390-391 (450-451)» Son arrivée 
à Alexandrie; sa réception par le 
roi Ptolémée^ ib, {ib. 4^2.), Usage 
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qu*i] fait de la pension qui lui écoit 
assignée, VU, 392 (ib.) Changemenr 
dans ses afEûres en AËgypte^aprcsIa 
mort de Ptolémée, ib. (453). S'op- 
pose au conseil qu*on donnoit au 
jeune roi de faire mourir son frère 
Magas; ce qu*i] dit à Sosiblussur 
cela , SgS (ib, 4^4)* Demande à re- 
tourner dans le Péloponnèse seul 
avec ses amis ; pourquoi il n*en ob- 
tient pas la permission? 394-395 
(455-456). Bon mot de lui à Ni- 
cagoras qui le trahit, 596 (4^7). 
Est enfermé par ordre du roi , ib, 
(458). Aventure qu'il lui arrive ; 
8a généreuse résolution pour se met- 
tre en liberté, 397-598 (ib, 459). 
Comment il Texécute, 399 (460- 
461). Ce qu'il dit sur la lâcheté 
des AEgyptiens, 400 (4^2)* ^ 
tue, ib. Mort de sa mère et de 
sesenfans, 401 -^ 40a (463-464). 
Prodige arrivé après la mort de 
Cléoménes ; comment vu par les 
égyptiens? 403.404 (465-466), 
Cléoménes et ^gis comparés avec 
\TiheTius et Gains Gracchus , VU , 

475 (546). 

Cléomènes, fils de Clèombro- 
tus, succède à son frère Agésipolis 
au thrÀne de Sparte, VU,3i4 
(36a). 

Cleon, Athénien, orateur, VU, 
41 1 (47a). Fait rejetter les propo- 
sitions de paix des Lacédémoniens, 
V , 192 (2ao-2ai)*Est nommé ^«^. 
Tiiral à la place de Nicias; limite 
un temps pour défaire les enne- 
mis, 193(1^. aa2). Pourquoi il 
Eût dilFérçr iw6 assemblée dupeu-r 
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pie; réussit dans son expédition de 
Pyle , amène les prisoniers à Atfaè* 
nés au temps fixé , ib. 194 (î&.) Cré« 
dit qu'il acquiert par ce succès, 

195 (aaS) ; sa présomption et son 
insolence , ib» Çib. 224). Sa nroit» 

196 (2a5). 
Cléon d'Haliearnaise « orateur, 

a composé une harangue pour Ly- 
sandre , I V , 366 (4 1 7); VI, 45 (48). 

Cleon , Byzantin, ami et com- 
pagnon d'étude de Phocion , se rend 
garant de sa conduite envers sei 
concitoyens, VI, a74 (3i6). 

Cleon , tyran de Sicyone , est 
tué, IX, 195(325). 

Cléones (iSâ/fpâ^i/i), vile de 
PArgolide, sa situation, VII, 669 
(425). 

Clbonicb , ion histoire avec 
Pausanias> V, i5-i6 (19-20). 

Cléonioes , général de Ptolémée, 
refiise les offres de Démétrios pour 
lui livrer Corinthe et Sicyone, 
Vm,i79(aï,). 

Cléonthus, roi de Sparte, cbs- 
grins que lui cause l'inconduice de 
sa femme , IV , 175-176 ( 199)' 
Pounjnoi il engage Pyrrhus A ve- 
nir attaquer Sparte, ib. 177 (î*» 
200). 

Cleontmus , fils de Cléomènes, 
et père de Léonidas , roi de Spar- 
te , 3 i4-3i5 (362). 

Cleonymus , Spartiate , entre 
dans Thèbes avec son armée } en 
sort secrètement > à Parrivée de De^ 
métrius, VUI, 226 (264-265). 

Clboktmus, fils de Sphodriasj 
par quel moyen il fait abKiudif 
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Ben père? YI, 6M4 (60-61} ; tué 
i ia bataifle de Leuctres, après avoir 
^onné cle grandes preuves de va- 
leur, 60 (69). 

Cléopater', capitaine des 
Acfaéens , IX , 264 (sgS). 

Cléopatre , fiUe de Mithridate , 
et femme de Tigrane , roi d'Armé- 
nie, V, ii3 (i3o). 

Cléopatre , seconde femme de 
Philippe , cause la mort de son 
mari , Vil , 34 (29) ; maltraitée par 
Oljmpiasy a5 (29) *, s^emp^re du 
gouvernement de la Macédoine , 
140 (i63). 

Cleopat&e , fille de Philippe, 
épouie Alexandre, roi d'Albanie^ 
XU, ia5 (137). 

Clsopatab , chassée de la cour 
da roi d^AEgypte son frère , VU, 
341 (279} y par qui et par quel 
ttratagéme elle y rentre? ^43 (a8^ 
a8i). Amour qu'elle inspire à Cé- 
Viij ib. -^ reçoit de ses mains le 
royaume d*AEgypte, après k dé- 
bite de son frère, 246 (283). Pour- 
quoi mandée par Antoine ? VIII , 
!^o (349) ) s*emban{ue sur le fleuve 
Cydnus; richesse de sa galère; son 
collège, 3o2 (35i) *, son entrevue 
AvecAntoine; ordre et heauté du soih 
per c|u'e]Ie lui donne, 3o3 (352) .Son 
portrait; parloit plusieurs langues, 
5o4 (355-354). Sa manière de vi- 
vre avec Antoine , 3o5 ( â^* ) Son 
adresse A captiver son esprit, 507- 
2o8 (357-358). Tour qu'elle lui 
)oue étant â la pèche; ce qu'elle lui 
dityjj^, S09 (3^) ; estrenvoyét par 
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lui en AEgypte , VIII , 32i (373). 
Ruses qu'elle emploie pour Tem-» 
pécher de rejoindre sa femme 
Octavie, 348-349 (4o5-4o(^). 
Son cosiume , quand efle sortoit 
en public, 352 (409). Com- 
ment eDe captive Antoine ? 353- 
(411); s'embarque avec lui pour 
rile de Samos ; leur conduite 
dans ce voyage, 354 (^* 4'^)* 
Pourquoi elle le contraint à livrer 
un combat sur mer 7 365 (4^5) ; 
prend la fuite avec ses vaisseaux au 
milieu du combat, 398 (43i).£st 
rejointe par Antoine; leur souper , 
399-400 (432-'433) ; elle retourne 
en AElgypte , 402 (436). Son en- 
treprise pour faire transporter ses 
vaisseaux dans la mer Rouge , 4o3 
(437). Sa réunion avec Antoine, 
407 (441). Essais qu'elle fait de 
divers poisons, 408 (442)* Réponse 
qu'elle reçoit de César; ce qu'il lui' 
propose , 409 (444)' ^^^ s'efforce 
à Élire perdre par des fêtes les 
soupçons d'Antoine, 410 (44^)* 
Pourquoi elle livre entre ses maint 
la femme et les enians de Scéleucus? 
411 (ib, 446). Fait rassembler tou- 
tes ses richesses dans les monumens 
qu'elle avoit fait construire, ib, ; 
s'y retire; fait annoncer sa mort 
à Antoine I 414 (449)* Moyens 
qu'elle emploie pour le faire par- 
venir dans celui où elle s'est en- 
fermée; désespoir qu'elle fait pa<^ 
roitre à la vue d'Antoine ^ 4i5- 
416 (451-452); veut se tuer, en 
est empêchée par Proculeius; ce 
qu'il lui dit) 418-419 (454)- Ce 
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qu'elle propose à son médecin , 
423.(458). Reçoit la visite de Cé- 
sar ; son entretien avec lui , ib. 423 
{ib. 459). Ses adieux au tombeau 
d'Antoine, 434 (461). Opinions 
diverses sur sa mort , 426-427 (463- 
464) ; son âge , 428 (466). 

Cleopatrb , surnommée la Lu- 
ne^ fille d'Antoine et de Cléopâtre , 
VIII, 3ao (372); mariée au roi 
Juba,428 (466). 

Cléophanes , Athénien , contri- 
bue par ton courage à faire rem- 
porter une victoire â Phodon, VI , 
271-272 (3i3). 

Cleophantes , fils de Thémis- 
tocles ', jugement de Platon sur lui, 
11,62 (70). 

Clbophilus , cité dans la vie de 
Lycurgue,!, i5o(i66). 

Cléoptoleme , beau-père d'An- 
tiocbus, IV, 87-88 (100). 

Cleora , femme d'Agésilas, VI ^ 
42 (47)- 

Clepstdra , fonuine sacrée d'A- 
thènes, VDI, 3i 5 (366). 

Clidemus , historien cité , 1 , 3o , 
46(3i-5o);UI,357(4o9). 

Clientes, ce que c'est à Rome , 

^>9o(99)- 

Climax , montagne , sa situa- 
tion, VII, 484 (555). , 

Clinias, ami de Solon, abuse 
de sa confiance pour s'enrichir , I , 
3i3 (362). 

Clinias , père d'Akibiade, mort 
â la bataille de Coronée, II, 3o3 
(540). 

Clinias , père d'Aratus , gouver- 
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neur de Sicyone , tué par Àband« 
das, IX, 195(222). 

Clisthenes, lyran de Sicyone, 
V,45o(5i3). 

Clisthenes, fils de Mégadés, 
archonte éponyme , rétablit le gour 
vernement d'Athènes , après l'ex- 
pulsion des descendans de Pisis- 
trate,II, i63 (i82);V, 45o(5i6). 
Nombre des tribus qu'il y étabb't, 
ib. ; Vm , 5oo (545). 

Clitarque , historien , fib de 
Dinon , accompagne Alexandre 
dans ses expéditions , et écrit son 
histoire, VUI, 83 (96). 

Clitomachus , philosophe aca- 
démique, VIII, 62 (73). 

Cl I TUS, lieutenant d'Alexandre, 
surnommé le Noir^ tue Spithri- 
dates, général du roi de Ferw, 
VII , 36 (4^)' Son caractère ; re- 
proches qu'il fait à Alexandre, 
109 (127) et suiv. Sa mort, iis 
(i3o). 

Clitus , conduit Phocion et ses 
amis prisoniers â Athènes, VU, 
3o9-3io (357-358). 

Clitus , domestique de Brutu» , 
EX, 176 (207). 

C L o D I A , femme de LucuOas , 
pourquoi il la répudie? V, i54 

(^77)- 
C L o D I A , femme de MeteDui 

Celer , pourquoi surnommée Qua^ 

draruaria^Ylll, 108 (128). 

Clodia, fille d'Appius Clodii», 
mariée â Tiberius Gracchus , VU , 

413-414 (475). 

Clodius , préteur , est défait par 
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les ghdîaceun révolDés , Y , 367 
(3o6). 

Clo D117S , beau-frère de Lurullus ; 
son caractère ,V , 144 (166) ; VII , 
174 (3oi).SonaveniureavecPoRi- 
peîa, Temme de César, 175-176 
(2o3) ; VIII, 106-107 (ia5-i26). 
Di8i:our8 tiidideux i{u'\\ Fait aux. 
troupes de Lucuilus, V, 145 (167). 
César le fait tilitetriùnn du peuple, 
VII, 184 (31a). Son insolence A 
regard de Pompée» VI, 179 (207). 
Force Caton d'Utique d'aller en 
Chypre, 377 ( 435 ). Ce qu'il dit 
d'un décret rendu en Faveur de 
Pompée y 181 (209). Est accusé 
d'inceste avec ses sœurs , VIII, 108 
(127). Persécute Cicéron; pourf{uoi 
il feint de se reconcilier avec lui ? 
109-1 10 (ia9-i3o). Le fait banîr , 
1 13 ( i33) ; brûle ses maisons ; met 
ses biens a Tencan ; s'oppose à son 
rappel, ii5-ii6 (i36). Tué par 
Annius Milo , i^. 118 (157-1 39)* 

Clodius , cohsul sous l'empereur 
Sévère; pourrpioi le sénat lui érige 
une statue, X , 339 (384) • 

Clodius, auteur cité, I, %ty 
(244). 

Clooonbs et MiMALLONBs-, ces 
noms à qui donnés ? VII «8(10). 

Cloelia» son histoire, I, 387- 
388 (435). 

Cluilius , dictateur d*AIbe; son 
caractère ; pourquoi il Fait dévaster 
le territoire Romain? XI, i3i- 
i32 (149)- Sa mort; conjectures 
qu'elle fait naître, i35-i36 (i54- 
i55). 
Clvsium (€hiusi)f ville deTos^ 
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cane , assiégée par les Gaulois ; set 
habitans implorent le secours des 
Romains» II, 93 (io4)> 

Clusin (lac) , en Italie , IX , 38a 
(442). 

Cn4CIon, petite rivière près de 
Sparte, I, i55 (17a). 

Cniob , vifle de FAsie mineure , 
XII, 36 (39). 

Co , île de k Grèce, I , agi 
(3,7). 

CoALEMOS, signification de ce 
mot, V, 10 (i3). 

CoccEius , neveu d*Othon ; con« 
seil que son onde lui donne , IX , 
35 1 (4o5}« 

Cochons, nés sans oreilles, ex- 
plication de ce signe, IX, 38-39 

(44). 
CoDEus , roi d'Athènes, I, 285 

(32l). 

CoECus , sa signification , II , 4 1^ 
(460). 

CoELius, lieutenant de Carbon «' 
VI, 98(113). 

CoHORTANus , sstTApe duioi de 
Perse, VII, 49a (563). 

CoLCHiDE (Mengnelie) , contrée 
d'Asie, où se rend Jason, pour 
faire la conquête de la Toison 
d'or, I, 5o (54). 
. Colère , ce qui rend plus ou 
moins excusables les actions pro- 
duites par la colère , I, i35 (i5o) ; 
aussi nuisible aux gens de guerre 
que la crainte , 195 (218). 

CoLLATiE , ville dUtalie , sa si- 
tuation , XI, 3o5 (35o); où la 
corps ensanglanté de Lucrèce ert 
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ezpofté dan» la place publique, XI, 
3ia (359). 

CoLLATiMus, deflcendant d*£-^ 
geriu», nereu de Tarquin ï An- 
cien^ XI, 3o4 (349). Sujet de la 
conversation avec les fils de Tar- 
quin U Superbe^ ib, 3o5 {ib. 35o}. 
Se rend â CoUatie avec Brutus *, y 
trouve Lucrèce son épouse , plon- 
gée dans la douleur, 3o7 (35a). 
S*engage au même serment que 
Brutus pour la venger , 3o9 
(355). n est nommé consul avec 
Brutus, 3 19 (367). Son caractère , 
326 (374). Il s*oppose à Brutus au 
sujet de la restitution des biens des 
Tarquins, 327 (375). Ses prières 
mutiles auprès de lui en Faveur de ses 
neveux , 332 (382). Se démet du 
consulat, 335 (385)*, se retire a 
Lavinium , 336 (387). 

CoLLi NE, nom dWe des portes de 
Rome, II, 106 (i i9);lX, 412(477). 

Colomb , endroit de la Troade 
où se retire Pausaniai , XII , 22 
(23). — Cest aussi le nom d^un 
bourg près d* Athènes, célèbre par 
le nom d^Œdipe, IV, 418 (474), 

G>LONiA OU Cluria , ville d^£s- 
pagne , IX , 286 (329). 

G)LONNE, pourquoi élevée par 
Thésée, 1,42 (45). 

CoLONiDE , bourg , IV, 42 (43). 

CoLOPHON, ville dlonie, dans 
TAsie mineure , X , 84 (86). 

C0LLYTU8 , nom d*une rue d'A- 
thènes, VIII, 22 (26). 

CoME (lac de) , autrefois Larius; 
•a situation , VU ,211 (244). 

CoME , esclave d'Auguste *, com- 
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ment puni par lui ? XII , S26 (S70). 

CoMfiTE « paroîc sept nuits de 
suite après la mort de César , VII ^ 
278 (Sao) 

CoMiAS, piév6c d'Athéœi, I, 
35o (394). 

Comices « ce que c'est k Borne y 
Xl,5i9(367). 

CoMiNius , consul , met le siège 
devant la ville de Corioles , K, 
40 1 (45o) *, pourquoi il £ut donner 
à Mardua le nom de Coriohny 
408 {iSj'iS^). 

CoMiTB , officier de vaisseau, ses 
fonctions y II | 37 1 (417)* 

CoMiTiuM, sa signification; ce 
que c'est? I, 85 (93) ; 107 (n8). 

CoMMAGEiiB , contrée. d'Asie, 
VI, 173 (198)-, Vffl, 36i (4ao). 

Commandement des armées, oe 
doit être donné ni â k brigue ni i 
la faveur, III, 19 (a3). Occasions 
où on peut le prendre de soi-mê- 
me, IV, 106 (i2o-iax)- 

Commode, fils de Tempereur 
Marc-Aurèle et de Faustine , Hea 
et époque de sa naissance ; songe 
de sa mère, X, 177 ( 196). Son 
éducation; ses maîtres ^ 178 {i^i)' 
Ses mauvaises inclinations , 179 
(198); ce qu'il dit à ses maîtres, 
après avoir brûlé leurs vétemens, 
Uf' 179 (199). Son caractère; ha* 
du peuple; nommé César par » 
sénat, 180 (i&.) Honneurs qu'on 
lui rend; ce que dit un astrolo- 
gue à son. sujet, 181-182 (200r 
201) ; va avec son père en AEgip* 
te ; est nommé consul yib' Son por» 
trait , W. (20a). Sa beauté louée pat 
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ie$ Romains , X , x 83 (aoS). Pour- 
(pioi il passe en Pannonie avec son 
père*, lui succède, ib, 184 (ib* 2o4)« 
Son discourt aux tenaieurs et aux 
principaux officiers de Farmée , 
i85 (ao5) et suiv. Méprise les con- 
seils de ses gouremeurs et de ses 
amis, 189 (209-210); se lie avec 
des jeunes gens inexpérimentés et 
vicieux comme lui ^ î&. Pourcpioi il 
hit assembler ses généraux? Ce 
<ju*illeur dit, 190 {ib, 31 1). Repré- 
sentations de Pompeïanus à Com- 
mode, ^. 191 {ib. 21 a) eisuiif. Sa 
dissimulation, 194 (216). Ce qu'il 
écrit i Rome; conclut un traité 
honteux, i^. 196 {ib, 217) ; aban- 
donne la Pannonie ; retourne à 
Rome, ib. Sa t^eption; ce qu'il 
fait , 196 (2 1 8). Comment il voyage 
en Itaiie; sa demande au sénat, 
197 (219). Ses liorribles cruautés , 
ifr. 198-199 (220-221 ). Combat 
avec les gladiateurs , en tue un 
grand nombre ; sa perversité , 200 
(223). Conjuration de sa sosur con- 
tre lui, 201-202 (224-225). Cause 
de sa haine peur les sénateurs; Fait 
périr sa sœur, son mari et tous 
leurs parens, etc. ib. (226). Sa 
grande confiance en Perennius; lui 
donne le commandement de l'ar- 
mée que le sénat envoie en Angle- 
terre; nomme ses deux HIs préteurs 
202*204 {^' ^37)- Sages conseils 
que lui donne celui qui l'instruit des 
desseins de Perennius contre sa 
▼te , 204 (228) et suiif. Fait mou- 
rir Perennius et ses enfans 5 ré- 
flexion de Fauteur, 208-209 (232). 
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Ordonne â tous les préteurs de 
lever une puissante armée pour 
s'opposer à Maternus ; met sa tête 
a prix, 210-21 1 (235). Comment 
il fait périr Maternus et ses com- 
plices? 2 1 2-2 1 3 (237-238). Devient 
soucieux et craintif; précautions, 
qu'il prend pour sa sûreté, 21 5 
(238). Se retire à Laurentum, 214 
(239). Nomme C]éandercâ/?</ai/itf 
de ses gardes; lui abaiidonne la 
conduite des affaires , î^. 21 5 (240- 
241)* Beau discours de Fadilla , 
sœur de Commode; sujet de ce 
discours; mort de Cléander et de 
sa famille , 217-218 ( 243-244 ). 
Commode s'enferme dans son pa- 
lais; devient plus cruel, 219 (246). 
Les ravages occasionés par le fett 
du ciel à Rome , augmentent la 
haine du peuple contre lui, 219- 
220 (246-247). Son inconstance 
dans le choix de ses ministres ; sa 
conduite à leur égard, 221-222 
(248) ; pille le trésor public ; va en 
Campanie ; à quoi il s'occupe , ib. 
(249). Ses extravagances et ses 
cruautés^ 223 (îi^. 260) et suiv. 
Soumet par ses lieutenans plusieurs 
peuples révoltés ; trafic qu'il fait de 
la vie des citoyens riches et de 
celle des malfaiteurs , 226 - 226 
( 253 ). Se fait gloire de sa barba- 
rie ; se propose de brûler Rome, ib» 
227 (264). Prodiges qui précédent 
sa mort, ib. (255). Forme une liste 
de ceux qu'il veut sacrifier , 229 
(257). Est empoisoné pa^ Martia 
sa maîtresse ; son corps est jeté dans 
le Tybre , 25i*232 (259-260). 
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CoMMooiANE , nom donné i la 
yiUe de Rome par Commode, X , 
a23 (260). 

CoRCûRDE ( temple de } , voué 
par Camille, II , 147 (i65) ; VU! , 
90 (106). 

CoN J u R ATioii ; conduite que doit 
tenir un prince averti de quelque 
conjuration , VIII , 490 (536). 

CoRNiDAS , gouverneur de Thé- 
sée , révéré à Athènes, 1 , 8 (8). 

CoNON , Athénien, père de Ti- 
mothée^ XII , 5o (62) • 

CoMON , fils de Timothée , se 
distingue dans la guerre du Pélo- 
ponnèse *, ses exploits lui accpiiérent 
beaucoup d'honneurs, XII , 53 (55); 
joignoit la prudence à Thabileté i 
la guerre , ib. Se rend auprès de 
Fharnabase, parent du roi de P^- 
le ; obtient sa faveur; dirige les opé- 
rations de la guerre que Phamabase 
fait à Agésilas , 54 (3b). Se charge 
de dénoncer Tissaphernes à Arta- 
zercès ; son entretien avec Ti- 
thraustès , 35 (S/). Est chargé par le 
roi d'équiper une flotte ; va atta- 
quer les lacédémoniens près de 
Cnide ; défait leur flotte entière- 
ment; retourne à Athènes, 36-37 
(38-39) ; VI , 37 ( 42 ). Attaqué 
par Lysandrç, se retire avec huit 
vaisseaux dans Tîle de Chypre, IV, 
333 (38o). U j passe une partie- de 
sa vie, VIII, 474 (517); XII, 47 
(49). Est forcé de rétablir , à ses 
frais une partie des murs d'Athé- 
jies, 53 (55). Forme le projet de 
remettre les Athéniens en posses- 
sion de rionie *, /ses desseins 9oxit 
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I 

connus; mandé par Tiribaze , eA 
mis en prison ; opinion de Dînon 
sur Conon , XII, 37-38 (39-40). 

CoNOif , ami de Solon , abuse de 
sa confiance pour s'enrichir 1 , 3i3 
(342). 

CoNSPioN , fait les funéraiOes de 
Phocion , VI , 3i4 (362). 

ConQuÉRAiis (la vie des ) > 
qui mettent toute leur gloire à 
réduire les hommes en servitu- 
de, intéresse davantage que celle 
de ceux qui affranchissent leur 
patrie , XI, 297 (341). 

Consolation dans nos mal- 
heurs particuliers ; d'où doit être 
tirée, VUI, 39 (47). 

CoiiSALiA (Conjualia) , fête cé- 
lébrée à Rome, à quelle époque? I, 
96 (io5). 

Consenti A (Cosenza) , ville du 
pays des Brutiens , IX, 4o5 (468).' 

Constance , empereur , cité , 
VI , 202 (233). 

CoNSTANTiNOPLB, ancîeii- 
nement Byzeuice , ville capitale de 
la Thrace , X , .3 19 (36ï), 

Consulat chez les Romains ; ses 
lois abrogées par le peuple dans les 
circonstances critiques , IV , 221 
(a5.). 

C0NSULB8, signification de ce 
mot, 1,92 (100). 

Consuls, premiers magistrats 
que les Romains substituent à Pau- 
ton té royale abolie , XI , 3 1 9 (36;); 
ont conservé les ornemensdes rois, 
excepté la couronne et là robe bi- 
^arée,275 (3i6). 

Cousus I dieu, son autel trouvé 
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caché dans k terre par Romulus , 

I,92(lO0> 

Continuation , cbose invinci- 
ble, V,373 (438). 

CoNTRE-SfiN AT , qUcI ? IV ,. 3/0 

(3o8). 

Convives, commenc étoient ad- 
mis aux repas publics à Sparte, 1 , 
i68 (187) ; leur nombre, VII , 322 
(Syi); observations à ce sujet» 

49M99 (56/). 
CopHBNE , fleuve de Tlnde , VII, 

123 (143). 

CopiLLus , chef des Gaulois 
Tectosages fait prisonier par 
SylIa,IV,389(44i). 

Coq d'or , par qui porté au bout 
d'une pique , VIII , 464 (494)* 

CoR\cEsiuM I vilTe de la Cilicie , 
VI, i39 (160). 

C0RA81V8 (mont) , renversé par 
un tremblement de terre, X,63(64). 

Corbeaux , servent de guide k 
Tarmée d'Alexandre , VII , 61 (7a). 

CoRBis et Orsua ; Espagnols; 
leur combat, IX, 468 (629). 

Corcyre (^Corfoit) , île de la Mé- 
diterranue ; soumise aux Athéniens 
parTimothée, XII, 5i (53). 

CoRCTNE, nourrice d'Ariadne, 
1, 33 (35). 

Cordube {Cordojte)y ville d'Es- 
pagne, VII, 188 (217) ; patrie des 
deux Sénéques, XII , 352 (401). 

CoRFiNiuM {^Subnona) , ville 
d'IuËe ; sa situation, VII, 221 
(a55). . 

C0RINTHE (^Corito) , ville cé- 
lèbre de k Grèce , dans le Pé- 
loponnèse , m, 369 (412). Bel 
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éloge de cette ville, i38 (i54). 
Pourquoi appelée les fers de la 
Grèce par Philippe , IX , 216 
(247). Flaminius y prodaine la 
paix générale de la Grèce, IV , 
7S (86) ; à quelle époque? 82 (93). 
Histoire sommaire du royaume de 
Corinthe , 489-490 {S5 1 ). 

Corinthiens , leurs plaintes aa 
conseil de Lacédémone contre let 
Athéniens y II, 2x5 (24 0* Aini^de 
la liberté et ennemis des tyrans, 
III , 89 (99)* Envoie du secours à 
Syracuse sous la conduite de Ti- 
moléon, 90 , 98 (100, X09). Fidé- 
lité remarquable de leurs troupes , 
114 (127-128). Leur magnanimi- 
té , leur conduite vertueuse envers 
les Syracusaios, 126- 127 ( 141-» 
142) ; envers la ville d'UIion , 
IX , 5 ( 5 ). Livrent leur ville 
à Cléomènes , 255 (293) ; VII , 
269 (426) ; lui donnent les biens ' 
d'Aratus , 370 ( 427 ) i IX , 25/ 
(296). Sont défaits en allant au 
secours des Lacédémoniens, XI, 
212 (243). 

CoRiNTHus , fils de Marathon , 
roi de Corinthe ^ IV ; 490 (552). 

CoRioLESyvilledu pays des Vols- 

ques, II, 401 (4^0)' 

CoRioiAN ( Gains Màrtius ) , son 
origine, II, 391 (438) ; son carac- 
tère v sa fermeté , 392 ( 439 ) -, son 
goût pour les armes, 393 (440)» 
Ses qualités corporelles , ib, ( ib. 
441). Ses premiers exploits, 394 (ib. 
442). Son respect pour sa mère , 
396-397 (444)- P^ur quelles raisons 
l il 9*opposç aux vœux du peuple, 391^ 
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(447). Encourage les Patriciens y II, 
401 (449)* ^^ intrépidité au siège 
de Corioles, 4^2 (4^i)* Discours 
qu*i] fait à ses soldats, pouries em- 
pêcher de courir aa piDage , 4o3 
( 462 ). Va au secours du con- 
sul Cominius , 404 (4^3) ; ac- 
cueil c[u*i] en reçoit ^ sa demande , 
ib. 4o5 (£b, 454). U est blessé ; sa 
belle réponse à ceux qui Tenga- 
geoient de se retirer du com- 
bat, 406 (4^^)- Est loué par le 
consul pour sa vaillance; refuse 
les offres qu'il lui fait; seule grâce 
qu^il demande , ib, 407 (456-457) • 
Pourquoi on lui donne le surnom 
de Coriolan't dissertation sur les 
surnoms, 408-409 (458-459). Co- 
riolan résiste aux flatteurs du peu- 
ple; ravage le territoire des An- 
tiates; ramène à Rome ses soldats 
charges de butin, 41 3 (463). Ex- 
cite l'envie contre lui ; demande le 
consulat ; pourquoi il lui est re- 
fusé? 414 (464) et suiu. Son 
emportement , 417 (467-468). 
Son discours contre le peuple et les 
tribuns, 418-419 (469-470); ef- 
fet qu'il produit,, 420 (471). Est 
sommé par les tribuns à comparoi- 
tre devant le peuple ; résistence de 
Coriolan et des nobles; remon- 
trances des consuls, 421 (472). Ce 
dont il, est accusé par les tribuns , 
422 (47^)- ^A fierté dans ses ré- 
ponses; un tribun prononce la peine 
de mort contre lui, 423 (474-475). 
Se défend contre les édiles qui 
Teulent l'arrêter ; est arraché de 
leurs mains par les nobles ^ 4^4 
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(475). Paroles que lui adresMl â-* 
dnius, 425 {^^'j^). Sa demande 
aux tribuns ; ce qu'il leur dit sur la 
réponse qu'ils lui font, 426 (478). 
Leur ruse pour le faire condam- 
ner , 427 (479)* Embarras où il se 
trouve; est bani, 428 (480). Sa 
fermeté et son insensibilité ; leur 
cause , 429 (481 ) \ sort de Rome 
après avoir donné quelques conso^ 
ktions à sa mère et à sa femme \ 
agité par la vengeance , se propose 
de soulever les Volsques contre fes 
Romains , ib, 4^0 (48a). Comment 
il se rend auprès de TuHus; ce 
qu'il lui dit en lui demandant 
son nom ^ 43i-43fl (483-484 ) ; 
réponse de TuIIus» 433 (486)^ 
Troubles et présages sinistres â 
Rome , après le départ de Corid* 
lan, ib, 434 ( ib. 487. ) Expé- 
diens qu'il emploie pour exdter la 
guerre entre les Volscjues et les Ro- 
mains , 437'43^ (49')» Est nom- 
mé général des Volsques, 439 
(492). Va piller les terres des Ro- 
mains; épargne celles des nobles; 
sou but en agissant ainsi , ib, 44^ 
( 49^*494) • Partage l'armée avec 
Tullus ; entre sur les terres des La- 
tins ; prend plusieurs villes , ^» 
441 {ib, 495). Comment il traite 
celle de Boles, 442 (496). Aïs 
nouvelle du siège de Lavinium , le 
peuple Romain demande son rap- 
pel ; pourquoi le sénat s'y oppose 7 
ib. 443 (497)* Marche contre Ro*^ 
me ; effroi des Romains , ib, 444 
(498). Comment il reçoit les am- 
bassadeurs qu'on lui envoie pour Is 

fléduri 
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aétWr, n, 445 (499). D s'éloigne 
de Home, accorde une trêve de 
trente jours^i^. 446 (5oo-5oi). Ce 
qu*il fit pendant cette trèye , les 
Romains lui envoient une seconde 
ambassade; sa réponse , ib, 447 
(^> 5o2) ; est inflexible aux priè- 
res des ministres de la religion,/^. 
448 {ib. 5o3). Discours de Valeria 
a. la mère et à la femme de Corio-^ 
ian,4^i (5o6). Réponse de sa mé- 
ie,4^a (507). Les dames Romai- 
nes se rendent au camp des Vols- 
C|ue8*, comment il les reçoit; dis- 
cours touchant de sa mère, 453-464 
(5o8-5o9). Noble réponse de Co- 
riolan; ib. il se laisse fléchir, 466- 
457 (5i3). Retourne à Antium, 
où Tullus lui ordonne de se déposer 
de sa charge ; sa réponse , 460- 
4^1 (517). Est tné par les Vofa- 
cpes; ses funérailles,, 4^2, (5 19). 
Les dames Romaines en portent le 
deuil, ib. 

Alcibiades et Coriolan com- 
parés-, ils ont fait une égale preuve 
de hardiesse et de prouesse,ainsi que 
de bon-sens , de ruse et de fine^se ; 
Alcibiades , toujours victorieux , 
s est montré plus grand capitaine ; 
présens et ayant autorité , tous 
deux ont fait prospérer les affaires 
de leur parti , et empirer quand ils 
te sont tournés du parti contraire , 
II > 4^3 (5ao). Haï des gens de 
biens, Alcibiades descend jusqu^à Ta- 
dulaùon pour complaire au peuple , 
*ûn d'accpérir de Fautorité , etlefor- 
<*i i choses peu honétes ; l'arrogan- 
ce et la tyraïuiie rendent Coriolan 

Tome XXIV. 
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insupportable au peuple Romain, 

464 (5a3). Coriolan , homme rond, 
simple sans artifice , met les Ro-^ 
mains en guerre contre les Vols- 
ques , et l'Italie en combustion , 
pour se venger : Alcibiades plus ru- 
sé , trompe les ambassadeurs de La- 
cédémone, mais il rend les Athé- 
niens plus puissans ; il cause par sa 
colère des maux à son pays , mais il 
revient, et ne favorise pas les er- 
reurs de ses capitaines qu^il aver- 
tit, et suit en cela le louable exekn- 
pie d'Aristides envers Thémisto- 
cles. Coriolan, par son opiniâtreté, 
porte un grand dommage à ceux qui 
comme lui avoient été offensés, 

465 ( 523 ). Suspecté des Lacédé- 
moniens , Alcibiades revient dans 
son pays, mais sans honneur; sa 
jette entre les bras de Tissaphernes 
pour préserver sa cité d'une ruin* 
totale ; Coriolan , au contraire^ 
bien traité , et élu capitaine géné^ 
rai des VoLsques ; il ne peut plua 
honétement les abandoner.; son 
inflexibilité ne lui permet même 
pas d^accepter des présens qui peu- 
vent honorer sa vertu ; Alcibiades 
s'en laisse corrompre, 467 (624 )„ 
La résistance de Coriolan lui attire 
la hafne du peuple, et sa vertit^ 
comme dit Platon, demeure en so^ 
Utudey 468 {ib.) Les gracieux en* 
tretiens faisoient souvent passer les 
défauts d' Alcibiades pour des gen- 
tillesses; Coriolan poursuivant une 
magistrature, en est débouté,, mais 
estimé et non aimé; Tun est ai- 
mé y malgré ses défauts , et l'autre 

L 
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baï, malgré sa vertu, II, 468 
(5a6). Homme privé ou capitaine , 
Alcibiades rend des services im- 
portans â son pays , et sa présence 
terrasse presque toujours ses calom- 
niateurs ; U ou Coriolan est con» 
damné par les Romains , et tué par 
les Volsques , pour s'être laissé flé- 
chir par les dames Romaines, sans 
le consentement des Volsques, 469 
(5i27). Aussi sensible à Thonneur 
qu'au mépris, Alcibiades cherche a 
se rendre agréable à ses familiers; la 
fierté et hatitaineté de Coriolan 
Tempéchoient de caresser ceux qui 
pouvoient favoriser son ambition ; 
doué d'aîDeurs des plus rares quali- 
tés, est plus vertueux qu*AIcibiàdes, 
' dissolu et: trop adonfié aux volup- 
tés > a eu peu d'égards pour Tho- 
néteté , 47 1 (53o). 

Cormier sacré, arbre, pour- 
quoi révéré à Rome , 1 , 1 09 (120). 

Co'RNÉLiA , fille de Cinna, fem- 
me de Jule César , VU, 160 (186). 

CoRNBLiA , fille de Scipion l'A- 
fticain, mère des Gracques, reste 
veuve avec douze enfans , VU , 409 
(470) *, refuse d'épouser le roi Pto- 
lémée ; marie sa fille au jeune Sci- 
pfion, 410 (471); éducation qu'elle 
donne à ses deux fils Tibérius et 
Gaius , ib, (ik. 472 ). Repfoçhe 
qu'elleleurfait,42o(483). On lui 
éksve une statue, 461 (519). Sa 
eonstance *; sa manière de vivre 
après la mort de ses deux fils , 473 

CoRKiLiA , fille de MéteDus Sci- 
pion, vgu¥e de Publias Crassus, 
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épouse Pompée ; son éloge Vl, 
19a (222). Discours qu'elle faitâ 
son mari après sa défaite à Pliar- 
sale; ce qu'il lui répond , 229-230 
(264-266). 

CoBNÉLiÉNB (loi) , établie â Ro- 
me contre les faussaires, VII, 298 
(338). 

Cornélius (Cneus), consul avec 
MarceDus , III , 248 (279) ; assiège 
Milan, 253 (284). 

Cornélius (Caius) , £Eimeux de- 
vin ; sa prédiction ; VII, 240 (277). 

Cornélius , officier de SyDa, 
sauve César, VII, 162 (187). 

Corn élius ( Centimalus ) , con- 
sul, époque de son consulat, IX, 
411 (476). 

Cornélius , pourquoi envoyé 
par Auguste â Rome ? son audace , 
XII , 290 (329). 

Cornes (1«s) , endroit où Xer- 
xès fait dresser un tréne d'or, 
pourcjuoi? II, 29 (32). 

CoRNicuLE , viDe des Ladns, 
détruite par Tarquiii , XI, 267- 
258 (296-297). 

CoRNiFiciA , parente de Perd- 
nax, X, 267 (3oo). 

CoRNiFicus , lieutenant de Cé- 
sar , lui amène deux légions , VII , 
234 (270) ; est chargé par le jeune 
César d*accuser Brutus, IX, i37 
(i58). 

CoRNUTUs, citoyen Romain, 
comment sauvé par ses esclaves? 
IV, 291 (332). 

CoRNUTos , écrivain latin, con- 
temporain de Hutan]ue,XII,4^ 
(478)- 
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G>ROEBus, architecte de Péri- 
clés, II, i86 (208). 

CoRONÉE , ville de Béotie , prise 
par Philippe, XII, 101 (109)*, VI, 
52 (36). 

G)RPs , quels sont les plus forts ? 

III, 169-160 (178); la première 
peste de Tame ;- sa guérison , 696 
(442). Corps bien composé , pour- 
quoi comparé à une maison saine? 
468 (622). 

Corps de troupes bien compo* 
se , ne doit jamais être séparé, III , 
200 (224). 

Corps , opinions diverses sur les 
corps lumineux tombant du ciel , 
IV,354(38i)c^j/«V. 

' CoRRAEus , beau-pére d'Antigo- 
nu8,VlII, i58(i86). 

CoRRHAEBus , Sk d^EuTidice , 
VIII, 255 (297). 

Corse ( lat. Corsica, gr. Cymus), 
lie dans la Méditerranée, où Se- 
néque est ejiilé , XII, 36o (410). 

CoRSESQUE, javelot; son usage, 

IV, 248 (283). 

CoRTONE , ville d'Italie entre le 
Tybre ekTArnus, IX, 383 (443). 

CoscoNius , préteur , tué dans 
une émeute, VII , 246 (284). 

C08DROU8, roi des Pardies, X , 

Ï16 (l25). 

CoRviNus ( Valerius ) , fijt six 
fois consul , IV; 268 (293) -, épo- 
ques de son premier et dernier 
consulat, 489 (55 1). 

CoRYPH ASE , promontoire du Pé- 
loponnèse, VI, i3i (i5i). 

C08I8, frère du roi d'Albanie, 
lue par Pompée, VI, i55 (180). 
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CossEiBNS ou CussÉENS , peuples 
d'Asie, VII, 148 (171). 

Cossus (Licinius) , pourquoi en- 
voyé à l'oracle d'Apollon à Delphes 
par le sénat? II, 74 (82). 

Cossus (Cornélius), consul, tue 
Tolumnius, général Toscan, l, 9g 
(109) ; gagne les dépouilles opitnes^ 
m, 254 (285). 

CossuTiE , femme de César , 
qu'il répudie malgré ses richesses., 
VII, 166 (193). 

CoTHON, signiBcaiion de ce 
inot, I, 162 (180). 

CoTisoN , roi des Gètes, XII, 
321(565). 

CoTTA (Ludus), censeur, taxé 
dUif rogne par Cicéron , VIII , • io5 
(124). 

CoTTA (Marcus), consul avec 
Cecilius MeteDus, V, 70 (81) ; ÏV, 
204 (^3 1) ; engage le sénat à s'op» 
poser à une loi proposée par Ma- 
i-îus, 2o3 (23 1). Est défait par Ser- 
torius, V, 363 (417). Son ambi- 
tion cause sa perte, 73-74 (85); sa 
mort, VII, 202 (a33). 

Cotte d'armes , teinteen écar- 
late ; son usage, II, 269 (3oi).' 

CoTYLB, mesure de liquide chez 
les Grecs, II, 117 (i3j). 

CoTTLON , surnom donné à Va- 
rius, ami d'Antoine, VIII, 291 
(338). 

CoTYs , roi de PaphIagonie , fait 
alliance avec Agésilas , VI , 24 (26). 

CoTYs, roi de Thracé, maria 
sa filfe à Iphicrates , Xll , 42 (45). 

Cou (Cb/)gr6s, marque d'or- 
gueil , IV , a59 (295). 
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«64 C R 

CouNAXA y lieu où se donna une 
bataille entre Artazercés et son 
frère, VIII, 45o (490). 

Coupes d^or, leur valeur, II, 8a 

(91); m, 256 (287). 

CouaAOE, d*oii nait celui des 
jeunes gens, III, 196 (220). 

Couronne civique , pourquoi 
de chêne, II, 5c^S (44^)' 

Couronne (procès de la) contre 
Ctésiphon ; sa durée, YIII, 42 

(5o). 

Course de chevaux à Véïes; 

événement sin^ier arrivé au vain- 
queur , 1 , 576 (4^3). 
• Coutume des Athéniens de faire 
bouillir toutes sortes de légumes ; le 
7 d^Octobre , 1 , 36 (38) ; des dames 
Romaines, de baiser leurs maris et 
leurs parenssurla bouchejd'où vient 
cette coutume? 66 (72)icelledes Ro- 
mains dans leurs sacrifices de victoi- 
re, 121 (i 33-1 34); quand il arrive 
des éclipses de lune , III , 36 (4 1 -42) ; 
celle pratiquée à Rome en matière 
criminelle , VU , 460 (5i7). Cou- 
tume d^ezposer les enlans à Spar- 
te, I, 179-180 (200) ; des éphores, 
y II , 326 (376) -, des anciens Spar- 
tiates; en quoi vicieuse et blâma- 
J)le?i56-i57 (184-185); des rois 
d'Epire , IV , 1 19 ( i35 ). Ne pas 
juger des coutumes d*un peuple par 
celles d^'une autre nation , XII , 56 

(59). 

C&ANiuM, faubourg de Corin- 

die,VII,3o(36). 

.^ Çranon, ville de la Thessalie; 

ta situatzbii^ VI , 293 (338) ; où les 
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Grecs fureni^ totalement défaits ,' I , 
loi (lï 3); VIII, 50(59). 

Crassianus ou C&ASsiNius , ca 
qu'il dit à César avant la bataîQede 
Pharsale y 22a ( 257 ) ; Sa mort 

glorieuse, aa3 (*^.)> ^^ > ^^7 
(273). 

Crassus (Marcus), son origine; 
son éducation; épouse la femme de 
son frère; soupçonné d*avoir un 
commerce criminel avec une ves- 
tale ; cause de ce soupçon, V, i5i 
(288). Son avarice effaçoit ses ver- 
tus, 252 ( 289 )• Comment il ac- 
quiert de grandes richesses? ib. 253 
(290). Sa maison ouverte â tout le 
monde, 255 (292). Son éloquence; 
son affabilité , ih. a56 ( 293 ). Ins- 
truit dans Thistoire et la philoso- 
phie, Hf. (294). S*enfuit en Es- 
pagne après la mort de son père ; 
se retire dans une caverne 25; 
(295); VI, 168(194). Descrip- 
tion de cette caverne ^ V , 268 
(296). Manière dont il est reçu et 
traité par Vibius, 259 (ib, 297); 
Cinna étant mort , il passe en 
Afrique; se joint à Métellus; se 
brouille avec lui; va trouver Sjlh; 
est chargé par lui de lever dei 
troupes , au pays des Marses ; 
belles paroles de Sylla à Craasui 
demandant des gardes, 260-261 
(298-299) . Sa jalousie contre Pom- 
pée, iù. Services qu^il rend à Sylla; 
se couvre dMnfamie en achetant les 
biens des proscrits à vil prix, 262 
(3oo). Haïssoit ses défauts dans les 
autres ; sa plaisanterie sur Pompée, 
iù, a63 (3oi).Ce qu*il faitpouras- 
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quérir du crédit , et s'égaler à Pom- 
pée; se rend utile à tous ceux qui 
ont besoin de hii ; ce qu'il avoit de 
commun avec Pompée ; ib. 264 
(â^. 3oa); se rend caution pour 
César , ib. (3o3) ; VU, 178 (ao5) ; 
le soutient devant le peuple, 18a 
(aïo). Son caractère ; son incons- 
tance; bon mot de Sicinnius â son 
sujet, y , 266 (3o4). Est chargé de 
la guerre contre Spartacus ; son 
lieutenant Mummius est défait ; 
£ut décimer cinq cents soldats qui 
avoient fui dans le combat, 270- 
271 (3 10}. Marche contre Sparta- 
cus ; renferme dans la presqu ile de 
Bhegium, ib» 272 (3i i-3i2); rem- 
porte sur lui une victoire sanglante, 
273 (3i4); VI, 123 ( 142). Autre 
victoire de Crassus, où Spartacus 
est tué, V, 274-276 (3i5-3i6). 
Est élu consul avec Pompée; se 
brouiDe ensuite avec lui , VII, i25 
(145) ; V , 276 (3 1 7) ; fait un sacri- 
fice à Hercules ; ses libéralités au 

peuple, ib. 277 (*^.)» ^® *I"'^' 
lui dit au sujet de sa reconcilia- 
tion avec Pompée, 277 (3i8); 
VI, 128 (194) ; ne fait rien de re- 
marquable pendant sa censure , V, 
277.278 (3 1 8*3 1 9). Est soupçonné 
d'avoir eu part à I4 conjuration de 
Catifina; sa haine contre Cicéron, 
ib» (ib. 32o) ; se réconcilie avec lui , 
VIII, 117 (i38) ; Paverdt des des- 
seins de pidlina , 84 (99} ; est Tob- 
jet de la louange et de la critique 
de Cicéron , 101-102 (i 19-120). 
Va visiter César à Lucques , VI , 
184 (212). Son union avec lui et 
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Pompée, V, 279-280 (32o-32i) ; 
brigue le consulat ; se fait élire par 
la violence , 280 (322) ec stiiu. ; VI, 
184-186 (2i3-2t4); obtient le 
gouvernement de la Syrie , V , 283 
(325). Sa vanité; ses projets or- 
gueilleux , V, 284 , {ib. 326). PouN 
quoi il se fait accompagner par 
Pompée , sortant de Rome ? Le 
tribun Ateius s*oppose inudlemenc 
à son départ; le maudit, ib. 286 
(ib. 327). Perd plusieurs vaisseaux 
dans sa route ; traverse la Galatie 
avec son armée ; se moque du roi 
Dejotarus; brève réponse de ce prin- 
ce , 286 (328). Premiers succès de 
Crassus ; soufiPre qu*on lui donne le 
titre d* Jm^enuor;hiverne en Syrie, 
où son fils vient le rejoindre , ib* 
287 (329). Fautes que son avarice 
lui fait commettre , ib. 288 (33o). 
Accident qui lui survient ; reçoit des 
ambassadeurs du roi des Parthes ; 
ce qu'ils lui disent ; sa réponse pré- 
somptueuse; beau mot de Vagiset 
à Crassus, 288-289 (33 x -332). 
Nouvelles effrayantes apportées par 
ses soldats échappés aux ennemis , 
ib, 290 (ib. 333) ; il persiste dantf 
ses desseins, malgré les représen- 
tations de Cassius , ib. 291 (ib, 
-334) ; reçoit froidement les offres 
du roi d'Arménie , ib. Horribles 
présages qui lui arrivèrent en pas- 
sant TEuphrate avec son armée; 
décourage ses troupes par ses dis-- 
cours , 292 ( 335 - 336 ) ; n*écout9 
point les remontrances de Cas- 
sius, 293 (337); se laisse trom^ 
per par un capitaine Arabe, 394- 
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(338); rejette les conseik d'AnàJ^a.'^ 
zes; le menace, V, 257-398 (34 1- 
342). Son effroi à rapproche des 
ennemis ; ordre de la bafaiUe , 
3oo (344)* ^on inconsidération , 
ib. 3oi (345) ; engage le combat 
avec Surena, 3o3 (348). Ordre 
qu'il donne a son fils , 3o4 (^49) > 
résistence courageuse de celui-ci 
contre les Parthes ; toiirmens cruels 
de ses soldats en mourant , 3o5 
(35o) et suiç. Sa dt'tresse, 3io 
(356) ; sa fermeté dans la perte de 
son fils; son discours a sas trou- 
pes, 3ii (357); fait attaquer les 
Parthes , 3i2 (358) ; mauvais suc- 
cès de cette attaque ; consternation 
de Crassus et de son armée, 3i3- 
3i4 (359-360) ; est abandonné par 
Ignatius; se retire dans la ville de 
Carres, ib, 3'i5 (36i-363). Les 
Parthes entrent dans son camp; 
tuent tous les Romains qu*on y 
avoit laissés ; défont Barguntius , 
ib. 3 16 (ibJ). Ce quMl propose à 
Surena ,317 (364). Les Parthes de- 
mandent qu'on leur livre Crassus; 
son imprudence , ib. Danger où il 
se trouve ; résolution de ses sol- 
dats , 3i9 (366-367) ; est forcé par 
eux d'accepter les propositions de 
Surena, 32o-32i (368); ce qu*il 
dit aux principaux ofTiders de son 
armée, ib. (369). Noble réponse 
qu'il fait à Surena , 322 (370) ; sa 
mort, 323 (371). Fin malheureuse 
du reste de son armée ; sa tête en- 
voyée au roi Hyrodes, 334 (37^). 
Comment sa mort fut venj 
238(577);Vm,3i5(567). 
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Margus Crassus , comparéavee 
NiciAS , V- , 328 (377) ; sa richesse 
moins légitime que celle de Ni- 
cias, ib. Il n'y eut pas de moyens 
si t)dieux qu^il n'employât pour 
s'enrichir ; Nicias plus timide, 
évite même jusqu'au soupçon ; sa 
prévoyance en donnant de l'argent 
à ses calomniateurs , Pexpose â la 
raillerie, 329 (378); sa parcimonie 
prédomijie dans la dédicace de 
quelques jeux et passe-temps pour 
récréer le public L'excessive dé- 
pense de Crassus dans un festin au 
peuple Romain , étoime Plutar- 
que , lui faisant connoitre rinégalité 
du vice et la discordance à^ 
mœurs des hommes qui , ainsi hon- 
nêtement dépensent ce qu'ils ont 
acquis si vilainement , 33o (^79)' 
La conduite de Nicias dans l'ad- 
ministration , est basée sur la plus 
grande simplicité; circonvenu paï 
Alcibiades , il ne parle jamais en 
public qu'avec modération ; Cras- 
sus , aussi lâche que déloyal envers 
ses amis, n^ crainr pas d'avouer 
(|ue c'est par la violence qu'il est 
parvenu au consulat. Mais ai Yoa 
se montre magnanime , voulani 
égaler la puissance de César et k 
gloire de Pompée ; Tautrc dans 
t entremise du gouvernement , »t 
par trop pusillanime et digne de 
répréhensïon , 33 1 (38o). La gran- 
deur des conquêtes de Crassus ne- 
galera jamais V affection divine de 
Nicias d'éloigner les guerre» et 
conserver la paix , 333 ( 38i J » 
Crassus n'est pas plu» à louer à à- 
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voir f par jalousie , £vrc téméraire- 
ment la bataiOe à Spartacus , que Ni- 
cias par timidité laissé Cléon deve- 
nir capitaine des Athéniens , 333 
(382} ; en cédant le commande- 
ment dans un danger évident , la 
conduite de Nicias n*est pas celle 
d*un Thémistodés ; Crassus n'est 
élu général que contre les esclaves ; 
ses citoyens ne manquent jamais 
d*é2ire Nicias comme le plus hom- 
me de bien de la ville ^ 333-334 
(384). L*espiit de domination de 
Crassus entraine les Romains à 
une guerre malheureuse f malgré 
eux ; les Athéniens envoyèrent 
Nicias malgré lui en Sicile, 335 
(585). La fortune abandonne Cras- 
sus à ses erreurs, et ne lui laisse 
faire rien de bon ; Nicias fit de 
beaux exploits^ et sans la peste , eut 
pris Syracuse et terminé glorieu- 
sement la guerre , 336 (386) ; la 
conduite de Nicias se rendant à 
ses ennemis pour sauver sa vie , 
est plus ignominieuse que celle 
de Crassus tué en trahison, par 
suite de la mutinerie de ses trou- 
pes, 338 (389), 

Crassus (Publius), fils du précé- 
dent, son attachement pour Ci- 
céron, V, 279 ( 32o ); va rejoin- 
dre son père en Syrie , 287 (329). 
Sa grande valeur , 3o5-3o6 (Sdo- 
35 1); ce qu'il dit à deux Grecs 
qui le pressoient de se retirer ; 

sa mort, 3o8-3o9 (^44''34^)* ^^ 
Parthes outragent les Romains 
en leur montrant sa tête au bout 
d'une pique, 3 10 (356). 
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Cr4ssvs (P.) somrerian pontife , 
nommé commissaire pour le par- 
tage des terres, VII, 421 , 443 
(484 > Soq) ; consul avec Scipion 5 
à quelle époque ? II, 291 (326). 
Son caractère , iù. 

Crassus (Sulpidus) , proconsul 
en Asie , empoisoné par ordre de 
Conunode, X, 199 (222). 

Crassus , père de Pison , IX , 
3x1 (358). 

Cr AT AS. (mont) , en Sicile, III, 
475 (53o). 

Cbaterus, Tun des généraux 
d'Alexandre ; passe en Asie avec 
Antipater, pourquoi? 407 (467). 
Comment aimé des soldats? 410 
(470). Ce qu'il dit à Phocion, VI , 
294 (339). Consacre dans le tem- 
ple de Delphes une chasse d'Ale- 
xandre, VII, 91 (io5). Comment 
blessé par Perdiccas, 92 (107). 
Se brouille avec Héphestion ; 
est réconcilié par Alexandre , 
102 (219). Ce qu^il fait contre 
PhOotas, 104 (121).; repasse d'Asie 
en Europe*, défait les Grecs prés 
de Cranon, VI, 293 (337). Sa va- 
leur; sa mort, V, 4x4 (475). 

Cr ATÈs, philosophe , par ses re- 
montrances à Démétrius , fait le- 
ver le siège d'Athènes, VIII, 241 
(281). 

Cratesiclba , mère de Cléomè^ 
ncs, pourquoi se remarie avec Me- 
gistonus , VII , 349-35o (402-405); 
consent à être envpyée en toge au 
roi d*iŒ^rpte ; son courage ; sa 
générosité , 375 ( 433 ) ; ce qu'elle 
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écrit à son fib , VU , 376 (434). Sa 
douleur en apprenant sa mort, 401 
(463). Sa constance ; ses dernières 
paroles en mourant , 4^^ (4^4" 
465), 

Cr atésipolis , femme d'Alexan- 
dre Polyfierchon; sa beauté, VIII, 

170 (»99)- 
Cr ATI NUS, poète . comique , se 

moque des lois de Solonet de Dra- 

con , 1 , 334 ( 376) ; ses vers sur 

PéricIès,II, 164, 187 (i83,ao9)î 

sur Aspasie , ao6 (23 1); sur Ci- 

mon , V , a5 (3o). 

Cratippus , philosophe Péripa- 
tédcien , son entretien avec Pom- 
pée , VI, 23o ( 266 ) ; fait citoyen 
Romain , VIII, 100 (i 18). 

Craton , beau-frère de Plutar- 
que , XII , 4^2 (5 1 3) . 

Crausis , père de Philopœmen, 
son caractère, IV, 4 (4). 

Crédit, fondé sur Pamour et la 
confiance , plus grand que celui qui 
vient du respect, VIII, 47® (5 12). 

Crémone, ville d'Italie, repeu-. 
plée par les Romains , IX , 374 
(433). 

Crénides , viHe fondée par les 
Thasiens, iiumommée Fhilippiy. 
XII , 93 (loi). 

Créogopides , qui ainsi appe- 
lés? I, 3 1 3-3 14 (352-353). 

Créon, premier archonte an- 
nuel à Athènes, III , 3i8 (355). 

Créon , père de Meoceceus, III , 
ao3 (228). 

Crespronte , premier roi de 
Messcnie, XI, 195 (223). 

Crésùs, roi de Lydie, XII, 
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40 T (460) ; ï, 338 (38o) ; magni- 
ficence de sa cour *, ses lîchesses , 
339 (38i). Son entretien intéres- 
sant avec Solon , 340 - 341 (382- 
383); sa grande ambition; con- 
sulte les oracles ; se met à la tète 
d^une puissante armée ^ ravage plu- 
sieurs provinces f XI, 410 ~ 4'^ 
(471-472); est défait et Hiit pri- 
sonnier par Cyrus, 414-415 (474- 
475). Ce qui lui sauve la vie , ib. 
416 (476-477); I» 342(385). 
Beau conseil qu*îl donne àCynis, 

Vin, 417 (478). 

Crète {Candie) , fle de la Mé- 
diterranée ; époque où elle fut prise 
par Q. Metellus , VIU, 261 (3o4), 

Creuse , fille de Priam et femme 
d*AËnée , XI , 91 (i 04) ; elle dîspa- 
roit dans la confusion de la prise 
de Troye , 95 (108). 

Creux , quel mois ainsi appelé? 
m , 482 (535). 

Crimese ou Crimise , rivière de 
la Sicile, i3i , 475 (146, 53o). 

Crispine , femme de Tempereur 
Commode, X, 201 (224)* 

Crispinus ( Quintus ) > consul 
avec Marcellus , à quelle époque? 
IX , 419 (485); ni,3o3 (339);sa 
mort, 3o4 (34 1). 

Crispinus , mari de Poppaea, 
IX , 3o5 (35i). 

Crispinus , ordre qu^il reçoit 
d'Othon; est tué par ses soldats, 

IX, 328-329 (377-378). 

Crispinus , ce qu'il dit à l'empe- 
reur Didius Julianus; sa mort,X, 
292-293 (329-330). 

Critias , l'un des trente tyianà 
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d'Athènes; sa prière aux dieux, V, 
a5 (3o-3i)-; ce qu'il représente à 
Ljsandre pour Kii rendre Alci- 
biades suspect , II, 385 (433); est 
taé dans un combat contre Tra- 
sybule , XII, 29 (5o). 

Critiques ( les ) , ouvrage d'A- 
lîstippe , XII , 419 (476). 

Cbitolaidas f Spartiate , 1 , 3oa 
{340). 

Critolaus , compare Périclès â 
la galère SaUmUnienne , II, 17a 

('92)- 

CaiTON , le premier, qui tira 
parti des belles dispositions de So* 
cratcs , XII , SgS (446) ; tire Phe- 
don de Fesdavage , 399 (433). 

Crobtlus , orateur , ce qu'il dit 
sur la guerre , VIII , 3i (37). 

Crommion ^ bourgade entre Mé- 
gare et Corinthe, 1 , 16 (17). 

Cromion , endroit de la Sicile , 
où Denys est défait par les Cartha- 
ginois, XII, 261 (296). 

Crotohe. V. Cortone. 

Crustumerie , ville soumise aux 
Romains par Tarqoin , XI , a55 

Crtptia , loi cruelle , attribuée 
par les historiens à Lycurgue, I, 
ïo5 (229-230). 

C T B s I a s , historien , médecin 
a Artaxercès ; caractère de ses écrits, 

^.440(477)5x1,390-391 

(347-348). Sa version sur la mort 
da jeune Cyrus , VIII, 451-455 
(49^)* Son ambition , ta partiafi- 
^\ 460 (5oi) ; pourquoi il reçoit 
ïwmcau de Oéaichus ? 468 (5io). 
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Comment il rapporte la mort de 
Statira, 470-471 (5i3-5i4). 

Ctésibius , écrivain cité dans la 
vie de Déraosthèneè, VIII , 1 1 (x 4)« 

Ctésiphonte , ville d'Assyrie, 

X, 67 (68); 345 (392). 
Ctésippus , fils de Chabrias; son 

caractère , VI , 26 1 (3o i ) . 

CuLÉo , ami de Pompée > conseil 
qu'il lui donne , VI, 180 (208). 

CuMES , ville d'Italie, dont An* 
nibal fut obligé de lever le siège , 
IX , 4^5 (469)- — Autre ville de ce 
nom dans la Grèce ; patrie d'Héra- 
cIides,Vni,48o(524). 

Cupidité , celui qui n'y met 
point de bornes , est toujours pau- 
vre , selon Platon, VIII , 2 1 3 (249- 
25o). 

Cures ( Corrése), ville proche 
de Rome , 1 , 223 (266). 

CuRiACEs , leur combat avec les 
Horares, XI , 149 (170) etsuw. 

Curies , ce que c'est â Rome ? 

XI, 3.9 (367). 

CuRioN, ami de Caton, son en- 
tretien avec lui , VI , 342 (394) ; 
étant édile , le peuple abandonne 
les jeux magnifiques qu'il dormoit , 
398 ( 459 ) ; tribun du peuple , se 
vend a César, qui paie ses dettes y 
198 (229); VII, 211 (224). De- 
mande qu'il fait au nom de César , 
2i3 (246); VI, 199(230); est 
chassé du Sénat; s'enfuit de Ro- 
me, VII, 21 5, 296); (348, 365). 
Fut une peste pour Antoine , VIII , 
263 (3o6). Comment il acquiert 
du crédit auprès du peuple, 269 
(5ia). 
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CuRTiER (lac) , place de Rome , i 
où Tempereiir Galba fut tué ^ IX , 
3i8(366);I,io3(ii3). 

CuRTius , Sabin illustre 9I, io3 

(,i5). 

Ctane , luMn d*an temple de 
Sidle, XII, A2I (^48). 

Ctaxare, fib d*Astyage, tue- 
cède à son père au tsÀne des Mè- 
des, XI, 401 (460). 

Cybele , mère des dieux , ses 
prêtres , quels 7 VII , 5oo. 

Ctbernesia , fête des patrons de 
navires, 1,37 (29). 

Ctbistus , neveu de Solon, I , 
agS (353). 

Cychaeus de Salamine , révéré 
comme dieu à Adiènes , 1 , 17 (i8}« 

Cyclaoes , lies de la mer ^gée, 
•IV, 410 (465); XII, 9 (10). 

Cycnus , tué par Hercules , 1, 18 

(19). 

Cyorus, fleuve d*Asie, VIII, 
3oa (35 1). 

Cyllabarium ( Cyllabaris ) , 
lieu d*ezerdce prés d*Argo» , VU , 
366 (42a) j IV, 189(214). 

Cyllène, port des £léens , XI , 
227 (260). 

Cylon , sa conjuration ; ses com- 
plices, comment punis? I, 3o3 

(34,). 

Cykisca , sœur d'Agcsilas , va 
concourir pour le prix de la course 
des chevaux >aux jeux olympiques , 

VI, 4^(47)- 

CYff 0SARGE8 , parc À Athènes , 

où s*assembloieflt les enfans métift , 

11,4(4). 

C Y n o E $ , ville où Démétrius 
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prend le reste des trésors que son 
père y avoit laissé, VIII, 212 (248). 

Cyprb ou Chypre, ile célèbre 
de la Méditerranée par les infor- 
tunes d*Ariadne , délaissée parThé^ 
•ée ; comment appelé le lieu de sa 
s^ulture ? sacrifices annuels qu*on 
y Êiisoit, I, 3a (35). 

Gyprus Albus, chevalier Ro- 
main, X, 327 (371). 

Cypselus , fils d*Actor , tyran 
de Corinthe *, son règne , IV , 490 
(552); XI, 241 ( 277 ); père de 
Périander, ib. IX, 197 (226). 

Cypselus , père de MiMade , 
XU,8(8). 

Cyrbes , rouleaux sur lesquels 
étoient écrites les loix de Solon , I, 
334 (376). 

CyRe , château détruit par Phi- 
lippe, XII, loa (iit)> 

Cyrenaîq^ub , province d*AÉfi- 
que, où régnoit Ophekas» VlIIf 
ij% , 36a (3o9 , 4a i). 

Cyrene ( Curin ) , ville de la 
c6ie d'Afrique, VU, 388 (448)' 
Patrie d'Arisdppua, IX , 3o (34). 

Cyrnus , rivière d'Asie , son em- 
bouchure, VI, i54 (177)» 

CYRRHEy'ville de la Phocide, 
près du golphe de 'Corinthe, I, 
3o2 (340). 

Cyrthe, ville d'Afrique, IX, 
478 (55i). 

Cyrus , roi de Perse ; son ori- 
gine, XI , 392 (4^0) ; sa naissan- 
ce, 39^ (î&.) Son éducation; va 
chez son grand père Astyage;8on 
mépris pour le Easte, 396-397 
(455) \ son goût pour la chasse, ib* 
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(^ib. 456). Ses premiers exploits 
€x>ntre les Assyriens, XI , 399 (467 
458 ). Retourne en Perse ; y re- 
prend ses premiers e^iercices , 400 
(469); est nommé général àe Tar- 
>n«e qui doit marcher au secours 
des Médes, 40a (462) \ com- 
ment elle est composée? ib, 4o3 
(ib.) Marche contre le roi d'Ar- 
ménie*, le somme de payer le tri- 
but aux Médes; prend sesenfans 
et ses trésors, 404 (463-464). R^ 
çoit la soumission du roi *, le traite 
généreusement, 4o5 {ib, 466) ; sou- 
met les Caldéens , 406-407 (466- 
467 ; ravage les terres des Assy- 
riens; les défait ; s*empare de leur 
camp; prend une partie de leur 
cavalerie , l'i^. 408 {ib. 468-469). 
Défie en vain le roi d*Assyrie à un 
combat singulier , 409 (470) ; com- 
ment il encourage ses troupes^? sol- 
licite les Ioniens à se révolter con* 
tce Crésus, 412 (472-473) ; défait 
entièrement son armée ; traite 
avec les ^Egyptiens , 41 3 {ib, 
474 ) ; prend la ville de Sardis y 
414 (47^) * ^i^ Crésus prisonier ; 
ordonne qu'il soit brûlé vif avec 
quatorze jeunes Lydiens , 41 5 
(476). Discours de Crésus sur le 
bûcher; touché de son sort , Cy- 
ruS commande qu'on lui 6te ses 
fers , et lui rend la liberté, 416- 
417 (477- 478)* Son respect 
pour lui ; ce qu'il lui demande , 
et avis que lui donne Crésus, ib, 
(479)* Cyrus, par son conseil, fait 
cesser le pillage de Sardis , 4^^ (^0 
Refuse les of&es des Ioniens et 
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Éoliens, ib, (480). Sa réponse à 
l'ambassadeur de Sparte ,419 (1^.) 
Sa colère contre les Lydiens ré- 
voltés ; comment appaisée par Cré- 
sus ; envoie Mazares pour les «'•pri- 
mer, ib,/^ixo (481-482); subjugue 
par seslieutenans diverses contrées 
d'Asie, 421 (483) ; fait la conquête 
de la Cappadoce et de l'Arabie , 422 

(484) ; marche ven Babylone ; 
pourquoi il fait paruger k rivière 
de Gyndes en 36o canaiix, 42? 

(485) ; force les Babyloniens A se 
retirer dans leur viOe, 424 (486) ; 
son étonnement ^i visitant ses for- 
tifications; moyens extraordinaires 
qu'il emploie pour s'en rendre maî- 
tre , ib. 426 (487-488) ; y pénètre 
avec son armées s'empare du palais 
du roi, qui est tué en se défendant, 
426 {ib, 489) ; fait défense aux Ba- 
byloniens desortir de leurs maisons; 
ils se rendent à discrétion; tributs, 
cfu'il leur impose , 427 {ib, 49^)* La 
conquête de cette ville hii assure 
l'empire d'Orient , ib. Cyrus se 
compose une cour ; établit une garde 
auprès de lui, 428 (491). Son dis-> 
cours aux principaux des Perses , 
ib. Sa piété augmente avec ses 
prospérités; ce qu'il fait pour les 
mages , 43o (493) ; introduit le cos- 
tume des Médes à sa cour ; l'adopte 
lui-même , ib, (494) ; inspire le 
luxe et la mollesse , comment ? 43i 
{ib.). Quitte Babylone et retourne 
en Perse ; fait des présens â son 
oncle Cyaxares ; accepte sa fille en 
mariage, ib. 432 (49^)* Son arran-* 
gement avec les Perses , ib.. {ib, 49^* 
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Emmène sa nouvelle épouse à Bâ* 
bylone ; laisse des gouverneurs 
dans les villes et provinces conqui- 
ses , XI , 4^3 (496-497) ; établit le 
premier des postes dans ses écat^ 
avantage qu'il en retire ; 4§4 (498). 
Met sur pied une puissante armée; 
nations qu*il subjugue ; son nom seul 
Buflîsoit pour les soumettre, 435 
(499) ; époque de son règne ; per- 
met aux Jui6 de retourner à Jéru- 
salem et de rebâtir leur temple; 
ordre donné à leur égard, 436 
(5oo-5oi). Lasoumiiision de VAE*- 
gypte à CyruSy fondée sur des con- 
jectures , 437 (ib, 5oa) ; envoie de- 
mander la fille du roi d*AËgjpte ; 
fourberie d'Amasis, ib. 438 {ib.). 
Étendue de Tempire de Cyrus, ib, 
(5o3) ; villes où il faisoit sa rési- 
dence ordinaire ; Fait régner le bon- 
heur parmi tous les peuples qui lui 
sont soumis , 439 {ib, 5o4). Sa 
guerre contre les Scythes , ib, 440 
(ib. 5o5). Opinions d^Hérodote et 
de Xénophon sur sa mort, 441 — 
^^^ (5o6-5o7). Inscription mise 
sur son tombeau, 444 (5 10) ; pillé 
et détruit au temps d'Alexandre , 
U5 (ib.); VII, i4a (164). Bel 
éloge de Cyrus, XI, 446 447 (5i i 
et suiv.) Son discours aux Perses 
qui vouloient abandonner leur pro- 
vince, 448 (5 14). Appelé le modèle 
des rois par Xénophon , VU , 286 
(33o). 

Cyrus, fils de Darius, et frère 
d*Artaxercés Mnemon , VIÏI , 439 
(477) » son caractére,44o (478). Est 
nommé lieutenam-gcnéral des pro- 
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vinceê maritimes d*Asie, 44 t (479) ; 
accusé de conspirer contre son 
frère ; est arrêté ; sa mère lui sauve 
la vie, 443 (480). âon estime pour, 
Ly sandre , IV, 3 1 8 (362) ; pour- 
quoi il lui £ut délivrer une somme 
considérable ,319 (363) ; lui don-, 
ne des preuves de son attachement, 
327 (373); entreprend la guerre 
contre son fière ; demande des 
troupes aux Lacédémoniens ; pro- 
messes qu*il leur fait, VIII, 44^- 
447 (485-486). Arrive avec son 
armée près de Babylone ; son éton- 
nement à la vue de celle de son 
frère , 449 (488) ; sa réponse à 
Clearchusy 460 (490); sa défaite; 
récits divers sur sa mort , ^S'S (49^) 
et suiv. 

Cr THERE ( Cerigo) , petite ile prés 
du promontoire Malée, V, x 90(2 1 8). 

Cyziceniens, battus devant 
Chalcédoine , V , 78 (90) ; leur 
ville cernée parMithridates, atten- 
dant avec inquiétude des secours de 
Lucullus ; par qui ils s^assurentde la 
proximité de son camp? 79 (91); 
moyens dont Lucullus se sert pour 
introduire de ses gens dans la ville; 
ce petit secours et plusieurs signes 
semblent leur venir des dieux et 
ranimer leur courage , ib, (ib.). Le 
défaut de vivres et le brisement des 
machines de Mithridates, les dé- 
barrasse de leurs ennemis, 81 (93)* 

Cyzique (yrèi à^ Arlaki) , villa 
de FAsie Mineure dans la Misie , 
Xlï, 5o, (52); IX, i38 (160). 
— Autre ville de ce nom , située 
sur la Propontide, V, 77 (88). 
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Uaces , vaincus par Auguste , 
XII, 285 (324), 

Dacia , place de Rome, où Tra- 
jan fait élever une colonne appelée 
de son nom, X, i3i, 51,(26, 
5o). 

Dacie (la Tremsihanie, Va- 
lakie eu Moldavie) , contrée d'Eu- 
rope, X, 34 (29). 

Dacier , se trompe dans l'éva- 
luation des drachmes, IV, 268 
(3o6). La correction qu'il veut faire 
peu fondée, IX , 44 (5i). Obser- 
vations à ce sujet, 5o6 (684). 

Dadouchos , porte-torche ; ce 
nom à qui donné? III, 332 (S;©), 

D.AEMON , Paeanien , neveu de 
Démosthénes , propose le rappel 
de son oncle, VIU, 48 (5;). 

Daesius, mois Macédonien, VII, 
34 (40) *, attique et romain aux- 
queh il se rapporte , 485 (555). , 

Dalmatie, contrée a'Europe, 
conquise par Auguste, XII, fl85 
(323). 

Damachus ou Daimachus , his- 
torien, IV, 336, 491 (383, 553), 

Damaoète , roi d'Ialyse , épouse 
ïa fiDe d'Aristoménes , XI, 23 1 
(a65). 

Damarète, fille de Théron , 
femme de Gelon, XI, 358 (412)-, 
Çeçoit une couronne d'or *, usage 
qii'eDe en lait, 376 (433). 



DAXASiRBROTos,signification de 
ce mot, VI, 6, (6). 

Damas , ville célèbre d'Asie; sa 
situation, VII, 46(53). '^ 

Damastes, historien, II, joi 
(ij2;. 

Damastes , • surnommé Pro— 
crustes; comment puni par Thé- 
sée, I, 17 (18). 

Damoclioas , l'un des banis ds 
Thébes avec Pelopidas ; de quoi 
chargé? III, 1 83 (208). 
Damocrates , demi-dieu, III, 347 
(387). 

Damon , Macédonien , dont 
Alexandre ordonne la mort; pour- 
quoi? vu, 49 (57). 

Damon , un des orateurs d* Athè- 
nes qu'Alexandre veut qu'on lui 
Bvre,VlII,4, (49). 

Damon , musicien , maître de 
Périclès; pourquoi bani? II, 164 
(184)'; III, 321 (358). 

Damon , surnommé Péripoltas ; 
son histoire , V, 4 (6) et suiv. 
' Damon , prince des Centuripins , 
XII , 229 (258). 

Damophon, fîb de Thoas, roi 
de Corinthe , IV, 490 (552). 

Dandamis , philosophe Indien , 
VII , 20 (24). Ce qu'il dit sur So- 
cratefl, Pythagore, etc. i36 (157). 

Daïï Aus , chasse Gelanor d'Argos 

190 (2l5-2l6). 

Danovs (Danube) y grand 
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fleuve de PEurope, IH, 19 (23); 
anciennement nommé Ylster, XII, 
10 (10); eau de ce fleuve, pour- 
quoi gardée dans le trésor des rois 
dePer8e?VlI,82(96). 

" Daochus , envoyé à Thèbés par 

Philippe; pourquoi? VIII, 32 (38). 

Damse de la Grite^ par qui 

inventée ? connue aujourd^uî 

sous le nom de Candiote , 1 , 34 (36). 

Daphné , fille d^AmycIa, chan- 
gée en laurier par Apollon , VII , 
323 (372). 

Daphneus, Syracusain ; sa mort, 
XII, i5o (166); 

Daaoane, ville de la Troade, 
JV, 441 (5oo). 

Dardanus, fondateur de Troie, 
Il , io5 (1 17) ; XI, 90 (io3). 

Dardanus^ écuyer de Brutus, 
IX, 178 (206). 

Dariques (uérchers) , monnoie 
d'or de Perse , VI , 34 (38). 

Darius, fils d'Hystape, épouse 
Atossa , fille du grand Cyrus*, suc- 
cède au trône de Perse, après la 
mort du faux Smerdis , XI , 44^ 
(609). Conduit ime armée en Eu- 
rope contre les Scythes; établit un 
pont sur rister (DamJfeJy XII, 
10 , (10) ; repasse en Asie ; équipe 
une flotte nombreuse contre les 
Athéniens, 11 (la); beau-père 
de Mardonius, 19 (20). 

Darius , père d'ArtaxercésMne- 
non, roi de Perse, et du jeune 
Cyrus, VIII, 439 (477). 

Darius, fils aîné d'Artaxercés 
Mnemon; désigné pour lui succé- 
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der, VÎI!, 485 (53o). Deman- 
de qu'il lui fait, ib, 486 {ib, 55i). 
Confire contre lui , 490 (535). Sa 
mort, 491 (537). 

Darius Codomanus, roi de 
Perse , rassemble ses troupes à Suze 
pour marciier contre Alexandre, 
VII, 40 (47). Sa vision, 41 (48); 
rejette le conseil d'Amyntas, 45 
(5i) ; est vaincu par Alexandre, 
45 (53). Richesses de sa tente et de 
ses bains, 46 (54), Ce qtfO écrit 
et propose à Alexandre, 66 (77). 
Sa douleur en apprenant la mort 
de sa femme, 67-68 (78-79). 
Sa prière aux dieux , 69 (81). 
Son armée est entièrement défeite; 
sa fuite, 77 (89-90. Ses denuèrcs 
paroles y sa mort. 

Dascylitis , canton où s^étabfit 
Ascagne,filsd*AEnée,XI,99 (ti3). 
Dascyllitide (lac), prés la 
vil'e de Cyzique, V, 79 (91). 

Datame, fils de Camissare,Ca* 
rien , et d'une femme Scythe, 
simple soldat dans les troupes d*Ar- 
taxercès, se distingue contre les 
Cadusiens, XII, 6j) (73) ; obtient 
par sa valeur le gouvernement de 
«on père , tué dans une bataille ; 
met en pièces Jes rebelles ({ui 
avpient pénétré dans le camp des 
Perses, 70 (74). Danger qu'il court; 
fait prisonier Thyus; comment il 
le conduità Artaxercès? 71 (jS): 
Est nommé commandant en chef 
de Texpédition d'AEgypte ; le roi lui 
ordonne de marcher contre Aspis, 
XII , 72 {jÇ^) ; il le fait prisonier; ses 
succès excitent l'envie, 74 (7778). 
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Ce que lui écrit Pandate , son ami , 
rengage à cpiitter le service du roi , 
74 ( W. 79 ). Il s'empare de la Pa- 
phlagonie ; s*unit â Ariobarzane y 
perd son fils , /^. Comment il donne 
le change à ses troupes sur la tra- 
hison de son beau-père ? jS (ib. 
80). Sa victoire, sur les Pisidiens 
£iit connoîcre ses talens militaires , 
76 (8x) *, est abandonne par son fils 
aîné, «6. ; résiste 4 Autophradate 
avec des forces beaucoup inférieu- 
res, 77-78 (82-83) ; écoute* la pro- 
position qu'il lui fait j ib. Comment 
il évite les pièges qu'on lui tend, ib, 
79 (^4)* ^6 quelle manière Mi- 
thridate le trompe , ib. 80 (85). 
Ce grand homme meurt assassiné , 
après avoir triomphé de ses enne- 
mis par la prudence , et jamais par 
la perfidie, 81 (86). 

Datis, lieutenant du roi de 
Perse, III, 329 (567) ; défait par 
les Athéniens, XII , i3 (i4)> 

Daunie, canton d'Italie, IX, 
5o5 (583). 

Daupuinb , province de France 
occupée par les Cavari ens et les 
ADobroges, IX, 372, 374(430, 
433). ./ 

DaupSin, <c Courant grand 
» erre, a force mesme sur la terre » : 
/»rtve7ifte,VIII,6(9). 

DâcABOBONy nom et vaïeur d'une 
monnoie, I, 42 (45). 

Décade, ce que c'est â Sparte? 
V11I,338(587). 

OficàBALus , roi de Dacie , en- 
nemi des Ronmins; leur fait la 
|uerre, X, 34-35, (3o-3i)5 est 
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défait par Trajan , 36 (32) ; à 
quelles conditions il se soumet aux 
Romains, 37 (33) ; rompt le traité 
fait avec eux , 42 (39) ; son ca- 
ractère; ses qualités personnelles, 
43 (40) ; moyen qu'il emploie pour 
faire périr Trajan, 44 (41) -, com- 
ment il retient prisonier Lon— 
ginus , ik, (4a)) sa mort, 45 

(43). 

DscELéE , ville de la Grèce dans 
TAttique, II, 347 , 375 (389 , 421). 

Decibs , ce que c'étoit chez les 
Romains, VIII, 268 (5 12). Obsery. 

498(543). 

Dbcimation, punition militaire, 
VIII, 326 (379). 

Decius Mao I us, pourquoi con- 
duit au camp d'Annibal? IX, 400 
(463) et suîv. 

Dbcivs Mus , consul Romain , 
XII, ii5 (127). 

Déesse (bonne), adorée par les 
Romains; sa fête célébrée par les 
dames Romaines; son culte tenu se- 
cret aux hommes , VII , 1 75 (202) i 
VIII, 91 (107). 

Deidamia , fille d'AEacîdes, roi 
des Molosses, femme de Démé- 
trius, VIII, 197 (23i). Sa mort, 
212 (170). 

D£iDANiRA,sumom d'Aspasie, 
II, 206 (23 1). ' 

Dejotarus, roi deGalatie; ré- 
ponse qu'il fait à la plaisanterie de 
Crassus, 286 (328); accompagne 
Pompée dans sa fuite, VI, 227 
(263) ; abandonne Antoine pour 
se joindre à César , VIII , 365 

(4M)' 
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Dbionbus , HIs d'EurytusŒcha- 
lien, I, i5 (16). 

Delium, ville de Béode, IV, 
437 (495); prés de laquelle Socrates 
sauva la vie à Xénophon , XU, 3^4 

(447)- 

Dellius, pourquoi envoyé par 

Antoine à Cléopatre? VU, 3oo 

(349). 

■ Delos , île de la mer AEgée, cé- 
lèbre par son temple d'Apollon; où 
ses oracles se rendoient pendant 
six mois, IX, 98 (ii3)i XII, 9 

(.0). 

Delphes , ville de la Pfaocîde , 
fameuse par ses oracles , V, 44 , 

(50- 

Delphinion , temple d*ApoDon 

à Athènes, I > 27 (29). 

Delphinium, temple consacré à 
Titus Flaminius et à Apollon , par 
les Cbalcidiens, IV, 88 (loi). 

Demaenetus , accusateur de Ti- 
inoléoB , III , i5o (167)*. 

DÉM 4DE8 , orateur d'Athènes ; ce 
qu'il dit sur les lois de Dracon , I , 
3 16 (356). Sa conduite dans les af- 
faires publiques, VI, 261 (290). 
Bon mot d'Antipater sur lui, ib, 
262 (i/'). Sa proposition aux Athé- 
niens, 277 (319); celle qu'il fait 
à Phocion; qu'elle réponse il en 
reçoit? 286 (329). Son mot sur la 
mort d'Alexandre , 288 (332) ', 
pourquoi condamné sept fois à 
l'amende? 293 (338). Décret qu'il 
propose, ib, 294 {ib* 339). Mau- 
vais usage qu'il fait de ses richesses; 
ce qu'il èî\i à son fils, 3oi-3o2 
(347-348). Bon mot de lui auz 
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Athéniens, VII, 383 (443). Sup- 
plée à l'embarras de Démosthènei 
en appuyant ses raisons, VjII, 16 
(20), Son éloquence invincible, 19 
(23). Prend cinq talens des orateurs 
demandés par Alexandre, pour- 
quoi ? 42 (49) ; fait condamner 
Démosthénes et ses partisans , 5o 
(69); obtient la bienveillance de 
Philippe par un sage avis qu'il lui 
donne , XII , 121^(1 34). A quoi 
comparoit l'armée d'Alexandre 
après sa mort ? IX , 278 (32o). Son 
imprudence et sa mort malhea- 
reuse, VI , 3o3 (349); Vffl, b^ 
(65). 

Demacoras, pilote de la galère 
de LucuUus , V,64 (74). 

Dem ARATF, descendant désBao 
chiades, père de Tarquin Tancien, 
XI, 41-42 (77). 

Demaratus , Lacédémonien ; sa 
réponse â un importun, I, 190 
(2 1 2) ; sa demande au roi de Perse, 

II , 57 (64). 

Demaratus de Corinthe , h6te 
et ami de Philippe ; sa réponse à 
une question qu'il lui fait , VII , a3 
(27) ; va en Asie pour voir Alexan- 
dre ; ce qu'il dit en le voyant assis 
sur le trône de Darius, 84, 119 
(98, 1 39) . Sa mort; magnifiques fu- 
nérailles qu'Alexandre lui fait , ih* 

Demarchus, Syracusain; sa 
mort, XII , i5o (166). 

Demas , fils de l'orateur De- 
mades,tué par Gissandre sous les 
yeux de son père, VI, 3o2-3o3 
(348-349). 

DeMAR£T£; 
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Demarbte , mère de Timdéon, 
111,91 (101). 

DiMEy nom des bourg» dans 
FAttique, VI, 478(548). 

Démenas , mis en croix par or- 
dre de Denys , XII, 198 (222). 

OemetaiÀde , nom d*une nou- 
veUe lignée à Athènes? VIII, lyS 
(2o3). 

Demetaien, pourquoi ce nom 
donné au mois de janvier , VIII , 
175 (206). 

Demetaius, héraut, fait lec- 
ture du décret qui décerne des 
grands honeurs à la mémoire de 
Timoléon,ïn, 155(173). 

DsMETRiusy philosophe peripa- 
tétiden , VI , 43o (496)* 

Demetrius, surnommé PAû/bn, 
excite le mécontentementd* Alexan- 
dre contre Callisthènes , VUI ,117 
(i36). 

Dekstrius de Magnésie , rap- 
porte le discours de Démostbénes , 
a son retour de l'exil 5 temps où il 
vivoit, VUI, 49 (58). 

Demetrius de Phalère, fameux 
grammairien; ce qu'il conseille à 
Ptolémée, roi d'AEgypte, I, xlv 
(xxxvj); m, 317 (354). Son opi- 
nion sur la fortune d'Aristides, ib. 
3i8 (ii.) ; sur l'éloquence de Dé- 
ïûosdiénes, VIII, 18 (22; établi 
commandant d'Athènes par Cas- 

«ndre, 168 (197), 111,317 (354); 
^ qu^e époque? (i6») les Athéniens 
lui élevèrent trois cents sutues , ib. 
^^^ 14 (i5). Date de sa mort, 
IX, 5io (586), 

' '^omu XXIV. 
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Demetrius, Phalerien; ce qu'il 
dit à PhiHppe , IX , 268 (309). 
Observations sur son nom et sur sa 
vie, 5io (586). 

Demetrius , surnommé Polior- 
cêtes ^ fils d'Antigonus ie Grand f 
m, 18 (21) ; VUI, 157 (i85). Son 
portrait^ i58 (186) ; ses mœurs 
et son caractère, i59 (187). Sa 
tendresse filiale , ib. 160 (188). 
Preuves de son affection pour ses 
amis, 161 (189); envoyé par 
son père contre Ptolémée ; est 
défait près de Gaza, i63 (19a). 
Sa fermeté et tion courage après sa 
défaite , 164 (193) ; ce qu'il fit 
après avoir remporté une victoire 
sur Cilles , lieutenant de Ptolémée^ 
ib. i65 (ii6* 194). Danger qu'il 
court dans un combat contre les 
Nabathaeiens , ib. ; prend Baby- 
lone; permet le pillage à ses sol- 
dats , 166 (195) ; fait lever le siéga 
d'Halycarnasse à Ptolémée , ib. 
(196) ; $e propose avec son père 
de rendre la liberté â toute la 
Grèce , 167 (ib.) ; va assiéger Athè- 
nes avec une grosse (lotte, ib, x63 
(197); s'empare du port; sa pro- 
clamation , »&. 169 (198) ; ses 
égards pour Demetrius de ■ Pha- 
lère , ib. (99). Imprudence que son 
intempérance lui fiut commettre; 
chasse de la ville de Mégare la gar* 
nison de Cassandre; lui rend sa 
liberté, 170 (200). Ce qu'il dit au 
philosophe Stilpon ; prend le fort 
de Munychia ; le fait raser; réta- 
blit la démocratie à Athènes ,171-- 
172 (201-203). Les honneurs 

M 



outrés que les Athéniens lu décer- 
nent , excitent l^envie contre lui , 
VUI, ib. 173 {ih.2oS). Décret 
rendu en sa Faveur ; signes de la co- 
lère des dieux contre ces honneurs 
extravagans^ 175-176 (206^07). 
La démence des Athéniens est por- 
tée Â son comble â son égard , 1 77- 
178 (208-209). Dcmetrius épouse 
Eurydice quoiqu'il ait déjà plusieurs 
femmes, ^«j le plus méprisé des 
princes pour ses débauches, 179 
(210). Envoyé par son père en 
Chypre, ib. Bat Menelaus, frère 
de Ptolémée^ sa réponse à Ptolémée, 
180 (21 1) ; le défait dans un com- 
bat naval , 1 8 1 (2 1 2-2 1 3) . Devient 
amoureux de Lamia; son humanité 
et sa^ générosité étant victorieux , 
182 (iù. 214). Comment Aristode- 
mus rend compte de cette victoire 
à son père , i83 ( i&. 2 15 )• Reçoit 
le titre de roi du peuple. , 1 84 (a 1 6). 
Dissolu pendant la paix ; chaste et 
sobre à la guerre, 186-187 (219) ; 
habile et soigneux à préparer tout 
ce qui est nécessaire pour une ar- 
mée ,188 (220). Description de sa 
grande machine appelée £/«y9o//j, 
190 (223). Son opiniâtreté au siège 
de Rhodes, 191 (224). Sa réponse 
aux Rhodiens au sujet du tableau de 
Protogènes , 19a (226-226). Son 
traité avec eux , 193 (i^.). Appelé 
au secours des Athéniens contre 
Cassandré; ce qu*il fit dans cette 
expédition, ih. (ié.227). Son loge- 
ment dans le temple de Minerve ; 
ses infâmes débauches, 194-195 (£h. 
2 a8-22|^. Autre décret rendu en sa 
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faveor par les Athéniens, 1916 (33o)* 
Ses succès dans le Péloponnèse ; cé- 
lèbre la grande fête de Junon à Ajv 
gos, Z97 (23i). Il épouse Deida- 
mia sœur de Pyrrhus, ibr^ IV, 
11/(1 33) ; perd la bataille d'Hispe; 
à quefle époque, ib.; fait un traité 
avec le roi d* AEgypte , où Pyrrhur 
va en otage pour hû, 118 (i^.)* 
Est élu capitaine générul de tous ki 
Grecs; sa vanité insensée, VIII, 
198 (232) *, sa réponse à un repro- 
che de Lysimachus, 199 (233). 
Se fait initier aux grands et petits 
mystères, ib. 200 (i^* 234}. Con- 
tribution énorme qu*il exige de» 
Athéniens; mauvais usage quHlen 
fait, 201 (235). Digression sur La- 
mîa, Tune de ses concubines-, ih. 
202 (236) et suiv. Demetrius va 
rejoindre son père , 204 (^39). Son 
songe, 206 (241). Est défait par 
Seleucus; son père est tué dans le 
combat, 207-208 (242-243). Se 
retire â Ephèse avec les débris de 
son armée, ib, (244)* Les Athé- 
niens lui refusent Tentrée de leur 
ville; son dépit, aog (244). Laisse 
Pyrrhus pour son lieatenant dan» 
la Grèce; va dans la Chenonése, 
pille les terres de Lysimachus pour 
entret^r son armée, 210 (246). 
Conduit sa Glle Stratonice en Sy- 
rie; la marie à Seleucus, 21 x-21 s 
(247-248) ; à qui il refuse de reo^ 
dre la Cilicie , 2 1 3 (249). Est blessé 
au siège de Messène ; pourquoi il 
fait pendre un marchand et un pi- 
lote qui amenoient du bfed à Athè- 
nes, 214 (260-25 x). Les Athénien» 
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êe rendent à lui, VIU ^%ï5 (25a) ; 
comment il les traite? ai6 (aSS). 
Défait deux fois les Lacédémoniens, 
SLtj (254). Cbangemens fréquens 
et subits de sa fortune > ib. aiS (iù. 
â55). Va au secours d* Alexandre en 
Macédoine ; leur entrevue » a 19 
( a56 ) ; leur méfiance , ib, aao 
(267) ; Demetrius le fait tuer , 221 
(269); IV, 118 (i33). nestélu/t)# 
de Macédoine, VIII, 222 (259). 
Comment il se conduit à la prise de 
Tbébes, 227 (266). Belles paroles 
de son fils Antigonus; Demetrius 
est blessé en faisant une seconde 
fois le siège de Thèbes , 228-229 
(267). Pourquoi il fait célébrer 
les jeux Pjtbiens à Atbénes? ià. 
(266). Son luxe et son orgueil le 
rendent odieux aux Macédo- 
niens , 23 1 (270-27 1 ) . Usage in- 
digne quMl fait des requêtes qu*on 
lui présente? 252 (iù, 272). Se 
glorifie de son surnom de Po- 
Uorcétes , 233-234 (273). Sa mala* 
die^i^.; IV, 129 (146); ses guerres 
contre Pyrrhus, 124, 129 (140, 
146) ; VIII, 23o, 234 (269,274) ; 
fait la paix avec lui, ib. \ IV, 129- 
i3o (i47)- ^8 grands préparatifs 
de guerre et ses vastes projets, 
■ Vin , 234-235 (274-276). Ligue 
de plusieurs rois contre lui , 236 
(i^. 276). Abandonné de son ar- 
mée; sa détresse; son cam]p est 
pris par Pyrrhus, 238 (278(-, IV, 
i33 (i5i). Se retire dans la ville 
de Cassandrie auprès de sa femme 
Phillâ, VIII, 239 (279). Réflexions 
sur les vicissitudes de sa fortune; 
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vers d'Ëuripides q^ui lui sont appli- 
qués, 239-240 (280). Demetriu» 
lève cpielques troupes ; rend la li berté 
aux Thébains ; assiège Athènes-, 
en lève le siège sur les remontrances 
du philosophe Cratés, ib. 24 1 (28 1 )* 
Pourquoi il passe en Asie -, épouse 
Ptolomœïde ; prend la vîHe de Sar- 
àiByib. 242 (282). Extrémité où 
il est réduit par Agatodes, ib. 243 
(283). II implore inutibment la 
bienveillance de Seleucus; se retire 
sur le mont Taurus , M. 244 (284'^ 
285). Sa lettre à Seleucus ; enve-* 
loppé de toutes parts , â recours à la 
force; obtient divers avantages sur 
Seleucus, ib. 246 (286) ; essuie une 
grosse maladie, 246 (287). Se re-» 
met en marche la nuit pour afler 
enlever Seleucus; son projet es0 
découvert, ib. 247 (288) ; se pré- 
pare à un combat; est abandoiin» 
de ses troupes ^ ib^ [ib. 289 ). Sa 
fuite, 248 (ib.)', veut se tuer; se 
rend à Seleucus » ib. 249 (290); 
est conduit dans la Chersonnésede 
Syrie , 260 (292). Bons traitemens 
qu*il reçoit ; ce qu'il écrit à ses 
amis; comment son fils reçoit la 
nouvelle de sa captivité? ib. 25c 
(^ib. 293 )• Manière dont il passe le 
reste de sa vie, 262 (294). Sa 
mort; son âge^ 253 (296). Ses ma- 
gnifiques funérailles, 253-254 (296* 
297). Comparé avec Antoine | 43o 
(467) ; XXIV, uib. .53. 

Demetrius surnommé le Grêle, 
fils de Demetrius Poliorcétes, VIII, 

254 (397)- 
Dkmb'trius , prince de Cyréne ; 
< M 2 
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fib de Demetrius PoliorcéCQii et de 
Ptolomfleide,»^. 

Db ME T R I u 8 » fib d'Andgonus 
Gonatas, roi de Macédoine, III , 

'^ ('9)* ^loccèd^ ^ son père, à 
quelle époque? IX, aog (aSg). 

Dbmetrius , fils de Philippe , roi 
de Macédoine; victime des intri- 
gues de son frère Persée, VUI, 
160(189)', III, 18 (21). 

Dbkbtrivs , affranchi de Pom- 
pée; son insolence, YI, i6a*i63 
(187-188). 

Dbmetrius, serviteur de Cas- 
nus, porte à Antoine la robe et 
Tépée de son maître , IX , 168 

094). 
Dbmetrius de Byzance , auteur 

cité dans la vie de Socrates, XII, 

393 (446). 

Démo, courtisane, surnommée 
Mania ; sa plaisante réponse à 
Demetrius, VIII, ao3 (aSy). 

Demochares , Lacédémonien ; 
sa conduite à Pégard d*Agis , VU , 
337-338 (388 et suiv.). 

Democharâs, ami de Demos- 
thénes ; son récit sur sa mort , VIII, 
55 (63). 

Demogh ARÂs, Leuconien ; pour- 
quoi bani d'Athènes? VIII, 196- 
197 (a3o-a3i), 

Demochares de Sole ; pourquoi 
il appeloit Demetrius Fable? VIII, 
SOI (a36). 

Democharàs, b'eutenant de 
SeztusPompeius, XII , a8o (3 18). 

Democlàs, orateur, fait re«idre 
un décret en faveur de Demetrius y 
Vm,ai7(a53)- 
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DBMOCLis, jeune Athénien; sa 
mort héroïque, VIII , 196 (aag). 

Dbmoclides, Pon des banisde 
Thèbes avec Pelopidas, IQ, 176 

(«98)- 

Dbmoclides , Spbettien , décret 
singulier qu*il propose aux Athé- 
niens , Vin , 177 (âio8). 

Democritus , philosophe ; son 
opinion sur les images , III, 4 (6). 

Democritus , Lacédémonien , 
bani de Sparte, VII , 346 (599). 

Demomides dePiled^Ios ; ce qu'il 
conseille à Peridès , II , 176 (196). 

Demophanes , MégalopoKtaiii , 
philosophe contemporain de Piu- 
lopœmen^ IV, 4 , (4) ; aide Ara- 
tus à chasser Nicodès , tyran de 
deSicjone, 5 (5). 

Demophantus, général da 
AEtoliens, tué par Philopœmen, 

ÏV, .7 (tg). 

DEMOPHitus, accusateur de 
Phocion,VI,3i5(563). 

Demophon , successeur de Thoas^ 
roi de Corinthe, XI, a4o (276). 

Demophoon , fib de Thésée, 
bâtit la ville de Clarie, 1 , 337 (^79)* 

Demosii , ( Denis ) comédie 
d^Eupolis ; signification de ce nom , 
II, ao7 (a3i). 

DEMOSTRiffES , général Athé- 
nien, conduit une flotte en Sicile, 
sejoint à Nidas; veut attaquer lef 
Syracusains malgré lui, V, 2«7 
(aSo-aSi) ; est fait prisonier, M^ 
(276). Sa mort, a44 (281). 

Demostrbnes, père de Fort- 
teur ; pourquoi surnommé M^hor 
cropofusp VHI, 8 (ii). 
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DsMOSTBÈNES, célèbre orateur 
d'Athènes, VIII, 3 (4).Trait8 de re»- 
wmUance entre lin et Cicéron , 7 
(10). Son origine, 8 (i i) ; à quel 
âge il perd son père; dépouillé de 
ses biens par ses tuteurs , ib, ; 
ion tempérament; pourquoi sur- 
nommé Baualus et Argast 9 
(12); ce qui le porte à Tétude de 
Téloquence, 10 (i 3); apprend la 
rhétorique sous Isasus; plaide con- 
tre ses tuteurs pour recouvrer son 
hien, 11 (i4-i5}. Sonst]rle,quel 
dés le commencement? ses pre- 
miers essais lui rcusissent mal 9 
pourquoi? est encouragé par £u- 
Bomus, ia-i3 {ib, 16-17). Se 
plaint de ses mauvais succès à Sa- 
tins, qui lui en 6te la cause, 14 
{ih, 18). Comment il s*ezerce à 
toutes les parties de Tan oratoire, 
i5(â&. 19); ne prononçoit aucun 
discours devant le peuple sans être 
préparé; raisons qu*il en donne , 
ib, 16 (/&. 20 )• Occasions où il 
improvise, 17 (ai). Caractère de 
«on éloquence , 18 (aa). Pour- 
quoi appelé Ropoperperetkra ; on 
lui reproche Tusage de Tanti- 
ihéte, 19 (a3). Comment apprécié 
P^ Théoj^iraste, ib. (34). Appe- 
loit Phocion la hache de ses dis^ 
couis, 20 (i^.);VI,a^ (299). 
Moyens dont il se sert pour cor- 
H^ Itt vices de sa prononciation, 
Vin, ao (26). Ce qu*il dit â quel- 
qu'un qui le prioit de plaider sa 
^^» sa contenance en haran- 
P^^^ plaisoit au peuple ; opinion 
aAEaîoa sur aon éloquence ^ ai 
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(ih, à6). Ses vive» réparties i De- 
mades et à Chalcus, aa (ih* 37)* 
Epoque où il commence à se mêler 
des. affaires publiques, ih. Son ca- 
ractère; acquiert de la réputation 
en défendant la liberté des Grecs 
contre Philippe, a3 (28-19}. Son 
invariabilité dans sa conduite po- 
étique , 24-^5 (a9-3o) ; ses ha- 
rangues particulières ; reproches 
qu'on lui fait de manquer de valeur 
et d*aimer Targent, ih, 26 (^, 3 1)# 
Sa persévérance à poursuivre les 
coupables, malgré leur appui du 
peuple, 27 (32^3). Ses harangues 
publiques ,28 (1;^. 34) ; s*oppose k 
tout ce que &it Philippe; est en- 
voyé en ambassade auprès de lui ; 
tourne en ridicule les élogesqu* AEe- 
chines et Philocrates lui donnent^ 
29 (35). Ligue presque toute la 
Grèce contre lui, 3o-3i (36-37) » 
engage, par son éloquence, les 
Thébains à entrer dans la confé-« 
dération, 3a (38-39); XII, 118 
(i3o) ; grande considération et 
autorité dont il jouit, VIII, 32-33 
(39). Il ezdte les Grecs à la guerre ; 
abandonne son poste dans le com- 
bat; jette ses armes et s*enfuity 
54-35 (41-42). Dévise de son bou- 
clier, ùf.\ se laisse corrompre par 
le roi de Perse, 36 (43); accusé 
par ses ennemis, est absous par le 
peuple 9 ih.i prononce Foraison 
funèbre des Grecs tués à la bataille 
de Chéronée, ih. Zj (44); fait 
rendre plusieurs décrets sous let 
noms de ses amis, ih, ; sa conduite 
à la nouvelle de la mort de Fhi- 

M3 
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lippe Vin , 3$ (45). Eloge de cette 
conduite , Sg (46-47). II cherche à 
sodever la Grèce contre Alexan- 
dre; le traite èi enfant y 40 ( <*^* 
48); VII, a6 (3r). Pourquoi re^ 
prit par Phocion, VI, 378 (3a 1). 
^Envoyé en amhaiBade auprès d'A- 
lexandre ; pourquoi n*ose y aDer 7 
VlII, 41 (48). Alexandre de- 
mande qu*on lui livre Demosthènet, 
41 (49); VI, 378 (5ai). Fable 
qu*il conte aux Athéniens*, ce qu*il 
leur dit, VIII, 41 (49); gagne le 
procès de la couronne contre AEs- 
cfaine, 43-43 (5o-5i) ; se laisse cor- 
tompre par les présens d*Harpalus ; 
ce qu'il fait en cette occasion , 44 
(5a-â3). Est condamné à une grosse 
amende ; mis en prison , 4^ (54) » 
se sauve; générosité de ses enne- 
mis envers lui , 46 (^ib* SS), Lâ- 
cheté avec laquelle il supporte son 
exil , ih, 47 (55-56). Se joint aux 
ambassadeurs d* Athènes pour ex- 
citer les Grecs â recouvrer leur li- 
berté, 48 (^. 57). Sa réponse à 
Fytheas, ih. Est rappelé avec hon- 
neur ; ce qu'il dit â ce sujet , 49 
( li^. 58 ) ; s'enfuit d'Athènes â l'ap- 
proche d'Andpater , 5o (59) ; VI , 
293 (338) ; se réfugie dans le tem- 
ple de Neptune ; sa vision , VIII , 
5i (60) ; il s'empoisonne ; ses der- 
nières paroles , 5a (61-62). Appelé 
le prince des orateurs y II, 3i8 
(357). Divers récits sur sa mort , 
VIII, 53-54 (63). On lui érige ime 
statue y ib. (64). Observations sur 
son âge, sa naissance et sa mort, 497 
(54a). — Démosthénes comparé 
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avec Cicerony 144 (170); XXIV, 
tab. 144. 

Demostratus, orateur Adié- 
nien , II, 335 (376) ; V, 207 (aSg). 

Demostratus , Phaeacien; mot 
delui, VI,53(37). 

Demoteles, Lacédémonien, 
trahit Qéomènes , Vil , 383 (445). 

DÉNIER ROMAIN % SR valeur, II, 

89(100). 

Dents d'Halicarnasse ; son opi- 
nion sur Torigine de Marcus Biu- 
tus, IX, 95 (109) ; sur la véritable 
retraite d'AEnce, XI, io3 (117); 
époque qu'il fixe à la tyrannie de 
Gelon, 359 (412). 

Dents, musicien, apprend la mu- 
sique â Epaminondas, lSD.y5j (6oj. 

Dents, fils du philosophe 
Areus,XII,336 (383). 

Dents l'ancien , fils de Hermo- 
crates, accuse les capitaines Syia- 
cusains de tiRhison ; est condamne 
â une amende, XII, i38 (i5a); 
par qui payée? iSg (i^. i55). 
Continue avec audace ses accu- 
sations; conseille au peuple d'é- 
lire (d^autres capitaines t ^* ^ 
nommé capitaine; jette les p^^ 
miers fondemens de la tyrannie a 
laquelle il aspire, 140 (i54-ï5^)' 
Motifs qu'il allègue pour foire wp" 
peler les banis , 141-142 (/^. '^^ 
Obtient leur retour, ib. {Sf}' ** 
au secours de Gelle ; fait condam- 
ner a mort ses plus riches citoyens, 
et confis(|ue leurs biens ; comment 
il s'attache les troupes? ^' '^ 
{ib. 1 58). Ce qu'il propose A De«p- ^ 

pus, »*. 5 dcTetour à Sywc«»^> '^' 
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cuse fes coHegoes devant le peuple ; 
afFecte de demander sa démission , 
XII , 1 44~l4^ (169-160). Esc élu ca- 
pitaine général avec plein pouvoir ; 
fait dcrtdbler la solde des troupes; 
raison qu*il en donne, 146 (161). 
Pourquoi il £ait assembler â Leon- 
dum tous ceux qui sont en état de 
porter les armes? franc que ses en- 
nemis veulent le tuer, 147 (i6a- 
i63). Obtient une garde à son 
choix; comment il la compose? 
148 (ii^. 164 ) ; s*empare du pou- 
voir souverain; épouse la fille de 
Hermocratés , 1 49 (i 65) . Fait mou- 
rir Daphneus et Demarchus Sj- 
racusains puissant. Réllexions sur 
k tyrannie de Denys, i5o {i6B!)» U 
rassemble une puissante armée; 
marche au secourt de Celle, i5a 
(i68)* Comment il divise son ar- 
mée , 1 53 (i 69). Est vaincu par les 
Girthaginois, 1 54-1 55 ( 1 7 1 - 1 7a) ; 
emmène à Syracuse les habiuns de 
GeOe et de Camarine ; état affreux 
où une grande partie se trouve 
réduite, i^. i56 (ib, lyZ). In- 
dignation que cela excite contre 
Denys, 167 (174). Leê Syracu- 
sains saccagent son palais et ou- 
tragent sa femme, 1 58 (176). De- 
nys entre de nuit dans la ville, 
excès qu*il y commet, 159-160 
(177-178). Conditions de 1» paix 
qu'il conclut avec les Carthaginois , 
161 (i^. 179)* Pourquoi il fortifie 
le quartier de Syracuse appelé Vlsie, 
ib. Comment il |Mirtage le terri- 
toire de Syracuse? i6a (180). En- 
trepfend la guerre contre lei natu- 
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rels Siciliens; ses vues, iB. Pourquoi 
il lève Je siège d^Herbesse? ib. 63 
(81). Sa tête est mise à prix parles 
Syracusains, 164 (i8a). Conseils 
qu*il prend de ses amis; sa réso- * 
lution, iù. i65 (i83}; trompe 
les Syracusains , 0. 166 ((84) ; 
les défaits ; sa conduite à leur 
égard, 167 (i85-i86). S*empare de 
leurs armes, 169 (188). Ses projets 
contre les viDes Cbalcidiènes , ib. 
170 (ib. 189). Conduite odieuse 
de Denys envers Aimnestus, 171 
(190). Fait la paix avec les 
Erebitains ; prend Catane , Naxe 
et Leontium , ib. 17a (191- 
19a). Pourquoi il Eût fortifier 
Tendrait appelé Epipolet , 173- 
174 (i^' *9^)> encourage les ou- 
vriers par sa présence, ib, iy5 (ib, 
194)9 traite avec les Rhégiens et 
les Messiniens, 177 (197). Se pré* 
pare â faire la guerre aux Cartha- 
ginois, î^. 175 (198)* Description 
des travaux immenses qu*il fait 
exécuter à Syracuse, ib, 179 (ib, 
199) et suiv. Rassemble ses trou- 
pes, i8a (aoa-ao5). Cherche a 
gagner la bienveillance des Sici- 
liens, ib, i83 (ib, ao4). Epouse 
deux femmes à-la-fois , ib, 184 
(2o5) ; IX , 8 (8) ; maintient 
une égalité parfaite entre elles , ib, 
(9) ; traite les Syracusains avec plus 
de douceur ;«noti& qu*il leur aHégue 
pour commencer la guerre contre 
les Carthaginois, XII, 184-1 85 
( ao5-ao6); abandonne au pil- 
lage les biens des Phéniciens, 186 
(207-308); envoie une héraut à 
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Carthage pour lui dénoncer la 
guerre , XIÏ , 1 87 (ih. 209) . Les Ery- 
ciens se joignent â lui^ 288 (210). 
Met le siège devant la ville de Mo- 
tje, 189 (211). Himilco attaque 
ses vaisseaux ; Denys le Force â se 
retirer en Africpie , 191-192(114- 
11 5); presse le siège de Mot)c; 
vigoureuse résistance des assiégés; 
prise et sac de cette ville, 193 
(216) ^t suiv. Il vend à Tencan les 
habitans échappés du carnage, 198 
(222) Fait périr cruellement plu- 
sieurs prisoniers Grecs , ib, ; dé- 
truit \e» possessions des Carthagi- 
nois en Sicile, ib. 199 (/^. aa3 ) ; 
retourne â Syracuse; dévaste tout 
sur sa route, 202 (226-227). Prise 
de Messine par Himilco, 204 (229 
23o). Denys affranchit les esclaves, 
3o5 (23 1 ) ; forme son camp près de 
Tauromenion, ao6 {Uk) ; ordonne 
à Leptînes d^attaquer avec tous ses 
vaisseaux la flotte carthaginoise, 
rîo8 (334). Sa flotte est battue; dé- 
tail du combat, 209-210 (235- 
:236). Pourquoi une grande partie 
des Siciliens l'abandonne, 211- 
212 (239). Il envoie des ambassa- 
deurs aui. Lacédémoniens et Co- 
rinthiens, etc. , 2i3 (239). Himilco 
attaque Syracuse; Denys fait des 
sorties contre lui, 214 (241); loue 
\e& Syracusains, 217 (244); rem- 
porte une victoire complette sur les 
Carthaginois; ses détails, 222 (260) 
et suiv. ; n'accorde qu^aux Cartha- 
ginois la permission de se retirer de 
la Sicile , 225-226 (254) ; disperse 
lè reste des barbares restés dans 
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leur camp ; prend les Espagnols à sa 
solde, 227 (266-257); fait arrêter le 
clief de ses troupes étrangères; leur 
abandonne la ville et le territoire 
de Leoutium, pourquoi? Lève de 
nouvelles troupes pour sa garde ; 
repeuple Messine, 228 ()^. 258); 
est repoussé au siège de Taurome- 
nion , où il perd ses armes et man- 
que d'être fait prisonier , 23o (260) 
et suiv. ; force les Carthaginois à se • 
retirer dans la ville d'Acacéne ; 
échoue dans son attaque contre les 
Rhégiens, a32-233 (262-263), 
fait une trêve avec eux, 234 (264) ; 
alliance avec le tyran Agyris, 235 
(266) ; la paix avec les Carthagi- 
nois, 236 (267); passe en Italie 
avec son armée ; ravagé les terres 
des Rhégiens» va les attaquer; est 
repoussé avec perte , et forcé de se 
retirer à Messine, 237-238 (268- 
269); retourne en Italie avec une 
nouvelle armée ; va assiéger" Cau- 
lonie, 239 (270) ; en lève le siège 
pour marcher contre Kloris, qu'il 
défait, 240-241 (272-273). Sa 
conduite généreuse â Tégard des 
Grecs-Italiens qui sfe rendent à^s- 
crétion, ib. 242 (*^. 274); traite 
avec les villes liguées contre lui, ih. ; 
force la ville de Rhège {Reggio) à 
se rendre; à quelles conditions? 
comment il traite les habitans de 
Caulonie , qu'il transporte à Syra- 
cuse? 243 (275). Fait raser la viDe 
d*Hipponion ; donne «on terri- 
toire aux Locriens, 244 (276); son 
acharnement à faire la guerre aux 
Rhégiens ,245-246 (277-278) ; est 
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blessé dangereusemeDtjXII,/^. Mau- 
vais succès de ses prétentions aux 
jeux Olympiques, ib^nj^j (ià, 280). 
Triste extrémité où il réduit les 
RhégienSy qui se rendent à discré- 
tion , A4H-ra49 (281-282). Cruauté 
de Denys à l'égard de Python et de 
son fils, ilf. Manie poétique de De- 
nys, 25i-25a (284-285). Fait 
beaucoup d*acceui]s à Platon •, irrité 
contre lui , le fait vendre comme 
esclave, 253 (286-287) : IX , 10- 

11 (12); supporte patiemment la 
franchise de parler de Dion, iù. 

12 {iù. i3); ses enfans, ib. Pré- 
cautions que sa sûreté Jui feit pren- 
dre ; cruautés auxquelles efle Ten- 
gageoit? 17 (18-19); XII, 254 
( 288 ). Pourquoi il forme al- 
liance avec les Esclavons (////- 
riens), 255 (289). Fait embellir la 
ville de Lisse, (Lissas) dont il 
étoit fondateur, 256 (290); s'em- 
pare des richesses d*un temple dans 
la Toscane , a58 (292) ; se ligue 
avec les villes sous Tobéissance des 
Carthaginois*, remporte sur eux 
une grande victoire , 259-260 
(293-294) ; est vaincu à son tour , 
261-262 (296-297); traite avec 
«ux, 263 (298); ravage de non-, 
veau leurs possessions , 264 (299). 
Son règne; époque et cause de sa 
^on.ib. (3oo);IX, t3(i4). 

Dents le jeune , fils du précé- 
dent , succède à son père, XII, 
^99 (3oo) ; marié à Sophrosyne , 
fitte d'Arisiomache , IX , 12 , (i3). 
Offre que lui fait Dion, i3 (14); 
•^Hvte aux flatteurs, qui le pion- 
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gent dans la débauche, 14-1 5 (i5- 
16) ; son père le tenoit renfermé ; 
à quoi il s*occupoit? 17 (18); d'a- 
près les exhortations de Dion , il 
écrit à Platon de venir en Sicile , 
19 (21). Comment il le reçoit; ef- 
fet que sa présence produit sur lui , 
iif. 22 (24-25). Efforts de Philistus 
pour rendre Dion et Platon sus* 
pects à Denys, ib. 23 (25-26) ; 
refuse d'entendre Dion; le chasse 
de la Sicile, 24 (27). Honneurs 
qu'il continue de rendre à Platon , 
25-26 (29) ; le renvoie en Grèce , 
ib, (3o) ; devient jaloux de ia con- 
sidération de Dion; fait saisir ses 
biens, 28-39 (32-33); rappelle 
Platon; manière honorable âont il 
le traite , ib. 3o (ib. 34) ; se brouille 
avec lui ; vend les biens de Dion; 
met Platon entre les soldats de sa 
garde, ib, 3i (35-36). Ce qu'il lui 
dit avant son départ; réponse de 
Platon , 32 (ib, 37 ) ; force la 
femme de Dion d'épouser Timo— 
crates, 33 (38) ; reçoit de sinistres 
présages , 38 (44) ; accident arrivé 
au messager que Timocrates lui 
envoyoit , 4^ (49) * envoie des 
ambassadeurs à Dion , propositions 
qu'il leur fait, 48 (55-56). Denys 
trompe les Syracusains; attaque la 
ville , 49 (<^* 57 ) ; est vigoureuse- 
ment repoussé, 5o (ib» 58). Ruse 
qu'il emploie pour rendre Dion 
suspect, 5 1-52 (59-60) ; lui fait de 
nouvelles propositions, qu'il re- 
jette ; s'enfuit de la Sicile , 60 (69) ; 
â quelle époque? III , 87 (97); ce 
qu'il dit sur la courte durée du règne 
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dW tyran» IX, 279 (Six). II 
prend Syracuse dix ans après en 
avoir été chassé, Iil> 88, (97)* 
Son caractère , ib, (98) ; est dé&it , 
par Icetès, 100 (m); se rend i 
Timoléon ,109(1^1); est envoyé k 
Corintne , i&. Sa vie privée, quelle? 
iio (isa-xiS); ce qu*il dit aux 
habitans de Leucade , xxi (^M) » 
à un étranger qui se moquoit de 
lui,^. 112 (i^*); au musicien 
Aristoxène; au roi Philippe, ibé 
(26) ; ce que lui dit Diogénes, 1 13 
(«6). 

DÉPOUILLES opiM ES, ce que c^est, 
1,98(108). 

Dercetaeus , annonce à César 
la mort d^Antoine , VIII , 4^7 
(452). 

Dercylltdas, capitaine Lacédé- 
monien, VIII, 473 (5 16). 

Dergtllioas , ce que lui dit un 
jeune Spartiate, 1, 176 (195). 

Deacyllus , capitaine Macédo- 
nien', tente d'enlever Nicanor, VI, 
3o5 (35 1). 

Dessaretïde, contrée de la 
Grèce, IV, 59(68). 

Detria?7U8, auteur d'une statue 
colossale, dédiée à la bonne Far-" 
//<nr,X, i28(i38). 

Dévotion , signification de ce 
mot en Espagne;" V, 369 (424). 

Deucalion, fils de Minos, 
somme les Athéniens de lui rendre 
Daedalus, 1,3e, (32). 

Deucalion, fondateur du tem- 
ple de L)odone au pays des* Mo- 
losses*, régnoit suc le Parnasse , IV, 
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XIX (126); remarque sur Deacs- 
fion, ib. 

Deuil ( temps du) étabfi par 
Numa, I, 244 (275). 

Devins et diseoiff de bonne 
aventure , combien dangereux ? 
Vm,88(io3). 

Devineresses jilUmandesy 
comment prédisent Tavenir, VII, 

195 (223)* 

Dexxppus, Lacédémonîen , re- 
fuse de se prêter aux vues de Denys , 
XII, 142-143 (157.158). 

Dexithba , fille de Phorbas , I , 

67 (75). 

Dexius ou Dexous , soldat Ro- 
main, tue Mtfgacles, IV, i5o 
(170)* 

DiAOORAs , descendant d^Her- 
cules; ce que lui dit un Lacédé- 
mooien, III, 233 (261). 

DiANASSE, mère de Lycurgus, 
I, 145 (161). 

Diane; pourquoi eHe exdte une 
tempête contre la flotte deMithri- 
dates? V, 87 (loi). Son temple à 
Ephése , brûlé le jour de k nais- 
sance d'Alexandre, VII, 9 (12); 
adorée â Ecbatane sous le nom 
àHAniUs, VIII, 487 (532). Danger 
qu'occasionne la vue de son image , 
IX, 241 (277) ', envoie le sanglier 
Calidonien ravager les terres d'AË- 
née , XII , 459 ( 522 ) ; — Diane 
surnommée Orthia ; enlèvement 
d*Héléne dans son temple ; par qui? 
1 , 53 , {5j) *, enfans Lacidémo- 
niens fouettés sur son autel ; ce 
quHIs endurent, 1 86 (207). \ Diane 
Orientale^ son temple en la ville 
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d*Ofison; couleur et odeur que ren- 
dent, au frottement de la main 
les p'erres des colonnes de ce tem- 
II , i8 , (20). Infcription d*tme 
p!e, de ces colonnes , 19 (21) ; — 
^rUiobule^ son temple bâci par^ 
Thémistocles , pourquoi il lui 
donne ce noni? 44 (^û). «— Eur' 
cUa, par les Platéens, 111 * 671 
(414)* Sacrifices &its sur son autel 
par ceux qui se marient, 37a (i&.). 
-^ Persiène , par le Barbares; La- 
cuOus lui sacrifie une vache sacrée , 
V, 1 18, (i36). — Issoria, obser- 
vations sur Torigine de ce surnom ; 
sur rétablissement de son culte â 
Sparte, VI, 471-472 (542-543). 
— Ephésiène^ dont Demetrius pré- 
serve le temple du pillage , VIII , 
208 (224). 

DiATAOMATA, Signification de 
ce mot chez les Grecs, III, 293 

(3a9)- 
DiCAEA&GHus , historien cité , I , 

56 (60) ; VI, 42 (47). 

DicoMBs, roi de Gétes,' VUI , 
565 (4a5). 

DicoN , Syracusain , gagne le 
prix aux jeux Olympiques, XII, 
256 (291). 

Dictateur, par qui nommé? 
III, 293 (328)-, pourquoi ancien- 
nement combattoit à pied, II, 245, 
(274) ; étendue de ses pouvoirs, 

a59 (299)- 

DiDiA Clara, fille de Didius 

Julianus, X, 280 (3i5). 

DiDtus , apporte à César la tête 

de Tainé des fik de Pompée , VII, 

a54 (293), 
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DiDTMUS , grammairien , citd 
dans la vie de Selon , 1 , 285 

Dieu , n*a absolument besoin de 
rien, III, 468 (522). 

Dieux (les) 8*a[)paisent par la 
punition des crimes, 1 , 117(1 3o) ; 
leur amour pour les hommes, 225- 
226 (253-254); auteur^ de tous 
biens, et cause d^aucuns maux, il , 
234 (262). Opinions diverses sur 
les sacrifices qui leur sont offerts ; 
sur leur clémence ou inclémence, 
III, 20a (226)et8uiv. 

Dieux Samothracibns , a]>- 
portés en Italie par AËnée, II , io5 
(117); Terrestres^ leurs sacrifices 
en nombre pair ; Célestes , en 
nombre impair , 1 , 25i (282). 

Dm ARCHus , capitaine Corin- 
thien, III, 123 (178)5 accuse De- 
mades d*avoir appelé Perdiccas en 
Macédoine,Vil|, 55 (65). Sa mort; 
VI , 3o8 (455). 

DiNiAS , contribue a la mort 
d*Abantidas , IX , 196 (2a5). 

DiNiAS , historien cité , IX , a36 

DiNOGRATES de Messéne, dansa 
en habit de Femme , IV, 90 (io3) } 
ce que Titus Flaminius lui dit à ce 
sujet, 91 (104); fait empoisoner 
Philopcemen, 47 (53); pourc|uoi 
il se tue 7 48 (54). 

DiNOMACUB, fille de Mégacles, 
mère d^AIcibiades , II , 3o3 (340). 

DiNON f historien, père de Cli- 
tarque , II , 52 (58) ; VII , 83 (96)- 
Son opinion sur le premier nom 
d'Ataxercéi Muemon , VIII , 440 
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(477). Sa version sur la mort de 
Cyrus le jeune , 4^^ (49^)* 

DiocLÈs , gouverneur d*Eleu- 
tine, trompé par Thésée, I, 17 

(18). 

Dioclâs Péparethien» auteur 
cité, I, 69, 80(75, 88). 

DiocLEs , fils de Thémistodes , 
n, 62(70). 

DiocLES de Syrie, cîté dans la 
vie d*Aratus, IX, 218 (a5o) etsi^iv. 

DioGLiDEs, dénonciateur d*A]- 
dbiades, II, 341 (383). 

DioDORE le géographe, dté , II , 
63 (7,). 

DionoRE de Sidie , historien , 
•on opinion sur Torigine des Cim- 
bres, IV, 2 18 (248) ; à quel nom- 
bre il fixe les banis de Sidle qui 
accompagnèrent Dion, IX, 35 
(40) ; cité aux observations , 5o6 
(584)i XI, 380(437). 

DioDORus , fils de Sophaz , ses 
^exploits , V, 358 (4i i). 

DiOGÈNEs le Cynique , philoso- 
phe de Sjrnope; interrogé par' 
Alexandre le Grand; ce qu'il lui 
répond , VII , 3o (36) ; sa répli- 
que â Denys le jeime^ lïl, ii3 
(126) ; pourquoi il appelle Aris- 
tippe chien royal, XII, 409 {^65). 

DioGÈNBs le Stoïcien^ envoyé 
en ambassade à Rome par les Athé- 
niens, III, 447 (499). 

DioGENEs , beau-fils d*Arche- 
laiis, sa mort glorieuse, IV, 435 
(493). 

DiooiTON , envoyé par les Thé- 
bains contre Alexandre , pour veii- 
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ger la mort de Pélopidas, HI , 2S4 
(262)- 
DiooNSTB, prince de Mégue, 

XI, 355 (408). 

Diomède, comment joué par 
Akibiades, II, 321 (359-36o). 

DioMEDB, intendant d*Augaite; 
pourquoi plaisanté par ce prince 

XII, 325 (570). 

DiOMEDON de Cyzique, cor- 
rompt le jeune Micythns^ ce que 
dit Epaminondas en sa présence, 
XII , 59 (62). 

DioMENBS , père de Gelon , con- 
sulte Forade sur la fortune de ses 
quatre fils; vœu qu*il forme sur sa 
réponse, XI, 35 1 (4o3). 

Dion Cassius, historien , con- 
sul avec Alexandre-Sévére , n'é- 
chappe i la mort qu'en s'absentant 
de Rome, XI, i3, (14) ; sonofn- 
nion sur le feu Njmphée, IV, 446 
(5o5); traité de calomniateur i 
regard de Sénéque , XII , 36i 
(411). 

Dion , formé aux mêmes vertus 
que M. Brutus; comment, et par 
qui ? IX, 5-6 (5-6) ; réflexions sur 
les spectres qui prédirent leur mort , 
7 (7-8). Crédit de Dion auprès de 
Denys l'Anden , 9 (9)* Son carac* 
tère, ib, 10 (lo-ii) ; est envoyé 
plusieurs fois en ambassade ,11 
(12) ; noble franchise dont il £ût 
usage envers Denys, 12 (1 3); épouse 
Arête , sa nièce , i3 (14). OfEresda 
Dion au jeune Denys, i3 (i4~i^)« 
calomnié auprès de lui par ses cour- 
tisans , 14 (<^> 16 ). Son austérité, 
1 5 ( 1 7). II exhorte Denys â Tétudé 
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^es lettres et de la philosophie , et à 
appeler Platon auprès de lui , IX ^ 1 8 
(20-ai); ses vues, ai (a3-24)» 
KfiTorts de Philistus et ses partisans, 
pour rendre Dion et Platon odieux 
à Denys, 22-a3 (26-26). Dion est 
chassé de la Sicile , 24 (27-28) ; ses 
immenses richesses^ aS (^0' ^^ 
logeoit à Athènes; achète une mai- 
son de campagne ; pourquoi il la 
donne à Speusippus? 27 (3o-3i) ; 
fournit à la dépense des jeux pu- 
blics donnes par Platon , ih. ; vi- 
site les principales villes ' de la 
Grèce; honneurs qu'on lui rend ; 
est fait citoyen de Sparte, ^^. 28 
(Uf.Zn), Jaloux de sa réputation, 
Denys fait saisir ses biens, iè. 29 
{ûf* 33); en ordonne la vente, 3i 
(36). Sa femme est forcée d'épou- 
ler Timocratés, 33 (38). Ses pré- 
çaratift de guerre contre Denys, 
34-35 (39-40) ; le petit nombre de 
ses troupes; ce qu'il leur dit pour 
les encourager, 36 (41-42); fait 
un sacrifice à Apollon ; donne un 
grand festin; sa somptuosité et sa 
magnificence rassurent ses troupes, 
3/ (ib, 43). Présages survenus à 
Dion et à Denys, 38 (**. 44). 
Dion Élit embarquer ses troupes, 
^9 (4^)i essuie une tempête ; aborde 
à Minoa, 40-41 (46-47) ; sa mar- 
che vers Syracuse, 4a (48-49) ; 
•acrifie au fleuve Anapus; fait sa 
prière au soleil, 44-46 (61) ; com- 
ment reçu à son entrée dans Sy- 
racuse? 46 (53); fait proclamer la 
nberté ; honneurs qu'on lui rend , 
^' 4? (^* M)} ^^ ^lu capUaitm 
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général avec son frère , ib. Sa ré- 
ponse aux ambassadeurs de Denys, 
48 (66). Sa valeur héroïque, 49- 
5o (67-68) ; reçoit une couronne 
d'or de ses soldats ; fait lire les let- 
tres de Denys devant le peuple; 
effets qu'elles produisent, 61-63 
(69-60) ; se plaint aux Syracusainf 
de leur inconstance; ses reproches 
à Héradides; le nomme amiral; 
conduite d'HéracIides â son égard , 
64-66 (62-63). Fourberie de Sosis 
pour le rendre suspect ; comment 
Dion se justifie, iô* 66 (iù* 64- 
66). Mort de Sosis, 67 (ib. 66 ). 
Dion refuse les offres de Denys , 
60 (69). Mutinerie du peuple con- 
tre lui , 61 (70). Fidélité de ses sol- 
dats étrangers ; cruelle nécessité où 
il se trouve réduit; son ménage- 
ment pour les Syracusains, 6a- 
63 (71-72); est reçu avec hon- 
neur à Leontium, 64 (73). Les 
Syracusains lui envoient des dé- 
putés pour l'engager à venir à leur 
secours, 66 (76-77). Son discours 
aux députés , 6y (78). Ordre qu'il 
donne à ses soldats; cruautés qui 
se commettent à Syracuse avant 
son arrivée, 68-69 (79-80) ; entre 
avec ses troupes dans la ville , 7 1 
(82). Son intrépidité les encou- 
rage; force les ennemis à se retirer 
dans le château, 72-73 (83-84). 
Beau discours qu'il fait à ceux qui 
lui demandent la punition d'Héra- 
dides et de Theodotes ; sa géné- 
rosité à leur égard , 74-76 (/^.86) ; 
fait enfermer le château; rachète 
les;prisoniers, 1^. 76 (87) ; r^ta- 
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biit Heraclifles dans sa charge d^o- 
miral; offense les Syracusains en 
•^opposant au partage des terres, 
IX , 76 (88). NouveUes intrigue! 
d^HéracIides contre lui , il/» Il livre , 
malgré lui, la bataille â Pharax, 
qu'il perd, 77 (89). Grande dili- 
gence qu'il fait pour arriver à Sy- 
racuse avant Héracjides, et préve- 
nir ses mauvais dessein»^ ib. 78 
(^ilf. 90). Gesylus les reconcilie, 
ib, (91)* Conduite de Dion envers 
le fils de Denys, qui lui remet en- 
tre ses mains la citadelle, 79 (ib, 
92 ) *, sa réunion à sa famille , 80 
(^ib. 93). Sa magnanimité et sa 
reconnoissance envers les alliés^, 
etc. ; sa manière de vivre dans sa 
prospérité, 81 (*^. 94). Son at- 
tachement pour Y académie', son 
austérité toujours inflexible envers 
le peuple, 82 (ib. 96). Reproches 
qu'Heraclides lui fait; gouverne- 
ment qu il veut établir à Syracuse, 
ib. 83 ( îb, 96 ) ; autorise le meur- 
tre d'HéracIides; lui fait rendre les 
derniers honneurs, 84 (97)* Com* 
ment devenu ami'deCalippus, ib. 
Trahi par lui , 85 (98-99). Spectre 
qui luisapparoit ; son effroi, 86 
( ib, lOQ )y Perd son fils par un ac- 
cident funeste , i^. ; ses regrets sur 
la mort d'Héradides*, est assassiné 
d'une manière extraordinaire , 88 
(ipi-ioa), II, 87 (97). Sa sœur et 
sa femme sont mises en prison , IX, 
89 (loa) ; leur mort , 90 (1 04) ; II > 
144 (161) ; com|)aré avec Brutus^ 
182 (210); XXIV, tab. io3. 
DzoNYsiA , fêtes de Bacchui , 
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surnommées DemetriapatlBiAxhB^ 
niens, VIII, 175 (206). 

DioNYSius, surnommé Chalats^ 
fondateur de la ville de Thuries en 
Itolie,V, 187(215)* 

DioNYsius, frère d*£rgînus, 
comment pensa ruiner PentrepriM , 
d'Atratus , IX , 221 -222 (253'- 
254). 

DioNTsoDORus , de Treïène, 
sur quoi il reprend Chrysippus?. 
IX, 193 (221). 

DioPHANEs, général des Achéens, 
n*éc^ute pas les conseils de Philo- 
poemen, marche contre Sparte 
avec Flaminius; Philopœmen les 
empêche d'y entrer , IV , 36-3/ 
(41-42). 

DioPHANEs le rhéteur, bani de 
Mitjlène, ami de .Tibérius, VU, 
420 (482) *, sa mort, 442 (5o8). 

DiopRANTUS,d*Anphitrope; ses 
calomnies contre Arisddes, III j 
385 (229). 

DioriTHES , propose un décret 
perfide pour perdre Périclès et ses 
amis, II, 220 (246); VI, 26a 
(3o2). 

DioPiTHES , devin , maintient 
qu*un boiteux ne peut être roi de 
Sparte; cite un ancien oracle à 
Tappui de son assertion , VI, 9 (9) ) 
IV, 36o (410). 

DioscoRiofis , historien dtc, I, 
166 (i85); VI, 74 (85). 

DtoscoRroEs , graveur d'Auguste , 
XII, 5x2 (355). 

DioscoRus, exilé par Adrien, 
et rappelé par Antonin, X^ 14^ 
(i6o). 
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Dioscu&ES, Castor et PoUuz, XI, 
igH (227), 

DioTREPBBs , prévôt d* Athènes y 
XII, 266(291). 

DiPHiLus , comparaigon tirée de 
ses écrits, Vy 178 (204). 

DiPRiLUs , sa dignicé de prêtre 
dessauveun révoquée, VIII, a4z 
(aSi). 

DiPHRiDiie, épfaore, ordre cpi^îl 
porte â Agésilas, VI , 36 (41). 

DipNoPHORBS y ce que c'est , I , 

38(40- 

DtPTLOH y porte d* Athènes , IV, 

418 (474). 

Discipline laconiqtie\ ses ef- 
fets, VI , 5 (5). 

DiSGoiiDE , portrait qu'en fait 
Homère, XII, 444 (5o5). 

DiscouKS, comparé â la mon- 
Boie d'or, VI , 268 (298). 

Divinité , sendmens de Plutar- 
que et des AEgyptiens sur la divi- 
nité, I, 226 (253). 

DivoBCE , bons roots d'un Ro- 
main sur son divorce, III, 10 
(.3). 

DoDONE ( temple de ) , fondé 
parDeucaHon etPyrra, IV, iia 
(,a6). 

DoLABELLA, appelé en justice 
par César, est absous, VII, i65 
(190) ; gourerneur de la Syrie , 
VIII, i32 (i55); tribun du peu- 
ple , propose Tabofition des dettes, 
275 (32o); pourquoi il excite la 
jalousie d'Antoine? ib. Le sénat 
s'oppose à ses desseins, 276 (32i); 
obtient le pardon de César, 278 
(323) V Antoine s'oppose à ce qu'il 
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soit substitué consul â sa place , 280 
(326). 

DoLABBLLA (Comefius) , £ivori 
de César ( Attgusie ) , înstniic 
Cléopâtre des initions de ce 
prince envers elle et ses en£uis, 
VIII,. 414 (461). 

DoLABELLA, pouiquoi envoyâ 
i Aquinum par Othon , IX , 332 
(382). 

DoLicBUM, explication de ce 
mot, VI, 289 (334). 

DoLOM , ce que c'est 7 VII , 426 

(489)- 
DoLOPES, OÙ habitoient? leur 

origine , XI , 46 ]W (^28) . 

DoLOPiENS , grands corsaires, 
chassés de File de Scy ros par Cimon, 
V, ao-(24). 

DoMESTiQtms ( les ) , ouvrage 
attribué â Aristippe , XII , 419 

(4-5)- 

DoMiciA ( LuciBa ) , mère de 

Maro-Aurèle , X , 278 (3 12). 

DoMiciA (Paulina) , mère d'A- 
drien, X, 79 (81). 

DoMiciAN (Domitien)y fils de 
Tempereur Vespasien, succède â 
son firère Titus , X , 19 (i3) 7 son 
Age; époque de sa mort; durée de 
son règne , 24 (i8). Opprobre dont 
le peuple couvre sa mémoire , ib» 
Comparé à Midas, I, 38i (428- 

4a9)- 

DOHITIUS AËNOBARBUS', ( Lu- 

cîus), appelle Pompée A^jamem-^ 
nofit VI, 2i5 (248);' son débat 
avecScipionetSpinter, 216 (248) ; 
Vn , 233 (269) ; commande faite 
gauche de l'armée de Pompée A 
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Pharsale, 236 (272); VI, 218 
(262). 

DoMiTius Lucius, beau- frère 
de Caton d*Utique , VI, 58/ (446)', 
brigue le consiplat *, est repoussé 
avec violence par Pompée et Gras- 
sus, iù, 388 ( ilf> 447 ) ; i85 (2 14) ; 
est élu consul avec Messala, 190 
(220)*, proconsul en Espagne, est 
défait, V, 363, (417). 

DoMiTius , son désespoir à rap- 
proche de César ; trompé heureuse- 
ment par son médecin ; se rend à 
César ; s^enfuit pour rejoindre Pom- 
pée, VU, 221 (255). 

DoMiTius, proscrit, par Sylla, 
passe en Afrique, VI, io3 (119); 
est vaincu et tué dans une bataille 
qu'il livre à Pompée, 107-108 
(123-124). 

DoMiTius (Calvinus) commande 
le centre de Tarmée de César à 
Fharsale, VII, 235(271); VI, 
218 (252). 

DoMiTius , abandonne Antoine; 
beau trait d^ Antoine à son égard; 
ce qui cause 9a. mort, VIII, 364 

(424)- 
DoMiTius, premier mari d*A' 

grippine, père de Néron, XII, 

362(412). 

DoRicus, nis d*Anazandrides, as- 
sassiné par les Ëgestains, XI, 36o 

{4M)- 

Doai eus, capitaine Syracusaîn, 

tué par se» soldats , XII , i63 

(■8,). 

DoRiDE, (Doris), fiUe de Xe- 

netusy Tune des femmes de Denys 
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V Ancien^ XII, i83 (2o5)> IX, 
8 (8). 

DoRiENS, peuples de la Grèce , 
dont les Lacédémoniens tirent leut 
originç, XI, 145 (r65); VI,64 

(7O. 
DoRicNiuM, plante médicinale, 

VIU, i88 (221). 

DoRYLAus, lieutenant de Mi- 
thridates,. arrive k Chalcideavec 
une puissante armée , IV , 43s 
(490) ; pénètre en Béotie pour at- 
taquer Sylla, 433 (491); apréi 
quelques désavantages, juge con- 
venable de traîner la guerre en 
longueur, ib. Tué par des soldati 
après la défaite de Mithridates, 
pourquoi? V, 98 (i 12). 

DosoN , signification de ce mot, 

n » 409 (459). 

Dot , à quoi la dot des femmei 
est fixée par Solon , 1 , 325 (363}. 

Douceur , plus propre que la 
rigueur â ramener les hommes, 11} 
279 (3i3) et suiç. 

Drach^me , pièce de monnoie, 
son évaluation, VII, 429 (49^)* 

Dracom , sévérité de ses loiii ce 
qu'en die Demades; comment Drar 
con se justifie? I, 3 16 (356). 

Dracontidss, décret qu*il pro- 
pose contre Péricles, II, 220 (247)' 

Drrpanb {Trapani), ville di 
Sicile, XI, 104(119)* 

Dromicaetbs , fait prisoniff 
Lysimachus , VIII , 227 (265)* 

Drusius, onde de l'erapexeur 
Commode , X , 1 77 (196). 

Drusus ( Livius), oncle maternel 
de Caton d'Utique; son portrait, 

VI, 
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Vl, 3ai (370); tribun du peuple, 
«'oppose aui^ projets de Gaiua Grac- 
chi», 457 (5a5) flf rfwiV. 

Dausus ^ fik de Livie, épouse la 
fille de M, Antoine, VIII, 419 
(466). 

Dausus, fîb de Tibère, prononce 
l'oraison funèbre d'Axjguste, XII, 
347(396). 

DucBNAiRES, magistrats établis 
à Rome par Auguste, Xllj, 207 

(337). 

DuELÙui, historien cité, VIII, 
359(453). 
Du» AHCE, rivière de Provence, 

IX, 375 (433). 

DuAis de Samos, historien, as-- 
iure que Lysandre fut le premier 
i qui les viUe» grecques o£Prirent 
des sacrifices, IV, 35o (399); ac- 
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cuse Péricfês d'avoir commis des 
cruautés, II, 21a (257); ce qu'il 
raconte sur la naissance d'Eumé- 
nes, V, 399 (458) ; sur Phocion , 
VI, 257 (297); fs8o (323); sur 
Socrates, XII , 392 (446). 

DuuMviRs , juges criminels k 
Rome, condamnent Horace à mort^ 
XI, 167 (180). 

Dyoimb, contrée d'Ionie^ ce-» 
lébre par un temple consacré à 
Jupiter et Apollon, VIII , 474 
(545). 

Dynastb« signification de où 
mot, XII, VII, 70 (74). 

D vKaACHiuic fDura^soJf viHd 
d'Albanie^ IV, 446 (5o5). 

Dtsgimbte , à quelle époque ar» 
chonte â Adiénes, XI, 236 (270). 



E. 



Ijbrus {EBre)y rivière d'Es- 
pagne, son ancien nom ; son em- 
bouchure, V, 370 (4a6); IX, 45i 

(522). 

• Ebucianus, préfet de Rora^; 
cause de sa mort, X, 198 (220). 

EcBATANB, ville de Perse où 
Cyrus fbisoit sa résidence Tété , XI, 
439 (5o3) ; Diane y est révérée sous 
le nom à'jinitis, VIII, 487 (532). 

EcoEMus ou EcDELus , Megalo» 
poHtain , philosophe contemporain 
de Hiilopœmen, IV, 4 (4); aide 
TQmtXXir. 



Aratus dans ses desseins, 5 (5); 
198,202 (2a6, a3a), 

EcHAiïsoN, ouvrage attribué k 
Aristippe, XII , 419 (476). 

Ed^ECRATEs, grand-prétre du 
temple d'Apolbn Tégjricn , tll , 
193. (aî6). 

EcHECRATiDES , rhéteur, déli- 
vré par Phocion, VI, a85 (3a5). 

EcHEDEMus d'Arcadie; I, 36 

(60). 

EcHiNADBS , îles de la Méditer- 
ranée, XU, 469 (533). 

N 
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EpREPfia ou Embrepès, Ephore^ 
ce qu'il fit, VII, 3a5 (374)- 

Edessa, ville de Macédoine, 
IV, lag (146). 

Edicta, voyez Diatagmata. 

Ediles, magittrats Romains ; 
leur» fonctions, VU, 169 (195); 
IV, ao5 (233). 

Egalité , dit Solon , n'engendre 
point de débats, I, 3od (346). 

Eoates , lies 4 Toccident de la 
Sicile, XII, 83 (89). 

EoÉE^(mer) , aujourd'hui T^^r- 
c/iî/?c/j IX, 2i5 (247)' 

Egérie , nymphe , éprise d'a- 
mour pour Numa, I^ 224 (262). 
' FiGERius, hls d'Aruns et neveu 
de Tarquin V Ancien , XI , 242 
(278) ; établi gouverneur de Colla- 
tîe à perpétuité, prend le nom de 
ColUuinusy riSj (295) ; commande 
les alliés au siège de Fidénes, 269 
(3io). 

Egesias , du bourg d'Acharné , 
accusé de conspiration, s'enfuit du 
camp des Athéniens , III , 55 1 
(392). 

Egest A , ville de Sicile , fondée 
par AËnée , où il érige un temple à 
Venus, loâ (120) ; assiégée par 
Denys ; ses habitans font une wtûe 
et brûlent son camp , XII, 198-199 

(322-223). 

EoESTE, Sicilien, son origine, 
XI, 104 (120). 

Egile , bourg de Laconie , cé- 
lèbre par son temple de Gérés, XI, 
ao5 (235). 

Eginb {AEgine^^ petite île, 
dont les habitans sont chaas^» par 
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Périclès, II ,,225 (252); rétablis 
dans leur pap par Lysandre , IV, 
341 (388) ; où Platon fiit vendu par 
Pollis, IX , 1 1 (12). — Cest aus» 
le nom d'une viDe où Démosthèncs 
se retire pendant son exil , VIII, 

46 {ssy 

Egypte {^AEgypte) ^ gran^ 
royaume d'Asie ; ce qu'on dit de sa 
fertilité , V, 295 (224) ; remarque 
sur cette contrée, I, 260 (29a). 

Egyptiens , leur opinion sur la 
divinité , I, 225 (253). 

E10KE , ville de Thrace, V, 17 

Elatus , le premier qui [ut créé 
Ephore» l^ iSj {ijS). 

Elbe , fleuve de Germanie, XII, 
286 (324). 

Electvs et Laetus , contri- 
buent à la mort de Commode, X , 
23o (258) ; leurs discours A Perti- 
nax, 246 (276)' 

Eléb ou Elea j où niquit le 
philosophe Zenon , II , i65 (i85). 
'—' Autre ville de ce nom dans la 
Lucanie» appelée Vélie^ 111, 147 
(164) t où Brutus s'embarque pour 
passer en Grèce, IX ^ i3o-i3i 
(i5o). — Autre dans l'AEoIie} » 
situation , VI, 282 (326). 

Ele-leuf, iou-iou, exclama- 
tions; signification de ces mots, I, 
36 (38). 

Éléphant, courage et intelli- 
gence de celui de Porus« VU, i^ 
• ('.49)5 ce que fît celui appelé iVii^ 
co/i, pour chercher son gouver- 
neur, IV, ï9r (2i7)i 

Elspolis, machine de guerre, 
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Vlll, 189 (222)*) sa description, 
190 (paZy 

Elbunts, ville de la Cherronèse , 
aujourd'hui le cbâteau des Darda- 
nelles , IV, Sag (375). 

Elepsinb, ville de la Grèce, 
U, 546 (388) , où se célébroient les 
graodB mystères de Gérés, VIII, 
5oo, â*. cdû» 

ËLioB, contrée de la Grèce, où 
étoit un temple dédié à Jupiter 
Olympien , Vlll , X73 , 204. 

ËLiEiis , ce qu^Agis dit d^eux à 
quelcpi^un qui les louoient, I, 190 
(212). 

Elieh, fils de Qmon, II, 2i5 
(240). 

Elibh de Cordoue; beau trait 
d'Auguste à son égard, Xll, 3i3 
(356). 

EiLBBOBB, plante médicinale, 
cukivée par Attalus, Vlll ^ 188 
(221). 

Eloges fuhebrbs , leur origine , 
1,569(416). 

Eloquence , instrument propre 
à persuader les hommes, II, 24* 
(269) *, regardée comme des ailes 
pour s^élever au gouvernement, 
Vil, 445 (612). Grand effet de 
Taction et de la prononciation 
dans cet art, Vlll, 14 (17-18)*, 
Tétoquence fortidée par la justice, 
est invincible, 80 (94) ; nécessaire 
i un homme d*état, 65 (jj)»^ 

Elorides, ami de Denys V/àn^ 
tien\ sdon quelques auteurs son 
pète adoptif, XII, i65(i83> 

Eloris, capitaine général des 
Rhégiem et des Crotoniaces y XII , 
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23o, 240 (2699 2ii); est vaincu 
et tué, 241 (272-273). — C'est 
aussi le nom d^une rivière, 240 
(272). 

Elpimicb , sœur de Ciraon ^ in* 
tercède auprès de Périclés pour son 
frère; ce qu*il lui dit. II, 178 
(199); reproches qu'elle lui fait; 
sa réponse, 21S (269); elleavuit 
épousé son frère , qui la maria en- 
suite i Callias, pourquoi? V, 13^ 
(i5). Obscrv. 449 {StS). Prûfaçt^ 
XII, 2 (2). 

Eltma, ville de Sicile, fondée 
par AE^née, XI,' io5 (120), 

Elymb, se sauve avec Egests 
après la prise de Troye, XI, io5 
(120), 

Elymib , ville frontière de la 
Macédoine, 111, 19 (22). 

Emathion, père de Romus, I^ 
66 (72). 

Embsa, ville de Phémcie,X| 
414 (470). 

Emiliantts, orateur, fils d*E* 
pitherses, XH , 469 (535). 

Empbramus , Spartiate distin- 
gué; histoire de son esclave, XI, 
218 (260). 

Emforia ( jimpurias) , ville 
d'Espagne dans la Catalogne , IX ^ 
448(517). 

EifPNisTAt , signification de et 
mot,VII,344(397). 

Enaria ou Enarib ( lie d* ) 
aujourd'hui Ischia, IV, 276 (32 1) ; 

XII , 339 (387). 

En ARsPHORus^ fils d'Hippocoon, 

1, 53 (57). 
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. E11CB1.ADE, aEErmnchi d'AiigiMte^ 
XII, 3a5 (370). 

Erdeidb, fiOedeSaron, mère 
de Peleus et de Telamon, ly x/ 
(.8). 

ËHEA y ville fondée par AEnée ^ 
XI,io3(ii8). 

EtïFANs , comment élevés â 
Sparte , 1 , 1 79 (aoe) et suiv. Quel 
sacrifice ib doivent offrir â Pâme 
de leurs pères , III , 4^8 (477)* 
Pourquoi ceux nés de concubines 
dispensés de nourrir leur père? I^ 
3a8 (369). 

ËNarivM , ville de Sicile sur le 
mont Héréen , ou étoit un temple 
consacré à Cybèle, III, 280-281 

(3 14). 

Enlàvememt des Sabines ^com- 
ment exécuté, et quant? I9 91 
(100) et suiif. 

£ni9e , ville de Sicile , XII 9 1 7 x 

ËNM I vs y poète latin , IX , 37 x , 
495 (4*9» 572)5 préféré à Vir- 
gile par Adrien , X, 121 (i3i). 

EniTius Paiscus; réponse de 
Trajan è une question qu*il lui fai* 
•oit, X, 49 (47). 

Entellb, ville de Sicile, IX , 
5o6 (584) ;Xn, 190 (212). 

Entendemekt , est un acte b'bre 
de la volonté , II , 160 ( 1 79) ; les ef- 
fets de la vertu en sont Tobjet, ib. 

ENTEaliBMENS , cohmient réglés 
par LyctUTjgue à Sparte , I , 2o3 

(«fiave^ déesse des bataifles> IVj 
4o5 (^[29). 
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Eolidb , contrée de TAne Mi<* 
oeure ; sa situation , XII ,10 (lo). 

EpAMiNonDAt, célèbre général 
Thébain ; sa naissance ; ion édu- 
cationf ses maitres, XU, 67 (Sg- 
60) ; son caractère \ ses vertus et lei 
talens; sa pauvreté volontaire, 5S 
(61) ; III, 169 (189). Bel exemple 
de son désintéressement, XII , 69 
(62)» Ses réponses aux reprochescle 
Menédides» 60-61 ( 63-64) > ré- 
fute victorieusement Calfistrate, ii, 
62 i^S), Occasion où il fait briOer 
son éloquence, ib. {^^. Simpfe 
soldat sauve TarméeThébaine prête 
à périr, 63 (Jb. 67). Pourquoi il 
conserve le commandement' aa- 
delà du terme prescrit par les lois , 
ibt Son gén^eux dévouement en- 
vers ses collègues ; ce qu*il de- 
mande à ses juges ; se couvre de 
gloire dans une affai re où il s'agissoit 
de sa vie, 64-63 (68-69). Ssk- 
ponae au reproche de Pélopidas,66 
(70) ; pourquoi il se tient renfenné 
dans sa maison lorsque les bami 
ise rendent maîtres de Tbèbes? >^< 
Son éloge, 67 (71). En quoi il dif- 
fère de Pélopidas, m, 170 (190)1 
son inviolable amitié pour lui, v» 
17 î (îlft. 191 ) ; présente ail peuple 
Pélopidas et ses compagnons, i^ 
(^3u>9) ; gagne avec lui la batailla de 
Leuctres, 206 1(23o) ; entrent en- 
semble dans le Pélopoiuièseet vont 
atuquer Sparte , 207 (232) î «0"^' 
ment il exdte les jeunes Tbtf- 
bains contre les Lacédémoniensy 
176. (197)» il» leur ôtent la Mes- 
senie^ défont lei Athgnieniy ^^ 



(a54) ; sont appelé» enfnsdce et 
abious, i3. aïo (a55); Epami*^ 
nondas est débouté de Toffice de 
gouverneur de Béode par Mené*- 
cfides, ib, (a36) ; envoyé en The»- 
safie pour dâivrer Pélopidas; sa 
prudence dans cette circonstance» 
1 19 (346) ; son nom seul épou-» 
vante le tyran ^ ramène â Tbèbes 
Pelopidaset Ismenias, aai (248); 
appeOe k plaine de Béotie Véefia^ 
faud de MarSy 284 (3i8)« Député 
de Thèbes a Sparte » ses débats en 
plein conseil avec Agénlas^ VI, 
58 (66-^7) ; entre dans la Laco-* 
nie avec une puissante année, 64 
(73) ; ne pouvant attirer Agesilas 
au cembat, se redre en pillant et 
gâtant tout, 06 (76); rebâtit la 
viOe de Messéne , y rappelle les 
anciens habitans, 71 (81} ; mar-^ 
che contre Sparte pour la surpren- 
dre , est repoussé par A^las , iB* 

73 (82-83)« Nommé à un emploi 
peu honorable , comment il renno<« 
blit? XII, 471 (540) ; refuse les pré* 
sens de Jason \ ce procédé le fait 
estimer davantage, XI, 47 1 (54o) \ 
»es dernières paroles ; sa mort glo-^ 
rieuse, XH, 65-66(69-^0); VI, 

74 (85). Honneur qu'il &it à sa 
patrie, XU, 90,434(97,481). 

Epapqrooitus , nom que se 
donnoit Sylla dans ses lettres aux 
Grecs, IV, 465 (5a5). 

Bpaphroditus, af&anchi d'Au- 
gwte , chargé de la garde de Cleo* 
çAtre, VII, 419 (455). 

Speratus, élu général des 
Athéniens par k faction de Phi- 
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lippe; méprisé par eux, IX, 2SS 
(3o5). 

Ephbon (mont ) , dans la Cam- 
panie, FV, 447 (5o7). 

Ephèsb, ville de TAsie Mineure » 
célèbre par son temple de Diane , 
biûlé le jour de la naissance d'A- 
lexandre, VU, 9 (ia)î VIU, ao8 
(244) 9 appelée la boutique de la 
guerre par Xénophon, III, 284 
(3 18). 

Ephialtbs , orateur , and de 
Fériclés , II , 272^ (292) ; redoutable 
à la noblesse, 179 (200). 

Ephialtbs et Gissus , pourquoi 
Alexandre lesfut mettre en prison 1 
VII, 93 (108). 

Ephbtes, magistrats à Adiénes, 
I, 321 (36i). 

EpBoaB de Cumes, disciple d*I- 
socrates,IV,492 (553)- 

Ephobes , magistrats â Sparte p 
pourquoi établis? ne restoientqu>*un 
an en fonctions, VI, 10/11) ^ I, 
t57 (174) 9 pourquoi dénoUçoienk 
la guerre aux Ilotes en entrant en 
charge, 206 (23o); leur institu- 
tion donna plus de force à Tàris-^ 
tocratie, 2to (235); action re- 
marquable des Ephores â Végard 
d* Agesilas, VI, 73 (84); ce quMIs 
font tous les neuf ans, VII, 326 
(376) ; leur pouvoir en quoi li- 
mité, 327-3a8 (377-378). Droit 
que la loi leur donne , XIi,'23 (^4)* 
Oéomènes les fait tuer, IX , 249 

(087). 

Ephorus, Historien; sa parda- 
lité pour Phiiistus, IX, 59 (68) v 
ce dont il accuse Lyiandre , I V , 

N 3 
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366 (417); cité, II, 5a, 101» 211 
(58, 2ia , 256); III, 195 (218). 

Epicharmus , poète comique , 
ly 236 (266) \ ses vers cités, 38 1 
(438). 

Epiclès d*Hermtone, exceOent 
musicien, II, 12 (i3). 

Epicrates Acharnien, pour- 
quoi condauuié i mort, II, 48 

(54). 

Epicaatbs l£ Barbu ; décret 
singulier qu'il propose aux Athé- 
niens, III 9 224 (261). 

EpiCT&TBf philosophe y con- 
temporain de Tempereur Adrien , 
X, 122 (iSa). Ce qu'il dit sur la 
punition des esclaves , XII , 468 
(620) ;« couvre de ridicule la phi- 
losophie d*£picure , 462 (525)» 

EptcuRJs , philosophe^ comment 
il nourrit ses disciples pendant le 
siège d*Athénes, VIII ,216 (252). 
. Epigydes, orateur, fils d'Eu- 
phémides; sa lâcheté et son ava- 
rice, II, 14 (i 5). 

Epidaure, ville de TArgolid^, 
où Esoulape avoit un temple , pillé 
par las corsaires, VI, i3i (i5i); 
parSylla,IV,4i2(467). 

EriGBTKEs de Palléne, IX, 240 

(276). 

- Epimenioes le Phaestien ; sa ré- 
putation ; appelé le twweau Cu- 
reté; aide Selon A établir sesJoix; 
sa sagesse , 1 , 3o5 (343) ; ce qu'il 
dit sur le port de Munychia , ib. 
(344) ) refuse les présens des Aché- 
jiiens » 3o6 ( i^. ) ; ne demande 
qu'une branche de Tolivier ja- 
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Efipoles, quartier de Syracuse, 
m, 123 (i38) ; fortifié par Denys» 
XIÏ, 175 (193). Observ- V, 458- 
459(5x9-520). 

Epire (Albanie), province de 
la Grèce, IV, m (126); érigée 
en royaume par Neoptolemus , fils 
d*AchiIIeB, 1 12 (i27);VllI, 219 
(25G). 

Epitadeus, Ephore, son ca- 
ractère ; loi qu'il fait pour se venger 
de son fils, VII, 3i6 (364-365) ; 
cause la pauvreté à Sparte , 3 1 7. i^. 

Epitaphes , à qui permises k 
Sparte, I, 2o3 (327)* 

Epitargia , surnom Jde Venus; 
ton origine , 1 , 28 (3o). 

Epithbrses, père de Forateur 
Emilianus; événement merveilleux 
dont il est témoin , XII , 469-470 
(533-534). 

Epixtes, Persan, gouverneur 
de la haute Phrygie , II , 58 (66). 

Epizbphyeiens , qui ainsi appe^ 
lés? signification de ce mot, ill, 
3oi (337). 

Eponymos , nom du piévAt an- 
nuel d'Athènes, V, 172 (ao3). 
Observ. , 499 (544). 

Epoptiques , ce <jue c'est? VIII ' 
199 (233). Ohserv* , 5oo (545). 

Epopée, fils d'Aloée, s'empare 
du royaume de Corinihe , IV, 490 
(55i). 

Erasistratus, père de Pboax 
l'orateur, II, 32 1 (36o). 

ERAftisTRATUS , médecin; com- 
) ment il découvre la cause de la 
maladie d'Antiochus, VlU, 2a3 
(262) ; moyens sages qu*il emploie 
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auprès de Sdébctis pour lui annon- 
cer ramotir de son fils, 224 (262). 

Eratosthenes, historien, I , 
143 (i 5o) 'f ce qu'il écrit d*01ym- 
pias, VII, 9 (11) ; de Démosthé- 
nes, VIU, iS, 53 (22,63); cité 
dans la vie deLycurgue, I, i 43(t 59)* 

EAECHTHBuSf 1,5 (5); ses des- 
cendans régnèrent k Athènes sous 
2e nom êiErcchiéidês ^ 20.(21). 

ËRECRTRBus j père d*Omeus , 
1,54(59). 

ËAÀTB (^près de Monte-Roton- 
^o } , ville du pays des Sabins , 

XI, 179,271 (2o5, 3l2). 
ERETRrà , ville de File d'Eubée , 

XII, 12 (12). 

Eroades, classe des artisans à 
Adiènes, I,33i (372). 

Erginus, Syrien, se charge de 
livrer ]a forteresse d*Acrocorinthe a 
Aratus moyennant 5e talents , IX , 
219 (25o) etsttiv. 

Erianthus , Thébaîn , con- 
seille aux alliés de détruire Athènes , 

IV, 343 (391). 

Ericius (Garus) , préteur Ro- 
main avec Aleiandre Sévère , dé- 
truisent la ville de Seleuda, X, 

7» (73). 

Ericthon (Abydos Suivant Or- 
telius) , viDe d'Asie.près du détroit 
de THellespont, XII, 5o (52). 

Eros, aSianchi d'Antoine, son gé- 
néreux dévouement, V, 414 (45o). 

Erippioas , Lacédémonien ; sa 
rigidité force Sphitridathe i aban- 
donner Agésilas , VI , 24 (27). 

Ertcb , ville de la Sicile , XII , 
188^, jiw (21 1-226). ' 
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Erytréb (mer d') , ou mer Rou- 
ge ; origine de ce nom , X , 67 (69). 

Eryx ( San-Juliano) , ville eft 
place forte de la Sicile; sa situa- 
tion, IV, i65, 282 (186, 322). 

Esclave (cruelle punition d*un), 
II, 435 (4S8) ; comment traités 
â Rome par leurs maîtres; puni- 
tion qui leur étoit infligée , ibi'y ce 
qu'ils font le jour de leur liberté ^ 
IV, 84 (96). làow mot d'un cen- 
tenier sur les esclaves, 429 (487). 

EtcL avons ( Illyr(ens) , après 
avoir vaincu Amyntas, lui font 
payer un tribut annuel, XII, 89 
(96); font alliance avec Denys, 
255 (289); défont Berdiccas, 90 
(97) ; sont défaits par Philippe , et 
font la paix avec lui , 96 ^104). 

EsciTLAPB , père de la médecine, 
X , 392 (446); logea chez Sopho- 
cles, 1 , 226 (254) ; avoit un tem- 
ple à Epidaure, VI, i3i (i5i). 

Espagne, d*oû Scipion chasse 
les Carthaginois, II, 289 (324; 
conquise et réduite en province 
Romaine^ IX , 466 (527). — £j- 
pagne ulcérieure^ IV, 207 (255); 
appelée aussi BœtUpie, V, 355 
(408). 

Espagnols, leur aversion pour 
tous les gouverneurs Romains qu'on 
leur envoyoit, V, 352 (404)1 
composoient une partie de l'ar- 
mée d'Annibal, IX, 376 (434).; 
XII, i54 (171). Leur coutume de se 
dévouera la mort avec leurprince; 
comment appelée, V, 369 (424). 

EspARGOuTTE, herbe, nommée 
Parthenitan , I V, 4 1 5 (471)» 

N4 
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EsQuaisr (mont) , piés de Rome, 

rv, 406 (460). 

Etat (Thomme (ï*), doît pré- 
venir et éteindre les diflsendoni 
particulières, XII, 443 (5o3)« 

Eteocles, Lacédémonien , son 
mot sur Ljsandre , IV, 35a (401). 

Etésiens (vents), quek? IX, 
37 (42). 

Etienne de Byzance , auteur 
cité, VI, 471, 474 (543,545); 
VII, i6a (187). 

Etna (mont) en Sicile, XI, 
579 (435). Cest aussi le nom 
d'une ville, IX, 606 (584). 

Etoiles tombâmes , opinions 
de quelques philosophes sur leur 
nature, IV, 335 (38a). 

Etran cers, à quelles condidons 
étoient admis à Athènes, I, 333 
(375) ; pourquoi chassés de Sparte , 
I, ao4-iaio5 (228-229). 

Etrvrie ( Toscane ) , contrée 
d'Italie , IX , 24a (278) ; XII , 
323 (372). 

Etruriens, envoient des am- 
hassadeurs à Rome , XI , 324 
(372) ; s'emparent de la ville de 
Fidènes; pillent les terres des Ro- 
mains, 2G9 (309); sont vaincus 
par Tarquin, 27a (ai 3); le re- 
connoissent pour leur souverain, 
«74 (3i5). ^ 

Ettmogles, ami d'Agesilas, VI, 
SS (61). 

EuBéfi , île de la mer Egée (r>#r- 
e/t^0/),XI[, 12 (12). 

EuBULiDB, cité dans la vie de 
Socrates, XII, 404 (4^9)? 
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EuBULUs , orateur d*ÂdiéiiM , w 
prononçoienc ses harangues qiia 
devant le peuple , VI , 26a (3oa). 

EuçRARisTtrs, prév6t d'Âdiènes, 
XII, 93 (101). 

EucHiDAS de Platée; diligence 
qu'il met à apporter le feu sacré; 
meurt subitement après; est en- 
terré dans le temple de Diane 
Ettclia\ son épitaphe, lil, 370-371 
(413.414). 

EucLiA , voyez Diane, 

EucLioAS , frère de Cléoménes, 
déclaré roi par son frère' , VII , 
357 (412); IV, i3 (14). Sa mort, 
VII, 386 (445). 

EucLiDAS, dissuade les Athé- 
niens de secourir Aratus, £^, i56 

(îï94)- 
EucLiDAS, Lacédémonien, ce 

qu^Artazércès lui fait dire par un 

de ses ofiicieiti VIII , 444 (483}. 

EucLiDBS, fils d'Hippocrate, ty- 
ran de Gela, XI, 353 (406). 

Euclides , archonte d'Athènes , 
XII , 3o (3i). 

Euclides , ce que lui dit Socrates, 
XII. 398(452). 

Euclides et Telemachus, ca- 
pitaines Corinthiens , chargés par 
Timoléon d'attaquer le château de 
Syracuse , III , 108 (121). 

EucTus et EuDiEus , trésorier! 
de Persée; leur imprudence, Ul, 
48 {5S). 

EuDJOLMONy signification de ce 
mot, II, 409 (458). 

EuDAHioAS, roi de Sparte, fib 
I d'Archidamus, VU, 3i4 (36i)« 
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«-^ Autre JEudamidas, père d*A- 

ËUDAMUS 9 capitaine des élé- i 
pbansd'Ëuménes, le prévient d'une 
conspiration contre loi , Y , 4^7 

(502). 

EusAHUS , général des Bho~ 
diens; son combat avec Annibal, 
IX, 434 (5oa). 

EuDEMusy comment traité par 
Adrien, 120 (129)* 

EuoEMUB de Pergame , apporte 
a Rome le testament d*Atta]us Phi^ 
lopa£er,£aiten faveur des Romains, 

vn, 43o (495). 

EuoEMUs , roi de Corinthe,son 
règne, XI, 240 {^76). — Autre 
Eiidemus appelé le Cypriote IX , 
35 (40). 

Eunoxui et Architas> géomè- 
tres, UI, 269 (399). 

EuMSNES, roi de Pergame , vain- 
cu par une ruse d^Annibal , IX, 436 
(5o4). 

EuMBNBS, né à Cardie en 
Thracé; son origine*, son éduca- 
tion ; plaît à Philippe , roi de Ma- 
cédoine, qui remmène avec lui, 
V, 399 (458), Après la mort de 
Pbïfippe, passe au service d'A- 
lexandre, 400 (ib.)'^ raccompagne 
en qualité de lieutenant à la con- 
quête des Indes; obtient le gouver- 
nement de Perdiccas ; i^. (459) ; 
épouBe Barsîne , fille d'Artaba- 
sin, 401 (î;^.) ; désagrémens qu'il 
éprouve de la part d'Alexandre, 
i^' 402 (460-461). Comment il 
^gfligne son amitié? 40$ (462). 
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Sa conduite après sa mort , ib, 
(465). Gouvememetts qu'il ob- 
tient dans le partage des conquêtes 
d'Alexandre, 404 (^O* ^nn^mi 
d'Hecataeus, tyran des Gardians, 
4o5 (464) *, se sépare de Léonatus. 
pendant la nuit, ib, (466) \ se re^ 
tire auprès de Perdiccas; va avec 
lui en Cappadoce, où il l'établit 
gouverneur , 406 ( ib, 4^ ) \ ^ 
forme un corps de cavalerie , 407 
(467) ; est nommé capitaine géné^ 
rai par Perdiccas; défait Neopto- 
lemus ; force les Macédoniens de se 
rendre et de lui prêter serment de 
fidélité, 408-409 (468-469). Sa 
réponse aux propositions d'Anti- 
pater et de Graterus, 409 (ib)' Sa 
▼igilance et sa sagesse sont une 
preuve de ses talens militai res, 4 1 o^ 
41 1 (471-472). Songe d'Eumènes, 
ib. *, Finterpréte en sa faveur, 412 
(472). Mot qu'd donuQ à ses sol- 
dats; son ordre de bataille, 1^.(47 3); 
son combat singulier avec Neop~ 
tolemus, 4^4 (47^)9 rempone la 
victoire, où Graterus est tué, ^S 
(477); sa douleur en le Voyant, 
iJf. ; est condamné à mort par les 
Macédoniens, ib. (478). Gomment 
il paie la solde à ses troupes, 4<S 
(479) * précautions qu'elles prea— 
nent pour mettre sa personne en 
sûreté, ib, (480). Pourquoi il fait 
pendre un traître 7 419 (4SO* ^^ 
qu'il fait pour brûler les corps de 
ses gens morts dans le combat , ib. 
empêche ses troupes de piller le ba- 
gage d'Antigonos, 4^0 (4^^)> ^^ 
congédie une partie; se retiie à 
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Nora, V, 4aa (484). Sa réponse â 
Antigonus; leur entrevue; ce qui 
ê*y passe ^ ^. 4a3 (485*486) ; as- 
siégé par lui , 4^4 (486). Son por- 
trait) ib. (487}. Comment il exerce, 
dans un espace étroit 9 les hommes 
«t les chevaux, 4a5 (ib» 488}. Ac- 
cord' entre kii et Antigonus, 4^6 
(4^) » ^ve un petit corps de â*ou- 
pes et se retire , pourquoi 7 427 
(490) ; reçoit des lettres d*Otym- 
pias pour rengager â passer en Ma- 
cédoine , et à faire la guerre à Anti- 

gontis,43^ (49 * ^® quelle manière 
il appaise la jalousie d'Antigènes 
et de Teutamus? ib. 428 {ib. 492)* 
Comment il se met à couvert des 
«n vieux? 43o (494)* Grande con- 
fiance des soldats Macédoniens 
dans son habileté, 43 1 {ib, 496). 
Gagne une bataille contre An- 
tigonus , 1^. (496) ; malade , le 
force de se retirer à la vue de sa 
litticre , 433 (496-497). Son stra- 
tagème pour arrêter sa marche, 
435*436 (5oo). Est nommé seul 
général^ 437 (5oi). Conspiration 
d'Antigènes et Teutamus contre 
lui , Uf. (5oa) ; ce qu'il dit à ses 
amis à ce sujet, ib, ; fait son testa- 
ment; pourquoi il brûle ses let- 
tres et ses papiers? 438 {ib. ). Des- 
seins étranges qui lui viennent dans 
l'esprit ; livre bataille à Antigonus, 
ib. 439 {ib. 5o3); la perd par la 
lâcheté de Peucestas , ib. (5o4); est 
livré â Antigonus, i^o (5o5). Beau 
discours qu'il fait à son armée, 44^ 
' (5o6). De quelle maitière Antigo- 
nus le traite ? 442-443 (5o&). Ce 
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qu*il dit à Onomarchus, ih. (Sog). 
Sa mort , 441 (5i o). 

EuMBNBs comparé avec Seb* 
ToAius, V, 445 (5 II). Tous deux 
étrangers et banis de leur patrie, 
nVnt cessé de commander à de 
grandes et belliqueuses armées; 
mais Sertorius à cela de particulier, 
que tous ceux de sa ligue lui cédèrent 
le premier rang, comme au plus 
digne de commander ; et Eumènes 
entre plusieurs compétiteurs, eut 
la conduite de l'armée ; et ses ac- 
tions ne tardèrent pas A le porter 
au premier degré d'autorité : teUe- 
ment qu'à l'un cédèrent ceux qui 
voulurent être gouvernés par un 
homme de bien et bon capitaine; 
et à l'autre, ceux qui se sentoîent 
trop foi blés pour commander , ib, 
Sertorius commande en Espagne et 
en Lusitanie(Pom/^aQ/Eumènei 
en Macédoine. Avec de la réputa- 
tion et la dignité de sénateur ^ Ser- 
torius parvient au grade supérieur 
de capitaine général d'une grande 
armée : Eumènes , de l'état de se- 
crétaire , avec peut-être non moins 
de moyens , rencontre d'autant 
plus d'obstacles, que ses dangen 
croissoient en raison de la gloire 
de ses victoires ; ce ne fut qu'à la 
fin de sa carrière que quelques-uils 
de ses compagnons conspirèrent 
contre Sertorius, 44^ (612). Eu- 
mènes aimoit -naturdlement la 
guerre ; Sertorius, la paix; Tun 
préfère la guerre au péril de sa 
vie ; l'autre fut contraint de pren- 
dre les armes pour la siCireté de sa 
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pi^opre penonne. V\m fut tué en 
trahison sans qu*il s'en doutât, et 
Tautre attend patiemment la mort 
(ju*on lui prépare, ib. 447 (6.1 3). 

EuMOLPiDEs , prêtres de Gérés 
au temple d'Eleusine f U , Z/fi 
(a38). 

El7!fSU8, ThOAS et SoLOONy 

frères , Athéniens ; aventure de 
Soloon, I9 44 (48). 

ËoMus y cause de la guerre des 
esclaves en Sicile ; à queDe épor^ue 7 
IV, 468 (58 r). 

Euxroxus, fib de Prytanis, père 
de Pdydectes et de Lycurgue , I , 
145 (161). Sa mort, 146 (162). 

EuHOMus le Thessalien, encou- 
rage Démosthènes à ne point aban- 
donner Fétudede rélocfuence, VUI, 
i3 (16). 

£upBA9ES , ce que Pkiterque lui 
écrit en hii adressant un traité, XII, 
43i (489). 

EvPKQAioir, cité vie de Selon, 
I, 285 (32i). 

EuPH&AiioA, charpentier, bani 
de Sicyone^ IX, 199 (228). 

EuPKRAiiTioES, devin, sacrifice 
qu*il ordonne à Thémistocles , II , 
29 (33);m,54i(38o). 

EupuRATEs, grand fleuve d'A- 
sie, XI, 424 (486). 

EuPHAonius , précepteur des en- 
fans d'Antoine et de Qéopâtre, 

VU, 409 (443). 

EupoLiA, mère d'Agésilas, VI, 
5(5). 

Ei/poLis, poète comique, II, 
207 (23i ). Ses vers, V, 186 
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EuMPiDBs, poète tragique , ap-^ 
pelle Pitheus saint 9 1 9 6 , (7) ; passe 
pour avoir opraposé ses tragédies 
avec Socrates, XII, 391 (444)« 
Epoque de sa naissance, 406 (46 1 }» 
recommande aux hommes d'état 
de fuir Pambition, IV, 390 (442). 
Son ^itaphe sur les Athéniens 
morts en Sicile, V, 2f8 (25i). 
Estime des Siciliens pour sa poésie ^ 
245 (282). Reproche aux Atlié- 
niens la mort de Socrates, XII, 
4o5 (460). Ses vers sauvent Athè- 
x\ps , IV, 344 (391-392) ; appliqués 
à Nicias, V, 188 (216); â Caton 
d'Utique, VI, 408 (470); à De- 
metrius, VIII, 240 (280); 4^^ 
(470). Ce que cause un de ses vers 
prononcé par GUtus, VII, m 
(129). Observ* 392 , 2». édit, 

EuROTAS , rivière de la Laconie, 
1,167(189). 

EuRTBiADss , amiral Lacédémo- • 
nien , à qui Thémistocles cède vo- 
lontairement le commandement, 
pourquoi? II, 16 (17); leurs dis<- 
cosstons, 24 (27) ; obtient à Sparte 
le prix de vaillance , 36 (40). 

EuRTCLES , Lacédémonieil , ifils 
de Lacharès , poursuit vivement 
Antoine; ce qu'il lui dit , VIll, 399 
(432); s'empare de deux riches 
galères, 400 (433). 

EuRTCLiDAs, pourquoi envoya 
anx Ephores par Cléomènes? VII, 
352 (406). 

• Eurydice, de la race de Mil- 
dades , veuve du roi Opheltas, 
épouse Demetrius PoliofciUs^WHl^ 
tyS (209), 
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Eurydice , sœur de PhiDa , ma- 
rie sa filiePcolomaBÎde avec Deme- 
trius, VIII^ 341 (28a). 

EuRrbicB, femme d*Amyntas, 
roi de Macédoine , se retire avec 
ses enfans auprès dlphicrates , XII , 

4a (44)- 
EuRYLBON, voyez Ascagne. 

EuRiLocHus y AEgien , sa fonr- 
berie; grande complaisance d*A- 
lezandre pour lui y VII, gS (108). 

EuRYLOQUB de Larisse, dont 
Socrates refuse les présens, XII, 
595 (448). 

EuRYMSDON , Athénien, envoyé 
an secours de Nicias, Y, aa5 (a58); 
tué dans un combat naval, a35 
(370). 

EuRYPTOLBMus, nevcu de Pe- 
ridés, II, 171 (191). — Cestaussi 
le nom d^un neveu d*A]cibiades , 
37a (417). 

EuRYSAGEs, fib d*Ajaz, I, 3oi 
(339) , ducpiel descend Alcibiades, 
II, 3o3 (340). 

EuRYTio^ , fils de Sous, et père 
de Piytanis, ï, 144 (i6o); chef 
de la famille des rois de Sparte, 
appelée les Eurytiotddes ^ 146 
(162); IV, 365 (416); VII, 5i 3 
(3f>i). 

EusEBE , historien , époque à 
laquelle il fixn la fondation du 
royaume de Macédoine , IV, 486 
(549). Observ. ; se trompe sur 
c^lle de la célébrité de Pluttrque, 
XII, 338 (497). Cité dans la vie 
4*Aristomène, XI, 314 (a45). 

£(f STATHB y cité sur un passage , 
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d*Homère, I, 4o5. Obserç, a*. 
édition, 

Edtbrbe, mère de Thémistodes, 
selon Phanias , II, 4 (4). 

EuTHYCRATBS, gouvemeurd^O* 
lynthe ; la livre à Philippe, XU, loS 

EUTHYDEMUS et MBRARSiUl , 

capitaines Athéniens ; leur ambi- 
tion cause leur déEûte, V, aa6 
(»59). 

EuTHYMus , Leucadien, mis en 
pièces avec ses soldats, III, 140 
(i56). 

EuTHYiivs , général de la ca- 
valerie d*lcetés, m, 143 (i6o)* 

EuTYCHiBES, esclave d'Aristippe, 
XU, 414(470). 

EvTYCHiOES, hifterien , cité If 
145 (161). 

EuTYCHus et son Ane Nicon\ 
honneurs qu'Auguste leur rend, 
VIII, 368 (4a8); XII, 341 (389). 

EuTYPRRON, commentdétoumé 
de son dessein par Socrates, XII, 
397 (45i). 

Ev AGORAS , rétabli par Chabriu, 
Xn,46(48). 

EvALCHVS, capitaine Lacédé- 
monien, tué par Pyrrhus , IV, 187 
(au). 

EvAN , signification de ce mot, 
III, 287 (3ai). 

Ev ANDRE , Candiot , p'aban- 
donne point Persîe dans sa dé- 
tresse, III, 49 (56). 

Evandr;2, arrière pedc-fib di 
Pallas, VII, 347 (400). 
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Etanoblus y serviteur de Pen- 
des , fort instruit, U , igS (iiS), 

EvANTRBs de Samosy historien^ 
I,3o3 (340}. 

EvÉnsMEii» (semblables) arri<- 
vesà'des hommes du même nom , 

V, 34a (394-593). 

Etbrcbtes , signiScadon de ce 
mot, 11,409 (458). 
EvBACETioAs , beau-Frére d*A - 
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ristomène } sa mort glorieuse , XI , 
228 (261). 

EvESPÉRiTES, peuple de la Lybie 
XI, 235 (269). 

Enirs, joueur de ûùte, Y, 401 
(460). 

ExATHRBSy frère de Darius , 
VU,97(„a). 

ExcESTiDES, descendant du roi 
Codrus, I, 285(321). 
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S. ABAT us, sénateur Romain; 
ce c[u*un astrologue lui prédit sur 
Marc-Aurèle et son tib , X» 181 
(aoo). 

Fabia Terentia y vestale, belle- 
ssur de Cicéron, citée en juge- 
ment pat P. Qodius, VI, 35i 
(4o5). 

Fabiens , famiOe ancienne et il- 
lustre de Rome^ son origine, II, 
^39 (a67). 

Fabius Ambustus ( Quintus ), 
imbassadenr vers les Gaulois , viole 
le droit des gens, I, 246 (276) ; 
^'> 94*95 (io6*-io7); les prêtres 
Fécialîens deùiandent sa punition, 
i^' ) est absous par le peuple et éb 
^un militairey 96 (ib), 

Fabius Buteo, élu dictateur ^ 
pourquoi? sa modestie, II, 269(290). 

Fabius R u l lu s, surnommé 
^aximus , aïeul de Fabius Maxi- 
"»»«. n, 240 (267); VI, m 
(ïa8). Obteiy, 473 (644). 



Fabius Mazimus, antiquité et 
gloire de sa maison , II, 239 (267) ; 
son origine ; pourquoi surnommé 
Verrucosus et Oçicida 7 son ca- 
ractère, 240 (i^. 268). Faux ju- 
gement qu*on portoit de ses 
grandes qualités; forme son corps 
aux combats; son éloquence, ibm 
241 {ib* 269). Ses consulats; ce 
qu'il fit dans son premier, ib. 
Sa prudence ; sages x^onseils qu'il 
donne aux Romains 242-24? 
(271) ; est élu dictateurs nom- 
me Lucius Minutius chef de la 
caçalerie^ 246 (274); IX, 386 
(447) ; sa demande au sénat , II , 

245 (274). Comment il soudent U 
dignité de sa cbarge? Sa piété ^ 

246 (275) ; voue* des sacrifices aux 
dieux , 247 (276) ; ranime la con- 
fiance publique ; sa prudence dans 
la guerre contre Anni bal, 248 (277); 
IX , 387 (447) et snii>. ; blâmée 
des Romains ; admirée d'Annibal ^ 
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( jui ne peut le forcer h combattre , 
II , 24g (278). Pourquoi appd» le 
pédagitgue d^Anmbal; plaisanterie 
deMinutius contre lui, a5o (279). 
Belle réponse de Fabius i ses amis, 
qui lui conseilloient d'hazarder la 
bataille , 25i (380) ; mec Tarmée 
d'Annibal en désordre» 35a (a8i- 
382); surpris par ses ruses, Fabius 
est forcé de se retirer ; méprisé des 
soldats Romains > a53 (i^. a83 ) et 
«MiV. Coromenc Annibal excite leur 
courroux contre lui , ^SS (285) *, 
est blÂmé par le sénat d*avoir traité 
avec lui pour le rachat des priso- 
niers*, fait vendre ses terres pour 
en payer la rançon, 256 (286); 
pourquoi appelé à Rome? laisse 
le commandement de Tarmée à 
Minutius; ordre qu'il lui donne, 
ib, a57 (287) ; IX 390 (45i) ; ne 
daigne pas se justifier des reprodies 
de Metellus % ce qu'il dit au peuple 
pour presser son départ , 11 , s58 
(288) ; ou lui adjoint Minutius avec 
les mêmes pouvoirs que lui , 259 
(290); est insensible à cette in- 
jure , 260 ( /&. 291) ; retourne sou- 
dainement au camp ; partage Tar» 
mée avec Minutius, pourquoi? ib. 
26 1 (1^. 292); sages conseils qu'il 
lui donne, ib» Ce qu*il dit voyant 
Minutius en danger, 263-264 
(295) ; le délivre et force Annibal 
Â là retraite , 264 (i^. 296 ) ; IX , 
391 (453}. Ce qu* Annibal dit de 
lui à ses amis, 11 , 264 (296); com- 
ment Minutius reconnoit sa £iute à 
son égard , 266 (297-298). Fabius 
se dépose de la dictature, 267 (ib.) 
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Sages avis qu*il donne â Pautui 
AEmilius, 268 (3od); sa réponse, 
269 (Soi). Ce que lui £ût ifire 
Paulus ACmilius apès. la perte de 
la bataille de Cannes , 273 (3o6). 
Justice que le| Romains lui feu-*' 
dent ; sa fermeté, et sa sagesse dans 
le danger 9 275 (3u8) \ envoyé 
avec Marcdius contre Annibal, 
• 277 (3 1 o); persiste toujours dans sa 
manière de lui faire la guerre , 278 
(3i i) ; appelé le b(mclitr des Ro- 
. mains, ib,\ III, 267 (289) ; évite 
toutes les ruses d'Anuibal , 11 , 279 
(3 12) ; contient par sa douceur les 
viOes alliées et Tarmée dana le de* 
voir, ib. (3i3);beau trait de lui 
à regard d*un soldat Maiaien, 280 
(ib, 214); autre k Tégiard d'un 
soldat Lucanien , 281 (3i5)* 
Comment il reprend Tarenffe ? 
282 (5 16) et suiç,\ 418 (484); 
est vaincu par Fambition et la 
vengeance , 11 , 286 (32o) ; laisse 
aux Tarentins les images de leurs 
dieux , 286 {ib. ) s 111 , a84 (3i6)-, 
fait transporter la statue d'Her- 
cules à Rome; la £iit mettre au 
Capitole à c6té de la sienne , U» 
286 (320-321). Son second triom- 
phe; ce qu'il dit à livius au sujet 
de la prise de Tarante, 287 {ib. 
332). Son fils est &a consul ^ ib* 
Sa conduite envers son père*, ce 
que celui-ci lui dit, 288 (323) ) 
supporte avec constance la mort 
de ce fils, 289 (324) 9 ft*oppose aux 
départ de Scipion pour l'Afrique, 
290 (32Ô) et suitf. ; IX ,.465 (538); 
demande qu'on lui envoie un nc^ 
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jMsienr, quoique victorieux; ce 
qu'il dit de lui, II, agS { SaS ) ; 
frajeur qu'il veut inspirer aux Ro- 
mains, ib, (329); sa mort; ses 
obsèques auf dépens clu public, 
394 (33o). 

Fabius Maximus coitnparé avec 
PsAiciis , II , 295 (33o) *, Peridés 
vint au gouvernement de la chose 
publique, les Athéniens étant au 
comble de la prospérité; les actei 
de Fabius arrivant à une époque 
moins heureuse , il ne fut pas en 
•on pouvoir d'empêcher de péré- 
cliter les affaires de sa ville ; mais 
il les laissa dans uu état meilleur, 
295 (322). Les exploits de Cimon, 
Mjronides , Leocrates et de Toi- 
mides , donnèrent moyen à Péri- 
clés de tenir sa ville en fêtes et en 
jeux continuels. Et à Topposite Fa- 
bius prend le gouvernement de la 
siene dans un temps où l'empire 
Romain étoit teint du sang de ses 
concitoyens, etl'étayapour l'em- 
pêcher de tomber des débris que 
les autres y avoient laissés , 296 
(322). Fabius^résiste aux criailleries 
d'un peuple afDfgé de grièves cala- 
mités; Peridés n'eût que la peine 
de contenir les siens enorgueillis 
par des longues prospérités , ib, 
(333). Peridés prend la ville de 
Samos; Fabius, celle de Tarente, | 
l'Oe d'Eubée^^etc. ; il ne triomphe 
qu'une fois; Peridés dresse neuf 
trophées des victoires remportées , 
tant sur terre que sur mer; en ti- 
rant Minutîus des mains d'Annibal, 
et sauvant Farmée romaine : Fa- 
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bius se couvre de gloire; maie 
aussi Periclès ne se laisse pas abuser 
par les boeufs d'Annibal , ni battre 
par celui qu'il tenoit enfermé , 297 
(^ib, 334). Peridés en cédant aux 
X>acédémoniens , fut auteur de la 
guerre; Fabius ne cède pas aux 
Carthaginois pour le maintien de' 
l'empire Romain, 198 (si&. 335); 
mais la bonté que Fabius montre 
enver» Minutius , condamne fort 
les brigues de Peridés contre Cimon 
et Thucydidçs, qu'il banit; si Fa- 
bius eut eu autant d'autorité à Rome 
que Peridés â Athènes , il eut em- 
pêché Ie9 autres de faillir, 299 
(336). La libéralité de l'un éclate 
en n'acceptant pas l'argent qu'on 
lui présente y et celle de Tautre, en 
en donnant aux nécessiteux et ra- 
chetant les prisouiers, ib. Quand 
^ la beauté et la magnificence des 
temples, édifices publics et tous les 
ornemens qui existoient avant le» 
règnes des Césars , n'approchent 
pas de ceux dont Periclès embellit 
et orna la ville d'Athènes , 3qo 

(337). 

Fabius Maximus, fils aine de 
Paulus AEmilius et de Papyria, III, 
10 (i3); adopté par la famiUe de» 
Fabiens, 11 (14). Son frère Sci- 
pion lui laisse les biens de leur père, 
83 (94). 

Fabius , prêteur, défait par An-' 
nibal, IX, 410 (474)- 

Fabius, vice-prêteur en Espagne^. 
VU, 453 (621). 

Fabius , lieutenant de LucuRus f 



ao8 



F A 



vaincu par Mithricktes « V, 146 

(168). 

Fabius Fampkilus (Q> ) « pour- 
(pioi envoyé auprès d^Annibal 7 IX, 
365 (422) f passe en Afrique pour 
demander satisfaction des outrages 
commis par lui , 366 (4^3). 
. Fabius Paulinus , tué par ordre 
de Severus, X, 340 (386) r 

Fabius Pictor , historien , cité 9 
1*69,80, 91 (74 j 80, 91). 

Fabius Fabulus , coupe la tête 
à Tempereur Galba , IX , 3i8 
(367)-. 

Fablb de PicusetFaunuSyîy 
3^64 (285) ; de la Fête et du X^/i- 
demain\ par qui inventée ^ II , 3/ 

(4*). . 
Fabricius (Caius), ce qu*il dit 

sur la défaite de Lœvinus, lY, i5i 
' (171); ambassadeur auprès de Pyr- 
rhus ; refuse ses présens \ moyen 
que Pyrrhus emploie pour lui ins- 
pirer de la crainte, i56 (176-177) ; 
ce qu'il dit k Cineas , i Sj (178) ; sa 
réponse â la pro]{>osition de Pyr- 
rhus, i58 (179)1 époque de son 
consulat, ib. (180). Sa lettre à 
Pyrrhus pour le prévenir de la per- 
fidie de son médecin, 169 (i^*)* 

Fadilla , sœur jumelle d'Anto- 
nin-Ie-Pieux , X, 140 (i53). 

Faoilla , sœur de Commode , 
discours qu^eUe fait à son frère , X, 
ai7 (243). 

Faisceaux d^herbesoudemenu 
bois; leur usage; appelés par les La- 
tins manipulos , I ,n8o (87)* 

Falco ou Falconzus , son dis- 
cours À Pertioaxy X ,259 (291) } 
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accusé d^aspirer à rempire^Pésé'» 
nax le fait absoudre; meurt de^diii^ 
grin, 268 (Soi). 

Faleçibns , leur yille asnégéepar 
CamiUus, II ,84 (93) ; mauvais tour 
que leur fait un mattre d*éce]ip| 
i^.85 (94-95); comment pum par 
CamiUu^, 86 (98) ; les Falénens « 
soumettent , 87 (97). 

Falisques, sont défuits par Ca- 
millus, II, 75 (84). 

Famine (la) , le plus grand dei 
ennemis, y U^ 160 (i85). 

F AH NIA, son histoire; com- 
ment eUe traite Marius 7 IV^ 279 
(3.8). 

Fahnius (Gaius) , élu consul }i 
quelle époque? VII, 466 (624) rdé- 
fense inouie qu'il fait publier, 463 
(53i). 

Faonius (Marcus) , ami et imi- 
tateur de Gaton ; son caractèie; est 
nommé édUé^ VI, 397 (468); i« 
jeux qu*i] donne préférés à ceux de 
Curion, 398 (459)'; se moque de 
Pompée, VII, ai9 (263); VI, 
2o3, 21 5 (235, 248); résiste en 
vain aux grands pouvoirs donnés â 
César, VU, 198 (228); sa noble 
manière d'agir avec Pompée dans 
l'adversité, VI, 228 (263), A quoi 
compare la gtterre civile^ IX, i u 
( 1 28) . Son tiventure avec Cassios et 
Brutus , 149 (172) ; est conduit en- 
chaîné devant les triumviis, XU, 
278 (3i5). 

Faunus , dieu des Romains, VII, 
175 (202). 

Faustina , fille d'Anuius Venis, 
femme d'Antoninus, X, 140 (i53}. 

Faustia A f 
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••F-AU8T1NA (Annia), pourquoi 
Commodus la fait mourir ? X, aoo 
(322). 

• FaustinB) femme de Marcus 
Âurdins , mère de Commodus , X, 
.i6«>(i77);i77(i96). 

Faustius ( Quintillus ) , séna- 
teur ; ce qu'il dit à Tempereur Ju-* 
Jianus, X, 291 (328). 

Faustulus , sauve Remua et 
Romulus> I, 70 , 74 (76 , 80) î dé- 
couvre À R<»&ulu§ sa naissance , 78 
(85) ; est arrétS par les gardes du 
roi AmuKus^ ce qui lui avoue » 79 
(86); sa mort, 84 (91). 

Faustus , fils de SyDa et de 
Metefia, W, 465 (5a6), maltraité 
dans sa jeunesse par Cassius, pour- 
quoi? IX, 107 (ia3); reçoit en 
€!on le chapeau de Mithridates, 
.vêlé par Caius, VI, 166 (192)-, 
fait afOcher lia vente de ses meu-- 
bles; ce que dit Cicéron à ce sujet, 

VIII, 106(1 a4> 
Fautes passées, en tirer des 

instructions pour Tavenir, II , 266 
(296) ; celles qu*oB commet en 
se soumettant aux opinions re- 
mues, plu§ pardonnables que celles 
commises en s'y opposant , V, 338 
(388). 

Fboialiens ( prêtres ) , institués 
par Numa , 1 , 244 (276) ; appelés 
IronQpkjrla€9s par les Grec« *, leurs 
fonctions et leurs pouvoirs, 246 
{ih, 276) ( demandent la pu- 
nition de Fabius Ambustus, 246 
(a??)-»^, 95 (107). 

Fbmi^s, trés-attacbées à leur 
Inze et leurs délices , VII , 32o 

Tome XXIV. 
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(369) *, doivent partager les biens 
et les peines avec leurs maris , IX, 
114 (i3i) ; comment celles de 
Sparte participoient aux honneurs 
qu'on rendoit aux hommes , I , 
2o3 { 227 ) ; celles romaines qui 
avoient trms enPans*, leurs privif 
léges, 241 , 4^3 (^7' » 460). Cou- 
rage et horrible désespoir des £em<^ 
merdes Gmbres, IV, 253-254 
(288-289). Comparaison propre i 
la répudiation d'uoe femme, III, 
10 (i3). —Femme qui plaide sa 
cause elle-même; pourquoi Toracle 
d*ApoHon consulté à ce sujet , I , 
278 (3 12). 

Fenestslla, écrivain cité, V, 
260 (298). 

Ferente ( Forenaa) , ville d'I- 
talie dans la Pouille , XI , 1 8 1 (208). 
Fbrentine, Tune des portes de 
Rome^ où l'on fait des sacriHces, 
pourquoi ? 1 , 118 (139). 

Feries latines, fêtes célébrées 
sur le mont d'Albe en Phonneur de 
Jupiter Latial^ H , 74 (83), note. 
Combien de jours elles duroient? 
pourquoi on y ajoute un jour de 
plus, 148 (166). 

Ferin , Ferire , Feri , signiB- 
cation de ces mots , III, 255 (286). 
Feronia, déesse que lesOrecs 
appeflent Proserpine ; son temple 
commun aux Sabins et aux La-* 
tins, XI, 177 (204); piHé par An- 
nibal, IX, 414 (475).. 

Fbstus , sénateur lué par qrdre 
de Severus, X, 341 (366). 

Fbstus; favori de Bassianûs, 
qui le fait empoisoner pour se 

o 
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donner un cruel plaisir, X, Sga 

(446). 

Fbsula, ville d*Ita]ie au-dessus 

de rArnus, IX, 38a (44^)* 

Feu sacré, par qui confié à la 
garde des Vestales, I, ii3, a3d 
{ ia5, 368 ) ; comment raDumc 
.quand il venoicà s^éteindre, a 39 
(369); observation intéressante à 
ce sujet , 41a (4^9)9 pourquoi 
tant révéré des Romains ? regardé 
' comme Pimage de la puissance 
éternelle? 103-104 (116). 

F£ux, tous ceux du territoire 
de Platée éteints, comment rallu- 
més? 111,370.371 (41 3-4 14). 

Feve blanche p à quoi Fem*- 
ploie Peridès, Il , ai i (a36). 

Février, douzième mois Re- 
main , que Numa place le second 
de Tannée, I, 160 (aga). Observ. 
4i3, a*. cJU, Quelles fêtes on cé- 
lèbre dans ce mois, II , a6a (396) *, 
d*oii dérive , ib, 

FiDENES, ville voisine de Rome, 
prise par Romuois. Ses babitans 
transportés à Rome, et leurs terres 
données aux Romains, I) 99» 1 16 
(109, 139); XI, 137 (157); se ré- 
voltent contre eux, i38 (i^*) 1^0 
' ( 1 83)',vom les attaquer, sont défaits, 
16a (186) et suiç,} 176 (aoa); se 
soumettent â Tarquin TAnden , 
a59 (398). 

FiDEUTiA (BorgosanDonino)j 
ville d'Italie entre Plaisance et Par- 
.me,.IV, 448(608). 

Figues, il étoit défendu d*en 
transporter hors de TAttique, I^ 
.533(374). 
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FiGuisa SAUVAGE , pourquoi ap- 
pelé RiiminaliSf I, 70 (77). 

Figures d*un loup et d*uA ^- 
reau de cuivre â Argos; -leur ]p- 
toire, IV, 189-190 {31 5). 

Filles , leur éducation â Sparte, 
I, 173(193-193) ; leur nudiiémtl 
justifiée par Plutarque, 174 (194); 
appelées par les poètes Phenome- 
ridas et Andrxinianes', versd'Eo- 
ripides ileur sujet, 376 (3ii); le 
marient à Sparte dans Page mûr, 
et a Rome fort jeunes , pourcpoi 7 
379 (3 14). Pour quelles raisons Sa- 
lon permet de vendre les filles oa 
sœurs, 339 (370). 

Fils, quels à Athènes dispensés 
.de nourrir leur père , 1 , 337 (368). 

F I M B RI A , assiège Mithridates 
dans Pitane ; envoie solliciter Lu- 
cullus de s'unir à lui avec sa Hotte, 
pour le défaire entièrement, V, 63 
(73); motifs qu'il emploie pour le 
décider , ib, *, fait tuer Flaccus, IV, 

414, 440 (47<>>499)î V,i45(i66)v 
est abandonné par ses soldats, IV, 
44^ (5o3) ; se tue lui-même dans 
son camp, 443 (^.). 

Fabriai^es ( bandes ) troupes 
mal disciplinées et corrompues, 
tuent leur capitaine; abandonnent 
Fimbria, V, 71 (83). Discours que 
leur fait Clodius pour les engager à 
abandonner LucuUus, 146 {{6^" 

Finances , le souverain magis- 
trat ne doit pas avoir le manîe- 
iment des finances, pourquoi? 1» 
400 (45o). 

FiRMus, cité par Plutarque, l^W, 
45a (5x3), 
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Pl ACCUS, consul, opposé â Sylla , 
432 (490) ; tué par les soldats de 
l^îmbria , IV, 414 (470) } V, 145 
(166). 

Flaccvs (Flavius), sénateur; 
avis qu'il donne à Tiberius, VII ^ 
438 (604). 

Flambeau sacre (course du) à 
Athènes, I, 286 (322). 

Flamen Quirinalis, prêtres de 
Jupiter et de Mars , institués par 
IVuma en Thonneur de Romulus , 
1 , aSa (261). 

Fi. AMINES, prêtres, d*oii ainsi 
noinmés chez les Romains? I, i32 
(.262) j leur nombre augmenté , et 
leur chef rétabli par Auguste , XII, 
295(335). 

Flaminius (T. Quintus); sa 
statue apportée de Carthage à Rome', 
son caractère, IV, 53 (61); ses 
premiers emplois militaires , 54 
(62} ; est élu consul avant 3o ans , 
65 (63-64); chargé de la guerre 
contre Philippe , roi de Macédoine, 
56 (*^' ) > prend une conduite con- 
traire à celle des autres généraux 
qui avoient fait la guerre à ce prince, 
Sj (65-66) ; demande au sénat son 
ircre Quintius pour son lieutenant, 
ce <TU*il fait à son arrivée en Epire , 
58 ( i^- 67 ) ; escarmouches entre 
ses troupes et celles de Tennemi ; 
5q (68). Des bergers lui ayant in- 
diqué un chemin pour gagner les 
Jiauteuis des montagnes qci'occu- 
poient Philippe, y fait conduire un 
fort détachement, 60 {ib. 69);. en 
chaste Philippe ; s^empare de son 
camp, 6a (70-71). Belle conduite 
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dç ses, troupes en traversant TE* 
pire ; sa modération fait réunir 
aux Roniains plusieurs peuples de 
la Grèce, i^. 63 (^ib 71); achève 
de gagner Taraitié des Grecs , en 
proposant à Philippe de leur rendre 
leur liberté;, ce qu'il refuse, 64 
(73) ; commeitt il engage les Thé^ 
bains à s'unir aux Romains^ i^» 
65 (74-75) > est prorogé dans son 
commandement; marche contre 
Phihppe, 66 {j^), exhorte ses 
troupes ^ 6j i^77)\ remporte la 
victoire, ^ (ib, yS) ec suiu, Kpi- 
gramme du poète Alcée au sujet de 
cette victoire, 71 (81); est ca- 
lomnié par les AEtoliens -, condi- 
tions de la paix qu'il accorde .à 
Philippe , 72 (82-83) ; sagesse de 
Flaminius en la faisant , au md^ 
ment d'une nouvelle guerre ex*- 
citée par Anni bal, i^. 73 (t^. 84); 
ce que les commissaires envoyés 
par le. sénat lui conseillent, ib. 74 
(/^. ) ; délivre toutes les villes de la 
(jréce de leur garnisons; proclame 
leur liberté aux jeux Isthmiens , ib, 
75 ( 85-86 ). Réflexions siir les 
guerres et le sort de la Grèce , yj 
.(88-89) ; envoie ses lieutenans en 
Asie pour mettre les villes Grecques 
en liberté, 79 (90); préside aux 
jeux Néméens ; fait proclanier de 
nouveau la liberté de toute la 
Grèce ; rétablit k justice, et la con- 
corde dans les villes, ib, (ib. 91 ). 
Estime et confiance universelle 
que sa conduite inspire pour^ les 
Romains , 80 (92) ; ses présens 
au temple d'Apollon à Pelphes; 
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leun infcripfidns, 8t (ïB. gS). { 
Rapprochement de m prodama- 
non avec celle de Néron; leun 
époqueti 82 (iù. 94 ). Flami- 
Aius fait la guerre à Nabis, ty- 
ran de Sparte ; ktt acoorde la 
paix ) motifs de oetto conduite , 
f6. Son équité et sa aatiifiiction en 
recevant eu don des Acfaéens, les 
prisoniers Romains esclaves en 
Giéce, 83*^4 (g^*^). Son triom- 
phe i ib. Est renvoyé en Grèce en 
qnaKté de b'eutenaiit du consul Ma- 
nîus Acilius, pourquoi? S6 (98), 
àbserv, 483 (647). Remontrance 
qu'il fait au consul, Sj (99). Fait 
accorder une trêve ma AEtoliens, 
iè, (100); obtient le pardon des 
Cbakidiens, 88 (lôi). Honneurs 
qu'ils lui défèrent, iù. Cantique 
«hanté à sa loiuinge, 89 (102). 
Révéré de tou» les Grecs par sa 
douceur et sa bonté, i^. Ce qu*il 
dit aux Achéens, à Philippe et â 
Dinocrates, 90 (io3)-, sa compa- 
raison de Tarmée d*Antiochus, 91 
(104}. Estéki eenteur astc le (ils 
de Marcelius ; nomme Sdpioii 
prince du sënat^ 9a (io5) ; IX , 
490 (566). Origine de son ini- 
mitié avec Caton, IV, 92-93 (ïo5 
106); in, 432 "(482) etSHiv. Fait 
lasser tous tes actes passés pendant 
M censiite , • 458 (4«8) ; IV, 95 
(t 08) ', tribun militaire de ta propre 
Tolohté, iè. <i09); découvre sa 
grande anibition dans sa vie^- 
lessé , 96 (ib, ) ; est envoyé es am- 
bastedé auprès de Prusias, roi de 
BtthyâM-, sa maniéiv d'^t k IV 
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gard d*Anniba], â^* (ito) ; bl&mé 
par les uns d^avoir causé sa mort, 
98 (t 12) ; pourquoi loué par dVu- 
tres, 100 (114)* Opinions diverses 
â ce sujet, ib. loi (ii5-ii6}; 
IX , 439 (507). Sa mort, IV, 103 
(116). Observation sur Flaminius, 

485 (549). 

Flaminius (Titus Q.), com- 
paré avec Philopoemem , IV, los 
(t 16) ; par sa victoire contre Pbi- 
lippe , Flaminius délivre les Grecs 
de la servitude, Philopœmen sax» 
moyen , passe en Candie ; devenu 
chef des Achéens , fait périr pi» 
de Grecs que Flaminius de Macé- 
doniens , ib. Ni Tun ni Tautre ne 
furent sans défauts : par un mou- 
vement de vengeance, Philopce- 
men appauvrit son pays et la ville 
même de sa naissance ; Flaminius, 
plus généreux, laissé régner Phi- 
lippe, après ravoir vaincu, et use 
d^une grande bonté envers les AEto ■ 
liens ; il se montre constammeni 
attaché à ceux qu*i] a servi ; là où 
dans sa colère Philopœmen rase les 
murs de Lacédémone dont il avoit 
précédemment comblé de bienfait» 
les habitans; Flaminius en deux 
combats termine la guerre contre 
Philippe : Philopœmen en Une 
plusieurs, aidé de la Fortune, io5 
(i 18) ; le haut degré de splendeur 
de Rome contribue pour beaucoup 
à la gloire de Flaminius , Fhilopo- 
men n^acquiert la tienne que loit- 
que celle de la Grèce commence 
à décliner ; Ton est chef de ràhm 
soldats, Tautre esi obligé jds Ic^ 
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«goêfiir, io4(i^')j Philopameni 
par sa bravoure , sorinonte les phis 
beUîqueaseB nadons de la Grèce, 
Flaminius n*euc besoin que de 
mettre a Tépreuve des soldats qu'il 
trouva tous disciplinés, ib. (119)* 
DifFerence de Flaminius et de Phi- 
lopœmen dans Faction , io5 ( «^. 
120) ; Philopœmen aussi vertueux 
booune privé que grand capitaine , 
sauve Sparte du piUagô, ib, 106 
( ib, ). Si les actes de Flaminius en- 
vers les Grecs méritent une cou- 
ronne y ce sera celle de clémence , 
de jiistice et de bonté, et k Philo- 
poemen celle de Fart militaire et 
de bon capitaine, ib. (lai). 

Flaminius (Lucîus Quintius), 
frère du précèdent , commande sous 
son frère Tannée de riier en qualité 
de lieutenant, iV, 53 (66). Sa 
conduite dissolue, 9a (io5"io6); 
ta cruauté, 93 (ib*)', chassé du 
sénat par Caton le censeur; le 
jugement de Caton approuvé par 
le peuple, 94 (107-108). Ce qui 
lui arriva au théâtre , 96 (109). 

Flaminius (Caius), déposé de 
sa place de maître de la cavalerie , 
pourquoi? III , 248 (278) ; consul 
avec Cn. ServiKus ; son caractère, 
IX, 38a (442); II, 342 (270); 
n^écoute point les conseils de Fa* 
bius, 243 (271); marche contre 
Annibal ; est vaincu , et périt glo- 
rieusement, ib, 244 (27a); IX, 
383-384 (445-444) *, Annibal lait 
chercher son corps pour le faire 
inhumer honorablement , II , 244 
(273). 
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Flamivius., conadf avec Furius, 
à quelle époque? charges de la 
guerre contre les Insubriens ( Afi-^ 
lanois ) , III , 244 (276) ; pourquoi 
rappelés par le sénat, 345 (ib.) 
Flaminius n*ouvre les lettres du 
sénat qu*après avoijr dé£sit les en-* 
nemis; est forcé de se déposer du 
consulat après son triomphe, ib, 
246 (276). 

Flatea (l'art de), de quatre 
espèces, selon Plajcon , VIII , 307 

(357). 

Fl AT£jiiEs ( excessives ) , ' pro- 
duisent l'açrogance et la cruauté^ 
IV, 35 1 (400). 

Flavia Ticiana , femme de 
Pertinax, reçoit le titre è^AugMte^ 
X, 259 (291). 

Flavius, )tribun militaire sous 
Marcellus , (II , 297 (332). 

Flavius etM^i^ULLus, tribuns 
du peuple ; font arracher les dia^» 
dénies placés sur la tète des statues 
de César \ mettre en prison ceux 
qui Pont salué n)î, VII, 264 (3o4)i 
sont déposés p^r César, ib, 3o5. 

Flavius, itiaitre des ouvriers du 
can^) de Brutus, IX, 178 (206). 

Flavius , frère de Vespasien , 
nommé gouverneur de Borne en 
Fabsence d'Othon , IX , 333 (382). 
Flavius Juvenalis , nommé 
/ireirffiirparFempereur Severus, X, 
3 14 (355). 

Fleurs , portées par les vents 

sur les casques des soldats en forme 

dejchapeauz , excitentleur courage^ 

IV, 449 (5.09). 

Floua*, courtiiane Romaine., 

3 
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maîtresse de Pompée ; ce qu'elle dit 
dé lui ; pourquoi MeteDu^ fait met- 
tre son portrait dans le temple de 
Castor et Poïlux? VI, 91 (io5). 

Florus, historien, cité par 
Amyot au sujet d'Antoine le Cré^ 
tiqfte, VIil,26i (3o4). 

Florus , poète comique , ses vers 
k Adrien; réponse de cet empe- 
reur , X , lai (i3o). 

Flûte , consacrée à la paix , III , 
d86 (3a i) ; comment tombée dans 
le mépris à Athènes, II, 507 (3i^4)* 

FlUTEUR -DE LyBIE , CC qu'oH 

entend par des mots , V, 80 (92).* 

FoDiENS, pourquoi les premiers 

Fahiéns' ainsi nommés? Il, aSg 

(467). ' 

Foi (la), pourquoi Niima lui 
Consacre un temple, 1,^55 (287). 

FoNTKiu» ,Capito', chargé d*a- 
liienep Clêopâtre en Surié, Vtll, 
519(37.). 

FoNTEius, pourquoi tué en At- 
lémagne par ordre de Galba? tX , 
398(344). ' • 

Force , en quoi' consiste la vé- 
ritable? I, 223 (25l). 

FoREST FosioYÉE (Scepce Sylé)j 
endroit dans la Thrace, V, 10 (i3). 

Fortune ( la ) , discours de Paul 
AEmile sur son- instabilité, III, 56 
(64); de Selon, I, 341 (383); 
diflérence de ses faveurs à ses re- 
vers, 342 (385). Jeux inespérés de 
la fortune, III, 116 (129); il est 
dangereux de confier des grandes 
choses à la fortune d^un seul homme, 
II , 293 (329) ; son pouvoir sur les 
chpftes les plus désespérées^ IV^ 184 
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(io8). Si elle change le natùrd, 
ou si elle ne faifque le développer , 
467 (519) ; on ne peut asseoir sur 
elle de jugement certain , V, 2o5 
(236) , ramène souvent les mêmes 
accident, 341 (492)? impuissante 
pour rempfa'r Favidité de la nature, 
VI , 189 (21 S) ; souvent contraire 
aux hommes vertueux , 252 (agi) » 
ne peut outrager la vertu , VU » 
4o3 (465) ; comparée à la femme 
dont parle Archilochus , VIII , 218 
(265); ce qu'elle ne peut ôter, 
VIT, 474 (545-546); contribue 
quelquefois plus que la prudence 
aux succès des bataiOes, XII, 2)i 
(3o). 

' Fortune féminine, pourquoi 
on lui édiHe un temple à Rome, 

U, 458 (5 14). 

' Foudres , leur eiqpiation com- 
ment faite, 1 , 2*54 (2S6) ; les en- 
droits frappés de la foudre sacrés et 
fermés , IV, i8a (ao6). 

Forum Romanum , place pu- 
blique de Rome; sa destination, 

XI , 2i64 (3o4). 

• Fosse Marianne , canal cons- 
truit par Marius , IV, 228 (259) ; 
appelé aujourd'hui le Bras^Mort, 
ïb, note. 

Fosses Cloelienes , endroit prés 
de Rome ainsi appelé, II, 44^ 

• (498)- 

Fr ANcus ( Lucius ), fils de Mesa, 

X,45o(5ii). 

Fregelles , ville du Latium, dé- 
truite par Opimius, VIT, 449 (5 16). 

FrentanIe, quatrième région 
d'Italie, IX, 5o5 (583). Observ. 
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FaÀRÉs, la cause de Tainoûr qu^îl 
te portent, XH, 462 (5i3); ce 
que rappotte Plutarque sur deux 
fiéres brouillés, 4^0 (5ia). 

Favrius (Lucius), tribun mi- 
litaire avec Camillus, II ^ i36 
(i53); sa témérité, iSy {ib, i54). 

FuLciNiA y inére de Caius Ma« 
rius, IV, aoi (339). 

FuLYiA, veuve de Oodiut, 
épouse Antoine ; son caractère , 
VIII , 278 (3aS-3a4) ; pourquoi elle 
est forcée de quitter Tltalie? 209 
(266); sa mort facilite raccom- 
modement de son mari avec Au- 
guste, 3io (36o). 

FuLviA PiA , mère de l'empe- 
reur Severus, X, 298 (337). 

FuLviua (Quintus) , dictateur j 
m, 293 (3a8). 

FuLvivs, ami de Gdus Grac- 
chus, nommé commissaire avec 
lui pour le partage des terres, VII, 
4% ( 528 ) ; son caractère , ib. 
soupçonné d*étre cause de la mort 
4e Scipion l'Africain^ 460 (^29); 
contribue à la mort du consul An- 
tyllius, 464 (534). Sa troupe s'arma 
des armes des Gaulois qu^il avoit 
vaincus étant consul, 467 (537). 
Pourquoi il envoie son fils avec un 
Caducée, auprès du consul et du 



EU 2i5 

sénat , 4^ (540} ; périt avec son 
fils aîné, ib, 

FuLvius/ vice>consul , sa négli- 
gence cause aa dé£ûte et sa mort , 

IX, 4iS-4ïj6 (481). 

FliLvius , consul avec Mahius , 
ce qu*ib conseillent à Tiberius , 
VII, 416 (489). 

FuLvius AvAELius , père d'An- 
toninus Pius , deux fois consul , X , 
139 (162). 

FuLvius Plus , ayeul de Severus , 

X, 298 (337). 

FuLvius Flacccs, général Ro- 
main , pourquoi rappelé ? IX , 411 
(476) ; repousse Annibal qui étoit 
aux portes de Rome, 412 (477)* • 

Fulvius Flaccus, périt misé- 
rablement ? VI, 475 (546). 

Observ* 

, Fu&ciPBR , qui ainsi appelés « 

11,436(489). 

FuRius , consul avec Flaminius , 
111,244(275). 

FuRius , consul, onde de Mesa, 
X, 43i (490). 

FuRNivs , orateur Romain, VIII^ 
358 (416). 

Fuscus (Elius) et autres perso- 
nages consulaires ; pourquoi Com- 
modus ordonne leur mort, X, 
199 (222). 
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VTabiss, ville où Tarquin se re- 1 où il établit roi son fiJs aîné , XI, 



tiie après avoir été chassé de Rome, \ Sao (368). 
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Gabinivs f entoyé fàt SyDa fttt 
secours de Chaeronée, IV , 4^4 
(48.). 

GAViRfus, désigné eonsu] «vee 
Piso ; te plus grand flàtttar de Pom« 
Vce,yï» 178,376,(^05,434); 
ennemi de Gcerôn, VIII, ii3 
(i3a); nommé consul; ciment le 
goiivèrnenient de la S3nTe, no 
(1-2^) ; nomme Antoine maitrè de 
la cavalerie i Temméne avec lui 
en Syrie ^ 264 (3o7); va rejoindre 
César en Macédoine, 273 (3i3). 

Gad^s {Cadix), vifie d*Es- 
pagne, IX, 369 (4^7); patri« de 
Trajah , X , lâ (8) ; privilège qu'il 
accorde aies habitans's y ^t consv^* 
tfinre un temple au dieo Genius^ 
54(53), ' 

Gaoiara , fivière d'Espagne; 
Trajan y fait t:oii8i!ruîre nn pont , 

^y 65 (54), 

Gaê«vlos> IiâÏBédémonîen , ré- 
concilie Dion avec Héradides, 
IX, 78(91). 

G A lus AuRÉLiu» , chevalier ro^ 
main^ cominenitil oblige Pompée 
et Crassus à se réconcilier , VI , 
tâ7-i28{l47). 

Galatie , royaume d*Asîe , V, 
* «8b (328)» 

Galba (Sulpicius), consul, à 
quelle époque? IX, 411 (476). 

Galba , Hentenant de SyHa , 
IV, 4*7 (464). 

Galba, préteur, tué dans une ' 
émeute, Vil, 246 (284)- 

Galba ( SiHpicius ) , le plus ri- 
chb de Ûéihe ; noblesse de son ort« 
gtne ; ses premiers emplois^ iX^ 
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iZi (3a3). Sa sknplièité et ton 
éfionomie pomtpioi blâmées? ih^ 
(3a4)* ^ conduite dans son gou- 
vernement d*Esjf)agne le fiiit ai- 
mer , ih, 28a ( ih. SaS ). Se cléckre 
chief de la révolte e'Jcitée par Vin* 
dèx contre Néron, a83 ^26); 
déclaré êmperemTf ne prend 'que 
le titre de lieutemùu du sénat el 
du ]ilBt;q>ie s ^84 ( ib, 337 ) ; coin<* 
ment Néron reçoit cette nouTefle, 
ih, ; il fait vendit lés biens de Galba; 
qui \enà aussi ceux de Néron sn 
Espagne, aSiS {Un SaS); ceqh*il 
écrit à Verginins; se retire dans une 
ville d*£spagne ; apprend par un 
de ses af&anclns son élection à 
Tempire, et la m<>rt de Néron, 
286 (32i9-33o); ton Agea cette 
époque; énorme crédit de NynH 
pliidîùs -fpn aapirèit à Pempiie , 
S87 {ibé 33i) ; inquiétudes ds 
Galba sur Veijgisius ; il fcd envoie 
u^ successeur, k qui il lemet la 
conduite de Tarmée, ^9o«>39i 
(534*335) ; comment il reçoit ici 
dé()^tés ^ séiiat, sga (336); ce 
que lui conseille Junius, ib*\ ne 
tient aucun t:omp)te des lettres que 
Nymphidius lui écrit, 295 '(SSg) ; 
moqué par Mithridates, ib, (34o). 
Disooutyd^Antokiias Honormtusaux 
soldats en faveur de Galba, ib. 
296 (t^, 341 ). Galba ordonne k 
mort des complices de Nymphi- 
dius; pourquoi il fait périr Ter- 
'tullianus , 298 (343) ; arrivé prés 
de Rome, est environné par des 
marinieis; œ qu'ils lui deman- 
dant; leÉ^fittt repousser. par sa et-* 
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▼•l^rie» 299(344-345; eo'mraeiit 
il récoBipenee un jouaur de flùce } 
£ût réclamer les dons que Néron 
aveU fait aux comédiens, etc. ; 3oo 
(ib, 346). Mauvaise 4:onduiie de 
Galba inspirée pai^ JuniuB, Soi- 
3oa (346-347). Pourquoi il 8*Mtire 
la haine des soldais? 3o3 (349)* 
Sa résolution de nomlner un. suc* 
cesBeur , 3q5 (36 1) ^t i/aV* Sa sage 
conduite à Tégard de Junius c|ui lui 
çonseîlknc d'adopter Othon , 3o8 

(355) ; tes statues abattues , 309 

(356) ; yA au camp pour nommer 
Fiso son juccesienr; ce qui lui ar- 
riva, 3ii (35lf). Intrigues d'Otfabn 
contre hn , 3i2 (369) et suw. Sort 
de son palais |K>ur aller sacriâor a 
Jupiter» 3i6 (364); ses dernières 
paroles; sa mort, 3i8 (366); sa 
tête portée â Othon, 319 {367) ; 
est enterré la nuit par Argius , son 
affranchi, 3a i (369). Jugement 
sur Galba , 32i ( ib. 370). 

Oalba (Annius), capitaine 
d'Otkon, diaigé d'aller secourir 
Spuiîna, IX, 336.(386) ; conseil 
qu'il kd donne , 339 (390) ; re^ 
cueille dans Bebriacum les troupes 
échappées d'une bataille livrée et 
Othon , 345 (397). 

Galba (Rufus)> banî par Né- 
ron, X, 232 (248). 

G AI.ÀRB de Persée , amenée dans 
le Tibre par Paulus AËmylius ; sa 
description, 111, 62 (71). Obser- 
vations sur les vaisseaux et galères 
des anciens, 473 (528)..-— Ga- 
Ure d'or et d^yvoire , envoyée par 
CjTus à.Lysandre, 2V, 349 (398). 
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Galien., médecin d'Antonin, 
Xll, 453 (5i 5). 

G ALiotTE ( Galiùte) de Thésée, 
comment conservée a Athènes, I , 
§7 (39). 

Galli , prêtres de Cybéle , Où^ 
sêfv, VU, t^^.tdit, 

GAiiLitJs, préteur, à qui Auguste 
arrache les yeux , et le fait ensuibe 
égorger, XII, 292(331). 

GalluS (Flavius), lieutenant 
d'Antoine, son opiniâtreté expose 
son armée > VIII, 33i-332 (385- 
386)4 n mort, 333 (387). 

GALLUs,pourquoi envoyé èCléo^ 
pâtre pur César? VIII^ 418 (454)* 

Gallus , sénateur , devenu aveu- 
lie, consolé par Auguste , XII , 
3i5 (358). 

Gallvs , valct-^e^chambre de 
Trajan , regretté par Adrien , X , 

«7 (90)- 

Ga2ioaridbs , {lenples des Indes, 

VII, i3o(i5f). 

Gan^e, fleuve de l'Inde, VII, 
-t3o (i5o). 

G ARGETTus , bourg de l'Attique, 
I, 20(21). 

Gaugamàles, village entre le 
Tigre -et le Lycus, où Darius fîJC 
vaincu par Alexandre , VIII , 484 
(556). Observ. 

Gayxus , ce qu'Antoninus dit de 
lui, X, 164 (181). 

Gavlbs, conquises et soumises 
aux Romains par César , VII , 184 
(21 3); se soulèvent pendant son 
absence , 201 (233) et suit* ; dV>ii 
sont venus les Insubriens , III , 2491 
(272). — Gauie Cispadane^ oà 
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située, VI, ii5^(i33). iVof«. — 
Gaule Belgique ( Pays-Bas) , gou- 
vernée par Didius Julianus , X , 
378 (3i3). 

Gaulois, narion celtique; leur 
invasion, II, 91 (loi-ioa); con- 
duits en Italie par Arron, ib. 92 
{ib^ io3) ; chassent les Thoscans 
des villes qu*ils occupoient; assiè- 
gent Qusium ; ce que leur roi dit 
aux ambassadeurs rontains, 93 
(104) ; marchent contre Rome ; 
leur conduite, 96 (107-108); ga- 
gnent k bataille d' Allia sur les Ro- 
mains; â quelle époque? 97-98 
(109-110). Grande faute quMIs 
firent, ce qui s*en suivit, io3 
(i i5) ; entrent avec leur roi dans 
Rome , 106 (i 19^ ; assiègent le Ca- 
pitule, 107 (120); pillent et dé- 
truisent la ville ; passent indistinc- 
tement au Hl de Tépée tout ce qu'ils 
rencontrent , xo8 ( û&. xai ) ; pour- 
quoi ils divisent leur armée, 109 
(f^. 12a); sont surpris dfUis leur 
camp et défaits par Camillus , i lo- 
in (ia3-ia4); montent au Ca- 
picole; comment découverts? sont 
repousses , 1 1 5-i 16 (i 29-1 3o) ; ex- 
trémité où ils se trouvent, 117 
(i3 1). Arrangement qu*ils font avec 
les Romains, 118 (iSa); leur in- 
solence', 119 (i33) ; se retirent de 
Rome pendant la nuit; leur défaite 
par Camillus , 121 (i35) ; 143 
(161) et suiç,] défendus par César 
contre les Allemauds , VII , 192 
(221) ; conduits par Ambiorix , 
sont défaits par César , 202 (235). 
— Gaulois à la solde de Pyrrhus; 
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ce qu'ils firent i AEges, IV,- \jS 
(198) ; Grande confiance du jeontf 
Cratsus dans kur valeur, V, Soy 
(353) ; peu propres â supporter k 
chaleur , iè, — Geudois GeisateSy 
d*oû ainsi appelés; bù habitoient? 
en guerre avec les Romains , III , 
243 (273) ; se joignent aux Insu-' 
briens contr'eux , 249 (279) \ sont 
défaits , et leur roi tué par Mar- 
cellus , a53 (284). 

Gaza, ville capitale de la Syrie, 
sur la Méditerranée , prise par 
Alexandre , VII , 67 (6j). 

Ckoeontbs et AEgicombs , cpÂ 
ainsi appelés i Athènes, I, 33i 

GÉDRosiB , province d*Asie, oh 
Alexandre s'arrête pour rafiraicbir 
son. armée, VII, iSS-iSg (i6o- 
«6ij. O^tfe/v. 493 (563). 

Gegaria et Verania, premier 
res vestales vouées au culte du feu 
par Numa , 1 , 240 (270). 

Gela ou Gelle , ville de la Si- 
cile, fondée par une colonie de 
Rhodiens , XI , 35i (4o3) ; ses ba- 
bitans refusent de reconnokre les 
enfans du tyran Hippocrate, 353 
(405-406) ; se soumettent à Gelon, 
iù. Pourquoi ils envoient des am- 
bassadeurs à Denys , XII , 1 43 ( 1 57* 
i58) ; assiégés par les Cardiagi-^ 
nois; leur défense courageuse, i5i 

(.67). 

Gelanor» roi d*Argos, chasse 
par Danaiis, IV, 190 (216). 

Gellj anus , consul , ce que lui 
dit Pertinax sur un reproche qu*u 
lui Êiisoit , X , 262 (294)* 
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GellijCîsvs , envoyé en Espagne 
pour observer ce qu'il s'y passe», 
K, ago (334). 

Gbllivs , consul , défait les Al- 
lemands qui 8*étoient séparés du 
camp de %Spartacus , Y, 169 (209). 
—Deux autres personnages de ce, 
nom; Pun censeur , VI , 126 (146) ; 
Tautre préteur, chargé de la guerre 
contre Sparlacus, 332 (382). 

Gellius (Lucius), s*oppose au 
partage des terres de la Campanie ; 
mot de Gcéron â son sujet , VIII , 
io3 (121). 

Gbllius (Marcus), cequeCi- 
céron en dit, VIII, 106 (124). 

Gelon , gouverneur de la Béotie 
avec PéJopidas , VI, 62 (5g). 

Gblon , ami de Neoptolemus , 
don qu'il fait à Pyrrhus, IV, 119 
(i35) ; propose à Myrtilus de Tem- 
poisoner, 120 (i^.). 

Gelon, Adiénien, pcre de la 
"îere de Démosthénes , au rapport 
d'AEschines, VUI, 8(11). 

^i-ow , tyran de Syracuse; son 
éloge -, son origine, XI , 35o (402) ; 
fils deDiomèner, 35ï (4o3) ; son 
^ucation négligée*, méprisoit les 
arts d'agrément , 352 (404) ; suit 
Hippocrate , tyran de Cela , dans 
•es expédidonat, et contribue à sa 
gloire, 353 (4o5)*, dépossède les 
™ de ion bienfaiteur; s'empare de 
la tyrannie, ih. (406); se rend 
maître de Syracuse ; y établit le 
nège de soo empire , 354 (^*- 4oy) ; 
^ueDe éqoquc? iùr, IX, 12 (i3); 
donne Gela à son frère Hieron ; fait 
wser la ville de Camarine i étabKt 
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ses habitans à Syracuse , XI, 354 
(407). Comment il traite les Méga- 
riens après avoir pris leur ville ? 355 
( iif, 408 ) ; à quoi Hérodote attri- 
bue la haine de Gelon pour le peu- 
ple? 356 (409) ; reforme les mœurs 
des Syracusains ; comment il pré- 
vient Toisiveiè. naturelle chez eux , 
ib, ZSy {ib. 410); don qu'il fait 
aux Romains d'une grande quan- 
tité de bleds, ib, ; XII , 418 (468). 
Ce qui le fait regarder comme 
un prince populaire, XI, iSj- 
i58 (410-411); fait une étroite 
alliance avec Theron , tyran d'A- 
grigente , pourquoi épouse sa fille ? 
ib. (ib, 412) > remporte le prix de 
la course du char aux jeux olympi- 
ques , 359 ( ib, ) ; demande du se- 
cours aux Grecs contre les Cartha- 
ginois ; se soutient avec succès de 
ses propres forces , 36o (4 1 3-4 14); 
les Grecs, à leur tour, lui deman- 
dent du secours contre Xerxès, 36i 
(ib,) ; opinion de l'historien à ce 
sujet, {^. (415). A quelle condition 
il offre de conduire aux Grecs une 
armée et des vaisseaux , 362 (ib.) ; 
autre proposition qu'il fait à l'am- 
bassadeur de Sparte, 363 (4^7); 
celui d'Athènes s'y oppose ; ce que 
dit Gelon , ib, (ib. 418) ; contra- 
diction d'Hérodote avec les histo- 
riens de Sicile, 364-365 (ib. 419)* 
Gelon marche au secoure d'Hi- 
mère , 368 (423) -, défait les Car- 
thaginois ; pourquoi il fait exposer 
les prisoniers nuds devant ses sol- 
dats, 369 (424}; intercepte les 
lettres des Selinuntins , qui lui dé- 
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couvrent les projets d^^milcar, XI , 
370 (4^5); stratagème qu*il em^Joie 
pour tromper les ennemis *, sa ca- 
valerie pénétre dans le camp d*A- 
milcar, le tue et met le feu aux 
vaisseaux, ib, Zyi (426) ; taiDe en 
pièces Parmée Càrtliaginoîse ; nom- 
bre des morts , ib. 372 (427). Com- 
paraison de cette bataille avee celles 
de Platée et de Salamine , ib, (428). 
Effroi des Carthaginois à la nou- 
velle de celte défaite, 374 (43o) ; 
comment Gelon distribue les ri- 
ches dépouilles faites sur les enne- 
mis, ib. Sa modération après sa 
victoire, ZjS (43i); â queDe con- 
dition il accorde la paix aux Car- 
thaginois, 376 (45a)', sa femme 
reçoit une couronne d*or de leur 
part , iù. (ib. 433). Disposé à por- 
ter du secours aux Grecs, apprend 
leur victoire à Salamine , ib. 5jj 
(ib.). Comment il congédie ses 
troupes , ib, (ib. 434) -, appelé par 
le peuple son lib^ateur et son roi^ 
378 (ib.) -, fait bâtir un temple à 
Cérès , et un à Proseipine ; ses pré- 
sens au temple de Delphes, ib. 
{ib. 435) ; épocpe de sa mort; son 
frère Hieren lui succède ; sa sépul- 
ture, 379 (ib. 44^)* Honneurs que 
les Siciliens rendent â sa mémoire, 
ib. 38o (A. 437); III, 128 (143). 
Différence du gouvernement de 
Gelon et de celui de Dyonisius , 
IX,ia(,3). 

Geminius deTerradne,ennen^i 

de Marius, IV, 273 (3ii); le fait 

, chercher par ses gens , 278 (3i7)- 

Gkminius , comment il obtient 
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les faveurs de Flora , maîtresse de 
Pompée, VI, 91 (io5)-, chargé 
par lui de la mort de Brutus , pè][e 
de M. Brutus, 116 (i33)', pro- 
pose un décret en faveur de Pom- 
pée, i33 (154). 

Gemirius , pourquoi envoyé à 
Antoine par ses amis? comment 
traité par CléopAtre » VUl , 358 

(417)- 

Geminius, consid, son repro- 
che hardi à Didius Julianus, X^ 
293 (33o). 

GEnpABMBaiB des Cimbrei,lear 
costume et leur armure , IV, aSo 
(285). 

GiifEs , ville d^Italie , dam les 
Alpes maritimes, I, 24< (2^)* 

IX, 375 (434). 

Gemève (lac de) , traveiïé pir 
le Rhâne , IX , 372 (430). 

GENEVOIS {Ligitrigns), habi- 
jiansdu pays de Gènes, IH , 8a (s^- 

Gemius , d^eu, aa féee câàitk 
à Rome par Adrien > X , loi (lo/)- 

Gens de guejirb , regardent 

■ 

comme une consolation néceuaii» 
les plaisirs et les voluptés, IX, Si 
(94) ; séparés du peuple en AËgyp- 

te, I, i5i (167). 

Genthius , roi des Eclavom 
( Illiriens ) , comment trompé par 
Perseus, III, 26-26 (3o)î enlevé 
avec toute sa famille par uo pf^ 
teur romain , ib. C3i)« 

Gentianus , consul , bomm* 
vertueux qu'Adrien soupçonne vou- 
loir lui succéder, X, i35 (i4^r 

Gentilhomme , ce qu'«' «'^^ 
obligé de dire au roi de Pei*» 
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tous let madn9 , à ton réveil y I , 
XX (xi)). EpUre. 
Genua (Mont) y inconnu, IX > 

Î75 (434). 

Ghnvcius 9 tribun du peuple , 
VII, 450(517). 

GfiNucius ( Cneus ) y consul , 
XII, 89 (96). 

Gbradajb , Spardate, son entre- 
tien sur Fadultère, I» 179 (199)* 

Gbrabstx ( Geresto), promon- 
toire de TEubée , III , 99 (m) 9 
VI,,4(,5). 

Geranoas , spardate , peu re- 
Boramé, m, ai a (237). 

Gbrania ( Mon^) , entre Mé- 
gareetCorinthe, VU, 371 (427). 
Geroitte, ville de 2a Mysie, 
une de celles qu*AIe>.andre donne 
i choisir à Pfaocion , VI , 28a (326). 
Germains, s'unissent aux Da- 
nois pour faire la guerre aux Ro- 
mains, X> i55 (171); conduite 
d^Antoninus envers eux , i56 (iè-) ; 
se révoltent contré les Romains ; 
dévastent lee pays qui leur sont sou- 
mis, XI, 5i (59); leur manière 
de £iire la guerre ^ foiit la paix 
avec Alexandie Sévère, 53 (61). 

GfiKMAMxcus , fils de Drusoi et 
d'Antonia , VllI , 429 (446). Ma- 
rié avec Julie, pedte- fille d'Au- 
guste, XU, Sai (336), bué par 
Séiié<{ne, 358 (408). 

Germanie ( AUemagne ) , dont 
Nerva confi» le Gouvernement à 
Trajan , X , a5 (19) ; comment il 
**y firitidmer , 48 (46) ; où Adrien 
^bBt un roi ; pounpioi préféra 
aux coi^? ii3 (i2)). 
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Obta , père de Tempereur Seve- 
nis, X, 298 (337). • 

Geta, frère de Severus, rac- 
compagne dans toutes ses guerres ; 
son portrait*, sa conduite , X, 347- 
348 (394-395)) nommé consul 
par son frère , ib, 

Geta , fils de Severus , X , 347 
(394) *, succède à l'empire avec son 
frère Bassianus; leur bai ne réci- 
proque, 367 (417) et suiç. Son 
caractère , 573 ( 424 ) ; partage 
Tempire avec son frère, ib, 374 
(»^.) } leur feinte réconciliation ne 
fait qu'accroître leur baine , 379 
(43 1). iîst tué par Bassianus dans 
les bras de sa mère, 38o (43a). 
Gibraltar (détroit de) , X , 5a 
(53) ; anciennement les Colones 
if Hercules y IX, 5i3 (588). 

Giois , femme-de~cbambre de 
Parysads, VII î, 470 (5i3); son 
supplice, 472 (5i5). 

Gisoo ou Gisgon , Girtbagi- 
nois , ce qu'il dit a la vue du camp 
des Romains ; réponse que lui fait 
Annibal , II , 370 (3oa) *, envoyé 
en Sicile contre Timoléon , III , 
140, 144 (i56, 161). 

Gisgo , Cartbaginois, père d*un 
Asdrubal , IX , 45a (522) ; fait une 
harangue pour penuader les Car- 
thaginois â condnuer la guerre con- 
tre les Romains ; arraché de la tri- 
bune par Annibal , 437 (495). 

Glabrio , général romain , com- 
mandant en Bithynie , VI , 1 43 
(i65). 

Gl'ABRius , consul , ce qu'il dit 
â Perdnax , qui le force de se pla- 
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rer dans le àége impérial , X , 264 
(286). 

Gladiateurs, origine de leur 
guerre contre les Romains, V, 266 
(3o4)« Voyez Spartacits. ' 

Glaugius, roi d^Esclavonie 
( Illyrie) , donne asyle à Pyrrhus 
dans son enfance, le fait élever , 
IV, 116 (i3o) ; refuse de le livrer 
à Cassandre ; le rétablit dans ses 
états, 116 (i3i). 

Glaucias, séditieux gagné par 
Marius, IV, 267 (29a). " 

Glaucias , sculpteur grec , XI , 
359 (412). 

Glaucippus , historien, de 
Lampsaque , fils d^Hyperides , V] , 
2^7 (296). 

Glaucon , frère de Platon, dé- 
tourné par Socrates des affaires 
publiques, XII , 398 (45 1). 

Glauconides , comment il re- 
garde Socrates? XII , 398 (452). 

Glaucus, HIs de Polyraedes^ sa 
valeur, VI, 271 (3i3). 

Glaucus , fîls de Sisyphe , roi 
de Corinthe , XI, 239 ('Zj5)', eut 
un petit-fils , appelé aussi Glau- 
cus , qui fut au siège de Troye , ib, 

Glaucus, médecin d*Hephaes- 
tion , qu^ Alexandre fait pendre , 
VII, 147 (170). — Autre médecin 
de ce nom , 'VIII , 359 (4*^)- 

Glerène , ville riche de PApu- 
lie, prise par Annibal, IX, ,590 

(45.). 

Gloire, qui provient de la vertu, 
plt^ certaine que celle de la royau- 
té , I , 23o (258) ; doit erre rap- 
portée à la patrie , III , 212 
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(238) ; comment embrassée puf 
les ambitieux? VII, 309 (356) î 
nécessaire â un gouverneur, 3io 
(357) ; Tamour de la gloire peroni 
aux jeunes gens , ih» Bechercher la 
gloire dans Tart de bien parler, 
c^est une sorte de bassesse, YllI, 
147 (173). Vaine gloire populaire; 
sa puissance, 3i i-3i2 (359). Gloire 
de ses ancêtres ; comment on doit 
se Tapproprier, IV, 124 (i40' 

Glyton , fait rendre un décret 
en faveur de Menon , accusateur 
de Phidias , II , 220 (246). 

Glycus , médecin d* Auguste, 
soupçonné d*avoir empcisoné la 
blessure du consul Pansa, Xil, 
»77 (3>3). 

GnATHAINIAOM GnATHENIUH, 

Argienne , qu*on dit être mère .de 
Perseus, roi de Macédoine,. 111, 
18 (21) î IX, 274(316). 
Gridiens , affranchis par César , 

VII, 241 (278). 
Gnidos ( Gnido) , île prés de 

laquelle les Lacédémoniens sont 
défaits par Conon , VI , 37 (42) i 

VIII, 475 (5i8). 
Gnose (Ginosa) , ville de File 

de Candie , où Thésée défait Deu- 
calion , 1 , 3 1 (33). 

GonoTLB d*£retrie , pourquoi 
envoyé par Pausanias auprès daroi 
de Perse, XII, 21 (21). . 

GoNGYLus p annonce aux Sjrra- 
cusains Tarrivée de Gylippus, V, 
222 (254). 

Gonphes {Gronfi) , ville de 
Thessalie, prise par César, Vil, 
232 (268). 
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GoRDiEWNEs (Montagnes), VII, 
72 (85) ; observadous sur leur si- 
tuation, 486 (557). 

GoRDius ( Vâlerius) , précepteur 
d'Atexandre Sévère , XI , 5 (6). 

GoRDius, charretier , favori 
d'Huliogabalus , X, 460 (624); 
chassé du pdais par Mesa , 474 

(54.). 

GoRDius , ville de Pbrygie , an- 
dennement le séjour du roi Midas, 
où étoît le chariot dont Alexandre 
déL'e le nœud , VU, 40 (47). 

GoRGiAS de Léonté, orateur , 
son éloquence fort admirée , XI , 
456 (522) ; ce qu'il dit de Cimon , 
V, 25 (3o> 

GoRGi AS , capitaine d'Euménes, 
^» 414 (47^)- 

GoRGiAs le Rhéteur , défense 
que lui fait Cicéron , VIII , 100 
(118). . 

GoRGiAS, philosophe, institu- 
teur d'Héiiogabalus, X, 460 (612). 

GoRGiDAs, sa conduite à l'égard 
des banis de Thèbes , 111 , 186 
(208) ; capitaine général de la 
Bœoce, 189 (212) ; on lui attribue 
la création de la Bande sacrée^ 
^97 (221) ; faute qu'H fait en la 
divisant, 200 (224). 

GoRoius, chassé de 2a Cappa- 
doce par Sylla , IV, 391 (444). 

GoRGOLEON, capitaine Lacédé- 
monien , tué dans un combat con- 
tre les Thébains , III , 195 (218). 

Gorgonne, femme de Léoni- 
das, roi de Sparte; sa réplique à 
»we dame étrangère, I, 174 (194). 
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GoRGOs de l*ile de Céo , repeu- 
ple la ville de Celle , III , 147 (164). 

GoRGUS, fils d'Aristomène, 
épouse la libératrice de son père , 
XI, 216 (247); héritier de sa 
haine contré Sparte ; sa discussion 
avec Manticlus, 229 (262). 

GoTS, entrent en Espagne, y 
détruisent tous les beaux monu- 
mens, X,55 (55). 

Gouvernement, bon, quanti 
\a puissance souveraine se rencontre 
avec la volonté d*un sage , 1 , 2€âi 
(299). Platon , Exogènes et autres 
n'ont laissé que des écrits sur les 
gouvernemens ; Licurgae a établi 
le sien, 21 3 (238). — Gain>erfiê-^ 
ment populaire , à quoi comparé 
par Platon , IX , 83 (96). 

Grâces , moment du repas ûù 
Ton offre du vin aux dieux , H , 
171 (191). 

. Gragcus (Tiberius) , consul et 
censeur, père de Tiberius et de 
Gai us , VII , 409 (470) ; pourquoi 
il tue le mâle des deux serpens 
trouvés dans son lit , ^. 410 (''^. ); 
meurt peu de temps après, iù. 

(47')- 
Gracchus (Tiberius); fils du 

précédent et frère de Gaius, VII ^ 
409 (470) , leur éducation et leiir 
heureux naturel ; en quoi semblables 
et en quoi différens? 410-411 
(471-472); Tiberius est associé au 
collège des u4i/gures ; son mariage y 
4i3 (474-47^) » sert en Afrique 
sous le second Scipion , s'y distin- 
gue par sa valeur, 414 (476); est 
élu qnesteur\ envoyé contre les IVu- 
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mantins 9ous le consul Mandnut , 
4i5 (i^. 477 ) > ^^^ ^^ traité avec 
eux , qui sauve Tarmée Romaine , 
416 (478); ses papiers pris, re* 
tourne à NumaQçe pour les rede- 
mander ; comment traité >par les 
habitans, ià. ^\j (^ib. 479)* blâmé 
4e la paix qu^i} avoit Elite; juge- 
ment prononcé par le peupfe sur 
lui et sur Mancinns , relativement 
à ce traité, iù. 418 {ib. 480}. 
Comment les rickes citoyens sont 
venus à bout de déposséder les pau- 
vres des terres qui leur étoient af- 
fermées, 419 (481)* Tiberius élu 
tribun du peuple , entreprend de 
les faire rendre aux pauvres ; sa* 
gesse de sa loi, 420-4 ^t (48a jet 
suw.). Discours éloquent dont il 
Tappuie , 402-433 (484). Octavius, 
son collègue, s*y oppose, ib, 4^4 
(486). l'iberius propose un aupre 
loi plus sôvére contre les riches, 
424 (487). Son offre généreuse 
à Octavius; autre loi de lui qui 
suspend les magistrats jusqu'à ce que 
^ loi soit approuvée ou rejetée., 
4a5 (488). Les riche» cherchent h. 
le faire assassiner, ih, (489). H 
consent à la proposition que lui 
font Manlius et Fulvius, 4^6 (ib. 
490) ; engage vainement Octavius 
à ne point s^opposer à lui , 427 
( i^. 491 ) ; le lait déposer et arra- 
cher de la tribune, 428 (49:^); 
fait passer sa loi sur le partage des 
terres; est nommé commùsairo à 
cet effet; fait substituer Mutius à 
la place d'Octavius; affront qu*ii 
xeçoic, 429 {ib, 493); met « 
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femme et ses enfans sous la pKH 
tection dd peuple, 43o (494)* Ce 
qui lui attire entièrement la haiae 
du sénat, 43k (495). Question 
embarrassante qpe loi fait Annids, 
432 (497)* Son dîscounau peuple 
pour se justifier de la dépositioir 
d'Octavius, 433 {ib, 498}. ÏMt 
nouvelles qu^il propose ; son opi- 
niâtreté; comment il implore Tss- 
sistance du peuple? 435-436 (âoe- 
5oi}. Présages funestes pour lui, 
ib. 437 (5o2) ; comment BlosHtii 
Tencourage , et de quelle manière il 
est accueilli par le peuple? ib, 438 
(5o3). JEst averti par Flavius Fiaccui 
du dessein formé dans le sénat pour 
Tassassiner , ib. 439 (5o4) ; ce qu'il 
fait avec se% amis pour se défendre, 
ib. ; accusé d'avoir demandé k 
diadème, iL 5o5. Sa mort, 441 
(506-607) ; son époque et celle de 
sa naissance. Inhuxpanité des riches 
exercée sur son corps {ib, 442 
(5o8); 445 (5x2). 

Gracchus (Gaius) , sa vie re- 
tirée après la mort de son frère 
Tiberius, VÎI, 444 (6 n); s'ap- 
plique é Téloquence, 445 (Sis); 
époque de sa naissance, ib. (Su); 
donne une grande idée de 10 
talens en défendant la cause df 
Vectiuston ami , ib, (5 12) ; nomiii& 
questeur; va en Sardaigne avec le 
consul Orestes; comment il ert 
engagé à marcher sur les traces de 
son frère, 446 {ib. 4i3); lei 
grandes qualités; de qudie manière 
il £ût fournir aux scJdats les véce- 
rnens dont ik avoient besoin, 4h7 

(* 
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(4i^ Si 4)' Poiirquoi i] retounie à 
Home ; eu blâmé ; appelé devant 
ksscenseun, comment il se justi~ 
6e, 448 (5i5); élu tribttn malgré 
le grand nombre de ses adver- 
saires, 449 (^'^) f ^^ discours 
SB peuple , 4^0 (^^7) > ^"^ ^^ 
lois cp^'û propose; ce qu'il dit à 
qudqu'un qui avoit mal parlé de 
Comefia, 461 (418-4^9) » pré- 
sente plusieurs lois au peuple , 
462 ( ib, 420 ) \ introduit la 
edbtume àé se tourner vers lui 
en haraguant; changement que 
cela fit dans Tétat , 453 ( ib, 
62 f ) ; ses propositions sages au 
Sénat , ib. 454 ( W. 522 ). Sa 
popularité ne Tempéche pas de 
coin^tset sa dignité; son activité 
' â faire construire et réparer les 
grands chemins, 4^^ (523); fait 
élire consul Fannius ; nommé tri" 
btin pour la seconde fois; ce qu^il 
Eut , 456 (524 ; pourquoi le sénat 
lui oppose Livius Drusus ; ré-^ 
flexions à ce sujet, 455 (525). 
Gains passe en A&ique , en qualité 
de commissaire , pour présider 
au rétablissement de Gurthage , 
459 (538) ; soupçonné d'avoir con- 
tribué à la mort de Scipion , 460 
(529); surnomme Carthage Ju- 
nonia'j présages funestes qui lui 
arrivent; pourquoi il retourne à 
Rome? 461 (1^. 53o) ; ce qu'il fit 
à son arrivée, 462 (53 1); échoue 
dans la demande de son troisième 
tribonat, i^. 463 (532-533). Pour- 
quoi il s'oppose au consul Opimius , 
464 (ib, 634); pleure en voyant 
Tome XXJF. 
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l'image de son père, 466 (536). 
Sa maison est gardée la nuit par 
le peuple ; en sort le niatin muni 
d'une seule arme, 467 (557). 
Discours que sa femme lui tient, 
ib* (538) ; se retire dans le temple 
de Diane, sa prière à la déesse;, 
est poursuivi par ses ennemis , 

470 (540). Epoque de sa mort » 

471 {ib> 542). Sa tète portée au 
consul Opimius, ib. Honneurs ren- 
dus à la mémoire des Gracques , 
473 (545). 

' CoMPAjtAXsOM de TiBERius et 
Gaius avec Agis et Cléomenes ; 
les ennemis des deux Romains ne 
sauroient les priver de la plus étui- 
nente vertu; mais elle fut encore 
plus forte dans Agis et Cléoménes ; 
les deux Romains la tenoient de 
leurs ancêtres; ceux-ci se tienent 
ferme au milieu d^un peuple cor- 
rompu ; dans leur magistrature, les 
Gracques observent le plus grand 
désintéressement; Agis, en met- 
tant tous ses biens en commun^ 
en donne une plus forte preu- 
ve, VII, 4jS' (545)» Les deux 
Romains sont obargés de l'entre- 
tien des routes , de rebâtir du re- 
peupler les villes ; Tiberius remet 
en commun les terres publiques \ 
Gaius ajoute trois cents chevaliers 
romains aux sénateurs, avec puis- 
sance de juger; Agis et Cléoménes 
tentent de remettre Sparte dans 
son propre et ancien état ,* 476 
(548); les Gracques éprouvent la 
résistance des plus grands person- 
nages d^ Rojme ; ce qu'Agis tenta , 

P 
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Oéoménet Fâchera : par ces wM' 
çelletés y Rome ne reçoit aucun 
accroissement ; Sparte se vit com- 
mandant à tout le Péloponnèse^ et 
la Grèce remise sous Thonnète gou- 
vernement des descendans d*Her- 

<;u]es , 477 (*^' ^49)* ^^ ^*"* ^^^ 
mains fuyant , sont tués combat- 
tant contre leurs propres conci- 
toyens ^ Agis, épargnant le sang 
des siens , meurt presque Yolontai- 
rement ; Cléomènes injurié j cher- 
chant vainement k se vencer , se 
tue lui-même. Aux nombreuses vic- 
toires de Cléomènes , on peut op- 
poser la prise de la ville de Car- 
thage, dontTiberius monta le pre- 
mier sur les murailles, et le salut 
de vingt mille hommes devant 
^umance , ainsi que plusieurs 
exploits de Gains , 478 (649) ; 
par sa trop grande foiblesse , Agis 
laisse les choses imparfaites ; Géo- 
mènes porte trop loin sa cruauté en 
faisant tuer les éphores qu*il eût pu 
gagner ou contraindre par les ar- 
mes *, la fuice des Gracques ne peut 
être imputée à la lâcheté , mais à 
la crainte de verser le sang de leurs 
concitoyens, ib. 479 (^49)* ^^ 
blâme justement Tiberius de chas- 
^r un de ses collègues du tribu- 
nat, lorsque- lui-même en poursuit 
un second*, et à tort impute-on à 
Gains la mort d^Antyllius , ilf. On 
pe^t donc conclure que Tiberius 
Tempçrte par sa vertu; qu*Agis a 
notns péché, et qu*en exécution 
et hardiesse , Gaius n'approche 
poiocde Cléomènes^ 481 (553). 
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Gr ACCRUS (yalerius),capits)iis 
Romain, ami de Trajan, X, 56 
(55) ; prend d*a8sault la ville dV 
trobiga, i3 (5). 

G&ANOEUR (la) excite Fenvie, 
Vn , 260 (3oo) 'f la vraie est le 
£ruît de Pamour des peuples, VI, 
X I (i I- la). Grandeur de courage 
admirable des Lacédémonieiu , III p 
578 (421). 

Graniqub ^fleuve qui travexseh 
Phrygie et la Mysie; son embou- 
chure ; victoire mémorable (pfA- 
lexandre remporte sur Darius piés 
de ce fleuve, VII , 34. (40) ; 11, 100 
(i.a). 

Granius, fils de la femme de 
Marius, raccompagne danssa fuite, 
IV, 272 , 276 (3io , 3i4) ; passe 
avec lui en Afrique, 282 (Sai). 
Pourquoi Sylla le fait étrangler en 
sa présence ? 469 (532). 

Gramius, tribun, chargé de 
communiquer à Sénèque les ordiei 
de Néron; réponse qu*il lui fait, 
XII, 385 (438). 

Grèce, pays d'Europe, com- 
ment divisée anciennement? XII, 
2 (2) , pr^ace. Sa description géo- 
graphique, IV, 482 (546). Obsgrv* 
le berceau des sciences et da 
arts, X, 3o2 (341). Magnificence 
de ses édifices publics, II, tSs 
(ao3)*, le plus beau de tous les 
théâtres, III , 67 (77) *, liguée con- 
tre Philippe par TefEet de Fèlo- 
quence de Démosthènes, VIII, 3o 
(36) i contre Alexandre, 40 (47)1 
se soulève contre Antipater, 47 
(5&) }i proclamée libre aux jeux 
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Isthmîques par Flaminius , IV, 74 
(85) ; ses huros, comment regardés» 
XI, 194 (22a). Sparte en écoit 
Tétat le mieux réglé et le plus 
puissant, 3io (356). A quelles 
sommes se montent les taxes mises 
sur toutes les viUes de la Grèce, 
III , Zyg (422). Cause de sa ruine , 
VII, 363 (419) î IV, 78 (89). 

Grecostadivh , palais des am- 
bassadeurs étrangers a B.ome , X , 
162 (179). 

Grecs, quelle étoit leur sagesse? 
ï , 341 (383) ; invincibles quand 
ils étoient unis, IX, 206 (236) ; 
leur parier ne sortoit que des lè- 
vres , aux Romains du cœur 9 III , 
^22 (470). Etrange coutume des 
Grecs, V, 170 (195) ; punis pour l'a- 
bandon de leur bouclier , et non de 
léurépée, III, 16 5 (i85)-, gagnent 
la bataille de Marathon sur les 
Perses, 329 (367) eu suiv. Leur 
frayeur à la vue de la flotte de 
^erxés , II , aô (29) ; comment 
Thémistodes les met dans la né- 
cessité de combattre , 2/ (3o) et 
siiiç. Us remportent une victoire 
glorieuse sur Xerxés , 3a (35) ; 
III ,341 (38o). Autre victoire rem- 
portée par eux sur les Perses, 357 
(409) ; nombre des Grecs qui y 
périrent , ib, Epigramme en leur 
honneur, 368 (410). Les Grecs 
envoient des ambassadeurs^ Sparte 
pour traiter de la paix générale, 
VI , 67 (66) î la concluent ; y ad- 
mettent les Messéniens , les Lacé- 
démoniens seuls exceptés , y 4 (85) ; 
vaincus par Philippe â la bataille de 
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Chéronée , VIU , 36 (43) j Xll^ 
12.2 (t35) \ par Antipater , à celle 
de Cranon, II, loi (ii3); VIII, 
5o (59) ; élisent Alexandre le Grand 
capUaine-génèral pour porter k 
guerre en Perse, VII, 3o (35) ; 
dressent des autels, et offirent des 
sacriBces a Lysandre , IV, 35o 
(399). Retraite glorieuse des dix 
mille Grecs conduits. par Xéno- 
phon , XI, 389 {ii^) ; VIII , 338 
( 393 ). Les Grecs rendent des 
grands honneurs aux assassins do 
Jason qui s^étoient retirés chez eux» 
XI , 480 (549) ;. leur dernier exr- 
ploit mémoirable^ IX, 228 (261). 
Quel jugem^t importent de la mu- 
sicjue et de la danse , XII , 56 (59). 
Coutume des jeunes Grecs d'offrir 
une partie de leurs cheveux à Apol- 
lon, I, 8 (9). Epoque des deux 
affranchissemens des Gr^cs, IV, 
82 (93). Satisfaction de ceux d'Asie 
en voyant l'orgueil des satrapes du 
roi de Perse humilié par k simpli* 
cité d'Agésilas , VI, 3o (34). 

Grecque (kngue) , fortculdvéo 
à Rome , XIÏ , 436 (495). 

Grecques ( femmes) , n'assistent 
à aucun repas; occupent l'appar- 
tement le plas reculé du- logis , ap- 
pelé le Gynécée^ XII, Pref, 4 (4). 

Grypos , qui ainsi appelés ? ,1 V, 
200 (227). 

GuADALQuiviR. Voyez Bœtis. . 

Guerre ( k ) a ses lois , que le» 
gens de bien ne violent jamais, Il , 
85 (95) } ne se nourrit pas à prix 
certain et arrêté , VII , 383 (442) ^ 
VIII, 3i (37)*, trois choses néces* 
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laires pour Pentreprendre , VI , 
aSg (333). L'art de la guerre, le 
phtt beau 8ujet pour 8*exercer à la 
vertu , IV, 11(12). Gtterre sacrée , 
comment achevée , XII , 108 
(a 18) ; son origine et Ba fin , VIII , 
496 (642). Origine de celle tics 
corsaires; ses détails , VI , 129 
(149) et suiv. Celle appelée pélo^ 
ponnesiaque y quand commencée ; 
II 9 214 (340) ; sa cause attribuée 
k Péridés, 242 (216). Guerre ci^ 
vile y pire qu'une monarchie usur- 
pée, IX, 112 (128). Causes des 
guerres civiles, I, i57-i58 (175). 
Danger de faire souvent la guerre 
aux mêmes ennemis, 172 (191); 
VI, 55 (63). 

GuEVARA (Antonio de), évéque 
de Mondonedo en Espagne, au- 
teur cité, X, 4 (xiij). E pitre, 

Groès , père d'Ardys , roi de 
Lydie, XI, a32 (265). 

Gylippus, capitaine lacédémo- 
nien , envoyé au secours des Sy- 
racusains, V, 220 (253) ; propo- 
sition qu'il fait aux Athéniens àrson 
arrivée , 222 (255) ; fait connoître 
ses talens militaires dans une vic-^ 



G Y 

toire qu*il remporte sur les Adié- 
niens , ib. 224 (257) ; prend d'as- 
saut le fort de Flemmyrion, 22^ 
(258) ; discour» que Nicias lui 
adresse ; sa conduite à son égard, 
24a (278) ; demande les capitaines 
athéniens pour les conduire à 
Sparte ; rejet de sa demande , 344 
(280) ; pourquoi injurié par lei 
Syracusains; vole Targentdont Ly- 
sandre Tavoit chargé de porter i 
Sparte, ib.\ IV, 546 (2^4); e« 
bani , ib, ; II , 2o3 (227). Voya k 
note, III, 158(176). 

Gylippus , père d'Agiatis, femme 
d'Archidamus, VII, 341 ^3). 

Gtmnasiarchb y ce nom â ^ 
donné , V, 5 (8). 

Gymitosophistes , sages de Mil' 
de ; question que leur fait Alexan- 
dre le Grand; leurs réponses, Tfl, 
i34(i55); I, i5i (168). 

Gymdbs , rivière d'Asie *, sa sooroe 
et son embouchure ; en combien 
de canaux divisée par Cyrus? X| 
423 (485) \ appelée Sind^ dan 
Tacite, ib^not, 

Gythium , petite ville et portds 
la Laconie, VII , 38/ (447). 
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JtjLALA (Servilius), tue Spurius 
Maelius qui aspiroit à la royauté , 
IX, 96 (tio). 
Haillan (du), historien français^ 



auteur de plusieurs compamison&des 
vies de Plutarque , IV, 3oo (342). 

Hale , ville de FAttique, où meuxt 
Timon ^ VIll| 406 (440). 
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Haltcarnasse, vîllé de Grèce, 
prise par Alexandre, VII, 3/ (44). 

' Halts , ûeuve qui sépare la Ly- 
die de la Cappadoce, XI y 411 

(470- 
Hamkon , fils de Jupiter et Pha- 

«pbaê, Vn, 323(372). 

Hanno, fib de Bomîlcar, IX, 
372 (43 1) ; amiral carthaginois; 
son stratagème pour décourager les 
Syracusains, III, 119 (x33); com- 
ment trompé par les Corinthiens , 
120 (134); défait M. Syllanus en 
Espagne, IX, 466 (525); conseil 
sage qu'il donne aux Carthagi- 
nois, 366, 402 (423, 465). 

Uamno, fils d*Amilcar, tué dans 
on combat contre Sdpion, IX, 
47a (545). 

Harmodius. Voyei jiristogUotu 

Harmonie ( déesse ) , fille de 
Mars- et de Vénus , patrone de 
Thèbes, III, 199 (224). 

Harpaces, fils de Tiribazus, tue 
Arsames, frère d'Ochus , VIII , 494 
(540). 

Harpagb , général de Cyrus; sa 
Mge conduite , XI , 421 (483). 

Harpalus, Macédonien, quels li- 
▼resil envoie à Alexandre le Grand ? 
^^> 19 (^3) ; bani par Philippe , 
et rappelé par son fils, 24 (29) ; 
ftommé gouçerneur de Babylone ; .' 
embellit ses jardins des plantes de 
la Grèce, 8i (95); s'enfuit de Ba- 
bylone avec les trésors*, se retire 
^ Athènes j gagne les orateurs ; 
Pbodon reste inacessible à ses of- 
^f Vi j a86 (33o) j coiwnçiu 
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il Contomptle gendre de Phocion , 
287 (33 1); Démosthènes Vni , 
44 (52) *, est chassé d* Athènes, 45 
(53). . 

Harsanias (Jfrsanias) , rivière 
d'Asie, V,i 38 (159). 

Hécale , réception qu'elle fait à 
Thésée , honorée sous le nom à^ffe- 
calcne, 1 , 21 (22). 

Hecalesion , sacrifice à Jupiter 
Hecalien, I, 21 (22). 

Hecataeus, Erethrien, histo-^ 
rien cité, VII, 100 (ii5). 

Hecataeus , tyran des Cardians ; 
cause de son inimitié avec Eumè- 
nes, V, 404 (464). Autre Heca" 
tœusy orateur, I, 190 (212). 

Hegatombobon , mois attique, 
II , 99 (i 1 1) ; son rapport au mois 
macédonien et romain , VII , 48a 
(554)- — C'est aussi le nom d'un 
temple, 362 (417)* 

Hecatompbdon , temple , pour« 
quoi ainsi surnommé? II, 186 
(208). Voyez la note , ib, — C*étoit 
aussi le nom d'un quartier de Sy- 
racuse, IX, 71 (82). 

Hecatomphonib , sacrifice offert 
par Aristoméne à Jupiter /i^o/7ta^, 
XI, 212 (243); observation à ce 
sujet, 2«««. édition, 485. 

Hectemorii , valets ; motiâ de 
cette dénomination , 1 , 307 (345). 

Hector , héros troyen , appelé 
le bras de Troye , comparé avec 
AËnée par Homère , XII , 93-94 
(106-107). 

Hjsdba , courtisane , XII , 46^ 

(^39)- 

P3 
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Hèduiins, peuples des Gadei 
entre la Sa6iie et la Loire , VU , 
ao5 (237). 

Heoemon , ce qu'il causa en in- 
voquant le témoignage de Phocion, 
VI , 3o9 (356) ; condamné avec 
lui, 3 12 (36o). 

Hegesias , Magnésien , excla- 
mation froide de cet historien , 

yii, 9 (,2). 

Hegesiptlb , Thraciene , fille 
d'Olonis et mère de Cimon , V, 

9 (ï2). 

HÉGESTRATus, prév6t d'Aihè- 

nes , 1 , 35o (390). 

HÉLÈNE , femme de Meneias , 
enlevée par Paris, XI , 91 (104) ; 
cause la guerre de Troye » 92 (i o5. 

Helenus , fils de Pyrrhus et de 
Bircenna, IV, 128 (i45); un mal- 
entendu le fait pénétrer d^ms Ârgos, 
et porter un secours funeste à spn 
père, 191 (2i€) e£ jfaV. ; rétabli 
en Epire par Antigonus , 1 94 (2a i ) . 

Helicon, Cyzicenien, ami de 
Platon; pourquoi Dybnîsius lui fait 
présent d'un talent? IX, 3 1 (35). 

Helicon de Salamine , célèbre 
brodeur , fils d'Acesas , VII , ^5, 486 
(87, SS^y Observ. 

Helicon ( mont ) , où est un 
temple consacré kV Amour ^ XII, 
443 (5oa). 

Helisdorus , homme savant j sa 
mort, X, lao (129). 

Heliogabalus ( Antoninos Va- 
irius); époque de son élévation à 
l'empire, X^ 4i3 (469) \ sa nais- 
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sance« 414 {ih.)\ élevé dans aoo 
enfance par sa mère et son aïeule, 
ib, (470); pourquoi envoyé en 
Phénide? 41 5 (47 1) ; devient pré- 
tre du temple du dieu Heliogab^ 
lus , dont il prend le nom , 416 
(472). Ses dispositions physiques, 
ib. Il est proclamé empereur, 42a 
^480) *, son âge à cette époque, 423 
(481) ; son élection confirmée pat 
le sénat , 444 (5o5). Mauvaise opi- 
nion qu'il fait concevoir de lui, ih* 
445 (ib, 606)5 « réception à Ro- 
me, Uf. (507). Ses infâmes débau- 
ches , 446^447 (608-509) î sa vie 
scandaleuse *, tes goûts bizanes et 
ridicules, 448 (5 10). Lettre qœ 
Mesa lui écrit, 449 {5\\)etmV' 
Diverses lois bonnes ou mauvaises 
de lui , 464 (6 1 7) cf siUv- U époiue 
trois femmes successivement; com- 
ment il les traite ? 467 (620). Ma- 
riages ridicules qu'il fait contracter 
à des statues de dieux et déesses, 
458 (622). Comment il célèbre et 
termine les jeux Circenses , 4^9 
(523) ; n'accorde les emplois qu'à 
prix d'argent, sans distinction d'âge 
ni d'état ; fait rassembler de toute 
l'Italie un grand nombre de jeunes 
garçons; cruauté qu'il exerce con- 
tr'eux en présence de leurs païen» , 
460 {ib, 624) -, ce dont il se van- 
toit, 461 (**. 626). Jeux du sort 
bizarre qn'il établit à Rome, »*• 
Ses méchahcetés inouïes , 4^' 

• 

(626) ; dépenses énormes et n- 
chesse de sa table*, sa gouimandisfi 
extrême, 463-464 (627-528). Re- 
pas qu'il donne à des ambaasadeur» 
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étrangen, X, 465*464 (Say-SùS), 
Manière dont il nouirit deux pedu 
chiens ) ià» (52g), Divcrdtsemens 
extravagant , cruek et infimes qu*il 
se procuroit dans ses bancpiets, 
fêtes pubfi^pies et particuliéies , 466 
(ifr. 53o). Sa prodigaBté ; son 
hixe excessif et ridicule, 469 (534). 
Sa conduite cjuand il partoit de 
Rome , ib, (555). Sa réponse à un 
sénateur , 470 (»&•)> intervertit 
Tordre de la nature ; n'écoute per- 
sonne , iù. (ib. 536) ; associe son 
cousin Alexandre â Tempire » 47^ 
{ib,) ; consulte le» devins sur sa 
destinée , ib. {SZj) ; fait préparer 
des riches instrumens pour sa mort , 
47a (ii6.) ; entreprend inutilement 
de Eure 6ter à son cousin le titre de 
CB>aret]avîe,473 (538-539) ; Eût 
abattre ses statues , 474 (540) ; sé- 
dition que oek excite contre lui , 
appaisée par Mesa , ib. Banit tous 
les sénateurs de Rome, ^jS (541); 
fait mourir Sjlvius, gouverneur 
d'Alexandre , 47^ (543). Sa mort; 
son corps couvert dk>pprobre et 
jeté dans le Tibre, ib. (ib. 443) ; 
est le seul empereur qui soit resté 
•ans sépulture , 477 (ib.) \ sa mé- 
moire en horreur au peuple, ib. 

Hblivs on le Solbxl^ père d*A- 
loée et d'AEéiès, IV, 489 (55 1). 
Obterv. 

He£l AHicus , historien cité , I , 

«6,43(28,47)- 
HuiAincus , envoyé anpiès de 

Dion pour Fengager à venir au se- 
cours de Syracuse, XI , 66 (76). 
Hbllshbsi nomi donnés «n- 
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cicDiittnent aux Grecs par les Thés* 
saliens, XI, 453 (5 19). 

Hbllespont (Gallipoli), dé- 
troit, sa position, XII , ao (ai). 

HÉLOTBS 9 HiLOTBS OU IlOTBS » 

esclaves des Lacédémoniens ; leinr 
origine, XII, a3 (a4); Observa- 
tion sur les Hélotes, Y, 41, 45 1 
(49 , 5i6). Une loi de Lycurgué 
autorisoit â les tuer, I , ao6 (a3o) ; 
à quoi les Lacédémoniens les for— 
çoient?î»(a3i) ; VIU, i56 (184); 
enrélés et faits dtoyens de Sparte 
par Tyrtée, épousent les veuves 
des soldats , XI , ao3 (a33) ; i 
quelle condition Qépmènes les af- 
^fianchit? VII, S76 (454). 

HBLviriENS et Tigubxnibns 
( Suisses ) ; sont vaincus par César » 
Vn, 190 (aao). 

Helvia , jnère de Gcéron , VHI, 
59 (70). • 

Hbl VIE f mère de Sénèque > son 
portrait , XII , 35a (401). 

Hblvidius (Priscus), obtient 
d*Othon la permission d*enlever le 
corps de Galba , pour lui donner 
la sépulture » IX , 3a i (369). 

Helvxus (Successus), X, père 
de Pertinax, a35 (a63). 

HEMB&oDBOMr, courier d'Athè- 
nes, XII, la (la). 

Hemiocrb , fille de Pytheus , I, 
43 (46). 

HBPRiiESTioN , ami et f un des 
généraux d'Alexandre ; pourquoi 
ce prince lui met son cachet sUr 
la bouche? VII, 89 (io3); êoxK 
vent brouillé avec Craterus, loa 
(x 19). Moti& de ses différends avec 
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Euméne^, V, 401 (460). Cause de 
sa mort; Lonileurs qu^ Alexandre 
lui.rend,VlI, 147 (170). 

Heraclide de Pont , historien , 
1 , 285 (32i) ; a écrit le Traité de 
VAme^ II, 107 (119); ce qu'il 
rapporte d'Artemon, an (237). 

HbracliAes , Sjrracusain , con- 
tribue à la défaite des Atbcniens 
sur mer, V, 235 (370); son ca- 
ractère ; gagne la faveur du peu- 
ple, IX, 53 (61); est nommé ami- 
ralf S^ (62) \ sa conduite à Tégard 
de Dion , ib^ 55, 61 (63, 70) ; lui en- 
voie son frère pour rengager à venir 
au secours de Syracuse, 71 (82); 
se remet à sa discrétion , 73 (85); 
rétabli dans sa charge d'amiral , 76 
(88) ; ses nouvelles intrigues contre 
Dion , ih. jj (ib. 89) ; est récon- 
cilié avec lui par Gaesylus , 78 (91 ) ; 
appelé au conseil ; refuse d*y assis- 
ter ; reproches quHl fait à Dion , 
82 (95). Sa mort , 84 (97). 

Her ACLiDES de Byzance , chargé 
par Antiochus de proposer la paix a 
Scipion , IX , 487 (562). 

Heraclides j descendans d*Her- 
xules , 1 , 37 (39) ; se partagent le 
Péloponnèse, XI, 195 (2*3). Deux 
branches de cette famiUe régnèrent 
â Sparte sous les noms d*£urytio- 
nides et d'Agiates, IV, 365 (414- 
4x5); note y XI, 240 (275); Où- 
serv, IV, 4go (55»). 

Heraglitvs , philoso{^e » U , 
98 (i 10) ; dit que la lianiérs j^- 
cfie est la meilleure ame, I, 128 
(142). Ce que Socrate dit d*un de 
lei ouvrages, XII, 393 (446). 



Hbraclbb , ville de la Gtke 
près des Thermopyles; ses fortifi- 
cations rasées par Jason , XI , 476 
(545) ; prise par Philippe , Xll , 
116 (128). — C'est aussi une ville 
dltalie, IV, 146(166). 

Heraea , fête célébrée en Ilion- 
neurde Junon, VIII, 197 (a3i); 
appelée Lysandria par les Samiens, 
IV, 35o (399). — Cest aussi le nom 
d'ime ville d'Arcadie , VD , 35i 
(4o5). 

Herbita , ville de la Sicile , Xll, 
171 (191). 

Herculea , voyez Theteeu 

Hercules , purge les routes des 
brigands qui les infestoient, I, 11 
(12) ; sert long-temps la reine Om- 
phale, 12 {ib.y Comment il pu- 
nissoit les tyrans? 18 (19); est le 
premier qui permet à ses ennemis 
d^enlever leurs morts , 5o (54) ; son 
entrevue avec Thésée , qui le £ûc 
initier dans les saints mystères, 5a 
{5&) ; Hercules lui fait rendre k 
liberté par ^Ëdoneus, 58 (63); 
père du premier FabUis , II, 269 
(267) ; n*aime point les sacrifices 
des lâches, III, 40 (46), portrait 
qu*£nripides fait de lui ^ V, 1 1 (14]* 
Hercules couche avec Tinga, fem- 
me d*AntaBus> roi de Tingis, 358 
(41.). 

Hercules , fils d*Alezandre le 
Grand et de Barsine , V, 400 (459)* 

Hère AS, Mégarien, historien 
cité,I, 32,3oi (33,338). 

Herennius , lieutenant de Ser- 
torius y défait par Pompée^ V, 119 

(.37). 
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Hbbbniïius (Caius)> appelé en 
témoignage contre Marius ; raisons 
qu*il croie devoir le dispenser de 
comparoitre^ IV, 206 (234). 

Hennius , centenier, meurtrier 
de Cicéron , VIII , 141 (166). 

Hermaeus, maître des sacrifi- 
ces, étouffé à la porte du camp de 
Miihridaies, V, 98 (ii3). 

Hermagoras , rhéteur , VI , 167 
(195); observations sur lui et ses 
ouvrages , 476 (646). 

Hermandice ( Salamanijue ) , 
viBe d'Espagne, IX, 363 (420). 

Herhée , endroit situé entre 
Athènes et Eleusine , 1 , 17 , note 
a«. édU. 

Hermenius , noble romain , 
compagnon d'Horatius Coclés , I , 
383 (43o). 

^ Hermbs , colones quarrées sur 
lesqueOes sont les têtes de Mer- 
cures; leurs inscriptions, V, 18 * 
(2a) ; leur mutilation , mauvais pré- 
sage pour les Athéniens 9 178, A08 
(205,239); M, 336(377). 

Hermiome, viUe de TArgoIide; 

son temple consacré â la Terre , 

pillé par les corsaires , VI ^ i3i 

(i5i)* renommée pour sa pour- 

Pfe, VII, 8a (96); note, ib. 

Hermiome , chantée par Sopho- 
clés, I, ^77 (3i-j). 

HfiRMippiDAs , voyez Arcyssm. 

Hrrmippus de Smyme, histo- 
rien, temps où il vivoit, VII , 1 16 
(»34) ; cité , 1 , 197 (220) ; VIIJ , 

^« (M). 
^^^s&MippuS| poète comique > 11^ 
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220 (246) ; ses vers contre Péri- 
clés, 224 (261). 

Hermium ( Hemuis) , bourg de 
r Attique , VI , 289 , 477 (33 1 , 

547)- . 

Hermocrates , Rhodien , pour- 
quoi envoyé dans la Grèce par 
Artaxerxèa, VIII, 473 (5 16). 

Hermocrates, rhéteur; cequHl 
répond â une question que lui fai- 
soitPausanias, XII, i3o (i43). 

Hermocrates, fils d'Hermon, 
capitaine syracusain,V, 178 (2o5)«, 
sa plaisanterie sur Nicias , 216 
(248) ; ruse qu^il emploie pour remi- 
pécher de se retirer pendant la 
nuit , 238 (273) ; conseille aux Sy- 
racusaîns d*user humainement de 
leur victoire , 244 (280) ; beau- 
père de Denys, XII, 149 (i65). 
Voyez la note , i38 (i52). 

Hermolaus , sa conspiration 
contra Alexandre , VII ,118 (137). 

Hermon , couronné pour avoir 
tué Phrynicus,. II, 356 (399). 

HERMonius , père de Milto ; ap- 
pelée ^J^a^f/f par le jenne Cyrus» 
II, 207 (232). 

Hermits , Athénien , gouverneur 
de PythopoHs, 1, 46 (48). 

HfiRonss, roi des Jui£i, VIII, 
36 1 (420) ; abandonne Antoine 
après la bataille d*Actium , 406 
(440) ; avoit été placé par lui sur 
le trône de Judée, 3 19 (371). 

HsRODiEN , historien ; à quelle 
occasion cité , XI ', 5o (57). 

HsRo , mère de Callisthénes , 
et nièce d'Aristote, V, 119 (i38)* 
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Herodorus de Pont , historien 
cité, 1,44, 83 (5a, 91). 

Hérodote , historien célèbre ; 
son opinion sur la guerre de Troye, 
Vm, 5o3 (546). Comfment il 
peint la conduite de Gèlon envers 
les riches et le peuple , XI ,- 355- 
356 (408). Son histoire de la vie 
de Cynis , différente de celfes de 
Xénophon et Ctésias» 387-388 
(444); le père des romans et des 
£ib]es i embellit et orne ses récits ; 
abandonne le vrai pour s^attacher 
au merveilleux , iù. (44^)* Com- 
ment Plutarque parle de lui , 474 
(539) ; défendu contre Plutarcpie , 
47S (540). Honneur que toute la 
Gtéce lui rend , 476 (54 1) ; cité , 
I, 17, 42 (18, 47) 't ^> 356 

(409). 

Heropbytus , capitaine Samien, 
son conseil aux alliés y V, 23 (28). 

Héros., libérateur de leur patrie , 
généralement persécutés de la For- 
tune, XI, 297 (341). 

Hbrostratus , pourquoi envoyé 
en Macédoine par M. Brutus, IX , 

ï32(l52). 

Hersilia, Sabine enlevée par 
Romulns', sentimens divers â son 
«ijet, I, 93 (loi). 

Hersicie , femme de TulIusHos- 
tilius , roi des Romains , XI , 1 28 

(146). ^ 

Hesiodùs , poète ancien ; estimé 
pour ses dits moraux , 1 , 6 (6) ; 
honoré par les Muses , 226 (254) ; 
dit « qu^aucun travail n'est désho- 
« norant *> , 288 (324) ; que la pa- 
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résse est la source de toute injus- 
tice , 111 , 466 (52o) ; précepte qu*S 
donne, IX, 3oi (346). 

Hesycbia, prétresse de ^Gner- 
ve, V, 209 (240).. 

Hesyghxus , auteur cité, V, 47s 
(543). Observ. 

Hiceteria , offrande k ApoBon; 
en quoi consistoit? 1 , 27 (29). 

Hibmpsal , roi de Numidie; u 
conduite k Fégard du jeune Mari» 
réfugié à sa cour, IV, 282 (322) 
.et suiv» 

Hibériens , dé&its par Pompée, 
VI, x54(i78). 

HiERAPOLis» viDe de Syrie, ap- 
pelée anciennement Bambycé^ 

vm, 321 (373). 

HiERON , fib de Dioménes, XI, 
35 1 (4o3) ; son frère Gelon lui 
cède la ville de Gela , 358 (407) > 
lui succède à Syracuse, 379 (436); 
ce que rhistorien dit de lui, 3Si 

(437-438). 

HiERON II , héritier des vectn 
de^Gelbn ; à quelle époque il régna 
â Syracuse? XI , 339 (44o> 

HiERON , ami de Nicias *, ser* 
vices qu^il lui rend, V, 287-268 
(2i5-ai6). 

HiERONTMUs, historien, n'est 
point d^accord avec Phistorien 
Dionysius, IV, i5i , 162 (171, 
ï83) ', nommé gQuçemeur de h 
Béode par Demetrius, VIII, 227 
(265). 

HiERONTMUs^ philosophe, VI, 
3o (38). 

H1SRONTMU8 et NiGKOXACBVS) 
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ce iqu*ik conseillent à PubKus Cras- 
•iB , V, 3o8 (354). 

HiLARioN et PoLTBB , afFranchis 
d'AngMste, XII , 347 (396). 

HiLAiRB (St.), cité, V, aoa 
(a33). Note. 

fiiMiE&ius , frère de Demetrius 
de Pfaalère; sa mort, VIII, 5o 
(60). 

HiMJBBE , viQe de la Sidle ; sa 
poeîtion, XI, 367 (421)* 

HiMiLCo f généra] carthaginois , 
prend la ville d'Agrigente , XII , 
\5j (i5i)j la fait détruire; ra- 
vage le territoire de Gelle> lâo 
(t66); conditions de son traité 
avec Dionjsîus, 161(178); fait 
mettre le feu aux galères res- 
tées dans le port de Syracuse , 
190 (ai3) ; tente en vain a faire 
lever le siège de Motje ; est con- 
traint ÙB retourner en Afrique^ 
192 (a 16); débarque à Panorme 
avec une nouvefle armée ; reprend 
Eryce et Motye, 201 (226) ; ses 
vaisseaux s*emparent du port et de 
la ville de Messine , 204 (229) ; 
la fart raser entièrement , 206 
(2S1) ; maître du grand port de 
Syracuse, 21 3 (240); mène son 
armée devant la ville ; ravage ses 
environs ; prend le quartier de 
TAchradîne ; saccage les temples , 
ai 4 (241); fortifie son camp , fait 
abattre toutes les sépukures, ai 5 
(24s) ; se retire en Afrique après 
une défaite complette, 226 (255). 

HiPPARCHvs Cholargien , le pre- 
mier bani par FOstracisme , Y, ao5 
(253); Observ.A55{Si2). 
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HipPAiiCHus, père d'Aâdépia- 
des , VI , 288 (332). 

HippARCBus, affiranchi d*An- ' 
toine , VIII , 401 (434). 

Hippakètb, fille d*Hipponicus , 
femme d*Alcibiades, pourquoi elle 
quitte sa maison ? II, 3i6 (354). 

HipPAAiNus , beau-frère de De- 
nys l'Ancien , IX, 8 (9). — Autre 
HipparinttSjSls de EMon , 5i (59). 

HippiAS, sophiste, dit que Ly- 
curgue étoit bon capitaine, 1 , 196 

(319)- 
HippiAS , bouffon d'Antoine , 

VIII, 276 (32i). 

HippiAS et Neander, sauvent 

Pyrrhus enfant , IV, u 3 ( 1 28) . 

HippoBATBs, chassés par Pen- 
des ; quels chez les Chalcidiens ? 

II, 204 (228). 

HippOBOTB, prairie dans la Men- 
die, IV, i3i (149). Note. 

HippocRATEs, le mathématicien, 
s*occupoit aussi du commerce , I , » 
288 (324), 

HippocRATES, capitaine Lacé- 
démonien, gouverneur de Chai- 
cédoine , II > 365 (410) ; est vaincu 

et tué, 366 (<^.)- 

HipPocRATES , capitaine général 

des Syracuiains; pourquoi il fait 

mourir plusieurs citoyens Romains, 

III, 265 (297); sa perfidie, 266 
(298) ; son camp pris par Alcibia* 
des , 276 (309) • 

HiPPocRATESy tyran de Qela, 
augmente ses éttts par sa valeur, 
XI, 35a (4o5); sa mort , 353 
(ib.). 
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Hippocooif ) père d*£iianplio- 
rus, I, 53 (67). 

UippoDAMiA , femme dePelops, 
I, i3 (i3). 

H1PPODROMU8, mois ainsi ap- 
pelé chez les Béotiens , II , 99 (i 1 1), 

HipPOLYTB , Amazone , femme 
de Thésée,!, 47 (5i). 

HippoLTTus , fils de ThéséoB et 
d'Antiope, I, 43 (53). 

HippoLYTus de Sicyone, &vo- 
risé d*ApoIIon , 1 , 226 (254) ; dis- 
ciple du Saint Pitheus, 6 (7). 

HippoMACHus, maître d'escri- 
me, IX, 6 (6). 

HippoMEooN , fils d'Agésilas , 
éphore ; sa grande réputation , VII , 
3 18 (367); sauve son père, 332 
(383). 

HippoN , tyran de Messine, sa 
punition par les Messéniens, III, 
145 (162). 

HippoN, orateur; ce cpi'il propose 
aux Syracusains, IX, 60 (70). 

HtppoME, ville forte d*Afirique, 
célèbre par Fépiscopat de St. Au- 
gustin, XII, 85 (91). 

HippoNicus, premier mari de 
la femme de Périclés , père de Cal- 
lias, surnommé le Riche ^ II, 206 
(a3i) ; insulté par Alcibiades, le 
pardonne et lui donne sa fille en 
mariage, 3i5 (354). 

HippoNioN , ville dont Diony- 
sius transfère les habitans â Syra- 
cuse, XII, 244 (276). 

HipponiuM {Vibone)^ ville de 
la Lucanie, VII, 114 (i34). 

HiPPosTHEaiDyis,Thébain; son 
caractère, III, 177 (198); pour- 
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quoi il envoie Chlidon aupcèa de 
Melon et Pélopidas , 178 (199). 

HipPOTAS , boiteux , son cou- 
rage, VII, 399 (460); sa mon 9 
400 (462). 

HtPSE , ville de Phryg^e 1 pièf 
de laquelle Demetrius est vûncu, 
IV, 117 (i33)-, Observ. VUI,a», 
édU. 

HiRTXUs , capitaine sous Sylk , 
chasse les Barbares du mont Tliu- 
rium , IV, 427 (485) ; remarque sur 
son nom, ïi^. 

Hiacius et Pansa, à queDeépo» 
que consuls, UI, 79 (88) ; VIII, 
137 (161); sont tués, ib.\ 288 
(335). Idée que fait naître leur 
mort, XII, 276 (3i3). 

HnTEA, historien, ^ quel sujet 
dté? 1,58(63). 

HisTXBB , Miléâen , s*oppose k 
l'exécution d'un projet de Milcia- 
des, XII, II (11). 

Histoire, trésor de la vie hu- 
maine , selon Amyot, l, xxvj (xvij) ; 
elle a sa manière de punir les mé- 
chans , zxx (xxiij) ; est le réper- 
toire et le témoignage du temps, 
xlj (xxxij) ; la maîtresse des princes , 
xlvij (xxxviij).Commencemensdei 
temps vrais de Fhistoire, 1,3-4 
(3-4). Messagère de Tantiquitéi 
elle instruit et console , X , 3 (i i) » 
son utilité, III, 12 (i5); ce cpn 
Tempèche de découvrir lavéïitéi 
II, 190 (212). 

HisTOB lEiv , caractère et qualités 
qu'il doit avoir, I, xzxix (zxx); 
ce que doit observer , suivant Fhi* 
tarque. Celui qui écrit les viei 
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des hommes iOustres 9 V, 8 (]o) ; 
pourquoi il doit être dans une gran- 
de viDe, VIII , 5 (7), ; celui qui en 
écrivant l'histoire des grands hom- 
mes , embeOit leurs portraits , leur 
est trés-nuisible , XI , 19a (aao). 
Belle réflexion de Plutarque sur le 
devoir d'un historien , IX , 69 (68). 

Hoc AGE, signiBcation de ces 
mots , I, a5o (282) ; II , 436 (490). 

HoBMVS ( mont ) , où Octavius 
taille en pièces les brigands , XII , 
272 (307). 

Homère^ lieux de sa naissance 
Cl de sa mort, V, 542 (393). Ap- 
pelle Thésée VAmi de JitpUer, I , 
25 (26) ; Athéniens peuple , 42 
(45) ; ses poésies rassemblées et rap- 
portées en Grèce par Lycurgue, 
i5o (167). Hdmère explicpié et 
fuitifié par Plutarque, II, 448- 
449 (5o3'6o4)« Jugement du mê- 
me sur ses vers, III, 148 (166) ; 
repute heureux ceux dont la fortune 
est compensée, 74 (83) ; pourquoi 
les plus vaillans sont les mieux 
armés, i65 (i85). Deux de ses 
vers, à quel sujet cité 7 240 (269). 
Passage de lui expliqué, 466 (620). 
Ce qu'il dit sur la prouesse , IV, 
i65 (187) ;8es vers cités, VI, 142, 
224, ^78 (164 , 269 , 32i) ; ap- 
pareil en songe à Alexandre , VII , 
69 (69) ; ce qu il fait dire par Hé- 
lène au roi Priam^ 353 (408) ; 
quels rois il appelle Disciples de 
Jupiter , VIII , 233 (273) ; pour- 
quoi désigne Paris comme mari 
d'Hélène, IX, 3o5 (35i). Portrait 
qu'il ^t d'^née, XI, 93 (107); 
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autre passage de lui cité â son sujet , 
102 (117) ; traité d'insensépar les 
Athéniens , XII , 4o5 (460) ; ce qu'il 
fait dire par Mcnelas au fils de Nes- 
tor, 439 (499)- Pourquoi la lec- 
ture de ses ouvrages défendue par 
Adrien , X , 84 (86). 

Homme (P ), suivant Solon , n'est 
estimé heureux qu'après sa mon, 
1 , 341 (384) ; ne peut guères 
compter sur un bonheur sans mé- 
lange , IV, 224 (277); cherche 
plutôt le mal que le bien , VIII , 
489 (535); plus cruel que les 
bétes féroces quand il joint le pou- 
voir à sa passion, i39 (i63) ; nul 
n'est parfait, quelque vertueux qu'il 
soit, V, 8 (i i) ; la plus haute vertu 
de Thomme , III , 468 (522). Le 
sage ne peut être injurié , II , 
260 (391). Pourquoi Y homme po- 
litique doit sur-tout éviter l'opinià- 
tretc ,4^6 (4^7)* Homme de bien , 
VIII, 8 (il); observation sur cette 
expression d'Amyot, 495 (549).—- 
Les Hommes y plus sensibles aux 
injures qu'aux pertes , III , 143 
(160) ; souvent mieux appréciés 
par les circonstances que par les 
actions édaianies , VII ,6 (8) ; 
moyen honnête pour les gagner , 
36 1 (416) ; instruction pour les 
bien gouverner, V, 254 (293). 
Ceux qui louent les hommes ver- 
tueux , honorent leur renommée ; 
mais n'affectionnent point leur ver- 
tu , VI, 335 (386) ; les lieux ne ren- 
dent point les hommes belliqueux , 
III, 193 (220); leur commune 
erreur , .234 ( 272 ). — Homme 
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qui coupe sa nature avec une pierre^ 
y, 3o8 (aSg). — < Hommes nou^ 
peaux y cpieb chez les Romains y 

10,599(457). 

HoMOLoicRus et Anaxidamus 
de Cbéronée ; services qu'ils ren- 
dent à Sylla , IV, 426-427 (483- 

484). 

HoMoTiMEs , gentilshommes per- 
sans, XI, 402 (462). 

Hongres ( Poconiens ) , peuple 
au nord de la Macédoine , Xll , 

Ho!«NBTETB ( mépjis de F ) et de 
la déeence dans les assemblées pu- 
bliques; ce qu'il cause? V, 196 
(224). 

Honneurs , changent les mœurs, 
IV, 457 (519); ceux démesurés 
rendent odieux, VlU, 172 (202); 
signes incertains de l'amitié des 
peuples , 209 (245). 

Honte , compagne de la peur , 
VU, 353 (407). C'est une honte 
de ne vivre et ne mourir que pour 
soi-même, 391 (45i). 

Horace , poète latin , cité, XII , 
460 (522). 

HoRACBs ( les ) , leur combat 
avec les Curiaces, XI , 148 (169) 
et stiiç, \ l'un des Horaces reste seul 
vainqueur, i53 (174); ce qu'il dit 
à sa sœur en lui donnant la mort, 
164 (176); condamné à mort par 
les DutanvirSy i5j (180) ; absous 
par le peuple , 358 (181). 

HoEATins ( Marcus ) , consul 
avec Publicola , 1 , 376 (42?) j con- 
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sacre le temple de Jupiter Capiio^ 
lin y 378 (425). 

HORATIDS COCLBS , SOU gRUld 

courage } comment réoompenlé? 
I, 383-384 (43o-43i). 

HoRTENSius , lieutenantde SyQa; 
comment il se joint à lui , lY, 420, 

427 {i77 . 484). 

HoBTENsius , orateur, IV, 4^5 
(528) ; plaisanté par Gcéron, 
Vm,7i(84). 

HoRTENsius , remet son gouver- 
nement de la Macédoine à firu- 
tus, IX, i34 (i54) ; pourquoi 
M. Antoine le fait tuer , i38 (iSg} } 

VIII, 295 (343). 

HosTiLius (Tullus), 8011 ori- 
gine ; se distingua dans les guenef 
deRomulu8,XI, 127 (i45)»ay«>' 
de Tullus HostiliuSy troisième roi 
des Romains, 128 (14^)* 

HosTiLius (Tullus), roi dei 
Romains , à quoi il dut son élec- 
tion? XI, 128-129 (145-146)» 

libéralité qui lui gagne les coeun, 
i3o (148) ; rejette sur les Albaius 
les torts de la guerre , i3a (i5i) ; 
donne audience à leurs ambasM- 
deurs ; ce qu'il leur dit, i34 (i5a). 
Les deux peuples se mettent en 
campagne, ib. i35 (i53). Tulha 
profite de la consiemarion qu» 
causée la mort de Cluilius, i36 
(1 55-1 56) î son entrevue avec Fu- 
fetius, général des Albairn; lem 
di^.ours réciproques , iSg (iSg) ^' 
^/«V. Propositions de Tullus pour 
accorder le différend entre les 
Romains et les Albains, 146-M/ 
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(167- i6S); choisit avec Fufedus 
les Horaces et les Curiace» » pour 
décider par un combat 9 du sort 
desdeux nations » XI , 149 (170) et 
wiç. Sentiment que ce choix excite 
dans les deux armées, i5o<-i5i 
( 171-172 ). TuIJus assemble les 
Albains ; sa promesse ; ce qui 
trouble la joie de son triomphe , 
i56 (17B); renvoie Horace de- 
vant les duumvirs , et lui conseille 
dVn appeler au peuple, 167 fjb* 
x8o) ; ses longs préparatifs de guerre 
pour pimir les Veïens et les Fide- 
nates, 1 59 (i 82) ', campe â la vue de 
la ville de Fidénes, 161 (184). Sa 
présence d*esprit lor9C|u*on lui an- 
nonce que les Albains abandonnent 
les Romains, i63 (187) ; défait les 
Fidenates et les Yeîens ; s*empare 
de leur camp, 164 {ib* 188). Com- 
ment il reçoit les complimens de 
Fufetius ; pourc^uoi il if)terroge les 
prisoniers? i65 (189) ; instruit le 
lénat de la trahison de Fufetius, 

166 (190); ordre qu'il donne à 
Horace , assemble les tribuns et les 
informe du crime des Alb&ins \ 
demande à Fufetius les noms des 
officiers qui se sont distingués , 

167 (191-192). Ses dispositions 
pour s'assurer des coupables ; son 
discours aux Romains, 168 {ib, 
193) et siiiç. ; efifet qu'il produit sur 
les Albains ; ordonne à Fufetius de 
se défendre ,171 (196) ; engage les 
Albains à se soumettre, 172 (197) ; 
Punition cruelle qu'il fait subir à 
Fufetius ; réflexion de l'historien â 
ce sujet, 173 (198-199) ; fait pu- 
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nir ses complices, 174 (200) ; 
Albe détruite , il incorpore ses ha- 
bitans dans les curies Romai- 
nes, 176 (ib. 201); ajoute le 
mont Cclius à la ville de Rome, 
y bâtit un palais, ib, ; soumet Fi- 
dénes ; fait punir les auteurs de la 
révolte; remet la ville en liberté, 
176 (202); origine de la guerre de 
Tullus contre les Sabins, 177 (2o3) ; 
combat contr'eux et les Romains , 
178 (204-206); vœu de Tullus; 
sa victoire et son triomphe, 179 
(ib, 206) ; à (juelle condition il 
accorde la paix aux Sabins, 180 
(207) ; envoie des ambassadeurs 
aux villes Latines ; ne reçoit aucune 
réponse, 181 (ib. 208); se prépare 
â leur faire la guerre , ib. ; fait une 
trêve avec eux ; marche contre 
les Sabins ; remporte ia victoire , 
182 (209) ; la trêve conclue aveq 
les Latins expirée , recommence 
la guerre, i83 (ûf, 210). Pré- 
sages et fléaux qui affligent Ro- 
me, avant sa mort, 184 (^n)' 
est brûlé dans son palais avec sa 
femme et ses en&ns; à quoi divers 
écrivains attribuent cet embrase«> 
ment? i85 (2 12-21 3); son por- 
trait , 187 (214) ; regreté des Ro- 
mains, 188 (21 5). 

HosTiLius, consul, défait en 
Macédoine, III, 19 (22). 

H6t£ de Sylla , refuse la vie de 
la part du bourreau de ses conci- 
toyens; son généreux dévouement, 
IV, 460 (522), 

Huit , premier nombre cubique^ 
consacré à Nfptune, I, 6a (67}. 
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Hyacihtbia , fête célébrée i 
Sparte^ III, 246 (385) ; XI, ai4 
(245). 

Uy AC1NTU8 , aimé d^ApolIon , I , 
laS (253), 

Hyampolis , ville de la Phocide , 

XI , 476 (544)- 

Hyanthioas et Dobidas , fils 
de Propodas, roi de Corinthe; 
cbasséa par Aletès, XI , 240 (276). 
Note. 

Hyurjeas , orateur ; ce quHI eut 
le courage de dire à M. Antoine , 

V, 298 (347)- 

Hyccare ( Carini) , petite ville 

de la Sicile, II, 387(435). 
' Hydaspes y rivière de Tlnde , ap- 
pelée Bucéphalie par Alexandre, 
VII, 129 (i5o). 

Hydrophore , statue dVne pu- 
ceUe, II, 59 (67).. 

Hyllus , fils d'Hercules , IV , 
491 (562). Observ, 

Hypatus, tué par les banis de 
Thébes, II! , i83, i85 (2o5, 207). 

Hyperbatas , général des 
Acbéens, VII, 362 (417)- 

Hyperbqlus ; sa mauvaise ré- 
putation, II , 322 (36 1) ; bani du 
ban d^ostracisme , 323 (362) ; V, 
204 (234). Vers du poète Platon 
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contre lui , 2o5 (235) ; II| SflS 
(363). Observ» 2*. èdit* \ V, 457. 

Hyperides , orateur , père de 
Glaucippus , VI , 267 (296) ; son 
dire aux Athéniens, 268 (30^) , 
abandonne Atbènes avec Démos' 
thénes, 293 (338) ; est arraché du 
temple d'Ajax , et envoyé à Anb-* 
pater , qui le fait mourir, VUI, 5o- 
5i (59-60). 

Hypponicus ,' ami de Solon, 
abuse de sa confiance pour s^en- 
ricbir, I, 3i3 (352). 

Hypsecridas, Spartiate, un des 
arbitres dans Taifaire de Salamine, 
1 , 3o2 (340). 

Hypseus, consul, implore Fap- 
pui de Pompée , VI , 194 (224). 

Hypsicratia , concubine ds 
Mithridates ; $on courage , VI , i5o 

(.73). 

Hypsion, demi-dieu, lU, 347 
(387). ' • . 

Uyrodès , roi des Parthes; son 
alliance avec Artabazus, V, SiG 
(376) ; fait mourir Surena ; est 
étranglé par son fils Phraartes, 3a8 

(377)- 
Hysie , ville prés du mont G- 

tbaeiron, III, 348(388). 
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J.ACCHVS , procession en son hon- 
neur le sixième jour de la fête des 
Mystères ; ee rendoit d'Athènes â 



Eleudne, II , 1 02 , 375 ( 1 14 , 422) } 

VI, 297 (342). Voyez Bacchus* 

Ialysus ( tableau d* ) , pont par 

Protofèue», 
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l^fotQgènes ) respecté par Deme- 
trius, VIll, 19SL (aaS); XI> sSi 

:.,lAPYXy promontoire, IX, 4^1 
{487). O/^^^rv. 5oâ (533). 
- Iajelbas, roi de Numidie; ion 
ifijaume donné à Hiampaal par 
Fompce, VI, io8 (laâ). 

Ibéhib, c<m|rée d*A«e entre k 
mer Caspiéne et le Pont-Euxin, 
V, ia3 (141). Note. 

Ibbaus {VEbn)^ fleuve d'Es- 
pagne, IX, 363 (419). 

Iby&tivs , gpuverneur de TAra- 
chosie, chargé par Antigonus de 
faire périr les Argyraspides , Y, 
444 (5io). 

IcELus, afFrancki de Galba, loi 
annonce qu'il est déclaré empereur, 
IX, 286 (33o} *, obtient le droit de 
porter les anneaux d'or; se fait ap- 
peler Martialus f^icellus , 387 
(33o). 

IcBTBS 9 seigneur des L^ontins , 
nommé général des Syracusains , 
III , 88 (98) ; ses mes et sa politi- 
que , 89 (99) y sa perfidie décou<> 
verre, 97-98 (108); tient Denys 
assiégé dans le château de Sy- 
racuse, 100 (iii)i ses proposi- 
tions à Timoléon , toi (1 12)*^ est 
appelé par une partie des Adrani- 
«aihs , »o6 (i 18) ; méprisé par De- 
nys, 1 08 ( 1 20) ; envoie deux soldats 
à Adrane (Ademo) pour assassiner 
Timoléon , 1 15 (128) ; appelle fès 
Carthaginois à son "«ecours , 117 
(i3o);fonne avec Mago le projet de 
se saisir de Catane, it8 (i3i); est 
Ibité d'abandonner Syracuse , t 23 

Tome XXIK 
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(137); PaUiance des Carthaginois, 
128 (14^) { s^^Uie de nouveau avec 
eux, x39 (i56); dévaste le' terri- 
toire de Syracuse , 142 (i58) ; Sàip 
noyer la sœur et U £emme de Diçn , 
IX, 90 (104); est fait piisonier 
avec son fils par Timoléon , 91 
(io5}; leur mort^ lù.-^ III, t43 
(160). 

IcHNEUMON (chasse de F) , où 
Craterus est blessé , VQ , 92 (107). 

IcTinus, architecte du temple 
de Pallas k Athènes , II , 186 (208). 

Ida , montagne d'Asie prés de 
Troye,V,4i7(478). 

Ides et Kale^ïdes (observadon^ 
sur les ) des mois Romains , IX , 
512(687). ^ . • 

looMENEUs, de Lampsaque , his- 
torien, V| , 267 (296) ; ça calonv 
nie contre Periclès , refiitée par 
PIui|irque, II, 179 (26o7;'cicéaû 
sujet d'AEschines, VIII, 28 (54}. 

Idrien , prince de la Carie , ce 
que lui écrit Agesilas pour la liberté 
d'un de ses amis, VI, 29 (^2). 

Ilia , première femme de Sylla ,, 
de laquelle il eut une fille, IV, 398^ 

Iliade d'Homère appelée la 
correcte , VII , 19 (23) ; observa- 
tions sur Cette dénomination d^A^ 
myot , 483 (555). 

Ilicium , quel endroit arnâi' ap-^ 
pelé à Rome , l , 225 (286). ' 

Ilivm , ville de la Troade , <Jii^ 
Alexandre fait un sacrifice à Diai^e^ 

viii , 35 '(59).. 

iLtus', roi de Troye, arriére- 
peti trfils de Dardbnus, XI, 90 ( i o3). 
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Illtrib 9 contrée d^Eurqpe , sou- 
mise aux Romains } XII, 286 (3a4). 

Ilutvrgium , ville d'Espagne 
prés du Betis, iX , 468 (529). * 

Image qui représente les mteurs , 
plus précieuse que celle qui repré- 
.sente le corps, V, 7 (9). 

Images de Dieu , pourquoi dé* 
fendues par Numa, I, 235 (266). 

Imbbos , ville ( ile , selon d' An- 
ville) de la Grèce , VI , 282 (325). 

Imoibilis et MAMD9NIUS, prin- 
ces Espagnols, unis à Scâpion , IX , 
452 (522) ; leur conduite en ap-^ 
prenant sa maladie, 459 (53 1) ; 
marchent contre les Romains ; sont 
vaincus , 462 (533-534) ; Scipion 
les pardonne , 4^3 (z^.). 

Indiems, envoient des ambassar 
deurs à Auguste pour obtenir son 
amitié, Xlll, 286 (325). 

Ii^oj^A , forteresse où Mithridates 
se retire après sa défaite par Pom- 
pée, VI, 1 50(174). 

I^sATiABiLiTÉ faumaine (dis- 
cours sur r) , IV, 297-298 (538- 
339). 

Insteius (Marcus) , commande 
le centre de la flotte d'Antoine au 
combat d'Aclium , VIU , 367 (427). 

Insubriens , babitans du Mila- 
-Boisy IX, 374 (432). 

Insula Sacra ( Ile Sacrée ) , 
comment formée? devenue un des 
beaux quartiers de Rome , XI, 338 
(389). 

Intbrrbgnum ( interrègne ) , 
comment réglé après la mort de 
^omulus? ]| 22 z (249). 
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loi A (Neuitno), ville du la- 
tium, IX, 127 (147)- 

loLAS , fils d'Antipater , premier 
échanson d'Alexandre, VU, i5o 
(174) ; soupçonné de l'avoir em- 
poisoné, 164 (179)* 

loLAUs , aimé d'Hercules, III, 
198 (22a) ; serment que les amam 
prétoient sur son tombeau, ib. 

Ion, poète de l'Ile deCfaio, I 
32 (34) ; comjnent il peint Peri- 
clès et Cimon, II, 167 (187); ce 
qu'il rapporte sur k mort de Mar- 
donius, III, 366 (408); sur G- 
mon, V, 22 (27); citation de ce 
poète , VIII , 6 (9). 

Ion , livre les en£ms de Peneas 
aux Romain», UI, 54 (62). 

Ionie , contrée de VMe Mi- 
neure, XII, 10(10). 

Ioniens , refus qu'ils font à Cyns 
de se révolter contre Crésus, XI, 
412 (473) ; Crésus , à son tour, re- 
fuse leurs propositions, 4'^ (4^w* 

Ionique (mer.) , séparée du Pé- 
loponnèse par la mer AËgée, Ia, 
2i5 (247). 

lopuoN et^ Thessalus, fi» ^ 
Pisistratus et de Timonaasa, IM» 
453 (5o6), 

loppÉ, fille d'Ipbiclé8,uneda 

femmes de Tbésée , I, 49 N; 

loxus,. petits -fils de Thésée, 
bâtit la ville des loxides, I, i^ ('^)' 

Iphicrates, général Athénien, 
ses talens militaires et son iélep«"f 
la discipUne, Xl|[,4o (4a)i «»<^' 
vers exploits , 41 , (43) ; ^^ ^ 
progrès rapides d'Epamino^^^' 
42 (44) j son portrait i sa conduite 
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à Fcgard de la femme et des enfanâ 
d'Amyntas , ib. Accusé une aède 
fois , est abeous , iù^ (46) \ épousa 
la fille de Cocys, roi de Thrace^ 
ib, \ où il passa' une partie de 
sa vie , 47 (49) î comment ion 
courage ranimé par Socrates ? ^98 
^461). A quoi compare une ar- 
mée , m, i65 (i85) ; taille en 
pièces un bataillon de Lacédémo- 
niens , VI , 47 (53) ; commande 
en Egypte avec Phamabazus, en 
rfualité de lieutenant d'Artaxerzès , 
Vlll , 4^0 (^^4) ) comment il veut 
fjue soit le bon soldat? IX, ^jj 
(Sig). Moyen qu*il est censé 
avoir employé pour forcer Jason à 
signer les articles d*un traité, XI , 
' 463 (â3o) ; succède à Timothée 
«]ans le commandement de la Hotte 
Athéniene , 470 (538). 

IPHiTUftf cité , vie de Lycurgus^ 
I, 143, 197 (i59,a2o). 
Ipsus. Voyez Hispe, 

Iaa , cbâteau fort de la Mes-, 
Bénie, assiégé par les Laoédémo- 
xiiens \ durée de ce siège , XI , 207- 
ao8 (a38) ; après une longue résis- 
tance d^Aristomène , ils s'en ren- 
dent maîtres , 22 1 (253) et snw. 

Iras , femme-de^chambre de 
Cléopâtre, VlII, 369 (419)} sa 
mort , 426 (463). 

Irknes, qui ainsi appelés à Spar- 
te?!, i83 (2o5). 

Iabnophilagbs. Voyez Fecia^. 
liens* 

■ Iresionb , brancbe d'oHvier ainsi 
appelée; pourquoi? J^ 36 (39). .' 
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IsADAS , fils de Phesbidas ; sa 
valeur récompensée par les éphoresj 
pourquoi ils le condamnent ensuite 
â une amende ? VI, 73 (83). 

IsiEus , orateur , maître de rhé- 
torique de Demosthènes , Vlll, 1 1 

(.4). 

IsANOELEy introducteur auprès 
des rois, VIÏ, 99 (116). Note. 

IsANDER , fils d'EpylicuSy V, 228 
(256). 

IsAURicus (Servîliùs), concur- 
rent dé César pour le souverain 
pontificat, VII, 171 (197); consul 
avec lui , 324 (259). 

isiÂs, Corinthien; onlre qu*il 
reçoit de Timoleon , III , 1 23 ( 1 38)^ 

IsiDORvs , .capitaine de vaisseau 
de Mithridates, V, 84 (97). 

IsiDORus , auteur cité , X, 12 (4). 

Isis (théâtre d*) à Rome , rebâti 
par Alexandre Sévère , XI, 23 (25). 
Cruauté exercée par Commodus sur 
ses prêtres , X , 224 (260). 

IsLB , quartier de Syracuse, III, 
100 (112). 

IsLB , formée par la Sa6ne et le 
Rhéne, maintenant Ljon^ l^', 
374 (433). 

IsLBsFoRTUifiBB, leurdcsexip- 
tion, V, 355(408). 

IsMBNiAS , Tbébain, excellent 
joueur de fiùte ; sa manière d'en- 
seigner, VHI, 157(1 85).: 

IsMBNiAs, son ambassade auprès 
d'Artaxerxès j . ce qu'il y fit , y lîl ^ 
477 (52 1); va eu Thessafie avec 
Pélopidas , IJI , ai 5 (24 1) ; sa mort ,- 

«73 (194)- 
IsocRATEs , orateur , exjseigna' 

Q a 



Télocpience ; nkire qu^ii exigeoît 
de 868 diaciples, Vlll, ii (14). 

IsoDicB , fiDe d*£urypto]emitt , 
femme de Cimon, V, la (16). 

IssoRiUM, quartier de Sparte, 
où est ie temple de Diane, 67 (jy). 
Observations y 471 (643). 

IsTHMOs (Hexa-Mili) , nom 
donné au détroit du Péloponnèse y 
VIII, 198 (2Za)', c*e8t risdime de 
Corinthe; note, Yl y i3i (i5i). 

IsTOBEioA) Ancienne ville d*£8- 
pagne, X, ia(4). 

Italie (]') fut pre8qu*encièr&« 
ment soumise par Hannibal, II, 
a74.(3o7). 

Italie, fiDe de Thémistodès; 
mariée i Pantbides de Chio y II , 
6a (70). 
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Italic A (Seuilla la p^'ieja) , an- 
cienne ville d^Espagne » X , la (4)« 

Italub, père de Rome, selon 
plusieurs auteurs « 1 , 66 (79). 

: Itkaobnes f philosophe , père ào 
Mélissu8,ll,ao9(a34). 

Itromb {Vulcano) , viUe de la 
Metsenie, ruinée par les Lacédémo- 
niens, XI, a 18 (349) ; repeuplée 
par les Thébains, III, 309 (a34). 

IuLB, fib aîné d^Ascagne, ex- 
clus du tréne qu*il dispute à SiJ- 
vius; est nommé souçerain pon- 
^,,XI, laS (141); ses descen- 
dans possédèrent long-temps cette 
dignité, ia4 (14a). 

IxiOH , sa fable contre les am- 
bideuz , VII , 309 (356) ; durée 
de son règne â G>iînthe , XI, 240 
(375). Nute. 
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i^ouBMua, ittriscoDiuItB Romain^ 
X, 173 (191). 

- • jAiticuLUM' -(mont } , au pied 
duquel Numa fut inhumé, I, 168^ 
(5da). 

Janus , roi ou demi-dieii, pour- 
quoi peint à deux visages t son tem- 
ple à Rome , combien de fois fer- 
mé , I, a63 (39$) $ sa porte s'ou- 
vre d'elle-même , avant la mort de 
Commodus , X.» afi7 (a 55)*, pour- 
quoi surnommé Curtace? XI^ x59 
(•8,). 



Jason , chef des Argonautes, l, 
3o (3a); sa naissance, XI, 4^^ 
(519) ; se brouille avec Médée et 
la quitte , IV, 490 (552j. Observ. 

Jason, rétablit la gloire dès Tlies- 
saliens , XI , 454 (5ao) ; sa nais- 
sance , ib* *, son caractère , ses qua- 
lités et ses talens, 4 55 (63 1 ). Moyens 
cpi'il emploie pour obtenir de ta 
mère fargent dont il avoit besoin , 
456 (522) *, pour voler ao talens à 
son fiére , 4^7 (^^4) > comment 
il trompe la. femm^ de Bon frire 
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Polydore? 458 (Uf. 5a6,); pré- 
texte dont il couvre ses artîBces, 
459 (£&.) ; comment il récompen- 
soit ses soldats? iù, (526). Soins 
qu*i] prenoit des malades et de» 
blessés ; comment il forme ses trou- 
pes aux travaux militaires? les en- 
courage par son exemple , 460 (iùm 
.527) ; exceDe dans Tart de la sur- 
prise; exemple qu^il en donne, ib.; 
emploie tour à tour Tartifice et 2a 
valeur; s'empare de la plupart des 
villes de Thessalie; fait rentrer 
dans Fobéissance les Dolopes et les 
jVfaraqueS) 461 (528) ; guérit d*un 
abscés par une blessure qu*il reçoit 
dans un combat contre A]petas , roi 
d*£pire , ib. 46^ (ih* 529) ; son al» 
.liance avec Amyntas , roi de Ma- 
cédoine , et avec les Thébains, ib, 
(ib. 55o) ; avec les Athéniens ; vio- 
lence supposée que lui fait Iphi- 
crates» 463 {ib^\ fait une trêve 
avec Polydamas , gouverneur de 
Phaxsale ; raison qu'il fait valoir 
pour l'engager à favoriser ses vues, 
4SS (532) etsuiç.; traite avec les 
Pharsaliens; est nommé général 
de toute la Tbessalie ; autorité que 
cette dignité lui donne; lève une 
année considérable , 469 (537) ; 
va à Athènes pour défendre Ti^ 
mothée; le sauve, 471 (539); 
XII , 53 (56) ; se rend à Thébes; 
offre une somme considérable â 
Ëpaminondas , qui la refuse , XI , 
471 (540). Ce procédé augmente 
Pestime de Jason pour lui; son 
étroite liaison avec Pelopidas ; 
promptitude de sa marche pour 
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aDer au secours des Thébains , 47^ 
(Jb. 541) ; ce qu'il leur conseille ; 
vrai motif de son conseil, 473 
(ib, 542) ; raisons qu'il donne Kux 
I^oédémoniens pour conclure une 
trêve avec les Thébains ,474 (543) ; 
retourne en Thessalie; ravage le 
territoire d'Hyampolis; s'empare 
d'HéracIée et de la Perrhébiç, 476 
(544). Sa puissance et sa gloire, 
ib. 477 (545); fidèle observateur 
des régies de justice et d'équité , ib, 
(546) ; ce qu'il ordonne à ses sujets 
pour la célébration des jeux pythi- 
ques , 478 (547). Inquiétudes des 
Delphiens sur ses projets , ib. (548) ; 
divers récits sur son assassinat , 479 
{ib. 349) ; ses frères Polydore et 
Polyphronlui succédent,48o (55o). 

Jason , joueur de tragédies ; ce 
qu'il fait avec la tête de Crassus , V, 
326 (375). 

J£r6me ( St. ) , cité , VI , aoa 
(a33). Note* 

Jsr6me de Rhodes , auteur cité , 
XII, 395 (449). 

JÉRUSALEM {€adyUs)fV\}ie de la 
Palestine ; rebâtie par Adrien , qui 
la nomme .^Vmz , X, 128(139). 

Jeunesse (la), déeise, son au* 
tel renfermé dans le temple de Mi* 
nerve, XI, 282 (325). 

Jeux isthmiques (Isthmia)^ 
institués en Thonneur de Nepmne ; 
où se célébroient? 1 , 43 (46) ; Vf, 
44 (5o). — Olympiques (OZ/m- 
pia ) , célébrés en Thonneur de Ju- 
piter , par qui institués, 1 , 43 (4^)« 
Les hostilités cessoient dans la Grèce 
pendantleur célébration, 197 (^i9)< 
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— Nbméews, où célébrés? IX , 
235 (370) ; IV, 79 (90). — Py- 
THiQUfs , institués en Ffaonneur 
d'ApoUon, VI, 41 (45). 

Jour blanc, son origine, II, 
211 (236). 

Jours , 8*il y en a dlieureux ou 
de malheureuiL ; événemens cpii les 
distinguent, II , 98 (114) «^ Jm^V* 

JuBA, roi de Lybie , son orgueil , 
vr, 4i5 (479) î vaincu par César , 
419 (483); VII, 249 (288); ca- 
ché dans une montagne , ce qu^il 
mande à Caton , VI , 422 (487) ; 
Brutus s^intéresse pour lui auprès 
de César, IX, io3(ii8). 

JuBA , fils du précédent , com- - 
ment conduit à Rome? prince très- 
instruit dans Tbistoire, VII, 252 
(291) ; loué par Plutarque , V, 358 
(411); cité, I, 93, 233, 249 
(102 , 262 , 280) *i épouse Cleo- 
pâtre, fille d'Antoine, VIII, 428 
(466). 

Judée, soumise aux Romains, 
X, 73 (76), 

JuoELA , ville d*£spagne dans la 
Navarre, X, 12 (4). 

JuGURTHA, roi de Numidie, 
corrompt le consul Opimius , VII , 
473 (5 (4) ; se retire auprès de son • 
gendre Bocchus , IV, 2r5 (244) > 
livré par lui à Sylla , 216, 587 
(245 , 439) ; est conduit prisonier 
k Rome ; y périt misérablement , 
222 (252). Otfseiv. 487 (55o). 

Juifs , le plus ancien et le plus 
puissant peuple de la Palestine ; 
Cyrus leur permet de retourner à 
jrCTUMdam , X 9 436 (5oo) s sont 
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vaincus pat Antoine, VlII, 264 
(307) ; cruauté qu'exercent cent 
de Judée et d' AEgypte sur les Ro- 
mains , X , 73 (76) ; se soumettent 
avec peine à Pabofition d'un usags 
barbare, 117 (126). 

JuLiA ( bi loi ) , quelle ? Xll , 
272 (3o8). 

JuLi A N us ( Sal vins ) , bisaïeul de 
Didius, jurisconsulte renommé, X, 
277 (Si 2). 

JuLiANus ( Didius ) , surnommé 
Sidvius ; son origine, X, 277 
(3 12) ; premières charges qu'il 
exerce ; sa sage conduite dans sa 
préture et dans son gouvernement 
de la Gaule Belgique, 278 {ib, 
3i3) ; obtient pour récompense le 
consulat ; est nommé gowemeuT 
de la Basse-Germanie, 279 (5i4)» 
accusé de trahison et absous*, son 
portrait , ib. Son caractère ; si 
manière de vivre recherchée; évite 
l'ennui , 280 (3i5) ; il achète Pem« 
pire, 283 (5i8-3i9); à queDescon- 
ditions? 284 {ib* 320); est nommé 
empereur y et porté à Rome par les 
prétoriens , ib, Poun^uoi il fait des 
riches présens aux soldais, 286 
(52 1) ; s'attire la haine du peuple, 
qui empêche le sénat d'aller le vi- 
siter , ilf, 286 (ib, 322) -, supporte 
avec patience ses outrages, ià. Re- 
proches qu'on lui fait , ib. 287 
(325) ; sa lâche complaisance pour 
les prétoriens , ib. Pescennius et 
Severus se rebellent contre lui , a88 
(3a4) ; fait déclarer Severus e/f 
nemi de la république, 289 (335); 
il le fortifie dans Rome , 290 (327) i, 
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fait mourir Lœtus et Màrcia ; ce 
qui donne une très-mauvaise opi- 
nion de lui , 291 (3a8). Quintillus 
résiste à une proposition que Julia- 
nus fàisoit au sénat , ih. Sage ré- 
ponse de Crispinus à un ordre 
tyrannique qu*il donnoit , 291 
(329) ; sa demande au sénat re- 
jeeée ; les troupes quMI envoie con- 
tre Severus sont vaincues et Cris- 
pinus tué, ib, 293 (33o) ; pourquoi 
il se rend au sénat ? réponse dure 
que le consul Geminius lui fait , ib, ; 
est tué par ordre du sénat, 294 
(352) ; ce qu'on lui reproche , et en 
quoi loué ? son régne, 296 {ib. 333). 

JuLiANVSf général de Tempereur 
Macrinus , X , 434 (493) ; est tué ; 
pourquoi Mesa fait mettre sa tête 
au bout d'une pique? 435 (494)* 

Julie ou Julia, femme de Ma- 
rius , IV, 208 (236) ; son oraison 
funèbre prononcée par César , VII , 

Julie y femme d'Antoine le Cjn&- 
#/^i«?j VIII, 262(305). 

JuLiB , sœur de César et femme 
d'Attius Balbus,. Vm , i36 {iScj) ; 
XII , 272 (3ô8). 

Julie , fille de César et femme 
de Pompée , VI , 177 (204) ; VII , 
182 (210) ; sa tendresse pour hii, 
187 (216) ; sa mort, 188 (217). 

Julie , fille d'Auguste et de Scri- 
bonîa , mariée trois fois, XII , 32 1 
(365) ; pourquoi exilée par son 
père? 322 (367) ; sa fille aussi ap^ 
pelée Julie , subit le même sort , ib, 

Julie, fille de Germanicus et 
lûéce de Fempèceur Claude , accu- 



J U a47 

tée d'avoir un commerce crimi> 
nel avec Sénèque , XII , 359 (408) ; 
Messaline la fait périr , 36o (410). 

Julie , seconde femme de Seve- 
rus et mcre de Géea , X , 36o (418); 
ses remontrances à son fils et à 
fiassianus, 373 (423) etsui{f.\ est 
blessée en voulant s'opposer au 
meurtre de son fils ; sa constance , 
38o (432); sa ^nort, 408 (464). 
Elle laisse une fiHe appelée aussi 
Julie y 5o4 (343). 

JuLius , censeur, comment sa 
mort regardée ? II, 90 (100). 

JuLius (Atricius), soldat Ro-« 
main *, de quoi se glorifie ? IX , 3 16 
(364). 

JuLius ( Cocceius ) , chevalier 
Espagnol , ayeul de Pempereur 
Nerva, X, i5 (7). 

JuLivs Lupus , beau-pére d'An- 
tonius^ X, 140 (i53). - 

JuNiA, soeur de M. Brutus, 
épouse Cassius, IX, io5 (120). 

JuNius , préteur en Asie ; ce qu^ 
veut s'approprier , VII, 164 (189). 

JuNius (Marcus) , dictateur, 
II , 259 (290). 

JuNON , déesse ; sa statue transm 
portée de Veies à Rome , par Ca* 
millus, II, 77 (86); surnommée 
Oythœronine , III , 363 (404) ; 
Lacinienne, pourquoi ? VI , 474 
(545) ; honorée à Sparte sous le 
nom de Chakiœcos , VII , 327 
(376) ; sa grande fête à Argos, ap- 
pelée Herœa, Vllf, 197 (23 1). 
Pourquoi on lui élève un autel k 
Rome?*lX, iSr) (i82)';sumomméQ. 
Çidritide^ I9 1^9 (*43)- 

Q4 
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Jupiter , dieu sauçeur et pnh; 
iecieur des cités ; arbre qui lui est 
consacré , II , 595 (443) ; sacrifice 
annuel que lui font les Athéniens , 
VIII, 49 (68); pourquoi Thémis 
assise 4 ses côtés? VII, ti3 (i3i); 
invoqué par Junius BrutuSy XI , 
3o8 (354)' Son apparution à Titus 
Latinus, II, 434 (487). Surnom- 
mé Stator^ 1 , 104 (x lâ) > P^r qui 
le sénat Romain convoqué dam 
son temple? VIII, 86 (loi); C0- 
pitolin^ son temple à Rome, par 
qui voué et dédié 7 brûlé et rebâti 
plusieurs fois , 377, 38o (424 , 427) « 
Olympien , formé par Phidias tel 
qu'Homère Ta décrit , III, 58 (67) ; 
les Tables généalogiques des Syracu-. 
sains gardées dans son temple , V, 
a 13 (244) ; son temple commencé 
à Athènes , par qui dédié au génie 
d*Auguste? XII, 319 (363); d'où 
surnommé Feretrienl 1 , 98 (108) ; 
III, a5a (282); Jfécalienl sacri- 
fice fait en son honneur , comment 
appelé? I , ai (a3); surnommé 
aussi Dodoftien^ II , 54 (6a). Ham- 
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mon, IV, 556 (4o5); V, ao8 
(aa8); VII, 8 (11); Polieut ou 
Poliourchos, VIU, a34 (273); 
EUcius^ XI, i85 (aia);JiAaiiiui- 
te y sacrifice qui lui est offert par 
Aristomène » ai a (243) ; Sjllanien, 
I , i55 (171}* Observations sur ce 
surnom y 4^f 2fi*édit, 

JusciAMB» plante médidiiale, 
VIU, i88(aai). 

Juste Tibbbibn, auteur cité, 

XII, 404 (459). 

JuvricB ( la } , première des ver<* 
tus , VI, So (fii) ; celle qui eidte 
le plus Fenvie, pourquoi? une qua- 
lité et une détermination de la vo- 
lonté , 395 (456) ; par qui préfërte 
à un royaume? I^ 273 (5o6); 
rendre la justice , est le premier de- 
voir d'un roi , VIII, a33 (272). 

JusTiGB DiYiHB, diffîre que^ 
quefoia la pum'tion des méchans 
en faveur des bonSi III « 141 

(.5r). 

JuvBNAL , poète ladn , conten- 
porain de Plutarque, XII, 4^ 
(49«)- 
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Xjabeo , entre dans la conjuration 
contre César , IX, 11 a (ia8) ; lieu- 
tenant de Brtituss sa mort, 178 
(ao6). 
Labebius , sénateur ^ rappelé 



Labibrus , lieutenant de César, 
défait les Tiguriniens, VII, xgi 
(aao) ; Tabandonne pour se join-: 
dre à Pompée, aao (a54); VI, 
209 (241) » commande sa cavale-: 



^'exil par Adrien,^ Xy 96 (loi)., | rie; serment qu*il fait, ai6 (aSo)^ 
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ett plaisanté par Cicéron tur sa con- 
fiance dans les oradeh y VIII 9 ia5 

(M7)- 

JLabienus , * commande Tarmée 

des Partfaea contre len Romains , 

VIII , 3o5 (354) ; sa défaite et sa 

mort, 3i4 (366). 

LiABOUREVRs ( I«s ) , comédie 
d'*Aristophanes ; vers de cette pièce 
cités, V, 194 (aaS)- 

Labybiii THE de Candie (Cn^<e) ; 
tyà étoit le Minotaure , I » aS (24) ; 
ce <{u*en écrit Philcdionis , th. 

L.AGSDBMONB (Paho^Chori OU 
ie F'ieux-Bowg) » vifle du Pélo- 
ponnèse. Vojret Sparte. 

Lacbosmoribn y fils de Cimon , 
envoyé au secours de Corfou par 
les Athéniens 9 II, ai4 (140). 

Lacedémohienes , leur courage, 
Sparte assiégée par Pyrrhus, IV, 
179 (2o3) et suiç,\ se retirent dans 
leurs maisons â Farrivée du roi 
Areus, 184 (208); Pourquoi elloi 
résistent aux projets d*Agis7 VII, 
2ao {^69) ; leurs filles portoient la 
robe, ouverte des deux cÀtés, IV, 
486. Obserp. 2^. édit, 

Laceoémoniens , gouvernés par 
lijcurgue; ou s*assembloieut? I, 
i55 (17a). Obietv. 408, ^^.édiu 
Leur goût pour la musique et les 
armes, 193 (216) ; leurs mœurs et 
leur manière de vivre 9 199 (222) ; 
pourquoi leurs rois sacrifioient aux 
Muses avant de livrer bataille? 194 
^216) ; leur discipline relâchée les 
jours de combat , iifr.'(2i7) ; mar- 
choient toujours i la guerre au 
BQA..des flûtes 9 196 (a 18); poûr- 
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quoi ih ne pounuivoienc pas les 
fuyards? 196 (219) ; nepouvoient 
sortir de leur territoire sans congé , 
204 (228); ce qu'ils proposent au 
conseil des Amphictyons, II, ^\\ 
(46}; excitent Gmon contre The- 
mistoclés , ib. (47) ; jaloux de l'ac- 
croissement des Athéniens, 196 
(219) } s'opposent aux vues de Pe- 
ndes , 197 (aai) ; ûtent aux Pho* 
ciens la surintendance du temple 
d'Apollon à Delphes, 201 (aaS) ; 
ce qu'ils mandent aux Athéniens 9 
aax (a48)-) entrent dans l'Attîq^o 
avec une puissante armée ; ruinent 
son territoire, aaa (349) ; s'alfient 
avec les Béotiens ; rendent aux 
Athéniens la ville de Panacte pres- 
que détruite , 3a 5 (365) ; aident 
â abolir le gouvernement populaire 
à Athènes , 3a8 (368) ; pourquoi 
redoutés d'Aldbiades? 383 (43o) ; 
ordonnent â Lysandre de faire pé- 
rir Alcibiades , S86 (433). Une de 
leurs maximes très-remarquable, 
370 (4 16) ; blâmés d'autoriser une 
entreprise et d'en punit l'auteur, 
III, 173 (194) ; grande faute de 
ceux f|ui étoient en garnison dans 
la forteresse de Thébes , 1 8é (ao8) ; 
leurs capitaines punis pour avoir 
rendu cette place, 187 (aïo)* 
Les Lacudémoniens portent le 
guerre dans la Béotie» 188 (ai i) ; 
défaits par les Thébains près de 
Tcgyre, 194 (ai 8); leur réputa- 
tion étonne leurs ennemis, 196 
(aao) *, font la paix avec tous les 
Grecs ; dénoncent la guerre aux 
Thébains seuls, 201 (aa5); sont 
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défaits par Epaminondas , III , 3o6 
(23 1) ; peu propres aux sièges , 366 
(4.09) ; leur constance et leur cou- 
rage héroiVpie à la bataille de Pla- 
tée , 36a (4o5) et ^uiç, ; leur débat 
avec les Athéniens après, cette ba- 
taille, 368 (411)) magnanimité 
admirable des Lacédémoniens , 3^8 
(432) ; naturellement ambitieux , 
IV, 3i4 (358) ; à qui un poète les 
compare , 339 (387) ; rétablissent , 
malgré Lysandre , les Sestiens dans 
leurs biens , 34 1 (389) ; ne £ii- 
soient usage que de monnoie de 
fer , 347 (395) y reçoivent les 
plaintes de Pharnabazus contre Ly- 
sandre ; lui envoient la Scycale , 
353 (402) -, affront qu'ils font aux 
Athéniens, V, 43 (5i); leur traité 
honteux avec le roi de Perse , Vï , 
48 (55) ; leur défaite à la bataiUe 
de Leuctres , 60 (68) ; contenance 
des parens de ceux qui périrent, 
opposée à celle de ceux qui y sur- 
vécurent , 61 (70) ; ordonnent des 
grands honneurs à Anticrates , pour- 
quoi ? 74 (85) î ne pouvoient exer- 
cer aucun art mécanique, 56 (64); 
ne s'enorguei tlissoient point de leurs 
victoires, 70 (80); leur réponse 
aux envoyés de Tachos et de Nëc- 
tanebos; ordre injuste qu'ils en-» 
voient à Agesilas, 78 (90) ; leur 
malheureuse politicjue, 79 (91) ; 
leur discipline corrompue par Tor 
introduit chez eux, VII , 3 1 6 (364) » 
acceptent par avarice une loi qui 
permet de disposer de ses biens k 
volonté ; elle cause la ruine de leur 
ville ; 3 1 7 (%5) *, grande déférence 
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qu'ils a voient pour leurs femmes, 
Sao (369); leur rigoureuse dis- 
cipline en traversant le Pélopon- 
nèse , 33o ( 58o ) ; ne s*infor- 
moient jamais du nombre des 
ennemis y 347 (4oi) ; ne souf- 
froient aucuns baladins dans leur 
camp ', leurs occupations , 558 
(41 3) *, défaits deux fois par De- 
metrius» VIII, 317 (254); ordon- 
nent à- Agesilas d'obéir au jeune 
Cyrus , 447 (485) ; donnent le com- 
mandement d'une armée i Age- 
silas pour porter la guerre en Asie, 
473 (5i6); sonrappel , 474 (517)-, 
perdent leur supériorité sur mer, 
ih. ; envoient en .AEgypte et en 
Perse pour demander du secours , 
477 (5Î2o) ; accordent le droit de 
citoyen à Dion , IX , 28 (32); ré- 
priment l'orgueil de Pausanias, 
XII , 20 (21) ; lui envoient la Scjf' 
taie, 22 (23); leur haine contre 
les Messéniens ; obligations dures 
cpi'ils leur imposent , XI , 1 95 (2î5- 
224) ; outrage qu'ils essuient pen- 
dant la célébration de la fête ies 
Dioscures, 198 (227) ; oracle qu'ils 
reçoivent de Delphes , 199 (228) ; 
comment ils regardent Tyrtée , en- 
voyé par les Athéniens pour les 
commander? 200 (229) > corrom- 
pent le roi d'Arcadie , 206 (236) ; 
assiègent Ira ; défendent d'ense- 
mencer les terres des Messéniens; 
causent une disette , 208 (358) ; 
font prisonier Aristomène; le jet- 
tent dans la Céade avec ses com- 
patriotes , 209 (239) ; se prtagent 
les terres de la Messénie} ^^ 
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(26$) ; comment ils traitent ses 
habitans? XI , a34 (269). Sont 
Vaincus par Conon prés de Cnide, 
XII ^ 36 (39) ; secouis quMk four^ 
Hissent aux Pfaociens , 108 (1 18) ; 
pounjuoi envoient Aristus à Syra- 
cuse? 168 (187) ; vont au secoiJrs 
des Albanois , :]i55 (290) *, desihjs des 
autres peuples, I, 212 (237). Ac- 
cident arrivé â un Lacédémonien 
€jui ressembloit à Hector , IX , 197 
(325). 

Lachares 9 s^empare de Tauto- 
rite à Athènes, VIII, 214 (a5o) ; 
se sauve à Papproche de Deme- 
friva, 2i5 (262). 

IjACHAhes , père d'EurycIès ; 
pourquoi Antoine le fait décapiter? 
VIII, 399(432). 

Laghaatus, commandant de 
Corintlie j ce quHl dit â Cimon ; sa 
réponse, V, 43 (5o). 

Lâcheté, n*est point le fruit des 
délices et de la pompe , mais celui 
d'un mauvais naturel , VIII , 462 

(527). 

Lacia , bourg de TAttique, pa- 
trie de Milriades et de Cimon, V, 
10,24 («3, 29). 

Lacinium, promontoire-, sur la 
côte d'Italie , vis-à-vis la mer lo- 
niéne , où Junen avoit un temple, 
VI , 474 (545). Observ. 

Lacoh (Conieîius), capitaine 
des gardes de GiJba , IX , 294 
(338) ; tué par les soldats d'Oihon , 
3i9 (367). 

^ Laconis, province de la Grèce, 
dévastée par Epaininondas , VI , 
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64 (74) » renommée pour sa pour- 
pre , suivant Pline , VU , 82 (96). 

Laconiens , leur manière biiève 
et sententieuse de parler ,1, 188 
(210) ; simple et sans affectation , 
192 (214) ; divers exemples de 
leun bons mots et répliques ingé^ 
nieuses, 189 (211)- 

Lacradbs, boiirg de TAttique, 
n , 345 (388), 

Lacratidas ^ épbore , dissuade 
Agesilasf de faire connoître la ha- 
rangue de Lysandre , IV , 378 
(43o). 

Lacritus, orateur d'Athènes, 
Vffl , 5o (59). 

Lacus CuRTiusy quel endroit 
ainsi appelé à Rome? I, io3(iii). 

Laelxus ( Caius) , ami de Sci- 
pion , surnommé le Sage , VII , 
420 (422) ; n'aima jamais d*àutres 
femmes que la sienne , VI , 33a 
(282) ; commande en Afrique sous 
Scipion , IX , 426 (493) *, attaque 
la nuit le camp de Syphax ; y met 
le feu, 475 (549); le fait priso- 
hier, 477 (^^i)« consul, brigue 
le gouvernement d'Asie , 486 (56o). 

L^Lius , ce qu*il reproche à 
Cicéron, VIII, i5o (177)' 

Laena (Popilius), sénateur; ce 
qu*il dit à Brutus et Cassius , IX , 
118 (i35) ; trouble les conjurés en 
parlant à César , 119 (137). 

Laenas et Chlaemas, ce que 
c'est, I, 235 (262). 

Laertes , père d'Ulysse , à qui 
Cicéron se Compare, VIII , 129 
(.51). 

Laetus, consul^ détourne Com« 
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modas d'un mauvais deMein, X, 
337 (254). 

Labtus , chambellan de Com- 
modus, X, 337 (364); contribue 
à sa mort avec Marda, 33o (358) *y 
se rend avec ses partisans auprès 
de Pertinax , 34^ (376) ; ce qu*il 
leur dit , 346 (i^*) ; discours c^ue 
Lrietus tient aux soldats pour leur 
faire approuver l'élection de Per- 
tinax , 35o (380) » est tué par or* 
dre de Julianus , 291 (338). 

LiETvs» capitaine de Severus, 
tué par son ordre , X , 336 (383). 
— Autre personage de ce nom que 
Bassianus fait mourir, 387 (441)* 

Lmlvinus, consul, marche con- 
tre Pyrrhus ; réponse qu'il fait à sa 
proposition, IV, 146 (i65) ; est 
vaincu par lui, i5i (i7x)« 

Laie Crommtènb, a^^lée 
Phœa^ tuée par Theseus, I, i5 
(16); version contraire de quel- 
' ques auteurs y 16 (x^.) 

Lais , courtisane , appelée Co- 
rinthiène , fiOe d'Alcibiades , II , 
387 (435); entretenue par Aris- 
tippe, XII, 414 (470). 

Laïus , tué par son fils OEdipe, 
III, 199(333). 

Lamacbus, capitaine Athénien; 
ce que causent , suivant lui , les 
fautes commises à la guerre , 1 , 
xxxviij (xxix); son caractère, 335 
(376) ; sa pauvreté diminuoit son 
autorité, 544 (387) ; son avis re- 
jeté par Nicias, V, 311 (343) ; 
comptes exacts qu'il rendoit, 31 3 
(344) ; plus grand homme de guerre 
que Nicias, 314 (245) ; attaque les 
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Syracttsains ; son combat ùnguliir 
avec CaDierates; leur mort, 219 
(353). 

Lamachus , Myrrhinaeien, rhé- 
teur ; pourquoi forcé de quitter 
rassemblée des îeuz Olympiques? 
VIII, 17(33). 

Lamia (Lamina) , viSe de la 
Grèce , où Antipater est amégc, 
VI, 390 (334); Vm, 47 (56). 

Lamia , courtisane , conduite au 
camp de Demetrius ; s'en fait ai- 
mer, VIII, 183 (3i3); lui donne 
un festin magnifique; par qui sur- 
nommée ElepolU , 301 (236) ; ap* 
pelée Mauvaise bête , 302 (257); 
plaisanterie de Démo k son sujet , 
3o3 (i^.). Lamia ne trouve ^ 
équiuble le jugement de Boccho- 
rus , ib. 304 (338). 

Lamie, fée ou sorcière, Vfll, 
303 (236); observation wr ce 
nom , 5oi , A"< édiL 

Lahpido , mère d'Agis, VI, 5 

Lahpon, devin; sa prédiction 
confirmée, II, 169 (i89)< 

Lamponius, Laconien , marche 
avec Tdesinus au secouis du jeune 
Marius, IV, 453 (5i3); tué par 
Sylla , 478 (543). 

Lampra (Xam^m), bourg de 
l'Attique , patrie d'AEschines, % 
35 1 (393). 

Lamprias, ayeul de Plutarqus» 
VIII, 3o5 (355)'; XII, 4a5 (48^)' 

Lamprias, frère de Piutaïque, 
XII, 449 (5io). 

L4MPAIDE) historien cité, XI» 
5o {S7). 
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Lamproclès , fils de Socrates 
et cle Xantippe, XII, SgS (449)* 

Lamprus , musicien fameux , 
XII, 57 (60). 

Lampsaqub (^Lamsaki) ^ ville 
de TAiie Mineure , renommée pour 
ses vins , IV, SaS (374). 

Lamtros , surnom , à qui don- 
né? sa signification, Il , 4^9 (4^9)* 

Lanassa , fiHe de Geodés , et 
femme de Neoptolemus , surnom- 
mé Pyrrhus , IV, 1 1 2 (»27). 

Lanassa , fille d*Agathodes , ty- 
ran de Syracuse , femme de Pyr- 
rbos, lui apporte en dot Pile de 
Corfou, IV, 128 <ï45); Taban- 
domie pour épouser Demetrius^ 
i3o (148}. 

Lancb, pourquoi appelée Mars , 
1 , 129 (143). — Lances et escus 
ardens , qui apparoissent dans le 
ciel, prodige, IV, 253 (265). 

Langues , ce qu'il faut pour en 
bien )uger les finesses et les beautés, 
VIII, 6 (8). 

LANUtiNA , village près de Ro- 
me, où naquit Pempereur Anto- 
ninus, X, 140 (i53). 

Lanuvium , petite viDe , voisine 
de Rome , XII , 329 (375}. 

Laodicba (Ladikieh)y ville de 
Phénicie ; cruautés exercées sur ses 
habitans par les troupe» de Pescen- 
niusy X,322 (365). 

Laombdon, père de Priam, 
prince injuste et cruel, XI, 104 

(''9)- 
Laombdon de Messine, dissuade 

ses compatriotes de faire la guerre 

à Dionysius, XII, 176 (196). . 



L A 253 

Laombdon d*Orchomène, com- 
ment guéri d*un mal de rate? VIII, 
12 (i5). 

Laprtstius, calomniateur, III, 
i5o (167). 

Larentia, fête, en rhonneur 
de qui célébrée à Rome ? 1 , 72 (78)'. 

Larissa ou Larissb , grande 
ville de la Tbessalie , où Brutus se 
retire après la bataille de Pharsaie, 
IX, 102 (117); IV, 439 (497); 
VI , 226 (261). — Autre ville (Shi^ 
zar) de ce nom dans la Syrie, 
VIII, 321 (373). 

Larissus , fleuve , près duquel 
Philopœmen défait les AEtoliens 
etlesEliens, IV, 17 (19). 

Lartmnb (Larym) , ville de 
Béotie , détruite par Sylla , IV, 445 
(5o5). 

LASTnJ^NEs , gouverneur d*0- 
lynthe-, la livre à Philippe, XII , 
io3 (lia). 

Latins (les) , s'allient avec les 
Troyens, XI, 117 (i34) ; leur 
guerre contre les Romains; son 
peu de succès, 247 (284) ; rava- 
gent de nouveau les terres des Ro- 
mains; sont défaits par Tarquin 
TAncien , 258 (296). Pourquoi ils 
convoquent une assemblée générale 
è Ferente? 259 (298). Bataille san- 
glante entre eux et les Romains , 
261 (3oo). Ils obtiennent la paix, 
263 (3o2) ; sont inflexibles aux sol- 
licitations de Tarquin le Superbe , 
323 (371) ; commettent des hosti- 
lités sur les terres des Romains; 
demande ' quMls leur font, I, i3o 
(144) ; comment trompés et vain- 
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eut par eux, i3i (i45); H, lâ^ 
(143). Ce qu^il fait rapporté dif- 
férvmment par des historiens , i3o 

('46). 

Latinus , fils de Telemachus , 
que quelques écrivains disent père 
de Romulus, I, 67 (/S). 

Latinus , roi des Aborigènes , 
en guerre avec les Rutiiles , XI , 
109 (i25) ; change de résolution â 
Tarrivée d*AËnée, 1 10 (ia6) ; son 
entrevue et son alliance avec lui , 
m (127); triomphe de Rutules 
avec les Troyens , 1 14 (i3o) ; ma- 
rie sa fiUe Lavinie avec AËnée , î^. 
(i3i) ; ce qui excite une nouvelle 
guerre contre les Rutules, où La- 
tinus est tué, ii5 (i3a). 

Latium (le) 9 ancienne con- 
trée d^Italie, IX, 127 (147). 

Latone , déesse ; où eDe ac- 
couche d^ Apollon ? I II , 1 93 (2 1 7) . 

LattÀmias et les Thessaliens 
défaits à la bataille de Caereste, II , 

99(»")- 

Laureau^ (temples) prés de 

Rbme , pourquoi ainsi appelés? X, 

i63 (180). 

Laurentuh (JTorre di Pattr^ 
no) , ville d'Italie , I, ii5 (127). 

Laurinum ( Larino ) , ville 
des Frentaniens, IX, 390 (45 1). 

Laurion , bourg de TAttique , 
où j^icias avoit des mines d^argent, 
V, 184 (aia). 

Lauroi^ (^Liria) , ville d'Es- 
pagne, VI, 119 (137). Observa- 
tions sur ce nom , Y, 462 (523). 

Lausus , fils de Mezence', XI , 
lao (i38); sa mort, 121 (139). 
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Lavbrre, accident qui arriva 
dans cet endroit, IV, 395 (449)* 
— Cest aussi le nom d'une déesse 
honorée k Rome par les filoux , îIk 
Note, 

Laviuie, fiDe de Latinus, XI, 
114 (i3o)- S'enfiiit dans les bois 
après la mort d' AEnée sou époux , 
122 (14^) ; comment traitée par 
Ascagne, i23 (141), 

Lavinium (Pratica) , ville bâde 
en Italie par AEnée^ XI,i i5 (i3i) ; 

11 , 442 (497); 

Lebadië , viBe de la Grèce, pil- 
lée par Lysandre , IV, 392 (423) *, 
XII, 471 (535). 

LeBBTHRES ou LiBETH&A , Ville 

de Thessalie , près de laquelle étoit 
le tombeau d'Orphée « VU, 3i 
(37). Note. 

Lechaeum (^Lecfiée) , port de 
Corinthe; sa situation, VU, 371 
(428) ; IX, 227 (261) i obs. XV, 

401 (444). 

L'Ecluse ( Charles de ) , tts- 
ducteur des vies d'Annibal et de 
Scipion l'Africain, XI , 355 (409)* 

Legtorius , patricien , pounjuoi 
il fait hommage au sénat d'une par- 
tie de sa maison , Xil , 272 (3o8)* 

LÉGIONS RoM Ai!fE9 , quaud com- 
posées de six mille hommes? I, 
107 (118). Observ. 406 (457). 
Légion de ViteDius appelée raw» 
santé f cette d'Othon secourable^ 

IX , 344 (395). 

Lelèges et Gelés , peuples sup- 
posés avoir eu commerce avec les 
AmoKones, VI^ 1 56 (1.80). 

Lfijf nos {Leuuio ou Scalimciujf 
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0e de la mer Egée ; sa situation , V, 
34 (97). Ce que ses habitans répoh- 
dent à Mikiades qui les sommoit de 
se rendre , XII, 8 (8) ; les Cariens 
sont forcés d'en sortir , 9 (9), 

Lbn££NS (jeux), par qui célé-. 
brus en Thonneur de Baccbus , 
Xil, 265 (3oo),A^o/*. 

Lbneiens ( les ) , tragédie que 
Denys fait jouer à Athènes , XU , 
a65 (3oo). 

Lentilles , comment regardées 
par les Romains? V^ 292 (336). 

Lbntulus , consul ; ses lieuienanq 
AitîaïtM par Spartacus, V, 269 (309). 

Leutulus y censeur avec Gel- 
Uus, VI, 126 (146); est nommé 
cofittil; néglige d'assembler le sé^ 
nat, 201 (232) ; s'oppose avec 
Marcelhis à la demande de César , 
VU , 2 1 X (245) ; cbasse Curioii et 
Antonius du sénat ,21$ (248). Ob- 
servadons sur Curion , 496 (5o3). 

Lertvlus ( Lucius) , son exda- 
i\iation en vojant les funérailles de 
Pompée 'y est pris et tue , VI , 239 
(276). ^ ^. 

Lentulus (L.), â qui Scipion 
laisse le gouvernement d'Espagne , 
IX , 4t)4 (536). 

Lentulus (Cornélius), épouse 
Jiilia, veuve d'Antoine le Creti- 
que^ VIII, 261 (3o5) ; préteur; sa 
mauvaise conduite le fait chasser 
du sénat ; encourage les complices 
de Catilina; pourquoi surnommé 
Sural 87 (102); appelé en jus- 
tice; ce qu'il dit après avoir été 
absous, ib, (io3) ; abusé par des 
faux devins , 88 (i A.) ; son détes- 
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table projet, ih* (104) ; blâme Ca- 
tilina d'agir lentement, VI, 356 
(411); fait entrer dans laf conspi-^ 
ration les ambassadeurs des Allo- 
broges, VIII , 89 (io5) ; sa trahi- 
son est découverte ; est forcé de se 
démettre de sa préture , 90 (106) \ 
son supplice, 95 (i 12) ; VI, 362 

(■98)- 

Lektulus Sri n ter , ce qui 
cause sa mort, VII , 274 (3i7).- 

Lentulus Batiatus, de Ca- 
poue ; sa profession , V, 266 (3o5). 

Leob6Tbs , fils d'AlcmsBOn \ de 
qui accusateur 7 II, 45 (5i). 

Leocharès, sculpteur, VU, 91 
(106). 

Xeocrates, général grec célè- 
bre, II, 194, 296 (217, 332). 

Léon , capitaine corinthien , 
s'empare de TAchradine , UI , 118 

(l32). 

Léon , Byzantin , sur quoi son 
opinion contraire à celle de Ni- 
cias?V, 23i (266). 

LÉON, Lacédémonien , père 
d'Antalcidas, VIII, 475 (5 18). 

Léon A tus , Pun des généraux 
d*Alexandre ; ce que celui-ci lui 
reproche , VII , 90 (104); chargé 
de porter des consolations k la fa- 
mille de Darius, 47 (55) ; ce qu'il 
entreprend pour l'amour d'Eumc- 
nés ^ V, 404 (4^4). y confidence 
qu'il lui fait , 4o5 (ib, 465) ; sa 
mort, VI, -192 (357). 

Leonatus , Macédonien, son 
avertissement à Pyrrhus ; ce qu'il 
lui répond, IV, 148 (168). 

Leonidas^ roi de Sparte ^ bon 
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mot de lui à un grand parieur, I , 
189 (au); ce qu'il dit du poète 
Tyrtée , VU , 346 (Sgô) ; «'im- 
mole pour le salut de la Grèce , III, 
ao3 (228) } II, 19 (21) ; étoit père 
de Plistarque , dont Pausanias fut 
tuteur, XII, 19 (20). 

Lbonidas, roi de Sparte, Gk de 
Oeonymus, VII, 3i5 (362); ses 
mœurs corrompues, ib. (363); ses 
intrigues contre Agis , 32o (369) ; 
leur contestation, 3 ?4 (373) ; pour- 
quoi poursuivi en justice par Ly- 
sandre ? 326 (376) ; se réfugie dans 
le temple de Junon , 327 (376) ; 
est privé de la royauté , iù. (377) ; 
rétabli par les nouveaux éphores, 
ib. Beau trait d*Agis à son égard , 
3a8 (378); remonte sur le trône ; 
reprocbes qu'il fait à son gendre 
Qeombrotus , 333 (383) ; l'esile ; 
dépose les épkores , 335 (386) ; 
ses moyens astucieux pour faire 
sortir Agis de son asyle, ih. (387) ; 
fait épouser à son fils Cléomcnes 
la femme d'Archidamus , frère 
d'Agis,'34i (393). Son fils lui suc- 
cède, 343 (396). . 

Leonidas, parent de la reine 
Olympias, gouvei*neur d'Alexan- 
dre le grand, VII, 14 (17) ; com- 
ment il l'accoutumoit à la sobriété, 
5o (69) ; prédiction qu'il lui fit 
sans y penser ; à quelle occasion ? 

57 («7). 

Leonte , de Salamine , à qui 
Socrates sauve la vie , XII , 394 

(448). 

Leontidas, Thebain, sa trahi- 
son, 111, 172 (193); VI,5î (58); 
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ton entreprise contre ks banis , lU, 
174 (195) ; assailli par Pélopidas , 
est tué en se défendant courageu- 
sement, i85 (207). 

Leontium , courtisane , maî- 
tresse d'Epicure , XII , 465 (529). 

Leontium, ville de la Sicile, 
fondée par les Chalcidiens, Xll , 
169 (188) ; les Léontins reçoivent 
Dion avec honneuit, IX , 64 (73) ; 
reRisent d'obéir k la sommation de 
Dionysius , 170 (198) ; se soumet- 
tent; abandonnent leur ville et sa' 
rendent â Syracuse, 17a (192). 

Leos , héraut, prévient Theseus 
du dessein des Pallantides, I, ao 
(21) ; haine des habitans de Pal- 
léne pour son nom , ai (22). 

Lbosthemes, Athénien, auteur 
de la guerre Lamtatfue^Vlf 288 
(333); IV, ii3 (128); question 
qu'il fait à Phocion; sa réponse; 
VI , 289 (333) ; lève une puiwuitt 
armée; ce qu'en dit Phodon, iA. 
(334) ; défait les Béotiens , 290 
({^.); sa mort, i^» 

Leotychidas, roi de Sparte; 
sa question â son h6te, I, 171 

(«90- 
Leotychides , fils d'Agis et de 

Timaea , regardé comme fib d'Aï- 

dbiades, II, 349 (392); reconnu 

par Agis au lit de la mort, IV ^ 

359 (409) ; VI, 8 (8) ; est exclu 

du tr6ne, 9 (10). 

LIepa , ville d'Afrique dam la 

Mauritanie, X, 298 (337). 

, Lepida, femme de Metellus Sd- 

pion ; avoit été fiancée à Caton 

d'Utique, VI, 33x (383). 

LsPlOGS 
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Lbpidus (Marciu AEmyBus)) 
piînce du sénat, III, 8i (91). 

Lepidcs (Matcus), ennemi de 
Sylla , éhi consul par la faveur de 
Pompée , IV , 464 (526) ; veut 
mettre obstacle aux funérailles de 
Sylk, 469(532); VI, 114 (i3i)i 
son ambîrion, »&. 1 15 (i^a) *, épou- 
' vante les Romains par la demande 
d*an second consulat, ibé (i33)i 
forcé de se retirer en Sardaigne , 
Y meurt de cbagrin, 116 (i34). 

Lbpidus, donne à souper à Bru- 
tus après le meurtre de César , dont 
ÎI étoit rami , VllI , 282 (329) ; IX , 
124 (143); préteur, César (Au- 
guste) lui laisse le gouvernement 
de Rome, VlU, 272, 294 (3 16, 
342) ; son collègue au consulat, 
278 (323) ; ne reçoit point Antoine 
dans sa détresse , 289 (336) ; ses 
troupes Fabandonnent et s^uniasent 
Â Antoine ; comment Lepidus traité 
par lui, 290 (337); forme le trium- 
virat avec Auguste et Antoine ; sa- 
crifie son frère Paulus â son ambi- 
tion, i38, 291 (162, 338); ob- 
tient l'Afrique dans le partage de 
Tempire, 3n (36i) ; participe aux 
proscriptions , IX , i38 (169) ; 
Auguste le force à se démettre de 
son commandement ; le condamne 
à un exil perpétuel, XII , 281 (319). 

Lepreates alliés des Lacédé- 
moniens, XI, 201 (23o). 

Leptines, tyran d*Apollonie, se 
rend à Timoleon, III, 128 (i44)* 

Lbptuies , frère ou beau-frère 
de Dionysius Pancien , cause invo- 
lontairement la mort d*un de ses 
Tome XXIV. 
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gardes, IX, 17 (19); marie une 
de ses filles à Philistus ; ce que ce 
mariage cause , 20 (23) ; tue Cal- 
lippus avec la même arme dont 
Dion avoit été tué, 90 (104) ; ami- 
ral de la flotte de son frère, XII , 
189 (212) ; ce qu*ii lui ordonne , 
198 (222) ; coule k fond cinquante 
galères ennemies, 200 (226) ; at- 
taque imprudemment les' Cartba- 
ginois, 209 (235) ; sa dé£iiite, 210 
(236) ; est exilé ; retourne à Syra- 
cuse et épouse la fille de son frère , 
254 (288) ; sa mort, 262 (297). 

Lbptis ( Lebida) , ville sur la 
c6te d'Afrique , IX , 425 (49a)* 

Lesbos {MytHirU) , patrie de Sa- 
pbo) , lie de la mer Egée ; sa situa- 
tion, XII, 47 (49) ; VI , 2i3 (245). 

Lbschb, endroit â Sparte où 
Ton dépose les enfans nouveaux- 
nés, I9 179 (200). 

Lbucade (^Sainte-Maure) , pe- 
tite île sur les c6tes de TAcarnanie , 
VI, i3i (i5i)..— C'est aussi le 
nom d'une ville fondée par les 
Corinthiens, III, m (124). 

Leugaspides , soldats Macédo- 
niens; pourquoi ainsi appelés? VII ^ 
376 (434). 

.Lbucx>n, demi-dieu, III, 347 

(387). 

Lbuconib, bourg de l'Attique, 
VUI, 196(230). 

Lbuco-Syaiens , pa^v qu'ils oc- 
cupoient, où situé? Xil, 69 (73). 

Leuctra , place daris le* terri- 
toire de Megalopolis, appelée Lao^ 
dicie par Polybe; prise pa^ Cléo- 
mènes, VU , 349 (4o3)v 

a 
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Lbucttris , ville de Béotie, cé- 
lèbre par la victoire remportée- par 
Kpamiitonclas sur les Lacédémo- 
niens , XH , 6a (66) -, VUl , 476 
(53,). 

LEUCTAtDRs (les) , sépultui«s 
des fiOes de Scedasus ; pourquoi 
ainsi appelées? 111 , 20a (226). 

LRveas;, > rivière' teinte de sang , 
après unxombat sanglant entre les 
Macédoniens et les Romains, 111, 
45 (5â). 

LiBÀxv, pape, cité, VI, aoa 
(a33). Noee. 

LnBUTB, le plus beau de tom les 
prix et le pbs digne d^étf o disputé , 
IV, 77 (8Ç) ', rien de bon ni de 
désirable sans eHe, VI , 27 (3o). 

LiBBRTÉ (jeux de la)vpounpMi 
célébrés à Platée tons lesciii(|4Uis? 
II{, 366, 372 (4io,4t5). 

LiBisBA. (Gebysif) , village deBi- 
chyiiie, où s'écoît retiré Aitaibal, 
IX,435(5o4). 

LiBiTiMA , -déesse ) révérée des 
Romains, I, 244(274). * 

LiBO , cbaasé par Antoine du 
port de Brundtiiium, VIII, ^73 
(5i7). 

Libre arbitre, par qui incité 
.jen rbonnme'7'II , 449,(604). 

LicHASy Spartiate, son hospi- 
talité, V, 26 (3i). 

LiciNiA , prêtresse de Vesca ; de 
^oi accusée 7 V, 26 1 (^168). 

LiciNiA , femme de* Gaiosî 6rae- 
«hus , VU , 443 (6oq/) ; le éôn^ure 
k ne point se readre à la {^ace pu- 
•blique, 467 (536); sa douleur en 
le quittant, 468 (539); eic privée 



II 

de son douaire après k mort de 
son mari , 47a (543). 

LicHiiûs , séditieux , 111 , 80 (90). 

L ICI H r u s, serviteur de Gaioi 
Gracchus; services qu'il lui rea- 
doit, VU, 412 (473) ; Teoipédie 
de se tuer, 470 (54o), 

LiQiNius Màcer , ce qui caoss 
sa mott, VUI, 74 (87). 

LiciNius Stolo , pourquoi il 

•excite unegrande sédition é Rome? 

•II, i4o (167) ; est nommé maitn 

delà cavalerie, 142 (159); ait 

passer une loi ; est puni pourFavoir 

'le premier violée , ih, 

LicTORBS ( iicteurji) , étyitaologie 
•de ce mot, I, 12a (i 35). 

Lierre , «a nature , VU , 8a (95). 

LiBUTEif ANT , observations sur 
eemot, IV, 483 (547). 

LioARius (Qeintus), quePélo» 

'quAice de Cicéron sauve desefFeti 

delà haine de César, VIII, 137 

'(149); "ami de Pompée, IX, no 

(127) ; beau mot qu*il dit à Brotus, 

LtGURiE« s ( Génois ) , défiiits 
•par Fabius Maxinras , II , 241 
(269) ', remettent à Paulus Emylit» 
i leur» places fortes et leurs vaisseauxi 
m, i3 (16); unis aux Ronaains, 
- défont les Ambrons , IV, 237 (269); 
•se joignent à Au'nibal avec les Giu- 
iois , • IX , 376 (434) . 

LiLYBBB , pronmoBtoire de Si- 

téile, IX, 41,471 (47,544). 

LiteNAftus , Macédonien , tué en 
(défendant Alexandre , VU , ih 

•('54). 

LiMMUSi Macédonien; sacooi* 



pration contrt Atexandre décou- 
yoice, VII, io5 (123); MC tué, 
106 (ii3). 

LiNix>8 (Linde)f ville de VUe 
de Rhodes, où Minerve «voit un 
temple fameux , III , 3o6 (343). 

LivooiiEfe, tpatXIe partie des 
Gaules iU liabitoient? VII ^ 2o5- 
aa6 (aS;). 

Lui*rEaiiUM, viUe d'Italie dans 
la Campanîe, où se retire Scipion 
fAMcain, IX, 492(66$). 

Lion (X>^^^0ft) > iriHe de France'; 
par qui fondée? IX, 374 (433) -, 
déliuiteparSeverus,X,336 (38i). 

Lxoirs, mis en liberté par les 
Mégariens ; malheur qu'ik causent, 
IK, 107 (123). 

Li^AKK (l^ari) , petite l]e sUr 
les côtes de la Sicile , mise a con- 
tribution par Hittilcoy Xtf , 202 
(237). — Les Lipariens arrêtent la 
galère qui conduisoit des députés 
romains à Delphes , II , 83 (93) ; 
o^««rv. 483, 2<>. édit. 

LtPPB , petite rivière d'Allema- 
gne, VII, 199(230). 

LiPULus et plusieursatitres grands 
petsoiutages banis par Adrien ; rap- 
pelés par Antoninus, X , 146 (160). 

Liais (Garigllano ) , rivière 
d'Italie, IV, 376(516); IX, 332 

(582). 

Lisse ou Lissus (jilésto), viBe 
fondée par Denys Pancien , XII , 
266 (290). 

L1VIÈ9 enceinte dé Tibère, 
épouse Auguste, XII, 320 (364). 

Livius (Marcus) , gouverneur 
de Tarente lors de sa prise piMr 
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Annibal; sa vanité lui attire un 
reproche amer de Fabius , il , 
287 (S23); consul avec Oaudius 
Nero 9 va en Gaule pour £iii« la 
guerre à Asdmbal, IX , 431 (487). 

Livres , oudls de sagesse , I , 
xxilj (xv) , épUn$ ceux d'histoire 
plus propres à émouvoir et eïisei- 
gner que ceux de philosophie ^ kiis 
(xxj). 

LoccopLVTBs , pourquoi les àH- 
cendans de CaJlias ainsi appelés? 
III , 332 (37p). 

LoGABS , vîfle dltaHe , XII , (28 1 
(3i8) ; pourquoi efle eàvoie des 
des ambassadeurs à Home? IX, 
468 (64 r) y aOiance des Locriens 
aved Denys, XII, i83 (306). 

LocRiDB, contrée de la Orèce^. 
vis-à-vis l'AchiUfe, iX, 214 (346) ; 
XI, 476 (54$). 

LooiiiDB, surnommée Ef^hé^- 
mkUènne , autre Contrée de a 
Grèce , VH, 66 (77) ^ «o». 

LooRtatis, iumomhîés Osoles 
et OpunUens^ cités, ib. 

LoDi , ville d'Italie , où naquit 
Pempereiir Gômmodus/X, 177 

(«96)- 

Loi NATtJiiBLLB , veut que celui 
qui ne sait se garder , se soumette 
au plus fort, lil, ao8 (333). 

Loix doivent dans des drcons- 
tances urgentes céder à futilité pu^- 
bBque, IV, 221 (35i); VI, 63 
(73) ; viser à ce qui est possible , 
1 , 325 ( 366) ', sont foibivs satis les 
moeurs, 280 (3 16) ; celIeëdeLj- 
curgue non écrites , 170 (199) y 
doivent être gravées dans le cœur 



des hommes, I, 170 (199); celles 
écrites comparées , par Anachar- 
sis , aux toiles d*araignées , 29a 
(328) î obscurité de celles de Se- 
lon , interprétées à volonté par les 
juges, 319 (358); loi de Lycur- 
gne, qui défend aux particuliers de 
faire usage de Targent , sans force 
contre Favarice , IV, 348 (396). 

LoLLiANUS , consul , commande 
Tarmée romaine dans la guerre 
contre les Assyriens , X , a36 (264) » 
récompense Pcrtinax , ib. 
. LoLLiANus (Tatianus), com- 
mandant les gardes de Tempcreur 
Jufianus, X, 293 (33 1). 

LoLLius (Lucius) , va au se- 
cours de Metellus en Espagne, V, 

.363 (417)- . 

LoLLius (Marcus) , questeur, 
pourquoi se fait porter au tribunal 
étant malade , VI, 346 (398). 

LoLLius, sa défaite déshonore 
Parmée romaine, XII, 287 (326). 

LoMBARDXB , proviuce d'Italie , 
dévastée par Maternus, X, 210 

(a34). 

L0N6INUS , tribun militaire , ami 
de Trajan , retenu prisonier jar 
DeceÎMilus, X, 44 (42); pourquoi 
il se donne volontairement la mort, 

45 (43). 

LoNoiNus (Q.), préteur et gou- 
verneur de la Dacie, X, 46 (44). 

Louanges , différence de celles 
qu*attirent la justice et la clémence , 
de celles des grands exploits mili- 
taires,V,i33 (i53); celles mêlées de 
flatteries, sont les plus dangereuses , 
VIII, 299 (348). 
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Lotjp , vainqueur d'un tameaiiy 
IV, 190 (216). Fable des loups et 
des brebis , à qui appliquée? VIII, 

41 (49)- 

Lous , mois macédonien , VD, 

9 (12) *, â quel mois attique et ro- 
main corre^nd ? observ» 4^2 

(554). 

Louve , consacrée au dieu Mars^ 
I, 71 (77); voyez l'Explication 
des Médaillons y 2^. édit. 

Louves, pourquoi ce nom donné 
par les Latins aux femmes prosti- 
tuées, I, 72 (78). 

LucAiN , poète Romain , con- 
temporain de Plutarque, XII, 439 

(49»)- 

LucANiE , province d'Italie , ra- 
vagée par le consul Laevinus , IV, 

.46(175). 

LucAnus (Qaudius} et Jultos 
Proculus , pourquoi empoisonés par 
ordre de Commodus 7 X , 199 
(222). 

I LucARiA , femme dltalus, opi- 
nions diverses de quelques auteurs 
à son sujet , I^ 66 (72). 

LucEtus , prince^ des Cdtibé- 
riens, IX , 461 (621) ; sa recon- 
noissance envers Sdpion l^ABricain , 
462 (522). 

LvcBRENSES, Tuno des lignées 
ainsi appelée à Rome sous Romu- 
lus, I, 107 (ii7)« 

Lucien , époque de sa célébrité 
à Rome, XII, 438(497). 

LuciLxus , tribun du pétale , 
propose d'élire Pompée dicuueur, 
VI, 190,(220). 

LuGiLius , rhéteur ^ ami d'An- 
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toînei comment il sauve Brutus , 
Vm , 4o3 (456).; IX, 176 (aoS) ; 
son discours à Antoine, 177 (204)* 

LuciLLA , fille de M. Aurelius , 
X, 190, aoo (ai 1, 223) ; sa conspi> 
ration contre son frère Commodus, 
aoi (224); sa mort, 202 (226). 

Luoius AEmtlius , à cpielle épo- 
que consul? XI , 89 (96). 

liUGius Albinus , sa piété , II , 
io5(n8). 

Lucius Annalius, insulté par 
M. Crasmis, V, 33i (38o). 

Lucius Apvleius, accusateur de 
Camiflus, U,88(98). 

LuGius Basillus , ce dont il est 
chargé par SyOa , IV, 406 (460). 

Lucius (Caius), neveu de Ma- 
rins; ce qui cause sa mort , IV, 225 
(255). 

Lucius , fils d*Agrippa et petit- 
es d^Auguste , XII, 321 (365); sa 
mort, 322 (367). 

Lucius, frère de Vitellius, IX , 
332 (382). 

Lucius, lieutenant de Trajan, 
détruit les ville» de Nysibin et 
d^Edessa , X , 70 (72) ; pourquoi 
envoyé à Cyréne? 74 (jj)* 

Lucrèce , poète , ses vers ci tés y 
1, sliij (xxxiv). 

Lucrèce , femme deCoIiatinus; 
son histoire , XI , 3o5 (55o) et 
siàç, ; sa mort, 3o8 (353). 

LucsETiA, femme de Numa^. 
I, 267 (3oo). 

LucRETius (Sp.), père de Lu- 
créce , gouverneur de Rome , XI , 
307 (352) ; s'engage au même ser-> 
ioent queBjuuis pouc vengée Vhon^ 
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neur de sa fille , 3o9 (355) ; eA 
nommé entrerai, 3 19 (367); con- 
seille à son gendre de se démettre 
volontairement du consulat , 335 
(385) ; élu consul: sa mort , I » 
375 (422). 

LucRBTius (Titus) , consul avec 
Publicola , 1 , 382 , 394 (429 , 443)^ 

LucRBTius, noble Rotnain, 
compagnon d*Horatius Codés , I ^ 
383 (43o). 

LucRETius (Lucius) , sénateur 9 
approuve le conseil d*un cente- 
nier, II, i25 (140); tribun mi- 
litaire, Xli, 244 (276). 

LucRiN , lac uni à la mer par 
Auguste, XII, 280 (317). 

LucuLLiA, fête instituée en 
l*honneur de LucuffUs, pourquoi? 

V, 114 (i3i)' 

LucuLLiÈNES >. pièces de mon-^ 
noie ainsi appelées, V, 5& (67). 

LucuLLus ( Lucius ) , sa» ressem*^ 
blance avec Cimon , V, 8 (i i) > 
son origine ; ^ccuse Taugure Ser- 
vilius , 55 (64) ; son éloquence et 
son habileté dans les .langues grec- 
que et laisne, 5ê (SS); son amitié 
pour son frère , 5j (66) ; ce qui 
kii acquiert l'amitié de Sylla ; em-> 
ployé par lui dana «es principale» 
affaires , 58 (67) ; sa conduite en-^ 
vers les Cyréniens ,. 59 (68) ^ perdf 
une partie de ses vaisseaux en pas- 
sant en AËgypte , ib. (69) ; hon- 
neurs qu^il reçoit du roi Ptolémée; 
refusent ses présens , 60 (iù. 70) v 
stratagème dont il use pour échap- 
per â ses ennemis, 6f (71); chasse 
. leslroupes de Mithridates de Chio it 

Ri 
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remet en fibeité les CoIophonieiUi 
6a (ib) ; n^accepte point la propos 
iition avantageuse de Fimbria; ses 
raisons , ib. 63 (j^9-*73) ; remporte 
deux victoires sur les Hottes de Mi- 
thridates, V, 64 (74). Sa jonction 
avec Sylla ; sa justice et son huma- 
inté dans la levée des sommes dont 
]^ viUea d^Asie ctoient impo- 
sées , 65 (75) t comment il déOsit 
les Mityléniens qui s'étoient rebel- 
lés? ib, 66 (76) ; institué par SjIIa 
^teur de son pis , ib. (77) \ est nom- 
mé consul avec Cotta \ sa politique 
en faisant obtenir à Pompée les 
fonds néceBBsires pour ]a guerre 
d'Espagne, 67 (ib, 78)$ YI , 121 
(140) ; calme par sa douceur Tam- 
bition de Lucius Quintius , V, 68 
(79) ; mpjens vils qviHl emploie 
pour obtenir le gouvernement de 
la Qlicie , 69 (ib, 80) ; est chargé 
de la guerre contre Mithridates, 
70 (8 r) ; passe en Asie , y rétablit 
la discipline parmi les troupes, 71 
(8a). BeQejéponse quHl fait à ceux 
qui lui conseifloient d'abandonner 
Cotta , 74 (86) ; autre à Archelai^, 
75 (iè) ; provoqué au combat ; un 
prodige fait retirer les deux armées , 
ib, (87). Sa prudence contre Mi- 
tbridates , 7Ç (88) ; le suit à la 
trace; encourage ses soldats, 77 
(89) ; comment il fait entrer des 
groupes d^ns Cyzique assiégée par 
lui ? 79 (91) i divers prodiges qui 
rassurent ses babitans, i^, 80 (92) ; 
yictoires remportées par Lucullus 
^r ]Mitbridates, 83 (94) ; sa vi- 
^n étant cçpcbé dans Iç temple 



de Vénus , 84 (96) ; s*enipare de 
qui me galères de son ennemi , ib^ 
(97) ; pourquoi il défend de tqer 
aucun borgne ? 85 (98) ; poursuit 
Mithridates , dont la Hotte eit dé- 
truite par une tempête , Y, 85-S6 
(98-99) ; refuse un renfort et l'ar- 
gent que le sénat veut lui envoyer, 

87 ( 1 00); à une disette de vivres &it 
succéder une grande abondance; 
comment? fait un butin immense, 

88 (loi); plaintes de ses soldats, 
ib, (i 02) ', les méprise ; raisons qu'il 
donne de sa conduite envers Mi- 
tbridates , 89 (ib^ io3) ; laisse Mih 
rena pour continuer le siège d'A- 
misus; marche contre Mithridates; 
sa cavalerie battue dans une escar- 
mouche , 91 (io5-io6) ; embarras 
où il se trouve ; co^nment il s'en 
tire? ib, 93 (ib, 107) ; rallie ceux 
de ses gens qui Eîiy oient; punition 
qu'il leur tnOige , après avoir re- 
poussé ses ennemis, 94 (108); 
comment sauvé de l'attentat d'OF- 
tachus, iù, 95 (109) ; ses lieuter 
nans défont ceux de son ennemi, 
97 (ui) ) ^te de Mithridates, 
sauvé par l'avarice des soldats ro- 
mains, 98 (ti3). Lucullus prend 
la ville de Gibita; y trouve de 
grands trésors j, 99 (i 1 4) ; sa sen- 
sibilité en apprenant la mort tra- 
gique des soeurs et des femmes ds 
Mithridates j, loa (i 17) ; ses con- 
quêtes ; fait sommer le roi Tigra- 
nés de lui livrer Mithridates, i^* 
110 (ib, T18, 126); retourne au 
siège d'Amisus , ib. les eanemit 
Paba j^donnent çt y inet^t ]ç(e}x\ 
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prie 808 soldaCB d*«rrétar rincendie ; 
*c9C contraiitt par eaz de k Kviev 
au piOage » io3 (Uk i 1.9) ; aad<m- 
leur; ce< qii*il. dit à tei amia en 
y<iyaiit cette ville ainsi détriûAr; 
fait rebadr une partie des édificea ; 
sa conâuitQiBnvexaies babitant , V, 
104 (f^. lao) ; via vinter les villes 
d'Asie; y réprime, la. Hcence des of-* 
6ders romains:; ràgle Fintérât de 
^argent, io5(iai) ei fiaV. ; oe 
' que cette conduite hd attire, 107 
(i 23) ; fait célébrer des jeux et des 
fêtes à Epbéae ; benneurs que les 
villes d'Asie lui «rendent ,124(1 60)4 
S^empare de Sinope; fait passer 
au fil de Tépée tous les Ciliciens 
qui j étoient . restés ; rendre aux 
naturels babitans ce qui leur ap-< 
partenoit, i^, (i3i); songe de Lu* 
cullns, ii5 (i3a); instruit de la 
marcbe de Tigraneset de Mitbri- 
date$, va aui-devant d'eux; soi» 
départ regsvdé comme téméraire 
et dangereux', 116 (i33*i34) ; 
cslonuûé i Rome^ 117 (i34) ; 
son arrivée sur les bords de FEu^ 
phrates, ib^ (i35.); comment re-< 
gardé par les gens du pays ; signe 
favorable qui lui arrive en paisant 
ce fleuve, iiâ (ib, i36); lui sa^. 
crifie un uureau, 199 (('^) « ce 
qu^il dit à ses soldats, qui voukiient 
s*emparer- d'un obéteau ; entre en 
Annémeavecson armée , ih. (i?y}i 
comment Tigranes reçoit la npv^ 
velle de son approche, ilf. 120 
Çih* i3&) ; son lieutenant SextiHus 
dé&it Mitbrobananês, lai (iSg); 
-^^oÎB )fm:ena peut couper le pas - 
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sage à Hgranes, qui, après un 
oombat, psend la fuite, iù* Siège 
de'Tigranoceita, i2a(i4o);iam 
faronadede Tigranes, description 
de son armée, V, 104 (14&); sur 
leaavJs de son conseil, LucuUusdi^ 
visela sienne et marche avec; ima 
pi^rtie contpe sea ennemis; leus 
sertda risée , ia5 (143-144). Belle 
réponse de LucuUus sur une objec- 
tion qu'on lui faisoit, 128 (i4T)i 
£iit passer la rivière k son armée t 
encourage ses soldats par sa vail<* 
kmce; remporte une victoire com<« 
plette et glorieuse , ib. 129 (ibi 
148) ; réflexions sur cette victoire , 
i3o (i5o); défidt les deux plua 
puissans princes par des- moyena 
opposés, i3i (ib. i5t); s'empare 
dé Tigranocerta et des trésors du 
roi ; abandonne la ville au piUage ; 
récompense ses soldats., 1 32^ (1 âa) i;: 
sa générosité envers les Grecs, etc. v 
ce qu'il aimoic et desiroit le^ plus ^^ 
i33 (ib..iâlS)\ comment il' gagne 
l'amour de# peuples qu'il soumet ^ 
ib. Honneurs funéraires qu'il fait 
rendre à. Labienua, i34 (t^. 1.54); 
envoie des ambassadeurs au roi-dea 
Pikrthes ; sa résolution à.leur retour ^ 
1^5 (iââ) ; propos séditieux* de 
sea troupes, i36' (i56) ; bat lesL « 
Arméniens eaphisieurs rencontres ,^ 
137.(157) ; marche sur Aitaxat» ,. 
yille capitale de l'Arménie , ib*, 
(i58); remporte une grande vic« 
toire sur Tigranes etMithridates-, 
i38 (1^9), ses troupes refusent de 
le suivre , 140 (161) ; est contraint 
de refaaier le mont Tauraa$ en-^ 

R4 
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tre dans la Mygdonie; prend la 
ville de Nysibis d'assaut ; comment 
il traite CaDimachus? 141 (162) ; 
réflexions sur le dbangement de 
fortune qu'il éprouve; quelles en 
sont les causes principales? V, 142 
(i63) et suiç. ; son armée corrom- 
pue par Qodius, 146 (166-167) ; 
refuse de le suivre; son repen- 
tir, 146 (168); pourquoi il cache 
Triarius après sa défaite? les ban- 
des Fimbrianes se mutinent; sa 
soumission pour les fléchir, 147 

(169) ; insultes qu'elles lui font; 
è quoi elles le .contraignent? 148 

(170) ; leur insolence , 149 (171)* 
LucuUus est remplacé par Pompée, 
ib, {ib, 17a); leur entrevue, i5o 
(ib. 173); VI, 145 (168); leurs 
reproches mutuels , 146 (169). Ré- 
flexions sur la conduite de Lucul**- 
lus, et sur l'expédition postérieure 
4e Crassus contre les Parthes, Y, 
461 (173-174). LucuUus obtient 
avec peine l'honneur du triomphe, 
ib. (175); VI, 368 (425);de8- 
cripdon de son triomphe, V, i53 
^176) ; donne un grand festin au 
peuple ; répudie Oodia pour épou- 
ser Servifia , sœur de Caton , qu'il 
répudie aussi , pourquoi ? 164 
(177) ; renonce aux alEùres 
pour vivre. dans le repos, i55 
(i 78) ; loué de ce changement , ib. 
Béflexions sur la magm'ficence et 
les délices dans lesquels il passe le 
Teste de sa vie, i56 (180). Repris 
par Pompée ; ce qu'il lui répond , 
l58 (181). Sa vaiûté dans la dé-< 

pense de sa uble, i/a \S^ (182), 
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sa manière de vivre haie par Ca- 
ton > Uf» (i83); ses bons mots 
sur sa table , 1^ (^^4) ;.comiii!ent 
il trempe Cicéron et Pompée en 
leur donnant â souper, V, i6r 
(i85) ; chaque salle de sa maison 
avoit sa dépense fixe , i6a (186) ; 
à quoi se montoit celle de Ja salle 
d'ApoUon? ib, ; sa riche bibfiodié- 
que ; usage noble qu'il en faisoit, ib» 
{ilt, 187); sa maison étoit une re- 
traite pour-tous ceux qui venoient 
de la Grèce , i63 {ib,) ; attaché à 
l'ancienne AcadémU , ih. ; »*op- 
pose avec Caton aux menées de 
Pompée, 164 (189); VI, 369, 
372 (42a, 429); est chassé vio- 
lemment de la place par lui , V, i65 
( 1 80) ; est accusé d'avoir engagé un 
Bmtien d'assassiner Pompée; h 
Êiusseté de cette accusation, com- 
ment reconnue? i65 {ib, 190); 
cause de TaifiDiblissement de son 
esprit, 166 (f^.) ; sa mort; regretté 
par le peuple ; honneurs qu'on hâ 
rend , ib, (191) ; pourquoi tes ha- 
bitans de Chéronée lui élevèrent 
une statue, V, 7 (9). 

LucuLLUs et CiMON comparés y 
V, 167 (192); LucuHus mourut 
avant les déchiremens de la répu- 
blique; Cimon, lorsque la cou- 
concorde régnoit encore dans la 
Grèce , iîh* Si le Romain eut une 
jeunesse honéte et vertueuse , sa 
vieiDesse fut re^nréhensible ; cdl» 
du Grec vieillissant se change en 
vertu , 168 (193) ; enrichis Tun et 
l'autre par les mêmes moyens; G- 
mon fortifie sa patrie» Lucullusift 
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bâdt des palais dâicieux ; Piin re- 
çoit sobrement â sa table beaucoup 
de inonde; Tautre vit en satrape , ib, 
169 (194) y Cimon illustre dans un 
même jour la Grèce de deux vic- 
toires ; Lucoflus ne défait ses enne- 
mis rpi*à Taide de ses alliés, V, 170 
(196) ; méprisé de ses soldats, en 
est abandonné ; Cimon estimé et 
admiré feéme de ses alliés, en est 
suivi ; tous deux entreprennent de 
ruiner de puissans empires et de 
con^érîr TAsie, 171 {ib,)\ Pun 
et Pautre sont mal voulu de leurs 
concitoyens \ Qmon est bani de 
son pays, ib, (i97}* LucuOus esc le 
premier capitaine romain qui passe 
le mont Taurus, la rivière de Ti- 
gris, bréJe un grand nombre de 
villes en Asie et en chasse leurs 
rois; Cimon n*eut pas le même 
avantage sur les Peises , 1 7a (198). 
Mitbridates et Tîgranes afiPoiblis 
par les victoires de Lucullus; le 
premier n^osant plus se présenter 
devant les forces de Pompée , va 
terminer ses jours au royaume de' 
Bosphore; Tigranes, dépouillé des 
marques de la royauté , se soumet 
à Pompée, qui par générosité les 
lui conserve, 173 («^..199). Lu- 
cullus attaque Tigranes'' dans sa 
force, le dé&it en plusieurs ba- 
tailles ; Gmon dé^it de plus nom- 
breuses armées; tous deux gens de 
bien, ont été favorisés des dieux, 
174 (200). 

Lucullus (Marcus), frère du 
précédent , V, Sj (66) ; préteur en 
Macédoinei devant lequel Publias 
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Antonius est accuser de concussion , 
VU, i65 (191)) craint de hasar- 
der un combat , IV, 448 (5o8) ; 
prodige qui encourage ses soldats 
et lui fait remporter la victoire , 
449 (509) ; accusé d*avoir mal géré 
dans TotHce de questeur , est ab- 
sous, V, 162 (175). 

Lucullus 9 titre d*un ouvrage 
deCicéron,V, i63 (188). 

LucuMO!v , fils de Demarate , 
XI, 342 (278). Voyez Tarquin 
tancien. 

Lune ( la ) , pourquoi Pauhis 

AEmylius lui sacrifie onze veaux , 

III, 36 (41); réflexions sur une 

éclipse de lune , V , 233 (267). 

Trois lunes appercues en même 
temps à Rimini, 111, 246 (276). 

Le temple de la. Terre Olympia 

que lui étoit consacré, I, 47 (^0* 

Note, 

LuNus , dieu , où révéré? X , 
406 (462). 

Lupeacalia (Litpercales) , fête 
célébrée â Rome en Phonneur du 
dieu Pan ; son origine ; ce qui s*y 
pratiquoit , I , m (t23) ; Auguste 
défend aux jeunes gens d*y courir 
nuds , XII , 295 (335). 

LurBRQuxs , pourquoi sacri- 
fient un chien? I , ii3 (i25). 

LuQUBS , ville d*Ita]ie, où Pom- 
pée et Crassus ont une entrevue 
secrète avec César,- V, 280 (32 a); 
VI, 184 (212). 

LusiTANiB (Portugal) y habi- 
tée par les Vetheons ( Vettoru) , 
IX,3o6(353). 

Lustres 9 jeux célébrés en Phon-« 
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neur de Trajan ; par qui institués? 
X, 148 (i6a). 

Ltbie ou Libye, grande con-> 
trée d* Afrique, soumise aux Ro-> 
mains , gouvernée par Galba , IX , 
a8i (324). 

Lybis, père deLysander épbore, 
VU, 3i8(366). 

Lvciueus de Samos , auteur cité , 
VIII, aoi (a36), . 

Lycaon-h^ , contrée de TAsie 
Mineure, VI, 14^(1 65). 

Lyceum , montagne d*Arcadie y 
VII, ^8 (410). 

Lychnitidb (lac), Xdchitide 
ou Lychnidieft; sa,situation, Xil ^ 
96 (104). 

LrciE, contrée d'Asie, IX, 98 
(i i3). -^ Les Lyciens^se révoltent 
cpntrc Brutus;. leur courageuse ré- 
sistance et leur désespoir, 143 
(i65) et SHÎç, 

Lyco>(Èoes, capîtaîno Athé- 
nien, s*empare d'une galère en- 
nenve ; la conM^^re à Apollon, II , 
^ (36). 

Lyoqhj^h^ , roi de IHle de Scy- 
ros; a^saisia, de Iheseus, V, ai 

liYcoN da Scairphie , joueur de- 
comédies; ce qu'il demande adioi- 
tem^ntà Al^iandre^ YH; 66 (77); 

Lycoh 9 Symousaia , donne â 
un Zacyntbien la dague aveo h^ 
quelle Dioa e^ égorgé ^-iX, 3& 
(loa). 

Lycon , oreteur^ ennemi deSo- 
çrates, XH, 4o3 (457). 

Lycophanos , chardqn cote-- 
Vj^u;x, 1, i8a(ao4). " 
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LrcoPBRON, ciq>iiaitta CeiiB- 
thien , tué dans un combat contre 
Nicias, V, 191 (219). 

LvcoPHaoN et Tisipronus, firè- 
res de Tfaèbe ; encouragés par eDe , 
tuent son mari Alexandre; sont 
nommés goHçernéurs de la. Thes- 
salie, XI, 483.(553); s'emparent 
de la tyrannie ; sont chassés par 
Philippe, ib,\ XH, 98 (107); Ly- 
cophron appelle â son secours les 
Phocieas; leur défaite-, 100 (109). 

Lygartas , général des Achéensi 
comment il venge la mon de PM-r 
lopoemen , IV, 48 (54) ; père de 
Foly^be Phistorien, i^..(55). Note. 

LvQuaoïnES , joui» où s'asMan- 
bloiient les- amis de.Lycurgpe après 
sa mort, I, ai 5 (a4o). 

liTcuaovs , législateur de Spvte ; 
opinions diverses sur le temps où 
il a véifu , 1 , 143 (159); son ori- 
gine > 144 (i6d) ; offres qu'il ^( 
aux Glitoriens , i45 (161) ; sa con-. 
duite)en apprenant la grossesse de 
la femme de son frère, 146 (i()3); 
comment il élude la pr(^positionin-> 
fiàn^ qulelle lui fait?» 147 {ib) ; pré* 
sente son neveu nots»ea»né wa, 
Spartiates; le couche ^ la [Jacedu 
rx>i et le nomme Cbarilaus , 147 
(1^54) ;: acquiert l'estime des Spif- 
liâtes autant par lea lœrtusDqqfi fsr 
sa' qualité de tuteur du;i!oi son oe^ 
veu y 1 48 (ib,) ; moyens qu'ilprend 
pour éviter Jea manvais soupçons 
contre lui, iff, (i65) ;. VU, 4^ 
(<55a) ; son voyage en Candie 
(Cr^te), I, 149 (i65); en Asie^ 
pu il rassem^je les. poésies. ^'H^- 
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mèfe, i5o (167); en .AEgypte, 
]5i \iL 168); ce qu'i] fit à 
ion retour à Sp^eç, îb, (168); 
consulte Foracle d'Apollon, lâa 
( 169 ) ; U crée un sénat à 
Sparte, i53 (170); sentence de 
Toracle de Delphes, i55 (17a)* 
Observations à ce sujet , 407 , a*. 
édit, Lycurgus ordonne le partage 
des terrea, i58 (176); réflexions 
de Montesquieu sur ses lois , 4^9 
(458); banit Tçr et l'argent de 
Sparte , 160 (178) ; les métiers 
inutiles, 161 (179); 198 (a2i) ; 
son ordonnance sur les convives 
mécontente les riches, 1 65 (181). 
Conduite généreiise de* Lycurgus 
envers Aicandre .qui lui avoit crevé 
un œil , |65 (i83) ; consacre un 
temple à Minerve OptUétid^l 166 
(184) ; j\B veut pas que ^ lois 
soient écrites ; que les contrats 
soient assujettis à des formules ; 
raisons ^u'il en doniie, 170 (189) \ 
banit ie luxe des maisons , 171 
(190) ; pourquoi il défend de faire 
souvent la guerre aux mêmes en- 
nemis? 17a (191)1 VI, 55 (63). 
Ses lois sur )e mariage ) su^ Tédu- 
cation des «n fans , I, 17a (192) 
et stdy. , les divise par classes à 
Tàge de sept ans, 181 (aoa). Ré-* 
parties vives de Lycurgue, 188 
(a la) ; son dire sur les long» che- 
veux, 194 (117); grand homme 
de guerre suivant Hippias, 196 
(319); dédie une statue au dieu 
Ris; accoutume les Spartiates â ne 
pouvoir vivre ^euls , aoo (aaS) ; 
fe qu'il ordonne jpour réfection des 
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sénateurs, 901 (a25); ses ré* 
glemisns pour les ^éraiDes , le 
deuil , aoS (337) ; pour les voya- 
ges en pays étranger , et pour les 
étrangers, ao4 (2^8) ^ Opinions de 
Plutarque sur ses lois , ao5 (a39<«> 
a5o). Il en fait jurer l'observation 
aux Spartiates, 208 (a33)î parc 
pour Delphes , 209 {ib») \ consulte 
Poracle sur ses lois } répoiise quHl 
en reçoit , ib, (234) ; pourquoi se 
laisse mourir de faim , i^. ; ses lois 
en vigueur pendant cinq cents ans , 
210 (235) ; leur corruption sous le 
régne d'Agis, ib, Lycurgus estimé 
et considéré par Aristides , III, 33a 
(359). Honneurs divins qu*on lui 
rend après sa mort, 1 , 214 (a39). 
Comparé avec Nttma Powtpihiis ^ 
271 (3o5). 

Ltcuagus ,. orateur d^Atfaénes , 
qu'Alexandre demande qu'on lui 
Hvre, IV, a78 (32i)î VIII, 41 
(49) ; arrache fe philosophe Xéno- 
crates des mains de ceux; qui let 
conduisoieDtenprison,lV,8o (91)» 
sa réponse à ceux qui Paccusoient 
d*avoir fait taire ses calomniateurs 
par des présens , V, 53o (379) ; ne 
faisoit que haranguer devant le 
peuple, VI, 262 (Soa). 

Lycurgus de By^nce, traite 
secrettement avec Akibiades , I| ^ 
368 (4i3). 

Lycus {HafyçHs)^ rivière de 
la Sicile, UI, 144 (161). 

Lyçus fleuve d'Asie , VIII , 24^ 
(283). 

Lycus , Atbénieu, père de Tra- 
I sybule, XII, 27 (29), 
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Ltdib , contrée dé l*Aaîe mi* f 
neure, XII , 34 (36) ; conquise par 
Cjrrus , XI, 414 (47 S) ; les Lydiens 
se révoltent contre lui , 419 (481); 
se soumettent et se plongent dans 
la moUesse , 420 (482). 

Lydiens (procession des ) à 
Sparte ; son origine , III , 363 
(404). 

LroDAMis, capitaine des Cim- 
rneriens , qui furent forcés d*aban- 
donner leur pays, IV, 219 (249). 

LynceuS) ravisseur d*Hé]éne y I, 

53 (57). 

Lysandbr d*AIopecie , père d*Ar^ 
chippe, femme de Thémistocles , 
II, 62 (70). / 

Lysander , fils d^AristocKtus ; 
son éducation et son carac~ 
tére, IV, 3i4 (358); son am- 
bition, 3i5 (359) ; corrompt 
Sparte par les richesses qu*il y fait 
entrer, ih.\ I, 210 (235) ; mot de 
lui sur deux robes que Denys lui 
envoyoit pour ses fifles, IV, 3 16 
(36o)*, est nommé amiral de la 
flotte des Lacédémoniens , ih, 
(36 1) ; ses plaintes à Cyrus contre 
Tisaphemes, 317 (362); courti-» 
san adroit, 3i8 (lA) ; fait augmen- 
ter par Cyrus la paie de ses mate- 
lots, 3i8 (363) î II, 378 (425) ; 
ce que cette augmentation cause â 
«es ennemis , IV, 319 (363) ; dé- 
fait Antiochus, Keutenant d*Alci- 
biades, II, 379 (4*6) •, iV, 32o 
(364) ; forme dans les villes grec- 
ques des associations tendantes à y 
(établir des oligarchies ,32^1 (365i^ 



366). Sa conduite enven CalEcr»- 
tidas , 322 (367) ; renvoyé en Asie 
pour commander la* flotte j 324 
(370) ; son portrait ; son détestable 
principe , 325 (ib. Zji) ; son in- 
fâme perfidie envers les Milénens, 
326 (iù. 272) ; sa facilité à ùàie 
des faux sermens , 327 (ib,). G)n- 
fiance que Cyrus avoit en lui, îifr. 
(373) ; passe dans TAttique pour y 
voir le roi Agis ; prend la ville de 
Lamsaque et Tabandonne au pil- 
lage, 328 (<&. 374). SïL conduite 
prudente avant d'attaquer les Athé- 
niens, 35o (376) ? sa ruse, 33i- 
33a (378) ; remporte la victoire et 
s*empare de tous leurs vaisMaox, 
333 (38o); II, 38i (428); pro- 
diges qui ont précédé cette vic- 
toire, IV, 334 (38i). Pourquoi k» 
prisonîèrs Athéniens sont condam-^ 
nés à mort, 329 , 337 (376, 384; 
II , 383 (43o)^ Réponse courageuse 
de Pliilodés à Lysander, IV, 338 
(585). Conduite tyranniquede Ly- 
sander à regard des Athéniens et 
des villes grecques , ûf, (ib. 386) ; 
sa cruauté et ses injustices, Z40 
(388) ; rend aux ^ginettesetaux 
Mélîens leurs terres , et en cbaM» 
les Athéniens , 34 1 (ib.) ; s'empaie 
d'Athènes, ib, (389) ; ce qu'il con- 
seille aux Athéniens, 343 (390}» 
fait démolir les (brtifications de 
leur ville au son des flûtes ; brûler 
tous leurs vaisbeaux, 344 (^^)f 
II , 383 (43o) ; y établit trente gou- 
verneurs, 384 (431); IV, 344 (399); 
se charge de faire péiir Akibiades» 
11^ 386 (433) i paase.en Thjcaçei 
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envoie i^Spaite tout For et Fargent 
qu'il lui restoit, IV, 345 (SgS). 
Délibération du conseil de Sparte 
à ce «ijet, 347 (395)$ Ljsander 
fait Bùre sa statue et celles des ca- 
pitaines de galères, 349 (398) ; le 
premier des Grecs à cpii on dresse 
des autels, 35o (399). Sa vanité 
excessive, 35 1 (ib, 400)4 sonar- 
rogance et ses cruautés , ii^. ; est ' 
rappelé â Sparte , 553 (403) ; sou 
étonnement en recevant la ScytoUy 
354 (404) > comment trompé par 
Phamabazus, 355 (ib.) ; sa sur- 
prise â la lecture de la lettre que 
celni-çi lui avoit remise pour, les 
éphores , ib, (4o5) ; pourquoi il . 
demande un congé pour aller au 
temple de Jupiter Hammonl 356 
{ib. 406). Raison de son retour â 
Lacédémone , 35/ (407) ; ses ré- 
poQses aux Argiens et aux Béo- 
tiene , etc. 358 (408) ; aide Agé- 
silas â monter sur le tr6ne, 359 
409; VI , 8 (9) ; interpréce la ré- 
ponse de Toracle en sa faveur , 9 
(10); IV, 36o (410); rengagea 
passer en Asie pour porter la guerre 
en Perse; est du nombre des con- 
seillers qui raccompagnent , 36 1 
(411-412); VI, i3 (i5) ; causes 
de la jalousie d*Agésilas contre lui , 
i5 (16) ; IV, 36a (41a); commis- 
sion indigne dont il le charge ; son 
entrerien avec lui , 363 (414) ; VI, 
17 (18) ; est envoyé par Agésilas 
dans THeDespont ; ce qu*il j fit ; son 
ressentiment contre ce prince, 18 
(19-20); IV, 364 (4ï5). Ses in- 
trigues pour parvenir à la rojauté 
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et changer le gouvernement , 365 
(416) et êuiv. Motifs de sa haine 
contre les Thébains, 370 (421) ; 
engage les éphores A leur dénoncer 
la guerre ,371 (4^3); prend la 
ville d*Orchoméne; pille celle de 
Lebadie, 372 {îb») ; marche con- 
tre les Thébains , ib. (424) ; est tué 
par eux sous les murs d*AIiarte, 
373 (425) ; sa sépulture, 375 (427) ; 
oracles qui annonçoient sa mort , 
376 (428) ; regretté des Spartiates; 
sa vertu rendue plus évidente â sa 
mort, par sa pauvreté, 377 (429) ; 
découverte du complot qu*il avoit 
formé pour changer le gouverne*- 
ment de Sparte , 378 (43o) ; hon- 
neurs qui lui furent rendus, ib, 
(43 1). G>mparé avec Sjlla, 471 
(534). 

Ltsanobr , Lacédémom'en , fik 
de Lybis , favorise les vues d'Agîs, 
VII, 3i8 (356) ; est nommé épha- 
TV , 321 (370) ; harangue le peu- 
ple pour rengager à accepter les 
lois d*Agis , 322 (371) ; de quoi ao- 
cuse Leonidas? 326 (375) ; pour- 
quoi appelé en justice avec Maiî- 
drodidas; conseil qu'ils donnent 
aux deux rois , 327 (377). 

Lysandbidas , Mégalopolitain , 
faitprisonier par Cléoménes, VU , 
378 (4^) T son entreden avec lui , 
ib. (437) ; chassé de Messène par 
Philopœmen, 379(438). 

Lysiadas , tyran de Mégalopo- 
lis , son caractère , IX , 237 (272) ; 
rend la liberté à son pays , et Punit 
â la Kgue des Achéens; est nommé 
trois fois capitaine^général; de- 



vient ennemi dédaié d*Arati]s> ù!5$ 
(a/S) ; le calomnie auprès d'Ari»* 
tomacbiB, 246 (aHi) ; la chaîne 
de capitaine-généftd qu'il demande 
Jui esc refusée, 246 (285); son 
«courage trop ardent cause sa mort, 
348 (a85) -, VII , 35o (4o5). 

Ltsias, Syracusain, orateur, 
exhorte le peuple dX)]ympe à ne 
pas recevoir les envoyés de Denys s 
ta harangue appelée olympiéufiie , 
XII , a47 (a8o) *, ce que lui dit $o« 
erat^ sur une apologie qu'il avoit 
^te pour lui , 4o3 (468) ; passage 
<te son discours sur le meurtre , 1 , 

Lysiglbs , marchand de bétail ; 
eon -élévation , 11 , 2106 (aSo) ; XII, 
118 (t3o> 

Ltsidice , mère d^Alcmena et 
sœur de Pytheus, I , i5 (t3). 

LrsiiiACHtrs du bourg d^Alo- 
péce, père d*Aristides, III, Si 7 

(354). 

Ltsimachus , fils d^Aristides ; 
géncrostcé des Athéniens pour lui 
et pour sa fille Polycrite , III , 386 
(43 1). Autre Lysimaclius, fib on 
petit-fib de ce dernier ; comment 
il gagnoic sa vie , 38/ (432). 

LrsiMACHtrs , précepteur d*A- 
lexandre le grand. Vil, 14) 55 
(.7 , 64). 

LrsiMt ACHUs , Pun des généraux 
d* Alexandre, etcite sa haine con- 
tre Oallisthénes , VII, 117 (i36)*, 
roi , son dire ironique à Onesicrî- 
tus, 100 (ti6); trompe Pyfrhiii 
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^r des lectreft tap(x)ftées de Ptolo- 
mœus, IV, 112 {1S8); pille et 
ravage la haute Macédoine, i3i 
(148) ; partage ce royaanM avec 
Pyrrhus, i34 (i5i); VIII, l3« 
(379) ; Tezcite â faire révolter h 
ThessaHe contre Demetrim, IV, 
i35 (i53) ; lui fait ensuite la guerre; 
le force par ses intrigues A aban« 
donner la Macédoine , i36 (/^. 
t54) ; sage réponse que hii fût 
Fhilippides, VII, 177 (207); te 
plus grand ennemi de Demetrius, 
189 (22 a); pourquoi il s^ofieme 
d*étre appelé garde du trésor? T9S 
(aSa) ; ce qu*i] reproche à Deme- 
trius , 199 (233) i montre à se» 
ambassadeurs les cicatrices ctuiéet 
par un lion avec lequel il avoit été 
renfermé -, leur plaisanterie k ce 
sujet , 202 (337) ; est fait piisonier 
par le roi Dromichsetes ; nrisen 
liberté, 227 (266). Son alliance 
avec PtolomaeuB et SéIeucuS|236 
(276) ; son offre à Selencos pour 
iaire mourir Demetriui , 2S1 

(294). 

LrsiM ACHUs , explique le songe 
de Pyrrhus , IV, 182 (206). 

Ltsippus , généra] des Acbéeos, 
motive son refus d*allerau secoon 
de Mesfiéne, IV, 28 (3i). 

Ltsippus , célèbre sculpteur grec, 
contemporain d'Alexandre, VII, 
10,91 (i3, 106)-, XII, 4o5 (460)* 

Ltsis de Tarante , sectateur de 
Pythagore , enseigne la philosophie 
â Ëpaminondas , XII, 57(60). 



M A 



MA 



rtfi 



M. 



JVI.ACAA1A, fille d*HercuieS) III, 
ao3, (328). 

M^ciooufB , royaume de la 
Grèce , conquis par PauU» AËinj- 
lius, III, i56 (174). 

MAciDONiEMS aimoient natu- 
reDement leurs rois , III , 5o (67) ; ; 
plus obéissans â la guerre qu^en 
temps de paix, IV, i55 (i63) ; 
VIII , 229 (268) ; celui qu'ils ju*t 
geoient le plus digne d'être roi , 
2X7 (277) ; brûlent leurs bagages 
avant de passer dans Flnde , VII , 
120 (139); refusent â Alexandre 
de passer le Gange, 129 (i5o) ; 
deviennent jalpux des jeunes Perses 
qn^ilavoit fait instruire, 145(168); 
sont privés de Tbonneur de le gar- 
der , i6. ; lui témoignent leur re^ 
gret et obtiennent leur pardon , 
146 (169) ; vont le visiter à ses 
derniers momens , 164^1 78). Eli- 
sent Demetrius pour leur roif VIII, 
322 (260) ; s'ofiensent de sa mau- 
vaise conduite , 23 1 (27 1) ; Taban- 
donnent et se soumettent à Pyr^ 
rbus , 238 (278) ; IV, i33 (i5o). 

Macéooniqvb , nom que Bas- 
sianus donne à une division de son 
armée , X, 392 (446). 

Macer ( Oodius ) , comman- 
dant en Afrique sous Néron ; sa 
cruaiité et son avarice , IX , 286 
(3a8); sa mort, 298(344). 

MACBiB]LXosrAs,nom donné aux 



descendans d'Anticrates; sa signi- 
fication, VI, 74(85). 

Machieropoecs , surnom du 
père de I>emostbénes ; pourquoi 
ainsi sumonmié ? VIII, 8 (ii). 

Mackanidas , tyran de Lacé^ 
démone; grande Eiiute qu'il com- 
:met dans un combat contre Pbilo- 
;pœmen, IV, 23 (z5) ; comment 
îtué par lui ? a5 (28). 

MACHARâs , fils de Mitbridatèi; 
pourquoi il envoie à Lucullus une 
'eoaronne d*or, V, 116 (i34). 

Machatas, père de Cbaropus,* 
IV, 60 (69). 

Macrihvs , rappelé de son exil 
par Antoninus, X, 146 (160). 

Macrinus, Tun des insdtuceurs 
d'Alexandre Sévère, XI, 6 (6). 

Macrimus (Varius) , général 
romain en lllyrie et en Hongrie , 
XI, 66 (76). 

Macrinus ( Ancius ) , capitaine 
de Bassianus, dissimule sa haine 
contre lui, X , 404 (460) ; décou- 
vre ses desseins contre sa vie ; le 
fait tuer par Marcialis, 406 (462) ; 
fait brûler son corps et envoie ses 
cendres à Julia , 408 (465) ; e&t 
élu empereur par ramée , iù. ; con- 
firmé par le sénat ,416 (473) ; livre 
une bauiOe au roi des ï^artbes: , 
4 1 7 (jUf) ; se retire à 'Antioibe ; se 
livre à là débauche , ib, -Çib» 474) ; 
imite la façon de parlerais M. Au- 
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relius ; second Néron ; son orgueil , 
X, 418 (474-47^) 1 excite par cette 
conduite la haine de ses soldats; 
étoit courageux et vaillant, 4>9 
(476); commet une grande faute' 
en chassant Mesa de la cour, 4^0 
(477) > comment il reçoit la nou- 
velle de Télection d^Hefiogahalus ? 
remontrances que ses soldats lui 
font, 4a3 (480-481); sa lettre 
menaçante à Mesa , 4^4 (<^« 
48a) ; belle réponse qu*elle lui fait, 
428 (486); envoie Julianus en 
Phénicie contre Mesa, 434 (49^) ; 
ce quUl dit en apprenant sa dûEiite 
et sa mort , 435 (494) » ^ ^^^ ^^ 
Phénicie avec une nouvelle armée, 
iB. (495) ; est fait prisonier ; sa 
, mort , 436 (496) ; pounpoi on lui 
donna le surnom de Macellinus^ib- 

MiiEDiE ouMjff.DiQUB, province 

de Thrace; ses habitans appelés 

. Mcedes , du nom d*un prince H- 

lyrien , selon Appien , VII ^ ai 

(a6), note; 111, aS (a8). 

Maelius ( Spurius ) , pourquoi 
tue par Servilius Hala, IX, 96 ( 1 1 o). 

Maemacterion , mois attique ; 
procession qui se faisoit à Platée le 
seizième jour, III, 37a (41 5) ; son 
rapport avec les mois macédoniens 
et romains , VII , 483 (416). Obs. 

Maerocles, orateur Athénien, 
qu^Alexandre demande qu^on lui 
livre, VU, a5, 41 (5i , 49). 

MAOiBus, frère de Phamaba- 
zus , chargé de faire périr Alcibia- 
des, 0,386(434). 

Maoas 9 frère de Ptolomœus 
Philopator, VU^ 5q5 (453). 



M A 

Mages , prêtres orientsiiz ; iV 
révoltent contre Cambyse, roidsf 
Perse ; placent sur le trône un ira- 
posteur de leur ordre, XI, 43o) 
443 (493, 5o8) ; leur fourberie 
découverte , un grand nombre (Pen- 
tr*eux périssent , 444 (509). 

Magie, appelée yvAi/ojopAîeM- 
crgtte par les sages de Perse , II , 

57 (64). 

Magistrats » queOe doit être Is 
règle de leur conduite , luirint 
Plutarque, XII, 44a, (5oa). 

M AGisTR ATUREB ( usage desctiK 
didats pour les ) , â Rome, II , 4*4 
(464); quand devenues venaks? 
iif. (465). 

Magnanimité derhôtedeSjOi, 
rV, 460 (5aa). Les cœun magna- 
nimes se connoissent mieux dam 
l'adversité, V, 419 (481). 

Magnificence dans les équi- 
pages de guerre , élève le courage , 
IV, ai (a3). 

Magnésie , ville d'Asie dan h 
Lydie , près du mont Sipyle, IX , 
435 (5o3) ; donnée à Thémiato- 
cles par le roi de Perse*, II , 5S 
(65) ; où il bâtit un temple et j 
finit ses jours , 59 (67) et iitfV* 
Honneurs que ses habitans rendent 
à ses descendans , 63 (7a). — Au- 
tre ville de ce nom , dans Flonie , 
près du Méandre , qu'il ne faut pas 
confondre, IX, 435, 4^8 (5o5, 
564) ; ses habitans soumis par Cj- 
rus, XI, 4ai (483). 

Mago., amiral Carthaginois, 
XII, 207 (aSa); détruit la flotte 
de Dioiiysiu& Tancien , 209 (a^^; 

comment 
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^onuxient il cherche à rétablir les 
4|£iiiret des Carthaginois en Sicile , 
a3a (a6aj ; est vaincu par Diony- 
sius , a33 (a63) ; fait la paix avec 
Imî et retourne en Afrique , 237 
(367) y repasse en Sicile , aSg 
(294} ; sa mort glorieuse , a6o 

Maoo, général carthaginois, 
appelé à Syracuse par Icétès , III , 
117 (i3o); sa surprise en appre- 
nant la prise de TArchradine par 
Timoleon ,119 (i3a) ; effrayé de 
sesi succès, il retourne honteuse- 
ment en Afrique, 121 (i34) et 
9ui\>, ; se tue *, son corps est mis en 
croix par les Carthaginois, ia6 
(Mo). 

Maco , frère d*Anniba] , IX , 
579 (438); porte à Carthage la 
nouvelle des grands succès de son 
frère contre les Romains , 40a 
(465). 

Maharbal, Carthaginois, gé- 
néral de cavalerie d*Annibal; ce 
quHl lui reproche , IX, 398 (460). 

Mains emtrblacbes , marque 
de servitude en Arménie , Y, 1 10 
(126). 

Maître d*bcolb de Phalères ; 
sa perfidie; comment punie par 
CamiUus? II, 84 (94) etsuiv. 

Mal (connoissance du) , com- 
ment nécessaire? VIII, i56 (184). 

Mal ACA ( Malaga ) , ville d'Es- 
pagne , saccagée par Crassus , V^ 
a6o (298), 

Malaghus , capitaine Numi- 
dien, sa valeur récompensée par 
Fempereur Adrien , X, ia3 (i3a). 
Tome XXIV. 
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Malchitas. Voyez DiogUon, 

Malchus, roi d^Arabîe, allié 
de M.Antoine, VIII, 36i (4ai). 

Malba (Malio)^ promontoire 
au sud de la Laconie, IV, 410 
(465) ; VU, Sa I (370), 

Mali AQUE ouLamiaque (golfe), 
près du mont 0£u , IV, 482 
(546); VU, 66 (77). 

Malliehs et OzYDRAquES , peu- 
ples Indiens très- belliqueux , a qui 
Alexandre fait la guerre , Vil ,119, 
i3i (i38, i55). . 

Mahercus , fils de Numa; pour- 
quoi surnommé .rdŒmi/iifi, I, a36 
(a66). 

Mambrcus, tyran de Catane, 
recherche FalliaBce de Timoleon, 
m, 108 (lao); s*unit avec loétésaux 
Carthaginois, 139 (i56); ses vew 
orgueilleux contre les vaincus ,141 
(i58); sa défaite par Timoleon, 
144 (161) ; sa morf ignominieuse, 
146 (i63). 

Mamertins vaincus par Pyr- 
rhus, IV, 166 (x88); leur succès 
dansun second combat, 169 (191); 
comment Pompée leur fait coimoi« 
tre Finutilité de recourir aux lois, 
VI, io3 (119)* 

Mammea , ÉHe de Mesa , X , 
4i3 (469) ; épouse un consul Ro- 
main; en obtient un fils appelé 
AlexiêUy qui devient empereur, 
4i5 (471); XI, 3 (3) ; soins qu'elle 
prend de son éducation , 5 (5) ; sa 
sage conduite dans Fadministration 
des aSaire», 7 (7) ; son portrait; 
blâmée pour son avarice, 10 (x i) ; 
pourquoi elle dissiltode' à son &» 

S 
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d'être présent à une bataille contre 
les Perses? 49 (^z)» «mort, 55 

<63). 

Mammbes , prétresses d'un tem- 
ple qu'Alexandre Sévère fait bâfir i 
Kome, XJ, 66 (76). 

Mammertus etPETRoiiius,pour 
quefle raison condamnés â mort par 
Commodus?.X, 199 (aai). 

Mammsrtus ( Antonianus ) , 
cousin 'germain de Commodus; 
cause de sa mort? X, 199 (aai). 

MAMORTiNEy prison de Rome 9 

X, 3o5 (344)- 

Mamurius (Veturius), ouvrier 
habile , qui forgea les boucliers sent- 
blables à celui tombé du ciel sous le 
règne de Numa , 1 , 247 (V?) 5 
ta mémoire honorée , 349 (a8o). 

Mahcinus ( Caius ) , consul , le 
plt» malheureux des généraux ro- 
mains, YU., 4i5 (477)» ^"^'^ 
Ignominieusement aux Numan--- 
tins, 418 (480); renvoyé par eux, 

ih- note, 

, Mandanb , fille d'Astiage, roi 
des Mèdes , mère de Cyrus le 
^rflrt^, IX, 39a(45o). , 
Mandonium , ville d'Italie , YU , 

3x4 (36i). 

Mandricidas, ambassadeur La- 
cédémonien J beDe réponse qu'il 
fait à Pyrrhus, IV, 177 (201). 

Maudrocles de Magnésie, gér 
néral persan , XII , 74 (79). 

Mardroclidas, Lacédémonien, 
&s d'Ëphanes -, iavorise les vues 
d'Agis; sou caractère, VU, 3i8 
{366) ; pourquoi appelé en justice 
par les ^ores? 3a7 (377). 
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Manilius , motif de son ezpnt 
sion du sénat par M. Caton, Ul, 
435 (485). 

Manilius , tribun du peuple , 
propose un décret en faveur de 
Pompée, VI, 142 (164)*, accusé 
de malversation ; comment défen- 
du par Cicéron? VUI, 74 (87). 

Manipulares , qui ainsi appelés 
chez les Romains ? d'où ce mot dé- 
rive? 1,80(87). 

Manius Aciliub, lieutenant de 
Marins , IV, aa6 (257). 

Manius Curius , saraommé 
Denuuus , consul ; sa victoire 
sur Pyrrhus, IV, 171 (194); 
obtient trois fois l'homieur du 
triomphe; sa manière de rivre', 
son grand désintéressement, lU, 
395 (4.40) \ parole mémorable de 
lui , ib, note* 

Manlius ( Marcus ) , consul ; 
son courage sauve le Capitole, II, 
116 (i3o) ; comment récompensé 
par les Romains , 1 17 (i 3i) ; sur- 
nommé Capitolin ; son ambition, 
i34 (i5o) ', est arrêté et conduit en 
prison; remis en liberté, devient 
plus insolent , ib, i35 {ih, i5i) ; est 
appelé en justice , ib, \ condanuié 
à mort et précipité du Capitole, 
i36 (i52), 

Manlius , découvre à un jeune 
homme qu'il aimoit la conspiration 
de Perpenna contre Sertorius, V, 
392 (45i). 

Manlius, consul, son conseil 
à Tiberius Gracchus, VII, 4^ 

Manlius et Fulyius, tribuns 
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du peuple;- pourquoi ils 6*oppo8ent 
à r^ecdon de Fiaminius au con- 
sulat? IV, 55 (63). 

Maiîlius f préteur dans les Gau^ 
les, IX, 3/4 (43i). 

Manlius ( Accidius) , gouver- 
neur ei^ Espagne, au départ de 
Sdpion, IX, 464(536). 

Manlius , complice de la coi»- 
juration de Catilina , VIII , 8a, 84 

(96 » 99)- 

Manlius , capitaine romain , 
vaincu par les Ambrons, IV, 236 

(269). 

MANMt7s (Aulus) , consul ro- 
main, XII, a38 (270). 

Manlius Vulso , dont Annibal 
a écrit Thistoire en grec , IX , 5oo 

(57«),- 

. Mantias, général athénien 9 

pourquoi envoyé en Macédoine, 

Xn,9i(98). 

Manticlus , fils de Theoclus I 
qu^Aristoméne donne pour chef 
aux Messéniens , XI , 228 (261) ; 
conseil sage qu'il leur donne , 229 
(a62). 

. Mantinbb, ville de la Grèce 
dans TArcadie 9 devant laquelle les 
Thébains remportent une victoire 
*ur les Lacédémoniens, où Epa- 
minondas meurt glorieusement , 
XII, 65 (69) ; VI , 74 (85) î autre 
remportée par Pfailopœmen sur les 
mêmes , IV, a3 (a5) et suw. ; autre 
victoire des Lacédémoniens sur les 
Athéniens et .k^.Argiens, etc. VI, 
70 (80) h II , 3a8 (368) ; prise par 
Cleoniènea,VII , 348 (408) ; reprise 
par Aratus, IX, %^j. (a83) } dé- 
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truite par Antigonus , VII , 376 
(434) \ repeuplée par Aratus , qui 
la nomme jinUgonidcy IX, a63 
(3o3). 

Mantiniers, quittent Talliance 
des Thébains et appellent les Lacé- 
démoniens, VI, 71 (8a) ; chassent 
de leur ville les Achéens; reçoivent 
Cléoménes,VII, 36i (416); cruauté 
avec laquelle ils sont traités par les 
Achéens, IX, a6a (3oa). 

Maph&ad ATES, seigneur de Cap- 
padoce; plaisanteries sur lui et sur 
le fils de Caton d*Utique , VI, 439 
(5o6). 

Marais Mabotidbs^om Palus 
McBotides (dêtroU de ZabacheJ , 
réunis au Pont-Euxin (mer Noire) 
par le Bosphore Cimmérien, VI , 
i55 (179) ; IV, 219 (349). 

Marais autour de Syracuse , 
abondans en anguilles ; pèche qui 
s'y fait, III, iai(i35). 

Maraqubb , peuple de la Thés- 
sfdie soumis par Jason , XI , 461 
(5a8). 

Marathon, ville de la Grèce 
dans TAttique, célèbre par la vic- 
toire mémorable remportée par 
Miltiades sur les Perses, XII, la 
(la) e^ j;/tV. Ily 9, 100(9, m)* 
• Marathon, fils d^Epopée , roi 
deCorinthe, IV,49o (55a). Obs. 

Marathus , Arcadien ; c'est de 
kn que la ville de Marathon prend 
son nom , I, ^ (60). 

Margellinus , Romain; repro* 
ches que lui fait Pompée , VI , 184 
•(a.J). 
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Maacbllus, (Mardis Claudiu*), 
origine d^ son nom, lH, ii5g (269} ; 
son canctérç ; ses mœtin , ih, sa 
bravoure ; ses premiers emplois , III, 
340 (A70) ; pourquoi il appelle en 
justice Capitolinus ? substitué co/»«/ 
à la place de Flaminius , nomme 
pour son compagnon Cneus. G>r' 
nelius, 248 (279) ; excite le peuple 
à Eure la guerre aux Gaulois , 249 
(ih.) marche contre eux , ib. (280) ; 
comment il dispose sa cavalerie 7 
est emporté par son cheval *, sa pré- 
sence d*esprit dans le danger, 25o 
(281); son vœu à Jupiter /^9^p- 
trien; tue dans un combat singu- 
fier le roi des Gaulois ,261 (282) *, 
sa prière à Jupiter, 262 (283); 
tejoint son collègue ; force les Gau- 
lois Gessates à se soumettre aux 
Romains , ib, 253 (ib. 284) ; magni- 
ficence de son triompl^e, ib. (ib. 
a85 ) -, est le troisième et le dernier 
des Romains qui présente les é^- 
pomlles opimcs à Jupiter , 264 
(ib.)\eA envoyé en Sicile lors de 
rentrée d'Annibal en Italie, 256 
(287) ; sa conduite à la guerre , 
diffère de celle de Fabius Maxi- 
mus, 267 (288) ; n, 277 (3 ib-3 n); 
appelé VEpée des Romains, 178 
( {^.) -, m , 257 (288) -, son entrée 
dans Noie , où il trouve le peuple 
en dissention avec le sénat, 258 
(289) ; sagesse de'sa conduite en- 
vers Lucius Bandius, 259 (290— 
291) ; sa ruse pour tromper Anni- 
hal, 260 (292)-, le force a se retirer 
de devant Noie, a6i (ib,)\ pour- 
4^^001 «ae^emet volontairement de 
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son second consulat? est ctèé pro- 
consul; victoire qu*0 remporte mr 
Annibal, 262 (294); élu consul pour 
k troisième fois v passe en Sidle, 
263 (295); le sénat rend un décret 
contraire â sa demande et à ses vja 
bienËùsantes , 264 (296); prend 
d^assaut la ville de Leontium; 
puni les traîtres ; met le ùége 
devant Syracuse, 266 (298) et 
suiif. ; ce qu*il dit d^Archimédei, 
en se mocpiant de ses ingénieun, 
273 ( 3o6 ) ; pourquoi il fiut cesser 
les attaques contre Syracuse ,271, 
273 (3o4 , 3o6) ; prend la ville de 
Mégare; s^empare du campd'Hip- 
pocraces auprès d'Aciles^; &it rebel- 
ler les viljes qui tenoient le parti 
des Ca r tha g inois , 176 (3o9); quel 
moment il prend pour s*emparer 
de Syracuse -, pleure sur Fétat dé- 
plorable où cette viDe opulente va 
être réduite, ib. 277 (3io-3ii)j 
regrets qu*il témoigne en appre- 
nant Ja mort d'Arcfaimèdes , ayS 
(3 12). Sa démence et son huma- 
nité , 280 , 283 (3i4 , 317) ; rap- 
porte-à Rome les plus beaux mono- 
mens de Syracuse, ib.\ effets qu*ib 
produisent sur Tesprit des Romains^ 
284 (3r8-3i9) ; obtient rhonneur 
du petit triomphe , 285 (32o) ; cé- 
rémonies qui s*y observent, 386 
(ib.) 'y son quatrième consulat, 388 
(322) ; accusation intentée contre 
hii par les Syracusains *, sa comunce 
en ceue occasion , ib. 289 (3a3); 
est absous j sa générosité k leur 
égard ; décret qu'ils rendent en fit- 
veur de lui et de ses desceudalis, 
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!t90 (SsS); ta conduite contre 
Annibaly oppoiée â c^e des autres 
généraux romains *, reprend les 
vifles des Sanmites sur les Cartha- 
ginois , III , agi (3a6) ; ses lettres au 
sénat et au peuple, ià* (327) ; chasse 
Annibal de la Fouille ; ses avan- 
tages sur lui ; évite ses ruses , 
aga (327-3a8) ; confirme la no- 
mination de Quintus Fulvius à la 
dicuuurt; est nommé proconsul j 
294 (329) ; battu par Annibal ; 
cause de sa défaite, ib. 296 {W. 
33o ) ; comment il ranime ses 
troupes? ib, (33i); sa victoire 
sur Annibal, 296 (332) ; nouv^ 
accusation contre Marcellus ; sa 
justification, 298 (334); son cin- 
quième consulat; appaise les trou- 
bles des villes de la Thoscane , 299 
(335) ; les prêtres Tempéchent de 
dédier le temple de V Honneur et de 
la Venu , ib. \ est eETrayé par plu- 
sieurs présages célestes, 3oo (336) ; 
K>n plus ardent désir est de com- 
battre Annibal y i&. ; réflexion de 
Phitarque , 3o i (337) ; se remet en 
marche contre Annibal , 3oi {ib^ ; 
donne dans une embuscade , où il 
est tué, 3o3 (340) \ IX, 419 (486) ; 
honneurs funéraires que lui rend 
Annibal,42o (486); lU, 3o5 (342) ; 
monumens publics construits et 
dédiés par Marcelle, 3o6 (343) ; 
épigramme â son 8uiet^; sa postérité, 
307 {ib. 344), 

Marcellus et PstopiDAscom-' 
parés, III, 3o8 (344); semblables 
de mœurs et de nature , tous deux 
furent vaiOans^ laborieux , magna- 
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nimes et courageux; mais dane 
plusieurs villes prises d^assaut , 
Marcellus répandit beaucoup de 
sang : Epaminondas et Pelopi- 
das ne tuèrent jamais aucun vain- 
cu , ni n*asservirent aucunes villee 
priseSi Avec peu d*hommes, Mar- 
cellus défait les Gaulois et tue 
leur chef de sa main ; Felopidas 9 
cherchant â tuer le cyran de 
Phères, tombe sous ses coups , ib. 
Marcellus ne peut rien opposer awT 
batailles mémorables de Leuctres 
et de T^^re; encore moins à la 
gloire d^avoir délivré Thèbes de 
servitude ; là où Annibal demeura 
invincible jusqu^à la journée que 
Scipion le défit en bataiDe; miùa 
MarceHus ranime le courage de»' 
Romains depuis long temps abattu ^ 
et leur imprime le désir de dis- 
puter vertueusement la victoire ; 
il leur apprend à avoir honte de re^ 
culer devant son enhenu; capitaine 
fsti <h.e£y Pelopidas ne fut jamais 
rompu en bataille , et Marcellus en 
ga^[ie- plus que nul autre capîtfûne 
de son temps, ainsi, il y a égalité 
de gloire entre les deux capitai- 
nes-,, 3 10 (34l>) y Pelopidas passe ^ 
il est vrai, le premier TEurotas élu 
faillit prendre ^arte ; mais Epa^ 
minondas- eut part à cette action^ 
ainsi qu*à eelle de Leuctres ; au Upvt 
que Marcellus commande en chef 
a la prise de Syracuse , fak long-- 
temps tète à Annibal et défait seul 
les Gaulois, 3ii (347)- Leur mort 
est aussi étrange, que lé nombre de 
l batailles où Hannibal s'est trouvé.- 

sa 



\ 



a75 M A 

lans jamais avoir été blessé, ib» 
(348); Pelopidas lîspit sa victoire 
dans la mort du tyran de Phéres; 
sans aucune nécessité MarceUus 
8*élance témérairement , et meurt 
non en capitaine , mais en cheçal 
léger au mifieu d'aventuriers» et 
ainsi abandomie k gloire de ses 
triomphes, consulats, dépouilles et 
trophées yle plus grandpersonnage, 
]e plus brave et le plus estimé des 
Romains, 3ia (349); sages ré- 
flexions de Plutarque sur ces deux; 
chefs d*armées. Pelopidas £ut^.in-, 
humé par les confédérés deThébes 
pour lesquels il étoit mort, et Mar- 
ceUus {>ar son ennemi même, qui- 
en cela honore généreusement sa 
vertu, 3i3 {35o). 

Marcellus (M. Qaudius), amt 
de Caton d'Utique; son caractère , 
V 7 349 , (40^) ; consul avec Sul- 
pitius, 4o3 (464); s'oppose Avec 
Lentulus aux demandes de César ; 
pourquoi il fait battre de verges un 
sénateur dç Novocome , VU , di i 
(244); appelle César brigand; veut- 
qu'il soit déclaré ennemi du peuple 
romain, s'il ne pose les armes, 914 
(247); VI, 199 (a3o)} ordre qu'il 
donne à Pompée , 200 (aS i), 

Marcellus (Claudius) , lieute- 
nant de Marins ; contribue à la dér . 
faite des Teutons, IV, ^39 (272) . 
ei suisfi. 

Marcbilus, beau-firére du jeune 
César [Augitste) ; engage Cicéron 
a l'appuyer de son autorité ; pro- 
messe qu'il lui fait au nom de 
Çésai^,vm, i34(i58l. 
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Marcellus, ffls du précédente! 
d'Octavia, est adopté par. César,- 
et épouse sa fille JuHe, VIII, 428 
(466); XU, 321 (365): 

Marcellus et Polienus , raison 
qui leur fait préférer k mort, X, 
r2o (129). 

Marchandise, son éloge, I, 
a88 (324). 

Marchands, ont fondé des* 
grandes'vifles, I, 288 (324) > ^ ^^ 
sont exposés, ib, — Marchands 
romains , leur conduite euveis 
Caton d'Utique, VI , 428 (488) et 
suitf. 

Margialis , meurtrier de Tein- 
pereiir Bassianus , X , 406 (462)* 

Marcie , dame romaine , à qui 
Sénéque dédie un traité dé la Con- 
solation, XIF, 36 1 (4xi)> 

Marciens , grands personnages 
que cette maison a produit, II, 391 
(438). 

Marcius , réponse que Cicéron 
lui fait sur ce quMl disoit de Pom- 
pée, VIII, 12^ (147). 

Marcius , complice de Catilina, 
chargé par lui de tuer Cicéron, 
VIII, 85 (100). 

Marcius, chargé par M- Aurç- 
fius de l'instruction de son fils, X , 

17^ (»97)- . 
Marcius Rex , beau-frère ds. 

Claudius, VIII, 108(128). 

Marcus , pourquoi envoyé ea 
Chypre par Trajan ? X, 74 (77). 

Marcus, meurtrier de Piso, IX, 
3i9 (367). 

Marcus ill^iULius • Consul r(H- 
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main, XII, 108 (118}; H, 148 
(166). 

Margus Aquimius , pourquoi 
appelé Aàrasuu par Goéron 7 
VIII, io5 (ia4). 

Margus Fabius, Consul rou- 
main, XII; loa(iii). 

Maroibn (soldat) ; rend Un ser- 
vice important à M. Antoine, VIII, 
3a9 (383). 

Mardonius^ lieutenant du' roi 
de Pêne, II, 1 1 , 35 (la , 3g) ; re- 
douté des Grecs ; lettre menaçante 
qu'il leur écrit, UI, 34a-343 (58a) ; 
entre pour la secohde fois dans 
TAttique, 344 (384) > comment il 
sonde le courage des Grecs? 35a 
(39a) ; à quoi se résout , £iute de 
vivres, 354 (^9^) > change son or- 
dre de bataille, 359 (4^ « marche 
contre les Lacédémoniens , 36 1 
(40a) ; est tué par Arimnestus; sa 
mort prédite par Torade d'Am*- 
phiaraus, 366 (408). Il étoic gendre 
de Darius, et le plus habile de ses 
généraux » XII , 19 (ao) . 

Marbz (Marais) de la Chèvre , 
endroit prés de Rome , d'où Ro- 
mulusdisparoît, I, ia49ai9 (i38, 
a46). 

Margitbs, à qui ce surnom 
donné par Démosthênes ? sa signi- 
fication, VIU, 40 (48). 

Mariage , comment considéré 
par Solon? 1 , 3a3 (364) ; s'il n'est 
heureux , tout le bonheur de la vie 
est perdu, XII, 439 (499). — Ma- 
riages désassortis doivent être dé- 
fendus, 1, 3a4 (364) \ belle réponse 
de Dionysius â sa mère qui vouloit 
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épouser un jeune homme, ib. Opi- 
nion de Lycurgus sur les mariages , 
1 77 (198). Observations sur les ma- 
riages chez tes Romains , â raison 
d'aflSnité , V, 459 (5ao), a»« édU. 
— Peines infligées A Sparte contre 
ceux qui reBisoient de se marier , I, 
175 (195). 

Maricà , bois révéré par les ha- 
bitans de Mintume, IV, a8i (3a i). 

Marillinus, bisayeul d'Adrien ; 
son origine, X, 79 (81). 

Mariées ( Nouvefles ) à Rome , 
pourquoi portées dans la maison de 
leurépoux?I,95 (i65); coêEféesavec 
le fer d'un javelot , ib, \ enfermées 
avec leurs maris à Athènes, et obU-i 
gées de manger d'un même coing 
{fruit) ^ 3a3 (363). — Coutume 
singulière des nouveaux mariés 4 
Sparte, 176 (196). 

Mariniers , formés en légion 
par Néron ; se mutinent et deman- 
dent des enseignes à Galba; sont, 
repoussés et en, partie tués par sa, 
cavalerie , IX , 299 (344) * 

Marius (Gai us) , austérité na*" 
turelle de son caractère, IV, aoo 
(2a7) *, son aversion pour les let- 
tres grecques, aoi {ib. aa8) ; 
réflexions de Plutarque à ce , su- 
jet , î^. ; sa naissance , ib, { ib^ • 
aâ9 ) ; ses premières campagnes ,, 
aoa (ib.) ; Scipion présage sa gran- 
deur future , ao3 (a3o) ; est nommé 
tribun du peuple ; fait passer une 
loi malgré l'opposition des consulsj^ 
ib, ao4 (a3i) ; s'oppose à une dis- 
tribution de blés; ce que cela lui 

S4 
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attire , IV, 2oi (aSa) ; enuie deux 
refus en un jour dans la poursuite 
de Vedilité'y obtient la préture, ib, 
(a33) ; est accusé d'ayoir acheté les 
suffrages , ib. Fierté de sa réponse 
-vis-^-vis d*Herennius qui s*ezcu-> 
spit de témoigner contre lui, 306 
(234) ; est absout ; obtient le com- 
mandement d*£spagne ; ce qu'il y 
Ht, 207 (235); sa fermeté et sa 
simplicité ne contribuent pas pour 
peu à son avancement ; épouse 
Julia, tante de César; sa patience 
dans la douleur , 208 (236 ) ; ce 
qu'il dit à son chirurgien , 209 
(237) ; lieutenant de Metellus dans 
la guerre contre Jugurtha; sa con- 
duite dans cette fonction, ib. (ib. 
a38) ; acquiert une grande répu- 
tation en Afrique, 2tio (239); son 
injustice atroce, 21^1 (240); ce 
que lui dit ironiquement Metellus ; 
Marius lui demande son congé ; 
diligence avec laqueDe il se rend à 
Rome ; calomnie Metellus ; est éhi 
Consul^ ai2 (ib. 241) ; contrevient 
aux ordonnances militaires; fait 
fon éloge lui-même ; ses propos 
injurieux contre les nobles, 2i3 
(ib, 242); va remplacer Metellus 
en Afrique ; son ingratimde envers 
lui punie, 214 (243); se sert de 
Sylla à la guerre, 388 (441) ; causes 
de leur inimitié y 216 , 389 , 39? 
(246 , 44^9 44^)* Digression sur 
les Cimbres.et les Teutons, 217 
(248) et suiv. \ son second con- 
fulat, 221 (261 ); son triomphe, 
322 (252). Offense le sénat en y 
^ntifant avec sa robe triumphale , 



M A 

IV, 223 (253)j commentU endurcît 
son armée à la fatigue? ib, (ib. a54); 
pansoit lui-même son chevd , 5^24 
(ib.) Aventure de Trebonius ; ad- 
mirable conduite de Marius â ton 
égard , 225 (266) ; son troiaième 
consulat , 226 ( ib, 267 ) ; ses 
moyens pour obtenir le quatriè- 
me, (1^.) ; fait ouvrir un canal 
pour servir d'embouchure au Rhô- 
ne, 227 (258) ; méprise les bra- 
vades de ses ennemis; ce qu'il dit 
à ses capitaines ; comment il &- 
miliarise ses soldats avec Taspect 
effroyable des Barbares? 229 (260- 
2.61) ; leurs plaintes , 23o (262) ; 
raison qu'il allègue pour les en- 
courager , . 23i ( 263 ) ; s6n res- 
pect pour une Syrienne douée de 
l'esprit prophétique, ib.\ diven 
présages et prédictions qui lui an- 
noncent la victoire , 232 (264) «t 
suiu. ; sa prudence en suivant tes 
ennemis à la trace , 235 ( 267 ) ; 
pourquoi il choisit pour son camp 
un endroit qui manquoit d'esu? 
ses réponses à ses soldats , ib. ; 
défaite des Ambrons, 237 (269- 
270) ; ses sages dispositions pour un 
second combat, 239-240 (272- 
273) ; remporte une viaoite com- 
plette sur les Teutons, 241 (474)'» 
fait un sacrifice aux dieux, 24^ 
( 276 ) ; élu consul pour la dn- 
quiéroe fois, ib, (277 ) ; pourquoi 
mandé i Rome ? refuse le firioni- 
phe; va rejoindre Catulus, 247 

(281) ; ses réponses ironiques aax 
ambassadeurs des Çimbres, a4^ 

(282) ; changement introduit f^ 
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Marim dans le javelot, IV, a4^49 
(a83) ; sa répome sage à Bœdriz, 
roi des Cimbret, ih. ; ses disposi- 
tions pour le combat ; a5o (^84) ; 
marche des ennemis , ib, (285) ; 
voeux de Marius et de Catuliis, a5 1 
(a86) ; accident qui arrive à Ma- 
rius regardé comme une punition 
divine , aSa (ib,) \ désespoir horri- 
ble des femmes des Barbares après 
leur défaite , a53 (288) ; toute la 
gloire de cette victoire lui est attri- 
buée ; surnommé par le peuple le 
tioitkètme fondateur de Rome; j 
entre en triomphe avec Candus, 
a55 (290). Réflexions sur le carac- 
tère et Pambition de Marius, ib, 
^6 (>9x)« Pourquoi il se lie avec 
Glaiicias et Saturninus, séditieux , 
267 ( 292 ) 7 Comment il obtient 
Son sixième consulat? ib, (295). 
Piège astucieux qu'il tend à Mé* 
tellus, 258 (294); sa fourberie; 
prête le serment à la loi de Satur- 
ninus, 259 (295) ; son infâme com- 
plaisance pour lui ; sa duplicité , 

261 (297-298) ; est contraint de 
prendre les armes contre Satur- 
ninus et ses adhérens ; s'attire la 
disgrâce du peuple et de la no- 
blesse, en cherchant à les sauver, 

262 (298) ; son dire après Félection 
des nouveaux censeurs , ib, (299) ; 
échoue dans son opposition au 
rappel de MeteDus ; prétexte quHl 
prend pour aUer en Cappadoce; 
sek vues ambitieuses, 263 {ib, 3oo) ; 
bon accueil que lui fait Mithrida- 
tes ; ce qu'il dit brusquement à ce 
prince en le quittant , 260 (ib,) ; 
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modft qui lui font bâdr une maison 
près de la place publique, ib, (Soi) ; 
sa jalousie contre Sylla, 265 (3o2) ; 
ce que cause à Rome son ambidon 
effrénée, 899 (453) ; V, 1 55 (i 79) 5 
sa conduite dans la guerre des alfiés» 
IV, a66 (3o3) ; remporte une vic- 
toire sur eux, ib,\ sa réponse à 
Pompe<lius Silo; son dire ironique 
à ses troupes , 267 (3o4) ; brigue le 
commandement delà guerre contre 
Mithridaies , 269 (3o6-3o7) ; me- 
nées et violences du tribun Sulpi- 
cius en sa faveur, 270, 402 (^* ^^^t 
456). Marius fait mourir plusieurs 
amis et adhérens de Sylla , 271 ^ 
4o3 (309, 458) ; force le sénat â 
hii obéir, 404 (458) ; est contraint 
de sortir de Rome, 271 9 407 (^^y 
461) ; sa tète mise â prix par SyDa, 
407 ( 462 ) ; comment son fili 
échappe à ses ennemis? 272 (3 10) ; 
détresse de Marius dans sa fuite , 
273 (3i i) ; présage qui lui annon- 
çeitsept consulats, 274 (3 1 2-3 1 3) ; 
nouveau danger auquel échappe^ 
276 (3 14) ; se cache dans un ma- 
rais ; est arrêté et conduit & Min- 
tumes, 278 (317); mis en garde 
chez une femme qu'il avoit noté 
d*infamie; en est traité humaine- 
ment, 279 (3 18); Marius lui fait 
part dSin signe, qu'il interprète en 
sa faveur , ib, 280 (3 19) ; comment 
il échappe à la mort? ib, (3ao) ; 
belle conduite des habitans de Min- 
tumes k son égard ,281 (ib, 32 1) ; 
rejoint Granius et quelques amis 
dans I*ile d*Enarie; danger qu*i] 
court en Sicile , 28a (^ib, Z^%)'% 
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aborde en Afrique , où un iei|;eBt 
du préteur lui ordonne de ae reci- 
rer; effet que cet ordre produit 
sur lui ; ta belle réponse , 283 ( ib» 
323 ; est rejoint par son fils ; com- 
ment il regarde la rencontre de 
deux scorpions? 284 (324). Son 
retour en Italie ; ce qu*il hiï k son 
arrivée, 285 (325); se joint â 
Qnna , V, 348 ( 400) ; IV, 286 
(326) ; est nommé vice-consul par 
lui; son humilité n*abat point sa 
fierté , ib. ; fait bientôt changer les 
affaires de face; s*empdre du Jani- 
cule, 287 (327); ce qu*il dit en 
courroux avant d*entrer dans Ro- 
me; cruautés qu^il j exerce, 290 
(33o-33 1) ; aigri par la vengeance , 
n^épaigne personne de ceux qu*il 
soupçonne , 291 (332) ; sa joie à 
la promesse qu*on lui fait de livrer 
Antoine Forateur entre ses mains ; 
demande qu'on lui apporte sa tête, 
292 (333) ; est inexorable aux priè- 
res de Catulus, 293 (334) > iiuo- 
lence et barbarie de ses satellites ; 
Sertorius et Qnna les font tuer, 
294 (335); V, 35o (4o3); sep- 
tiéme consulat de Marius ; il fait 
précipiter du mont Tarpeïen Sextus 
Ludnus, 294 (336) ; ses inquié- 
tudes extrêmes, 295 ( Uf, 337 ); se 
Hvre aux excès du vin; sa maladie 
et sa .mort, 295 {ib, 338); ré- 
ilexiona sur son ambition et sur son 
attachement â la vie, 297 {ib. ^39). 
Exemples contraires de Platon et 
d'Andpater, ib. Réflexions sur la 
manière dont les hommes envisa- 
gent leur fortune , 298 (34o) J 



MA 

Marius et Prumufl comparés, 
IV, Soo (342) ; tous deux rudes 
guerriers et grands capitaines ; Ma- 
rius étant Tinstrument de «a for- 
tune , relève Tobscurité de sa nai»- 
sance par sa bravoure; Pyrrlua 
issu de la race d^Hercules, ne le 
maintint au royaume d^Epîre qu'il 
tenoit de sa femme, que par un 
meurtre , 3oi (343); son imagina- 
tion faisant sans cesse troter Pyr- 
rhus après de chimériques gran- 
deurs , le précipite dans Argos où 
il trouve une mort peu digne du 
héros dont il descendoit; Marius, 
au contraire , sortant d'une /«o- 
gète , monte par degrés aux pre- 
mières places de Tétat , 3o2 (544) > 
la couronne de vertu qu'il place sur 
la tète de Trébonius, fut pour Ma- 
rius un acte de justice; mais en 
Pyrrhus on n'en trouve aucune 
trace , son caractère hautain et 
martial , ce qu'il dit à l'un de ses 
fils , tout prouve que c'étoit chez 
lui une fièvre chaude de vaine 
gloire qui ne lui laissa jamais de 
repoa , 3o3 (345); ses talèns mili- 
taires , les écrits qu'il a laissé sur 
cet art, ses nombreuses victoires, 
sur-tout contre les Romains, le 
mettent bien au-dessus de Marius, 
3o4 (346) ; la poursuite du sixième 
consulat et de son retour d'Afn- 
que , remplirent Rome de sang, et 
sa crueDe soif de vengeance s'ap^ 
pésantit moins sur les petits que 
sur les grands ; avec moins d'am- 
bition Pyrrbrs eût été plus heu- 
reux , s'il eût écouté le sage Ci-' 
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neas , IV, 3o5 (348) ; à quelquefois 
son ambition Tengage dans des 
guerres lointaines , sa modération 
pacifique éclate envers les Romains; 
Tavare et farouche Marius semble 
ne porter la guerre au royaume de 
Pont y que pour se gorger de ses ri • 
chesset , et venir ensuite déchirer 
le sein de sa mère patrie , 3o6 
(349); Pyrrhus fut doux , familier 
et modeste; Marius ingrat , truà 
et féroce, 3o7 (35o); son regard 
ef&oyabie et terrible , même dans 
sa vieiflesse , étoit le lidéle miroir 
de ses mœurs; Tamitié n'eut rien 
de sacré pour lui ^ ni envers ceux 
qui Tavoient le plus obligé; si par- 
rai ses actions parut quelque étin- 
celle de vertu , ce ne fut que pour 
augmenter son crédit , ib. 3o8 
(35 1-352). Sa bassesse et sa pei^ 
Ëde lâcheté percent â travers les 
haillons qui le dérobent â la pour* 
suite de ses persécuteurs ; quel- 
les furent ses craintes et ses re* 
mords dans son exil? 3o9 (35a); 
Pyrrhus moins vicieux et plus bra- 
ve , lutte contre la mort sans l'ap- 
préhender ni la craindre , et laisse 
un successeur ; Marius un fus, digne 
par ses vices, d'un tel père, 3io 
(353). 

Marius , fils du précédent ; com- 
ment sauvé par le concierge de la 
maison de son beau-rpére? IV, 272 
(3 10) ; son aventure avec une con- 
cubine du roi Hiempsal ; il rejoint 
son père, 2S4 (3a3-324);sa cruau- 
té; surnommé Fils de Mars; de 
f^çniiSj 299 (341) » «a mort, iù. 
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Marius (Marcus)» sénateur 
Romain, envoyé par Sertorîus k 
Mithridates ; sa conduite en Asie , 
V , 390. (448) ; fait prisonier et 
conduit à Lucullus; à quel signe 
épargné dans la mêlée, 65 (98). 

Marius (Marcus)} motif de 
son assassinat par Lucius Cadlina , 
IV, 461 (523). 

Marius Fabricius , en concur- 
rence pour le consulat avec Tra- 
jan ; leurs reproches mutuels , X , 
18 (1 1). 

Mars , dieu de la guerre ; est 
un tyran , et la justice est reitie , 
VIII , 233 (274) ; Mars secoue ses 
armes , inscription supposée tom- 
bée du ciel , II , 242 (370) ; la 
louve et le pivert lui sont consa- 
crés ,1,71 (77-78) ; quel mois lui 
est dédié par Romulus, 260 (293). 

Mars, ville prés des monts 
Apennins, patrie de Tempereur 
Pertinax,X, 235 (263). 

Marseille , ville de France , par 
qui fondée ? I , -288 (3^4). 

Marses , puissante nation d'Ita- 
lie , que Sylla rend alliée des Ro- 
mains, IV, 389 (441). 

Marsique ( guerre) , quelle? V, 
346 (398). 

Marsyas , capitaine de Diony^ 
sius , pourquoi tué par lui ? IX , 17 

(•9)- 

Marthe, prophétesseSyriéne, 

comment honorée par Marius? IV^ 

23i (263). 

Martia , fille de Philippus , se^. 

conde femme dç Caton d'Utiqu^j^ 



284 M A 

VI, 36o (41 5) ; cédée A Hortcn- 
sius , quoiqu*enceinte de son mari , 
36 1 (417) ; réconciKe Caton avec 
Munadus, 38a (441)} reprise par 
son mari , après la mort d*Horten- 
sius , 407 (470). 

Martia , concubine de Com- 
modus , emploie inutilement les 
prières et les larmes pour le détour- 
ner de paroitre en public en habit 
de gladiateur y X, 228 (266) ; son 
étonnement se voyant inscrite la 
première sur la liste des personages 
qu*il condamnott à mourir, 229 
(257) ; ce qu'elle dit en soupirant , 
23o (ih. 268) ; empoisone Com- 
modus ; le fait ensuite étrangler par 
Narcisus, 23 1 (269}. 

Matial, poète latin , contem- 
porain de Plntarque , XII , 4^9 

Martianus, gladiateur renom- 
mé à Rome, IX, 289 (333). 

Martien (mont), où les Ro- 
mains sont assiégés par les Latins , 
II, 127, i3o (1429 146)- 

Martius , parent de Numa , I , 
229 (268) ; lui adresse un discours 
pour rengager à accepter la royaux 
té y 23o (ib.) ; cause de sa mort, 
267 (3oo). Son 6k appelé aussi 
Martius , gendre de Numa , et 
père d*Ancus Martius, roi de Ro- 
me, ib, (3oi). 

Martius, chevalier lomain, 
soutient glorieusement la guerre en 
Espagne contre les Carthaginois , 
IX,448(5i8). 

MAIVU1.LVS. Voyez Flwùi^K 
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Martcas , nom d*une comédie 
d'Eupolis; vers de cette pièce ci- 
tés, V, 186 (2 13). 

Masaestliens , peuples d*A&i-* 
que, sous la domination de Si- 
phax, IX, 467 (528). 

Mascor , barbier d* Adrien , ef- 
frayé de sa proposition , piend la 
fuite, X, i35 (148). 

Masgabbb , Epicurien ^ £ivori 
d* Auguste , gouverneur de Csprée; 
vers d* Auguste sur les honneun 
qu*on rend à ses cendres, Xlf, 
343 (392). 

Masistxus , général de cavalerie 
des Perses, son courage, III, 353 
(394) ; est tué ; deuil de son armée , 
354 \ib,). 

Massilibns ( MarseiUois) , font 
servir à la clôture de leurs vignes 
les ossemens des Teutons , IV, 242 
(275) ; leur territoire rendu ferôJe, 
comment, ib, 

Massinissa , roi de Numidie , 
ami des Romains , III , 466 (5oS) ; 
IX, 456 (527); Scipion lui ren- 
voie son neveu , 4^3 (^^4)* ^^ 
sinissa se rend auprès de lui , 4^ 
(535) ; son inviolable amitié pour 
Sdpion , 464 ( 536 ) ; rejoint Is 
c^mp des Romains , 47^ (^4^) » 
contribue à la défaite de Haono 
par Scipion , 473 (646) ; a k vic- 
toire de Zama sur Annibal, 426 
(493) ; incendie avec C. Laliusle 
camp des Numides, 476 (^49)* 
fait prisonier Siphax ; le conduit 
enchaîné au camp de Scipion, 477 
(55i); prend la ville de Cjrthe; 
devient amoureux de Sophonisba,, 
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qu'il épouse, 478 (55a); répri- 
mandé sévèrement par Scipion ; ne 
pouvant conserver Sophonisba , il 
lui envoie du poison , 479 (553) ; 
est réubli dans son royaume par 
décret du sénat romain , 4^^ 
(557) ; cause de son différend avec 
les Carthaginois, 484 (559). 

Matbbnianus , gouverneur de 
Home , rend MaBrinus su^ect à 
BassianuSy X, 4o5 (461). 

Matbrn us , soldat déserteur;son 
caractère; est bani d*ltafie, X, 
209 (233) ; se forme une armée ; 
passe en Lombardie et en Espagne ; 
cmamés qu^il y exerce, 210 (934); 
sa tête mise à prix par Tempereur 
Commodus, ib. (a35) ; comment 
et dans queDe intention il se rend 
â Rome ? ai 1 {ib, 236) ; son or^ 
gueil le fait trahir par ses compli- 
ces, 3ia (^37); sa mort, 2i3 
(238). 

MATaoNALiA 9 fêtes en Thon- 
neur des Damés; quand célébrées 
4 Rome? 1 , 1 10 (lai). 

Matuta , déesse révérée des Ro- 
mains ; appelée par les Grecs Xeu- 
cothea ; cérémonies qui se prati- 
quent aux sacrifices qui lui sont of- 
ferts, II , 75 (84). 

Mau BISOUS, sénateur, son dire 
au sénat, IX, 289 (33a). 

MAURiTAmB, contrée d'AÊri- 
c|ue, X , i55 (170). 

Maubusibns {Maures)^ peu- 
ples d'Afrique, IV^ a85 (235). 

Maximinus , capitaine Thrace, 
lanr mœurs, mais vaiDant, XI, 
53 (61) ; est sevém de la pourpre 



M A 285 

impériale par les troupes, 54 (6a) ; 
fait tuer Alexandre et Mammea , 
55 (63). 

, Maximvs , lieutenant de Tra- 
jan , tué dans un combat contre les 
Assyriens , X, 70 (72). 

Mat ( mois de ) , consacré à la 
mère de Mercure, I, 261 (294). 

MAziiEus , lieutenant de Darius , 
VII , 74 (86). Ce que son fils dit 
â Alexandre , en refusant un se- 
cond gouvernement, 89 (io3). 

Mazarbs , chargé par Cyrus de 
soumettre les Lydiens révoltés , XI , 
420 (48a) ; subjugue les Priéniens 
et les Magnésiens ; sa mort , 4a i 
(483). 

Mbandrb (MeinJer) , fleuve 
d'Asie , XI, 4ai (483) ; IX, 435 
(5o3). 

MBcânB, ami d*Augiiste , XII , 
3a9,379(375,432); Vlll, 317 
(369). 

Mbghaniqub (la), par qui in- 
ventée? 111, 267 (299); séparée 
de la géométrie et méprisée des 
philosophes , 268 (3oo). 

Méchans , qu*on mène au sup- 
plice , procession belle et sainte , 
IX, 3oi (347). 

MécHANT , OÙ discorde règne , 
a lieu d'autorité , V, 2o3 (233). 

Mbdabibns, inconnus, VU, ao 
(25). Voyez la note. 

Mbobcin de Pyrrhus > offre à 
Fabricius de Tempoisoner ; sa pu- 
nition, IV, 159 (180-181). 

Mbdbb , brouiliée avec Jason , 
abandonne Corinthe et met sur le 
trône Sisyphe , IV, 490 (55a} ; 
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XI, aSg (175} ; retirée a Adiénes, 
conteil malbeureilx qu'elle donne 
â AEgeus 1 1 1 19 (20}. — Cest aussi 
le nom d'une tragédie d'Euripide , 
VII, 24 (29). 

MÈDSS, ancien peuple d'Asie, 
yoisin de l'Arménie , XJI , 1 9 (ao). 

Mboib , royaume d'Asie , «u sud- 
est de fArmunie, V, 90 (104) ; 
réunie avec la Perse par le grand 
Cyrui, XI, 436 (5oo) ; VIII, 449 
(488). 

Mbdimkb , mesure de capacité, 
IV, 415 (471). 

Médius , l'un des généraux d'A- 
lexandre , l'invite à un banquet , 
VII, i5a(i76). 

Médius , favori d* Antigonus , sa 
vision, VIII, 1 85 (218). 

Mbdullib , ville bâtie par les 
Albains , devenue colonie romaine , 
XI, 127 (145) *, son siège par 
TulIusHostilius, i83 (210}. 

Mecabaccbus , ami du jeune 
Crassus; sa vaillance, V, 3o5 (35o); 
têtue, 309 (355). 

Meoabatbs , fils de Spithrida- 
tes, aimé d'AgésîIas, VI, 24 (26) 
et suiff. 

Mboabtzus , ce qu'Alexandre 
lui ordonne. Vil, 93 (io9). 

Mboaclbs , prévôt d' Athènes; sa 
perfidie envers les complices de Cy- 
Ion, I, 3o3(34i). 

Mboaclbs , fils d'Alcmaeon , chef 
de parti , s'enfuit d'Athènes , 1 , 343 , 
347 (385 , 389) ; père de Dino- 
raache, mère d'Aldbiades , II, 3o3 
(340). 

MBQAàLBf I ami de Pyrrhus \ , 
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son changement d'armure avec lui 
cause sa mort, IV, 149 (169). 

Mbo ACLEs , frère de Dion ji'ao 
compagne à son entrée dans Syra- 
cuse , XI , 46 (53). 

Meoalopolis , ville de la Grèce 
dans r Arcadie , IV, 3 (3) ; prise 
par Cléomènes, VII, 377 (435); 
IX , 262 (290) ; â quoi ses babi- 
tans sont réduit»? IV, 29 (33). 
Patrie de l'historien Pc^be , IX , 
loi (116). 

Mbqailb , ville de la Grèce dans 
l'Atiique, ayS (3x7); XI, 355 
(407). 

Mbcabb , ville de Sicile, appe- 
lée autrefois ByMa, XI , 355 (408); 
comment ses habitans tinités par 
Gélon, îi(. 356 (iifr.). 

Mbo AREus, courtisan de PhiCp- 
pus , calomnie Aratus, IX , i65 
(3o5). 

Mégabiers , prenent le poit de 
Niaaee, et recouvrent Salamine sur 
les Atliéniens , 1 , 3o4 (34 a) ; plain- 
tes qu'ils portent contr'eaz au con- 
seil des Lacédémoniens , II, si 5 
(241)* Décret sévère proposé par 
Charinus contre les Mè^em; 
nient 4*avoir contribué à la mort 
d'Antheàiocritus ; sur qui ils en re- 
jettent la cause? 217 (243); re- 
mettent leur ville â Phodon, VI, 
274 (3 i 7); unis aux Athéniens dans 
la guerre contre Philippus , Vlli , 
3i (37); abandonnent Antifonus 
pour se joindre â Aratus , IX , 228 
(261). 

Mbobllus et Pu«BisTVS| re- 
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peuplent la villa â'Agrigente , III , 

MiGitTONus^beatt^père de Géo* 
mènes, adhère à letprolei», Vil, 
35oy 404; fiuc prisonier par Ara- 
tus, IX , A49 (a86) ; sa mprt glo- 
rieuse» VU, 372(430). 

Mal A , auteur cité , VI , 474 
(545). Observ. 

Mblartas ,- écuyer de Parysa- 
tis, eontribue à Pempoisonement 
deStatira, VIU, 471 (5t4). 

Mblanthius, poète; ses vers 
sifr le peintre Polygnotus, V, n 
(i5) ; parle des amours de Cimon 
dans ses élégies ,12 (î^.). 

Mblartuius , défrayeur des 
ieuz ; ce qu'il dit â un acteur en 
lui montrant la femme de Pho* 
don, VI, a83 (327). 

Melantho y servante de Péné- 
lope, XII, 417(473). 

Mslauthus , peintre* célèbre 
de Sicyone , IX, 210 (241); com- 
pagnon d'étude d'ApeOes , 609 
(5«5). Observ. 

Mêlas , fleuve de la Grèce , na- 
vigable â sa source, III, 193 (216) s 
se déborde comme le Nil , et pro-. 
duit les mêmes plantes, IV, 433 

(49^)- 

Melbaobr , tue le sanglier de 
Calydoine, aidé par Theseus , I , 
5o (54). 

Melbsius et DioNTSim , artistes 
babiks qu'Adrien fSût banir , pour- 
.quoi?X, 83(86). 

Mbubqee, ville de la Grèce; 
cruautés exercées sur ses babitaiis 
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par le tyian Alexandre , III , 220 

(M7)- 
IAblicerta , révérée par les 

Grecs, I, 43 (47)1 

Mbliànb (jeune) , enlevée d'au- 
torité par Akibiades , II , 53 1 

(37»). 

Mbiibns ec OiblTBBif s , â qui Ja- 
son donne les terres des environs 
d'Héradée, XI,476(545). 

MBLiaBNB9 , lea plus âgés des 
enfans à Sparte , I , i83 (ao5). 

MsLisiPPXDAS, Laoédémonien, 
père d'Eupolia , mère d'Agésilaus , 
VI, 5 (5). 

Mblissus , fils d'Ithagènes , gé- 
néral des Samiens; remporte une 
victoire sur les Athéniens , II , 209 
(236) ; livre une bataille â Péridès, 
qu'il perd, 210 (^37). 

Mblissus , philosophe fiaturel , 
n, 6 (6). 

Mblitb , bourg de l'Attique , I , 
301(339); VI, 282(326). 

Mblitus, fils de Melitus de 
Lampsace , accusateur de Socrates, 
XII , 4o3 (458) ; condamnée mort 
par les Athéniens , 406 (460). 

Mbllabia, ville d'Espagne , V, 
363 (417). 

MjBLOM, banî de Tbèbes, se 
joint à Pelopidas pour alFranchir sa 
patrie, III, 176 (198) et saiç,-, 
comment s'introduit avec Charon 
dans la maison d'Arcfaias et Phi- 
lippus, qu'ils tuent , i83 (2oâ-2o6); 
est nommé gouverneur de la Bœo- 
cé^ 187 (ao9). Obeerv, VI, 469 

(541). 
Mb'mmius ( Gaius) , veut j^ar ses 
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calomnies porter le peuple â refîner 
le triomphe à LucuUus, V, i5% 
(175) ; VI, 368 (4a5) ; taxe Caton 
d'Utique dMvrognerie ; ce que Cî- 
céion lui dit sur cela, 33o (38o). 

Memmius, le plus vaillanc capi- 
taine de Pompée, tué dans un com- 
bat, V, 38a (439). 

Mbmmius , beau-frère de Pom- 
pée , qui lui laisse le commande^ 
ment de la Sicile , Yl, 106 (laa). 

Memuon , général de Tarmée na- 
vale de Darius, Vil, 40 (47). 

Mbmoirb , trésor de rintelli* 
gence de Thomme , I , xxvj (xriij). 

Mjsraob (l'art du) *, opinion de 
Plutarque sur cet art , V, 244 (aga). 

Mkhalippus , fUs de Theseus et 
dePerigoune, I, i5 (16). 

Mbnalopus , orateur , corrom- 
pu par Tor de Callbtratus , VIII , 
ai (3o). 

Menamder, général Athénien, 
II, 38i (4a8) î V, aaS (a58) ; ce 
que cause son ambition , aa6 (a6o). 

Menander , conducteur du ba- 
gage d'Antigonus, conseil que lui 
donne Eumènes» V, 4ai (483). 

MBNANDsa, capitaine de Mi- 
thridates, vaincu par Somatius , 
lieutenant de Lucullus , V, 97 ( 1 1 1 ). 

Mbmander, familier d'Alexan- 
dre; pourquoi il le fait mourir y 
VU, iao(i4o). 

Menander , podte Grec ; ses 
vers sur Alexandre le grand ? VII , 

39 (45)- 

Menas, commandant des vais- 
seaux corsaires de Sextus Pom- 
peius, VIII, 3ia (36a) ; proposi- 
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tîon perfide qu'il lui fait, 3i3 
(363) ; sa réponse, ib. Pourquoi 
fait citoyen romain par Augutte? 
XII, 33o (376). 
Mendes, ville d*AEgypte, VI, 

79 (90- 

Mermant (le) , ouvrage attri- 
bué à Aristippe, XII ,419 (476). 

Menbclides, orateur deTbébes, 
son caractère, III, aïo (a36); sa 
conduite envers Pelopidas et £pa- 
minondas, ib. an (ib.) ; XII, 60 
(63) ; condamné à une amende 
par les Thébains, III, aia (a38]. 

Menbcrates , historien , à qud 
sujet dté par Plutarque? I, 44 

(47)- 

Merbcratbs, médecin, sur- 
nommé Jupiter; sa ridicule vanité, 
VI, 46 (5a). 

Menbcratbs , commandant des 
vaisseaux corsaires de Sextus Pom- 
peius, Vm, 3ia (36a). 

Mbnel AS , roi de Sparte , donne 
rhospitalité à Paris, qui en abtae, 
XI , 91 (104) *, frère d^Agamem- 
non , 9a (io5) *, ce qu'Homère lui 
fait dire au fils de Nestor, XII, 

439 (499)- 

. Merel Aus , frère de Ptolomaeus, 

vaincu par Demetrius , VIII , 180 

(an) ; lui remet la ville de Sali* 

mine et ses vaisseaux , etc. i8a 

(ai4). 

Memelaus , personnage dhme 

tragédie de Sophodes, comparsi- 

son qu'il £ût de sa fortune, VIA, 

^39 («79)- 

Memecaus, port de LyUc; w 

situation , VI , 83 (96). 

Meneitius 
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Mbremius Agrippa, son ap6- 
logae au peuple romain , Il , Sgg- 

400 (448)- 

Mbnesthéb, fils d'Iphicrates et 
gendie de Timothôe , chargé 
du commandement de Farmée 
contre Philippe ', les Athéniens 
]iii donnent pour conseil son 
père et son beau-pére , XII , ôa 
(54) ; raison de la préférence qu*il 
accorde à sa mère sur son père , 
43 (55). 

Mbuestebus , fils de Peteus , 
irrite par ses discours les Athé- 
niens contre Theseus, 1, 54 (Sy)^ 
leur conseille de recevoir les Tyn- 
darides, 5/ (60); roi d* Athènes 
après la mort de Theseus, 60 (65). 

Mbnexenb, fils de Socrates et 
de Myrton , XII , 395 (449). 

MERBXENtJs , titre d*un livre de 
Platon, II , ao6 (aSô). 

Meivippus, ami et lieutenant de 
Pérîclès, II, 189 (21a). 

Mbnippus , Carien , rhéteur , 
Vm, 65 (77). 

Menitidb , porte dé Syracuse , 
IX, 46 (53). 

Menqbgeus, fils de Creon, UI, 
ao3 (228). 

Mbnobtius , père de la nym- 
phe Myrto, 111, 371 (414). 

Mb!«on , père de Theano , reli- 
gieuse du temple d*£leusine, II, 
346 (388). 

Mbivoit, Thessalien, renommé 
«u temps de la guerre Lamiaque , 
IV, ti2 (127)', commandant de 
k cavalerie macédoniène , VI, 293 
(337r. 

Tome XXIV. 
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Mbnor, ouvrier de Phidias^ 
devient son accusateur, II, 219 

(a45). 

Mbutllus, ami de Phocion^ 
commandant de la garnison ma- 
cédoniène au port de Munychia , 
VI , 397 (342) ; réponses de Pho- 
don à ses offres, 3oi (347) > ^^ 
remplacé par Nicanor dans son 
commandement, 3o3 (35o). 

Menyrob ( Zerbi) , ile entre 
Tripoli et Tunis, IV, 282 (322). 

Mer , sentimens des géomètres 
sur sa profondeur, III, 3i (37). 

Mergbdiiii;m ou Mercbdonius, 
mois intercalaire chez les Romains , 
VI, 260 (3oo) ; d*où dérive, 259 

(agO- 
Mercure , ministre des dieux , 

I , 233 (262) ; ses Hermès , 

brisés à Athènes ; troubles que 

cela cause , II , 336 (377) ; sa 

stttue en bronze sue , X , 227 

(a5S) ; supposé être le père du 

Grand Pan , XII , 470 (534). -* 

Mercure de la porte d^ilE^us; 

raison de cette denonunation , I , 

20(21). 

Mères (les) , déesses révélées k 
Engytum, III, 281 (3 14). 

Mbrida , ville d^Espagne , X , 
12 (4). 

Meriones , &ère de Jason, XI, 
457 (524) » pourquoi il donne au 
fils de son- frère le nom de jPo^ 
tkaonl 458 (1^.). 

Mbrula. (Cornélius)^ subtitué 
consul à la place de Cinna , IV, 
285 (325). 

Mes A y sœur de la seconde fimt- 

T 
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me de Severut ; son caractère , 
X , 4t3 (469) ; elle couvre du plus 
grand mystère la naissance du fils 
de sa filte Semiamira, 414 (i^* 
470); son grand crédit, ib. Fait 
élever ses petits-fik en Phénîde ; 
4 1 5 (47 1 ) ; chassée par Macrinus , 
s'y retire , 4^0 (477) » moyens 
qu'elle emploie pour faire parve- 
nir Héjiogabalus à l'empire , 42 1 
(478); pourquoi appelée par les Ro- 
mains leur patrone et mère? 4^5 
(480). Sa réponse â la lettre de 
Macrinus , 428 (486) et suitf. ; la 
communique aux principaux of- 
fiders de l'armée, qui jurent sa 
perte , 453 (49^) » réflexions de 
Taureur , ib. Dispositions de Mesa 
pour sa défense , 4^4 (49^) » ^^^ 
exposer au bout d'une lance la tète 
de Julianus ; ce qu^elle fait dire à 
Macrinus , 435 (494) ; *age con- 
duite de Mesa après la défaite et la 
mort de cet empereur, 436 (496); 
sa lettre au sénat pour obtenir la 
confirmation de l'élection d'HeBo- 
gabalus, 4^7 (497) ^^^'^t'' Com-> 
ment reçue à Rome , 443 (5o4) ; 
sa prudence ; sa réponse aux offres 
du sénat ec du peuple, 444 (5o5) ; 
à un sénateur; pourquoi elle re- 
tourne en Phénicre? 446 (607) ; 
sa lettre à Heliogabalus , 449 (^u) 
et suiv. Fait associer son petit-fib 
A^xandre à l'empire, 471 (536); 
comment elle appaise une sédition 
élevée contre Heliogabalus? 474 
(540). Belle conduite de Mesa et 
de sa fille Mammea dans l'admi- 
nistration des afifaîres publiâtes ^ 
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"Kî , 7 (7). Sa mort, xegretée des 
Romains, 10 (iz). 

Mbsabatbs, eunuque d'Ar- 
taxerxès , qui avoit coupé la tête et 
les inains de Cyrus , YIII , 466 
(5o8);son cniel supplice, 467 (5o9). 

Mbsia , viHe , où Favoine s'é- 
leva à la hauteur des azbres, X, 
167 (184). 

Mbsolabes ou Mbsooeaphbs, 
instrumens de géométrie , III , 268 
(3oo) ; observ. 478 (53 1). 

Mbsçpotamie, royaume d*Asie> 
entre l'Euphrate et le Tigre , V, 
i35 (i55). 

Mbssala, père de Vsleria, 
femme de Sylla , IV, 465 (528). 

Messala , â quelle époque con- 
sul? VI, 190 (220). 

Messala, ami de Brutus; re 
qu'il rapporte de Gttsius, IX, i58 
(i83) ; commande une'légion dans 
l'armée de Brutus, 161 (x85); la 
belle réponse à Auguste ,181 (209). 

Messala (Valerius), exprima 
à Auguste le vœu du sénat; ré- 
ponse de ce prince, XH , 3 18 (362). 

Messalinb, femme de Tempe- 
reur Gaude, se ligue avec ses af- 
franchis pour perdre Jufie et Se- 
nèque, XII, 359 (4^' convain- 
cue d'adultère , est punie de mort, 
362 (412). 

MBSSAPiBiis (Calabrais), an- 
cien peuple d'Italie ainsi appelé par 
les Grecs; sauvent Pyrrhus d*un 
naufrage, IV, 144 (164). 

Messbnb (ses vestiges appetésAfA- 
çra-Matia) ; ville de la Gréée dam 
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la Péloponnèse, prise par Nabis ; 
délivrée par PLilopœraen , IV, a8 
(3 1) ; assi^ée par Demetrius , VIII , 
a 14 (aSo); son territoire dévasté 
par les AEtoliens , IX , 264 (5o4) ; 
repeuplée et rebâtie par £pami« 
•nondas,V,7i (81); XII, 65 (69). 
Mbssbnis , contrée de la Gréée , 
peu fertile en grands hommes , XI , 
{193 (221); regardée comme le 
meilleur canton du Péloponnèse ; 
conquise par les Lacédémoniensy 

193 (aaS). 
IV^sBNiENS , opinion ouçte 

qu'ails avoîent d*Aristoméne , XI , 

194 (îiaa) ; en guerre ouverte avec 
les Lacédémoniens , igS (a23); 
obligations^ auxquelles ils sbnt as- 
Bujétis par eux , ib, 196 (2^4]) ; 
abandonnés par les Arcadiens, 207 
(237) ; se retirent à Ira, où ils sont 
bientét assiégés par les Lacédémo- 
niens, ib, 208 (238); font une 
trêve avec eux, 214 (^45) ; trom- 
pés par Fambîguit^ d*un orade , ce 
^*ib font, 216 (348) ; leur résis- 
tance désespérée ; courage desMes- 
aéniénes , 222 (254-255) ; les 
Mesaéniens rejoignent leurs com- 
patriotes à Cyllène, 228 (361). 
Fassent en Sicile , 23o (263) ; s*é- 
tablissent à Zancle, quMIs nom- 
ment Messène ( Messine )\ 23 1 
(264) ; sont rétablis dans leur pa- 
trie par Epaminondas ; sacrifioicnt 
un taureau à Aristoméne , a35 
(269). Leun bons et mauvais suc^ 
ces jusqu'à Fépoque de leur as- 
tervisieroent aux Romains , i36 
(170}- Action étrange de deux 
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jeunes Measéniens, XI , 198 (226- 
227). 

Mbssine , viQe de la Sicile , an- 
denement Zancle ^ XI , 23 1 (264)4 
son entière destruction par Hi- 
milco, XII, 206 (23 1) ; rebâtie et 
repeuplée par Dionysius, 229 (259). 
Les babitans de son territoire font 
périr quatre cents hommes que Ti- 
moléon leui'en voy oit,III, 1 40 ( 1 56) . 

Mbtacenbs, architecte du 
temps de Peridés, II, t86 (208). 

Mbtapont , ville d'Italie , II , 

279 (3l2). 

Met AURUM , rivière d'Italie , IX , 
4*2 (489). 

Mbtella , femme de Sylla , IV, 
398 (45i) ; se sauve de Rome avec 
ses enfans , et rejoint son mari , 
436 (495) ; sa mort , 465 (527). 

Mbtellus (Q. CeciKus) , con- 
sul , surnommé le Nianidiqne , 
désigné pour commander en Afri- 
que, prend Marins pour Fun de 
ses lieutenans, IV , 209 (237); 
condamne malgré lui Turpilius } 
devient l'ennemi de Marius ,211 
(239-240) ', ce qu'il lui dit ironi- 
quement, 212 (Â^t); lui accorde 
son congé , ib, \ est remplacé dans 
son commandement par Marius , 
214 (343) y ^^^ caractère , ii5j , 
259 (292 , 295) ; sa fermeté ; bcHe 
différence qu'il met entre faire le 
bien et le mal , 260 (296) ; son 
exil ; son raisonnement très-sage , 
261 (297) ; son rappel, 263 (299); 
étoit oncle maternel de LucuIIus , 

V, 55(62). . 

MBTBtLus (Cedlius), fils du 

T a 
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(précédent; les troupet d*OccaTli» 
ft*unis8ent à lui ; sa sage conduite 
dans cette circonstance^ IV, a88 
(3a8} ; fait placer le ponraie de 
Flora dans Je temple de Castor et 
follux , pourquoi? VI , 91 (io5). 

Mbtellus (Caius); ses ques- 
tions hardies à Sylla, IV, 458(619). 

Mbtellus Piùs, commandant 
en Afrique; sa grande réputation, 
V, 260 (298) ; écrit à Pompée de 
vcfnir le joindre en Gaule, VI, 101 
Xi 1 6) ; à quoi réduit par Sertorius , 
V, 363 (417); leur conduite mi- 
litaire et leur manière de vivre op- 
posées, 364 (418-419;; VI, ïi6 
(i54) ; refuse le défi de Sertorius ; 
sentiment de Theophrastus à ce 
sujet» V, 366 (420); MeteDus est 
forcé de lever honteusement le 
siège de Langobridge, ib. 56j {ib. 
4a i) ; seul, ne peut résister à Ser^ 
tonus, 375 (431); réuni avec Pom- 
.pée, le force à la retraite ; dire de 
Sertorius sur Metellus , 38o (437) ; 
blessé , comment sauvé de la mê- 
lée? 382 (440) ; met la tête de Ser- 
torius à prix, 384 (44a) ; sa sotte 
vanité pour Tavoir vaincu une seule 
Ibis, 385 (i^.)> *^ égards pour 
Pompée, VI, tai (159). 

Mbtbllus ( Q. ) > parent du pré- 
• cèdent , préteur et |;ouverneur de 
Tilo de Candie {Crête) -^ ses me- 
sures pour détruire les corsaires 
contrariées par Pompée, VI, 141 
(i63) ; les prend d^assaut et les fait 
tous mourir, 14a (164); poujnquoi 
surnommé le Crétiquel VIII, a6i 
j[3o4). No». 
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Mbtsllus , tribun du peuple, 
loue hautement Minudus, et ac- 
cuse Fabius de trahison, il , ^ 
(a88) ; intercède auprès du peuple 
en faveur de Minutîus; propose 
d'6ter la dictature à Fabius, aSq 
(»89). ^ 

Mbtbllus, souverain pendfe, 
beau-père de Sylla , IV, 398 (45i); 
consul avec lai,^395 (448).2^otc 
Sa mort, VII, 171(197. 

Mbtbllus (Quintus) , pourquoi 
surnommée Celer ^ 1 , 84 (92) ; na* 
né A Clodia surnommée Çuadrait 
taria.VUl, 108 (ia8). 

Mbtbllus Nbpos , ce queCaton 
d*Udque dit de lui à ses amis, \l, 
353 (406) ; est nommé iribta du 
peuple , 354 (408) ; veut empêcher 
César de puiser dans le trésor pu- 
blic , VII , aaa (a57) ; ses menaces 
forcent Metellus de se redrer, 325 
(/^.); Vi,2o6 (a37) ; il propose 
un décret en faveur de Pompée; 
ce que sa proposition occasione , 
36a (418) e^ jiaV.; n'ayant pu faire 
passer son décret , va rejoindre 
Pompée en Asie , 367 (423) ; son 
dire k Cicéron, VIII, io3 (laa)-, 
son inconstance ; fait placer un cor- 
beau sur le tombeau de son pré- 
cepteur; ce que Cicéron lui dit k 
ce sujet, 104(1 33). 

Mbtbllus, pourquoi sumomqw 
Diadematust H, 409 (459). 

Mbtbllus ( Fabius ) , anden 
Romain, XI, 34(39). 

Mbtbllus Ciii|Îbr, VH, 37a 
(3i4). Voy« Ti^Uu Qmbv. 
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METB0Roz,BSCRB8y qtd aiiisi ap- 
pelés? V, a33 (267). 

MbtrOdbb , nom àa Gymnase 
bâti à Borne pai Trajan, X, 83. 
(86). 

MSTHONE OU MOTHONB, pOIt 

ds k Mesiénie ^ IX , aog (a39) ; 

XI, 027(260). 

MiTEOif B , ville de Macédoine , 

XII, 9a (100) ; prise et détruite 
par Phifippe, 100(108). 

MBTHYM^ivii , Tune del villet 
d'Arcadie dont la réunion formott 
la dté de Megalopolis , VII , 847 
(400). 

Metx ABUS, jurisconsulte romain^ 
X, 175(191). 

Mbxibrs, pourquM défendus 
aux Spartiates, I, 198 (aai) ; or- 
donnés aux Athéniens, 3^7 (368)^ 

Mbtius FuvBTius, ëlu tUctet" 
Uur par les Albaint ; son caractère 
et son incapacité , XI , 137 (i 56) ; 
modfs de son entierue avec TuUus 
Hostilius} leurs discours récipro- 
ques, 139 (i58) et suiif,\ refuse 
le conîbat singulier que Tullus 
lui propose, raison de son re- 
^) 147(167-168); choisit avec 
TuHas les Horaces et les Curiaces 
pour décider du sort de Rome et 
d'AIbe, 148 (169). Leur combat , 
i5o (171) etsuiç* Metius continué 
dans sa dictature par Tuflus , 1 60 
(i83). Son inObne trahison , 161 
(184) er sniç» Comment reçu par 
TuDus, après la victoire des Ro- 
mains? 167 (193); convaincu de 
sa perfidie 9 avoue qu*il n*a £ait 
<|u*ezécuter les ordres du sénat 



ME «93 

d*A]be, 171 (196-197); eonjuré 
les ^Ibains i ne point l'abandon- 
ner , ib, 17s (ib.) ; son af&eux iup- 
plice , 175 (198) ; comment décrit 
par le poète romain , 174 (199)* 

Mbtobgia , fête à Athènes, pour 
qui instituée? I> 4<^ (4^)* 

Mbtor , Tarentin , sous Tappa-^ 
rence d*un homme ivre, dbnne un 
sage conseil i ses concitoyens , IV, 
i38 (i 56-1 57). 

Mbtoh , aitrologoe (astix>nt}^ 
me ) , pourquoi il contrefait Fin- 
sensé et brûle sa maison , II » 334 
(375) ; V, 209 .(a4o) ; réforma- 
teur du calendrier athénien , i^. 
Noie. 

Metbius Flobus , personage 
consulaire , contemporain de Pbi- 
tarque, IX, 347(399). 

Metaobius , joueur de farces , 
mignon de SyUà, IV, 386, 467 
(439, 53o). 

Mbtbodictatus. Voyez ^rU" 
tippe, 

METBoroBus le Scepsien, pour- 
quoi appelé le pare du roi Mithri- 
dates; envoyé par lui auprès de 
Tigranes ; cause de sa mort , Y, 
lia (138-129); ses funérailles, 

118 (*^;). 

Mbtbodobus, baladin attacha 
à Antoine, VIII, 397 (345). 

Mbubtb iMyrie)i arbre con« 
sacré a Venus, III, a86 (32o). 

Mbzbncb , roi d*£trurie ; son 
union avec les Rutules contre Enée, 
XI , 11/ (i34) ; assiège le fils d'& 
née dans Lavinium ; refuse Ke» 
propolitiolu de celui-ci; lui ofi&o^ 

T a 
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des conditions très-dures , 119- 
(c37).Mortde6onfiIs,i2i (i39}; 
fait une paix durable avec les La- 
tins, laa i^-)' 

MicioN , capitaine macédonien, 
vaincu et tué par Phocion , YI , 
29a (337). 

. MiGioM , empêche les Athéniens 
de secourir AratuB 9 IX, a56 (294). 

MiGTBBaNB, viBe de THeHes- 
pont^ XII, io3 (lia). 

MicTTHus , jeune Thébain aimé 
d'Epaminondas ; est contraint par 
lui de remettre à CHomedon l'ar- 
gent qu'il en a reçu, XII, 59* (6a). 

MioAS, roi de Phrygie, VII, 
40, 176 (46, aoa). 

MioAs, barbier, ses coqs don- 
nés pour exemple â Iphicrates , 
XII, 398 (45i). 

Midi AS, bani d'Athènes, sup- 
plie Sylla de suspendre sa ven- 
geance, IV, 418(474). 

Midi AS, riche et éloquent, con- 
tre lequel Demosthénes fit une orai- 
son, VllI, 23 (28). 

MiKL , appliqué aux plaies, ex- 
cite la douleur ; belle comparaison 
de Piutarque , VI , a53 (29a). 

MiBZA , ville de Macédoine; sa 
position inconnue, VII, 17 (2 1). 

MiL^us ( Lucius ) , capitaine 
romain , X , 36 (3a). 

Milan , grande ville d'kalie , 
prise sur les Gaulois par MarçeUus, 
III , a5a (283). 

MiLBsiAQVBs (les), livres obs- 
cènes d'Aristides de Milet y V, 325 
(373), 
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MaBT , viH» d'Ionie sur la mer 
Egée, XU, II (lO- 

M i L o N , lieutenant de Paulus 
AEmjfius; sa fiiite honteuse, III, 
33 (38). 

MiLON ( Annius ) , tribun du 
peuple i VIII ,1 1 6 (137) ; tue Qo- 
dius ; appelé en justice , est défendu 
par Cicéron et condamné, 118- 
119(139-140). 

MiLON et Htpsbus », briguent le 
consulat avec violtiice, VI, 399 
(460). 

MiLTAS, Thessalien, devin, le 
joint à Dion , IX , 35 (40) ; expli- 
cation qu'il donne à une éclipse 
de lune, 38 (43). 

MiLTiADEs , fils de Cypselos , 
fondateur d'une colonie dans la 
Chersonése > suivant Hérodote, 
XII , 8 (8). iVof«. 

MiLTiAOBS , Athénien, (ils de 
Cimon ; ancieneté de son origine, 
XII , 7 (7) ; est nommé par Tora- 
cle pour conduire une colonie daos 
la Chersonése, 8 (th. 8); somme 
les habiians de Lemnos de se ren- 
dre ; leur réponse , ib. Son établis- 
sèment dans la Chersonése; auto- 
rité dont il jouit parmi ses nou- 
veaux colons, 9 (9) ; soumet Lem- 
nos et les Cyclades , ib, ; ce qu*il 
propose â ses collègues , ^ (10) ; 
les raiiona alléguées par Histiée 
font rejeter sa proposition; re- 
tourne A Athènes, 11 (11); nom- 
mé Fun des dix généraux pour 
commander l'armée contre lei 
Perses, 12 (i3)} déférence d'Aris- 
tides gour lui , iU , 33o (368) \ 
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f avis de Mildâdes remporta sur 
celui de tes colégqèB^ di^pondon 
de ton armée en bataille , XII, 
i3 (ib. 14); comment récompensé 
par les Athéniens, après la victoire 
de Marathon, 14 (Uf, i5); acci- 
dent qui hii £ût manquer la prise 
de rfle de Paros ; retourne à Athé- 
ïiee sans perdre un seul vaisseau , 
« S (Jb. 16) y accusé de trahison , est 
«condamné à une amende; meurt 
en prison, ib, 16 (i^-)' rentable 
motif de sa condamnation , ib, 
(17). Son caractère, 17 (18). 

jMilto. Voyez Atpasie, 

MiMALLOMBS* Voyez Clodonef. 

MiNOARUs , amiral lacédémo- • 
men , U , 36o (404) ; sa mort , 
363 (408). 

MiNEAVB OU Pallas , déosso , 
protectrice d*Athénes , II , 307 
(344) 9 epparoit en songe à plu- 
sieurs habitans d*llium, V, 80 (gS) ; 
en (pierelle avec Neptune, montre 
Polivier aux juges. Il , Sg (46) ; 
fête célébrée à Athènes en son hon- 
neur , 374 (420) ; sa statue appor- 
tée en Italie par Enée , io5 (i 17). 
— Minerve, surnommée SjUa-^ 
nienney I, i55 (171) ; oùserv. 40J, 
a*. édit.\ OptUetide par Lycur<- 
gue» pourquoi? 166 (i85); ho^ 
nideonlumUney IV, 174 (197); 
VI , 40 (45) ; PMmùfue et P&^ 
iitiçnâj 26% (3oa) ; Salutaire ; sa 
beUe statue faite par Phidias, II , 
189, ai9 (311,345). 

MinoA , petite ville de Sicile , 
entre Agrigente et le promontoire 
lilybée, IX, 41 (47). — Cest 
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aussi le nom d'une île, V, 190 

(ai9)- 
Mm 08 , (ils de Jupiter Asterius 

et d^Europe , renomme pour sa sa- 
gesse , 1 , 25 (a6) *, du nombre de 
ceux qui ont communiqués avec les 
dieux , 326 (254). 

MiNos , fils de Lycaste et d^Ida, 
et petit-4ils du précédent, roi de 
Candie {Créu) , tribut quMl im- 
pose aux Athéniens , I , aa (a3) et 
suiç. ; renvoie Theseus dans sa pa- 
trie et lui rend tous les prisoniers 
athéniens, 29 (3i). 

MiNOTAvaa , comment figuré 
par Euripide 71,23 (24) ; tué par 
Theseus, 28 (3o). ^ 

MiNTURNBS , ville d'Italie ârem« 
bouchure du Liris ( Garigiiano) , 
IV, 375 (3 14) ; où Marius est con- 
duit nud , 278,(3 17) ; conduite des 
habitans envers lui , 280-281 (3 19) 
et suiu» 

MinuTius (Marcus ) , trésorier 
public à Rome, l, ZjS (421). 

MinuTius (Gains), ce qu'il die 
pour empêcher qu'on rende les 
biensauxTarquins, I, 367 (40 1). 

MinuTius (Lucius), nommé 
général de la cavalerie par Fabius , 

II; 245 (274); IX, 386 (447);»» 
piésomption etson audace, II» 260 

(279)-, Tavantage qu'il remporte 

sur Annibal augmente son orgueil , 

267 (287) ; son autorité égalée à 

celle du dictateur, 259 (290) \ IX, 

391 (452)*, partage l'aimée avec 

Fabius, et s'en sépare, II, 36 1 

(293} -, donne dans les pièges d'An« 

nibal ; est vaincu , 362 (393} -, 

T4 
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couru par Fabius, a63 (294) ; son 
disoouxB sage â ses troupes, a65 
(296) ; reconnoit sa faute enrers 
Fabius-, beau discours de Minu- 
tius, a66 (397-498). 

Miracles (sentiment de Pb* 
urqile sur les ) , II , 78 (88). 

MiRius, onde du roi Deceba- 
Jus , £iit prisonier par Trajan , X , 
36 (3a). 

Miroirs ardbms, 1 , 239 (369) ; 
observations sur leur description , 
4ia (459). 

MiRoniDESf Athéniens, II, 194 
<ai7). 

MisÂiiB (mont de), promon- 
toire d'Italie, VIII, 3i2 (362); 
XII, 376 (426). 

MiTHRAs, nom du soleil chei 
les Pênes, VIII, 444 (48a). 

MiTHRiDATEs , fiis d*Ariobana- 
nés, chargé de conduire Aspis à 
Artaxerzès , XII , 75 (77) ; sa per- 
fide trahison envers Daiame , qu'il 
assassine , 79 (85) et suiç. Com- 
ment Demecrius lui sauve la vie , 
VIII, 161 (190); fondateur du 
royaume de Pont, 162 (191). 

MxTHRiDATES , Peisan , blesse 
Cynis sans le connoitre , VIII, 466 
(496) ; récompensé par ArtaTerxès, 
461 (602) ; son indiscrétion , 464 
(5o5) \ son horrible supplice , 466 
(5o6). 

MiTRiDATBS , roi dePofit; traite 
avec honpeur Marîus , IV, 364 
(3oo); état florissant de ses af- 
faires, 409 (464); son entrevue 
#vec Sylla ; accepte la paix aux 
^.idition^ accordées par Arche- 
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laus, 441 (5oo); contraint d'abui^ 
donner Pergame , se retire à Pi— 
tane ; il est assiégé par Fimbria f 
V, 62 (7 1-72) , instruit par ies dé- 
faites , change la vaine pompe de 
son armée , 71-72 (83); £ut de 
nouveaux préparati& de goene, 
iè, {ib. 84) ; s'empare de la Bi- 
thynie , 73 {ib,) ; défait le consul 
Cotta, 74 (85); met le siège de- 
vant Cyzique , 78 (90) ; est forcé 
par la famine de le lever, 81 
(93); dé£ute de ses troupes, 82 
(94-95) ; son amiral est livré â 
Lucullus ; fuite de Mithridaies, 83 
(96); poursuivi par LucuOus, sa 
flotte est détruite par une tempête; 
comment il arrive Heraclée ? 86 
(99-100); obtient quelques avan? 
tages sur les Romains, 92 (106) ; 
ses Keutenans sont défaits par ceux 
de Lucullus, 97 (111-112); son 
désespoir , ib, ; abandonne son 
camp; est 'sauvé par Tavarice des 
soldats romains, 98 (11 3) ; ordre 
cniel qu'il donne â Bacchilides , k 
l'égard de ses femmes et de ses 
sœurs, 100 (ii5); son entrevue 
avec Tigranes, 112 (128); ce qui 
lui conseille , 12a (141) î com- 
ment il le reçoit après sa défaite ? 
i32 (i5i) ; lâcheté de Mîtbri-r 
dates , z39 (160) ; défait Tria-? 
rius et s'empare de son camp , 
146 (168) ; pourquoi il envoie dee 
ambasiadeuis à Sertorius, V, 388 
(446) ; ce qu'il dit de fcii â «es amis, 
389 (447) > ^ déférence pour Mar- 
cus Marius, 390 (448); enfermé 
dans son camp par Pompée t i 
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queDe dure estrémîté il se porte? 
sa fuite, VI , 148 (^71) ; ton son- 
ge ^ ib, 149 (Jb» 17a); vaincu par 
les Romains , sa situation, i5o 
(17^ ; sa tête mise à prix par Ti- 
gfanes, i5i (174) ; wt lettres et ses 
papiers tombent entre les mains de 
Pompée; ce qu'on y découvre, i58 
(i83) ; plus difficile â vaincre dans 
sa {inte qu'en combattant , 160 
(186}; sa mort, i65 (191); son 
corps envoyé à Sinope par Pom- 
pée, 166 (192). 

MiTHRiDATES , cousîn-germain 
de Monaese ; ses bons avis à An^ 
toine , VIU, 339, 341 (394 , 497). 

MiTHRiDATES , roi de Coma- 
gène, alHé d'Antoine, VIII, 3Ôi 
(420). 

MiTHRioATES de Pont, son dire 
sur Galba , IX , 296 (340) ; sa mort , 

298 (343). 

MiTRiDES ( jeux ) , en grande 
vénération chez les Romains , X , 

225 (262). 

MiTHaoBAKZANES , favori de Ti- 
Çranes*, ordre plaisant qu'il lui don- 
ne, y, lao (i38); tué dans un 
combat contre Sextilîus, 121 (139). 

MiTHAOBARZAHES, be^u-pére de 
Oatame, passe chez les ennemis 
de son gendre , XH , 76 (80). 

MiTHROPAusTEs, parent du roi 
de Perse, sa plaisanterie â Dema-ip 
«n», II, 57(64). 

MiTTLSNB , ville capitale de l'ile 
4e Lesbos , XU , 3o (33). Ses ha- 
bitans comment défaits par Lu- 
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MfiAStTHBUs et EcoELUs , leur 
courage , IX , 202 (23i). 

Muemon , signification de ce 
mot , IV, aoo (227). 

Mnesicles , célèbre architecte 
grec; ses travaux. II, 188 (211). 

MivEsiLo^uE , écrivain cité , XII , 
391(444). 

Muesiphilus , Phréarien , bon 
politique , II , 6 (6)* 

Mnbsiptoleme , fiRe de Thé-> 
mîstocles , II , 58 (66)-, mariée avec 
son frère Archeptolis, 62 (70). 

Mnestra , supposée maîtresse 
de Omon , Y, 12 (t5). 

MoDÀNE, vIDe d'Italie , où Bn^ 
tus est assiégé par Antoine , XII , 
276 (312). 

MoBRES, bataillon de Lacédé- 
moniéns, taillé en pièces par Iphi- 
crares, Vl, 47 (53). 

Moeurs,. leur pouvoir sur l'ad- 
ministration publique, I, 1 (xfij)-; 
plus sûres et plus fortes que les lois , 
170 (189)) paroissent souvent 
mieux dans les moindres choses 
que dans les grandes , VII , 4 (8) \ 
plus persuasives que Féloquence, 
VI, 259 (299). 

Mois ROMAINS, leur confusion 
du temps de Romulus \ réformés 
par Numa, 1 , 259 (291) ; obser- 
vations sur les moir attiques , ma- 
cédoniens et romains, VU, 48a 
(554) ; sur la différence et fine- 
galité de ceux de l'année attiqiie , 
m, 368, 482 (398, 535); ma- 
jiîère de conter les mois au dé- 
croissement de la lune , suivant 
Solon , 1 , 335 (377), 
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MoLO^^ père d*Apottoniuf de 
Rhodes, VII, 164(189). 

M0LO881BNS y quelle manière de 
supplier préférée chez eux? II , 48 
(54) ; chassent AEacides de son 
royaume, IV, na (126); se re- 
bellent contre Pyrrhus, et se ren- 
dent à Neoptolemus , 117 (i3a) ; 
sont vaincus par les Esdavons (//- 
hriens ) , XII , a55 (aSg). 

MoLOssus, capitaine athénien 
après Phodon, £iit prisonier, VI, 
372.(314). 

MoLPODiA , amazone,!, 47 (^i)* 

MoLus > ruisseau , IV^ 43o (489)* 

MonooNREDo , viUe épiscopale 
dTspagne, X, 5 (i3). 

HoNÈsBS , gentilhooune partfae, 
comment reçu par Antoine, VIII , 
320 (373). ' 

MoNETA , déesse révérée des Ro- 
mains*, où son temple hàti? II, 
i36 (i52). 

MoNiME , femme de Mithrida- 
tes , renommée ^^hez les Grecs, V^ 
1 00 (i x5) \ 9a mort tragique , 101 
(1.6). 

MoMNOiB de fer ordonnée à 
Sparte par Lycurgue; sa fabrica- 
tion ; celle d^or et d'argent inter- 
dite aux particuliers, 1 , 160 (178) *, 
IV, 347-348 (395-S96); oefle 
d* Athènes marquée d*un boeuf, I , 
42 (45).—; IHpiuioie ancienne des 
Homains *, sa marque , 373 (4 19- 
420). — Allusion que fait Agésilas â 
Farcher qui est sur celle de Perse , 
VI, 34 (38). 

Mont sache , où situé ? Il , 399 

(447)- 
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MonTt NiPHATM et Goamms 
( obeervation* eut Itt) , VU, 486 

r (557). 

Montesquieu, ses réflezicof sur 
le caractère et Tesprit des lois de 
Lycurgus, I, 409 (458) , o&«rv. ; 
sur la secte d'Epicure, IV, iSj 
(178). Noie. 

MoKEB (Péloponnèse) , contrée 
de la Grèce, III, 140 (167). 

MoROAHTiNE, viHe de la Sidle, 
Xn, 229(268). 

MoRioN, ruisseau, VII,4a6 (483]. 

Mort ( la ) , son tem|Je â Spaite, 
VII , 353 (4o7->4o8). Gomment on 
peut la fuir sans honte et la chercher 
sans gloire , IQ , i65 (i85). — La 
mort des hommes heureux ne doit 
être regrettée, 232 (261). 

Morts , comment on les enter- 
roit à Athènes et à Megare , 1 , 3o i 
(339). Loi de Solon qui défend 
d'en médire, 369 (416). 

MoRviEDRo, ville d*£^agne, 
IX, 365 (422). iVbto. 

MoscHiquEs , montagnes^ VI , 
i63 (177). 

MoTYE, ville de la Sicile, fon- 
dée par les Garthaginois, XII, 187 
(209) ; sa situation ; beauté de ses 
édifices ; richesses de ses habitans, 
189 (211); assiégés parDenys; 
leur résistence courageuse, 19S 
(216) eu 3uiç, ; cruautés exercées 
sur eux après sa prise » 197 (^^o* 
221). 

Mouton , sa valeur à Rome aa 
temps de Publicola ,1^ 373 (419)' 

Mulets or Marius (Ies))pTO* 
verbe , IV, 223 (264). 
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MuHMius (Caius) , capitaine an 
Sylk , IV, 40Ç (460). 

MuHMiua '( Ludus ) , coiuul ; 
louinec toute la Grèce aux Ro- 
mailla, XI , a36 (271) ; aumom- 
xné jichaicus , IV, 199 (296) ; 
£iit respecter les cendres de Phi- 
lopœmen , V, 5o (56). 

MuMMius , lieutenant de M. 
Crassus , défait par Spartacus , V, 
270 (3 10). 

MuMMius ( Secundinns ) et aiH 
très Romains illustres , tués par or* 
dre de Tempereur Severus , X, 340 
(386). 

Mu!«ATivs , ami de Caton d*U- 
pque; pourquoi celui-ci le fait cou-- 
cher dans sa chambre? VI , 364 
(430); brouillé avec Caton, refuse 
d'asnster au conseil; ntoume à 
Rome; se reconcilie avec lui, 38 1 
(439) et suiç, 

MuN ATius Thermus , tribun du 
peuple , VI , 364 (420) ; accom* 
pagné de Caton, ce quMl fait à 
Metellus , 366 (4a 1-422) ; est chargé 
par Pompée de soflidter Falliance 
de Caton ^ 370 (426). 

MuNATius (Plancus), con* 
damné après avoir récusé Caton 
Tun de ses juges , VI , 402 (463) ; 
se réunit à Antoine avec son ar- 
mée , VIII , 390 (338) ; fait don- 
ner le nom d^ Auguste au ianne Cé- 
sar, XJI> «74 Pîo). 

MuHDA, ville d'Espagne dans 
Tandenne Bétique ( Grenade ) ; 
VU , 253 (292). 

. MuiiTCHiA, port et forteresse 
deTAttique; sa situation, VI , 296 
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(541); détruite par Demetrius , 
VIII, 171 (aoi). 

MuNTCHioR , nom d*un mois 
attique, VI, 3i4 (362); sa cor- 
respondance avec ceux macédo- 
nien et romain , VII , 483 (555). 

BiuNYCHVS , sa naissance » I9 58 
(65). 

MuRAiLLBS d*Athénes , renver- 
sées au son des instrumens, IV, 
344 (292). 

Murera (Ludus) « consul , 
VIII, 83 (98); VI, 355 (409); 
accusé par Caton d*Utique, dé- 
fendu par Cicéron , i&. ; est ab- 
sous ; sa sage conduite envers Ca- 
ton, 356, 366 (410, 422). 

MbREHA, lieutenant de Sylla, 
IV, 427 (484) ; sa conduite envers 
le grammairien Tyrannîon, V, io5 
(121) ; défait Tigranes, 121 (140). 

Musa , médecin d* Auguste qui 
lui érige une sutue, pourquoi? 
XII, 318(362). 

Mi/sAEUM , fort d* Athènes , VIII , 

217(254). 

MusAïus, poète, son opinion 

sur la ponte de Faigle démentie , 

IV, 275 (3 16). 

Muse , appelée Tacita , révérée 

desRomaina, I, 235 (364)* 

Muses , le plus grand fririt qu'on 
puisse retirer de leur commerce, 
II, 393 (440). 

MusoNivs, écrivain cité, XII, 

458 (497)- 

Mdtia , femme de Pompée, ré- 
pudiée pour sa mauvaise conduite,^ 
I Vi, 168 (194). 
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rie, IX, 33 1 (38o}. 

MuTiLBMUf 9 trésorier de G>m- 
moclus; comment empoiioiié par 
lui , X , A2a (a49). 

MuTiiiBs (^Modéne)^ vîDe d*I- 
talie ; sa situation , VI « 1 15 (i33). 

MuTius, beau-pére du C3s de 
Marius, IV^ 373 (309}. 

MuTiua , tribun du peuple , tuba- 
titué a Octavius par Tiberius Grao- 
cbuê,VII,4a9(493). 

Mbtius SciiKvoLA I coniol, con- 
tribue avec Tiberius à la rédaction 
de la loi sur le partage des terres , 
VU, 4ai (484). 

Mtc ALB (mont de), en Asie, prés 
duquel les Perses sont vaincus par 
les Grecs, II, ioo,i63(iia> i8a). 

Mygbnbs , ville de la Grèce dans 
rXrgolide , XI , 9a (io5). 

Mylasse, prés de Marmara^ viUe 
à'Me dans U Carie, YIj a8a (3a6). 

Mtles {MêlaBzo)y ville de la 
Sicile , prés du promontoire Ptlon^ 
III, i5a (170}. 
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Mteoh y PUyien» aeoQMlMr in 
complices de Cylon » I > 3o4 (S^s). 

Mraoïr , historien dtfr psr Pu- 
sanias, XI, ai4 (i45}.2Vott: 

Mtronides, gén^ athénien, 

ïi, ^96(33»); ra, 369(411)* 

Mtrth A , ville assiégée pir Tn- 
jan , X , 36 (3a}. 

Mtatro on MrRTOir, seconds 
fiemme de Socrates , XII , S^S 
(449); ni, 387 (43a)-,obiem. 
tions, 484 (537}. 

Mtbtilus , échanson de Pyr- 
rbus; sa Edéfité, IX, 119, \» 
{lis, i36). 

Mrs» ( Mee^ie) , contiée d'Eu- 
rope» son étendue et sadiriàonf 
IX , 338 (389) ^ appelée aoNi M^ 
#ia , X , 87 (90). 

Mtsib , province de PA«e Mi- 
neure, XII, 5o (5a}. iVoft> 

Mtstbs , qui ainsi appelés, H, 

557 (579)- 

Mtumtb, ville d'^Uie, dontk 
revenu est donné â Theoûitodei, 
II , 58 (65). 
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JN ABATHJOEIBEfS OU NaBATSIBITS, 

peuples de PArabie , VIII , i65 ^ 
319 (194 , 371}. 

Nabis , tyran de Lacédémone , 
abandonne Messéne iPapproche de 
fhilopœmen, IV, a8 (3i} ; tué en 
irahison par les AEtoliens , 34 (38}. 

Naprtb , sorte de bitume ^ ses 



qualités, Vn, 79 (9a); obsern- 
tions, 488 (56o}. 

Naplbj( , ville dltalie, 0. ^ 
(289) ; dépouillée de ses fàf^ 
parSeveius, X,3a6(3^> 

Naufraob (le), ouvrtg**'" 
tribué à Aristippe , XII , 419 (47^^' 

N AKCissB , secrétaire di Peaip»* 
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rfur Oftod»! m fi^ avec Maaa- 
fine pour perdm Julie et Senéque , 
^^» S^ (4oS}; est força pvr 
A^ppine â le donner la mort, 
568(419). 

Naecisus , jeune Romain, 
étran^ G>nmiodut, X, a3 1 (a6o) ; 
CK condamné par Severut â dtre 
dévoie par des Hont, 341 (387). 

Najuiia , Tifle repeuplée par les 
Romains, lY, 55 (63). 

N^tETBACiUM , montagne où 
^kgénlat £ût élever un trophée, VI, 
36 (40). 

N AflicA ( Publiui ) , came de ton 
inimitié avec Tiberiut Gracchua , 
VII , 43o (494) ; sa violence , 440 
(5o6) ; est forcé de sortir de Ro- 
me , quoique souverain pontift ; ta 
mort, 443 (5 10). 

Natalis , ami de Piton ; arrêté , 
compromet Senéque dant ta dép»* 
âtion, XII, 384 (437). 

Nativité, £&ce, quand et â 
qiidle occanon oélébzée à Rome 7 
1,86(95). 

Natubs bumau?!, ton imbéd- 
fité» VU, 365 (4a i). 

NAVCAATit, orateur, IX, 143 

('65). 
Nauloqub , lieu de la Sicile où 

la flotte de Pompée fut détruite , 

XU, 280(317). 

Nauplia (Niutplie)^ ville de 
la Grèce dant TArgoIide, IV, 187 
(aia); Vn,369(4a5). 

N AUtiTHBut , pilote de Theteut ; 
fête célébrée en ton bonneur , I , 
27 (29). 

Naxs , viUe de la Sicile , fondée 
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par let Grecs, XII, 281 (260) ; li- 
vrée â Dion j«us par trahison , 1 72 

(»90- 
Naxurs, leur dire sur Minos 

et Ariadne, 1 , 33 (55). 

Naxos (Nicsia ou Nacsia)^ ile 
de rAichipel^ VI , 260 (3oo). 

NxACLBt, peintre grec ; é cpielie 
condition il obtient d'Aratus la con- 
servation d'un tableau? IX» 211 
(a4a). 

NsAMoiB. Vojes ffippias. 

NsAifTBBs, ÇTBicenien, et 
Fhanias , hittorient cités , II , 58 
(65). 

Nbabcbub , philosophe pytha-- 
gorien; ton opinion sur le corps 
par rapport â rame, III, 396 (441). 

Nbabcbvs p bani par PhiHppe , 
et rappelé par son fils, VII, 24 
(29) ; nommé amiral de la flotte 
d'Alexandre, 187 (162); rapport 
qu'il lui fait» 149 (172). 

Nbgtarbbos , neveu de Tachos , 
roi d'.AEg3rpte ; se £ut élire é sa 
place, VI, 77-78 (89); ce qu'il 
dit â Agesilas sur le grand nombre, 
des ennemis , 79 (91) ; le comble 
d'honneuri et de présens, 83 (95) ; 
afFermi sur le tréne par Chabrîas , 
XII , 4^ (48)- 

Nbda , rivière de la Grèce ; ta 
source et son cours,XI , 2 16 (248). 

Nxgbbpont , Ile de la Grèce , i , 

«99 (337). 

JVeiob , sa formation, 1 , 290 
(326). 

Nblbvs , Scepsien , â qui Théo- 
phraste a kiné ses écrits, IV, 444 
(5o4). 
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Nbhause (Nismes)y ville de 
France, X , 1 1 1 (i 19) ; patrie des 
ancêtres de Fempereur Ântooinus 
Plus, 139 (i5a}. 

NsiiB A t courtisane ; son tableau, 

n, 331(372). 

Nbmesiahus. Voy. ApollinarU. 

Nbmbsis 9 titre d*une comédie 
du poète Cratinus, II, 164 (i 83). 

Nbocrobus , Aliartien , tue Ly- 
■andre, IV, 376 (4a8). 

NboclAs ou Nicoclbs , père de 
Themifcodes , III , 3a3 (369) ; II , 
3 (3). 

Nboclâs, fils de Thetnistodes; 
ta mort, II , 6a (70). 

Neoptolemvs , fils d'Achilles ; 
Biimommc Pyrrhus^ IV, lia 
(126). 

NsoFTOLBiius , premier écuyer 
d*Alexandre le grand; sa vanité > 
y, 400 (4^9) *, son caractère, 407 
(466) ; est batu par Euménes, 4o3 
(468); demande du secours à Cra- 
terus et k Ântipater, 409-4 > o (47^) ; 
■on combat particulier avec Enmè- 
2iest4i4 (475); sa mort, 416 (476)« 

Nboptolbmus , roi d*Epire avec 
Pyrrhus, IV, t 18-1 19 (i34) ; son 
projet criminel contre lui, com- 
ment découvert? 120(1 36); est 
tué par Pyrrhus, 121(137). 

Nboptôlbmus , lieutenant de 
Mithridates, vaincu par Lucullus, 

V, 64 (74)- 

Nboptolbmus , joueur de tra- 
gédies ; récit de ses vers devant Phi** 
lippus, XII, 126 (i4p)* 

Nepos, vice-consul en Es^- 
gne, se rend auprès de César à 
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LocquQÉ , VII , 197 (227). — Ce 
nom donné mal-à«propos à Ma- 
rins, IV, '486 (55o). Obserp. 

Neptune , dieu , supposé père 
de Theseus; révéré des Trœze- 
niens , 1 , 10 (10) ; sa querdie avec 
la déesse Pallas, II, 39 (45);pour- 
quoi surnommé AsphaUuseï Gœi- 
nochu* ? 1 , 6a (68) ; le CiœvaUer, 
92 (lox) ; sauve Enée.de la Bucar 
d'Achilles, XI, loa (117); sa 
temples inviolables , VII , 323 
(383) ; VIII , 5i (60) ; XU , a4 (aSj. 

Nbeagius et Salinus, jiiri»« 
consultes romains, conseillen d'A- 
drien, X, 124 (134). 

Nero (Claudius), consul, dé- 
fait deux fois Annibal, IX, 421 
(488); se réunit à son collègue; 
remporte une grande victoire sur 
Asdrubal ; retourne à Venouse ; £ût 
exposer la tête d* Asdrubal à la vue 
des ennemis, 4^2 (489)* 

NÉaoN (Domitiusj, fib d*A- 
grippine et de Cn. Domitius, XIT, 
362 (413); son éducation confiée 
a Senèque et k Burrfaus, ib, 363 
(4 13) ; succède k Tempire , au pré* 
judice de Britannicus, 365 (41 5); 
beaux commencemens de son rè- 
gne, 366 (416-417); se livre A 
l'amour d'une jeune afFrancLie de 
sa cour , 370 (4^1) ; s'attire la 
haine de sa mère , 371 (422-433) ; 
fait empoisoner Briunnicus, 3/3 
{ib^ ; son amour outré pour Pop* 
pée , ib. ZjZ (ib, 424) ; fait tner 
sa femme Octavie , 373 (ib.) note; 
sa proposition révoltante a Senèqoc 
et à Burrkus, 374 (426) ; onlonne 
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k mon de n mère y 576 (428) ; va 
vi&ter Bmrllus cpi^il avoic fait em- 
poisoner, 377 (429) ; sa réponse 
diinmiilée au ducouis de Sené^e ^ 
38i (433); tente de le faire empoi- 
Boner , 383 (436) ; sa joie de le voir 
soupçonné injustement, 385 (438) ; 
loi fait signifier Tordre de moarir, 
386 (439) ; pourquoi il sauve la vie 
à Pauline , femme de Senéque , 388 
(440 ' pubfie la paix des Grecs 
aux jeux isthmiques , IV, 82 (93) ; 
Sût périr Thraseas Pœtus ; ce qu'il 
dit de lui à son infâme délateur , 
VI , 480 (55o). Observ, Comment 
il reçoit la nouvelle de la rébellion 
des Gaulois et de la déclaration de 
Galba, IX, 284 (327); ordonne 
la vente des biens de Galba , a85 
{ih) ; date de sa mort, 280 (322). 
Nerva (Cocceius ) , consul ; son 
union intime avec Trajan » X, 21 
(14) ; est élu empereur y 24 (18) ; 
envoie Trajan en Germanie ; fait 
restituer les objets pris de force par 
Donâdan; associe Trajan à l'em- 
pire , 26 (19); loué sur cela par 
M. Aurelius, i83 (io3) ; sa mort 
et son Age, 26 (20). 

Nekviems, kur pajs; leur ré- 
nttance courageuse contre César , 
VU, 195 (226); sont tous taillés 
en pièces, 196(226). 

Nestor , Tun des héros au siège 
de Troie , renommé pour sa sa- 
geoe,Vm,5o3(546). 

NiGAEA, veuve d'Alexandre; 
comment trompée par Antigonus , 
ÏX, ai6 (248). 
^iCAooRAs, auteur d'un décret 
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renda en faveur des pères et mères 
des Athéniens retirés â Trœzône , 
U, 22 (25). 

NicAooRAs , Messénien , enne- 
mi deCIéomènes , VII, 396 {^5&) ; 
sa conduite envers lui , 396 (467). 

N1CAN0R, successeur de Menyl- 
lus^ capitaine de la garnison d'A- 
thènes; s'empare de la forteresse 
de Munychia, VI, 3o3 (55o) ; 
rendu doux ei traitable par Pho- 
cion , 3o4 {ib.) ; se sauve d'Athè- 
nes , 3o5 (35 1) ; abuse de la con- 
fiance de Phocion ; fait environer 
de tranchées le Pirase , 3o6 (353). 

NicAROR et Dents , fils du phi- 
losophe Areus, XII, 336 (383). 

NiCANORES , signification de ce 
surnom, III, 333 (371). 

NicARCHUs , bisayeul de PIu- 
tarque, VIII, 402 (435); sa vie 
assez longue pour voir son petit- 
fils , XII , 425 (482). 

NicBB , ville d'Asie dans la Bi- 
thynie,I,44(48). 

Niger ATus d'Héraclée, poète,' 
remporte le prix sur Antimachus , 
IV, 35i (399). 

NiciAs , fils de Niceratus , II , 
32 1 (36o) ; V, 1 79 (206) ; comment 
il parvient en crédit? 180 (207) , 
son caractère ,181 (208) ; sa con- 
duite différente de celle de Pen- 
des et de Cléon , ib. (ib, 209) ; 
magnifique et libéral ; donne Id li<^ 
berté à un de ses esclaves, pour- 
quoi? 182 (Jb. 210); comment il 
conduit en pompe le c/urur envoyé 
à Oelospar les Athéniens ; ses grands 
présens au temple d'Apollon , 18? 



\ 
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(^. 21 1) ; flupenddeux et timide , 
184-1 85 (ai a). Fanages de plu- 
n'cun poètes rapportés â son sujet , 
ib, 186 (ai3<-ai4)> sa politique 
pour se garantir contre les haran- 
gueurs ; comment il étoit secondé 
par Hieron ? 1 87 (î^. 2 1 5) ; sa pru- 
dence ; attribue ses succès i la for- 
tune ; n^eut aucune part aux gran- 
des pertes des Athéniens, V, 189 
(217-218) ; divers exploits de.Ni- 
cias, 19Ô (ih, 219) ; sa piété en- 
vers les morts, 191 (219); cède 
Fhonneur de Fezpédition de Pylê 
à Cléon, 193)221); plaisanteries 
contre Nicias i ce sujet , 194 (22?) ; 
il n*oubIie rien pour rétablir la 
paix entre les Athéniens et les La- 
cédémoniens , 1 96- 1 97 ( 22 il ) ; 
honneurs que cette paix lui attire , 
298 (227) ; persuade aux Athé- 
niens une alliance offensive et dé- 
fensive avec les Lacédémoniens , 
199 (228) ; va à Spartes sans suc- 
cès^ 201 (23 1) ; envié pour ses ri- 
chesses et sa manière de vivre, 
202 (232) *, se réunit à Alcibiades 
pour faire banir Hyperbolus , 204 
(234) ; II, 323 (362) ; réflexions 
de Plutarque , V, 2o5 (235). Ef- 
forts inutiles de Nicias pour s'op- 
poser à Texpédition de la Sicile , 
ao6 (237) ; II , 335 (376) ; est 
nommé général avec Lamachus et 
Alcibiades, V, 207 (237-238); sa 
mollesse déplacée après avoir reçu 
le commandement, 211 (242) ; 
son conseil peu honorable , ib, ; 
cçnmient il décourage ses troupes ? 
912 (243) ; s^ conduite dans les 
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opérations de la guerre le £uc 
tomber dans le mépris , 214 
(245) ; comment il trompe les 
Syracusains? 21 5 (246) ; s^empare 
de leur port, ib, (247) ; les bat; 
moqué par Hermocrates, 216 (ib. 
248) ; son respect pour los choses 
sacrées, Y, 216 (248) ; passe Thi- 
ver à Naxe; sa lenteur Uàmée, 
217 (249) ; sa diligence â con- 
duire son armée devant Syra- 
cuse; défidt leur élire ; enferaie 
presqu*entièrement la ville d'une 
muraiDe; sa maladie, 218 (360); 
se trouvoit en personne i la plu- 
part des actions, malgré son indis- 
position , 2 1 9 (25 1 ) ; comment il m 
sauve d'un grand danger ; reste seul 
général après la mort de Lamachus , 

220 (252-253) ; sa prospérité hn 
fait commettre une grande faute , 

221 (ib. 254) ; ne fait aucune ré- 
ponse aux offres de Gylippus , 222 
(255) ; son découragement ; ses de- 
mandes aux Athéniens , 224 (257) ; 
assailli par ses ennemis, coule â 
fond plusieurs de leurs vaisseaux ; 
pertes que lui cause la prise du fort 
de Plemmyrion , 225 (258) ; «t 
foreé par ses coflègues â livrer ba- 
taille â ses ennemis ; sa défaite et 
sa détresse , 226 (^59-260) ; sa 
joie â l'arrivée de Demosthénes, de 
peu durée, 227 (ib. 261) ; remon- 
trances que Nicias lui fait , ib. 22S 
(ib. 262); sa position critique après 
la dé£site des Adiéniens^ 23 1 (26a) ; 
se décide i la retraite; sa frayeur 
à la vue d'une éclipse de lune, 232 
(266); l'empêche de partir, 234 

(ib. 269) ; 
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[ib, 169) ; se dispose au com- 
bat, a36 (270-271); sa défaite, 
2^7 (27a) ; comment abusé par 
Hermocrates, i38 (^73) ; sa cons- 
tance et sa fermeté , aSg (276) ; 
extrémité à laquelle il est réduit , 
241 (277) ; est fait prisonier, a43 
(279) ; sa mort , 244 (281) ; com- 
ment la nouvelle en fut portée â 
Athènes 7 247 (283) ; pourquoi 
Nicias plus aimé des Lacédémo- 
niens qu*Alcibiades7 II , 324 (363); 
comparé avec M. Crassus, 329 
(377); XXIV, 116, iohle. 

Nicias d^Kngyium , son his- 
toire, m, 181 (3i5) et suiç» — 
Deux autres Nicias , l*un ami d*A- 
gesilas, VI , 29 (32) ; Tautre , maî- 
tre dli6tel de Ptolomsus, 385 

(4-14). 
N1C1UM, paix de Nicias ainsi 

appelée, II, 324 (363); V, 198 
(227). 

Nico et Pbilombnus, livrent 
Tarente â Annibal , IX , 408 (47A). 

NiGocLBS tue Paseas, tyran de 
Sicjone , IX> 1 96 (226) ; s^empare 
de la tyrannie ,197 (ih.) ; sa fuite , 
ao4 (234). 

NicocLÈs, ami de Phocion, VI, 
^79 (322); sa mort, 3i2 (36o). 

NicocRÉoN, roi de Salamine, 
VU, 65 (76). 

NicoDBMva, Messénien, mo- 
bve son changement de parti , 
Vm, 25 (3o). 

NicooiiiBs, h6te de Thémisto- 
de», II, 5o (57) ; comment il le 
^t conduire k la cour du roi de 
Peise? 5i (58). 
Tome XXIV. 
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NicoLAUt , philosophe ; sonré^ 
cit sur la mort de Porcia , IX , 181 
(209). 

NicoMAcsB , fîde de Themis^ 
todes , Il , 62 (70). 

NiGOMACHus, peintre, ses ta^ 
bleaux comparés aux vers d'Ho- 
mère» III ^ 148(166). 

NicoMAcaus, découvre â son 
frère une conspiration conti^ 
Alexandre le gtand , VII, io5 
(122). 

NiGOMsnxs , Athénien , épouse 
une fille de Themistodes , II, 6a 

(70)- 

NicoMÀOBS, Mesiénien, père 
d*Aiistomène, XI, 194 (222). 

NicoMBOBS , roi de Bithynie « 
VU, 162 (187). 

NicoMiniB , grande ville de la 
Bithynie , près la Propontide , V^ 

«5 (99)- 

Nicoir y noni de Tàne d'£uty- 

chus, Vm, 368 (428). — Cest 

aussi le nom d'un éléphant , IV^ 

NicosiiOBS , iligénieur thessa-^ 
Ken, V, 80 (93). 

NicoPOLis , courtisane , éprise 
d'amour pour SyHa; l'institue son 
héritier, IV, 386 (439). 

NicoPOLis , ville d'Acarnanie y 
fondée par Auguste , Xll , 284 

(32î^* 

NicosTBATB. yojetCarmenta* 

Nicotblbb, mère d'Aristomè* 
ne , XI , 192 (222). 

Nicotàlbs , G>rinthien , tu4 
par Ariscust XII, 169 (187). 

N I o B B , historien ; prétend 

V 
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qn^Auguste tua de sa main le consul 
Hirtius, XII, 377 (3i3). 

NiGiDiu$ ( Publius) , ami.de Ci* 
cétoïiy VUI, 9a (109). 

N1CRIRU8 , beau-pére de Ceio« 
xiiut Commodus, X, |34 (x4^)« 

Nil f grand fleuve d^AEgypte , 
Xll, 284 (3a i); son eau gardée 
dans les trésors des rois de Perse , 
vu, 83 (96). 

NiraATBs (monts) dans FAr- 
niibnie , VII , 7a (83) ; observa- 
tions, 488 (557). 

NisiiBB , port de la Grèce , I , 
3o4 (341). 

NiTBTiSyfiUed'Apriés, roi d'AE- 
gypte , substituée à la GUie d*Ama- 
sis , et envoyée à Cyrus , XI, 438 
(5oa) ; mère de Cambyse , àk, 

NoBOMEHiA , quel jour ainsi ap- 
pelé par Solon ? 1 , 335 (377). 

NoLâ, vilie d'Italie, IX, 4o3 
(457) ; où Auguste termi^eaes jours, 

xu, 344 (393). 

Nombre tjbricaira; >sa puissan- 
te , II , 248 (277). 
■ NoMENTUM (LamêfUana) , ville 
d'iulie , XI , 256 (294) ; VU , 259 
(298) ; oùserv, 497 (567), 

NoNACRis , ville qui a dans son 
territoire une source d*eau glacée 
dont Alexandre est sensé empoi- 
soné, VII,. 1 55 (179). 

NoNEs Capratines , féto à Ro- 
me; opinions difîérentes sur son , 
origine., 1 , 129 (14^) et suW. \ II , 
129 (145). 

NoNius X neveu de SyHa , relus 
qu^il essaie du peuple, IV , ^0% 
(463> 
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NoHiiiue , réponse ironique, que 
Jui fait Gceron , VIII , i25 (147). 

Noa A , ville d*Asie ; sa position , 
V , 422 (484) ; où Eumènes eit 
.asnégé par Antigonus, 424 (486). 

NoRBANus , consul » dé£sit par 
.SyDa , IV, 447 (5o7). 

NoRBANus, forcé par Cassiuset 
Brutus à abandonner un poste 
avantageux , IX , i55 (178). 

NoRico, contrée d'Allemagne , 
aujourd'hui la Styrie et .la Carùi' 
thifi en Autriche., X, 240 (368). 

No VAS Tabulas (noweiiesia-' 
hles)\ ce que c'étoit k Rome, 
VIII , 275 (32o). 

NovAT.us etCASsius, plébéiens; 
clémence d'Auguste à leur égard, 
Xll,.3i2(355). 

NovocoME , anciennement do- 
uta , ville d'Italie , VII , 21 1 (244). 

Nouvelles, apprises d'une ma- 
nière merveiDeuse , le même jour 
que les actions étoient arrivées, III, 

il (%). 

NuMA PoMPiLius, ksbiston^ns 
peu d'accord sur le temps de son 
régne , 1 , 217 (244) ; son origine , 
218, 223 (245, 25o); ses vertus, 
223 (25 1) \ épouse Tatia; sa vie 
champêtre *, son commerce avec h 
nymphe Egerie, 224 {ik s Sa); 
réflexions à ce sujet, ib, 226 {ib» 
253); son Âge; sa belle répooss 
,atiz ambassadeurs romains char^ 
de lui ofiPrir la royauté , 227 (2^) 
^t suivi ; accepte la couronne; com- 
ment reçu à Rome ? élu roi a ïiaor 
nimicé , 2^1 (260) ; cérémonies 
observées au mont Tarpeîen pour 
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£tîre approuver son élection parles 
«iieux, ib, aSa («6. a6i) *, casse la 
compagnie des sateUites , appelés 
CelereSy pourquoi? crée un neu-^ 
veau prêtre de Jupiter et de Mars, 
en rfaonneur de Romulus , iù. ; 
par quek moyens il adoucit le ca- 
ractère martia] des Romains? 233 
^262-2163) ; s'affuble de Tamour 
d'une déesse et de la fréquentation 
des Muses ; enseigne aux Romains 
â révérer la déesse X^cùa ; pour- 
quoi il leur défend de représenter 
les images des dieux, 235 (264- 
365) ; eut quatre enfans ; en ap- 
pelle un Mamercus, du nom du 
fib de Pythagoras , 236 (266) ; 
Pinstitution du collège des Pontifes 
lui est attribuée , 237 {ib^ ; celle 
des y estâtes^ 238 (268) ; préro- 
gatives qu'il leur accorde , 241 
(271) ; ce qu'il enseigne aux pon- 
tifes , 343 (274) ; pourquoi il or- 
donne qu'on révère ]efeu sacré ? 
II y 104 (116}; règle la durée du 
deuil , 1 9 344 (274) » sacrifice hon- 
teux qu'il ordonne aux veuves qui 
se remarient avant la fin du leur , 
ib, {^yS\\ crée deux sortes de pré- 
treSy appelés FéciaUens et Saliens , 
ib. 345 (ib, 276) ; pourquoi il fait 
forger onze boucliers semblables A 
cekâ tombé du ciel? ordonne de 
consacrer aux Muses le Ifeu où il 
se trouvoit avec eOes , 247 (278) ; 
fait bâtir près du temple de Vesta , 
le palais appelé Regia , 249 (281) ; 
ses occupations, ib,\ ses institu- 
tions religieuses semUaUes aux pré- 
•eptet des Pytbagoriens , 25o (ih. 
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382) et siiiv. ; efiets qu'elles font 
sur les Romains , 253 (285) ; sur-* 
prend et arrête les dieux Piçus et 
Faunus ; ce Qu'ils lui enseignent ; 
son entretien avec Jupiter, 254 
(285-286) ; sa confiance dans l'aide 
des dieux ; bâtit un temple à la Foi 
et au Terme, aSS (287); borne le 
territoire de Rome ; pourquoi il le 
partage entre les pauvres habitans? 
256 (288) } comment il le divise ? 
établit des corps de métiers, 257 
(289) ; limite la loi atroce qui per^- 
mettoit aux pères de vendre leurs 
enfans, 258 (291) ; réforme le ca- 
lendrier, ib* 257 (iù)) intervertit 
l'ordre des mois , ib, (292) et suàf*^ 
Pourquoi il met celui de Janvier 
le premier , 263 (295) ; ^ jus son 
règne , le temple de Janus resta 
toujours fermé , 263-264 (296) ; sa 
sagesse est une nchs source de ver- 
tus et de justice pour tous les peu- 
ples, ib» (297); diversité d'opi*- 
nions sur le nombre de ses femines 
et enfans, 266 (299) ; sa mort et 
son âge, 267 (3oi); ses obsèques; 
ses écrits enterrés avec lui , ib. 268 
(ib, 3o2) ; sa gloire accrue sous Is 
régne de ses successeurs , 270 (3o4). 
NuM A comparé avec Lycvrgue, 
1 , 271 (3o4); tous deux tempérans 
et pieux envers les dieux , persua^ 
dent au peuple que les lois qu'ils 
établissent leur sont révélées par 
eux ; Numa accepte la couronne , 
Lycurgue la tenant par droit de 
naissance , la cède par justice , ib, \ 
l'un rappefle les siens à une disci- 
pUns sévère, Tautre.â des mœujrs 

Va 
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plus douces; Lycurgue se montre I 
trop sévère par ses ordonnances 
contre les Ilotes ; ceDes de Numa 
plus équitables, pçrmettoient du 
moins que la douce égalité régnât 
une fois Tan , aux fêtes de Saturne , 
1 , 273 (3o6) ; Tun maintient les 
siens en paix par amour d*buma> 
nité, Fautre par crainte delà guer- 
re , 273 (307) ; de différens états 
Nimia forme sa ville; Lycurgue ne 
souffre point que les Spartiates 1 
exercent d'autres métiers que celui 
des armes, 274 (3o8); il établit 
régalité par le partage des terres ; 
Numa 6te seulement aux Romains 
la convoitise de s enrichir par les 
'armes, ib. 376 (Sog); singulière 
complaisance du mari romain 
différente de celle du Laconien; 
leurs moti& ; les dames et filles ro- 
maines sont respectées et hono- 
rées ; des raisons d'une sage politi- 
que ont pu engager Lycurgue à dé- 
tourner les jeunes gens d*un vice 
par Tattrait d'une sorte de nudité 
tolérée aux jeunes fiUes ; Tun vou- 
loir faire des femmes aimables » 
l'autre des femmes robustes , ib, 376 
(3 10) ; Numa leur enseigne la so- 
briété et à parler peu, sinon en 
présence de leur mari; exemple 
d'une femme qui plaide sa propre 
cause , ce qui en arriva ,277(312); 
Lycurgue en nç mariant les jeunes 
filles qu'à un âge mur, se conforme 
au vœu de la nature et à l'esprit de 
•es lois; Numa put avoir des moti& 
plausibles d'agir autrement, 279 
{314) ; sa. sagesse est en défaut en 
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n*étabKssant pas une instnictîon 
commune pour Féducadon des en* 
fans, et en la laissant â la discrétîoB 
des pères ; semblables â des pasfta* 
gers étrangers sur un vaisseau, quî 
ne réunissent leur force qu'au fort 
de la tempête ; les institutions de 
Lycurgue eussent eu bien peu d'ef* 
ficacité , s'il n'avoit ,pour ainsi dire, 
fait teindre, en laine Us mœurs 
des enfanSj et ne leur eut fait 
sucer awec le lait: F amour de ses 
lois , 280 {ib.) ; la désuétude de 
celles de Numa rendit Jes Romains 
grands , puissans et guerriers ; Fa- 
bandon des institudons de Lycur- 
gue fit perdre aux Spartiates leur 
suprématie, 281 (3 17). 

NuMAiicB, ville d'E^gne; sa 
longue résistance contre les Ro- 
mains, X, 12 (4); XI, 46 (53). 
NuMANTiNS, défont le consul 
Caius Mancinus et s'emparent de 
son camp, VII ,416 (477); font 
la paix avec Tiberius GraccJius , 
416 (478) ; comment ils le reçoi- 
vent dans leur viUe, 417 (ib. 479)- 
NuMERius, ami de Marius; ce 
qu'il fait pour lui , IV, 272 (3 10). 
NuMERius , ami de Pompée, 
s'embarque avec lui , VI , 207 
(239). 

NuMicius, fleuve , sur ks bords 
duquel on érige un temple à Enée, 
XI, 119 (i36). 

NuMioiB , contrée d'Afrique , 
X, ,5i (5o). 

NuMiDius QuADRATus; Com- 
ment il évit^ fureur d'Adrien ? 
X, 120(129}, 
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NuMiTOR y roi d'AIba , détr6né 
par son £rére AmiiHiis , 1 , 69 (yS) ; 
remis sur le tràne par Remus et 
Komulus , ses pedi»-fils , 8f (88). 

NuRDiRAP. , marché de Rome, 
pourquoi ainsi appelé? 11,4 a 5(477)* 
NuRsiAy ville d*ItaBe au pays 
des Sabins, V, 343 (394). 

Nus, signification de ce mot, 
II, 166(186). 

Nymphjiea , villa de la Macé* 
doine, cédée i Pyrrhus par Alexan- 
dre, IV, iaa(ia8). 

Ntmphbe, parc consacré aux 
Nymphes , d^ou coulent des fon- 
taines de feu y IV, 446 (5o6) ; 

Nymphes Sphragiiiénes / leur 
caverne au mont Cithasron , III , 
347 (386). 

Ntmphidxa , fiHe de CalKstus ; 
mère de N^mphidius» IX, 389 
(333). 

Ntmphidius Sabirus , capitaine 
des gardes prétoriénes , IX , 279 
(3aa) ', leur persuade de nommer 
Galba empereur f ses promesses , 
aSo (i^>)\ son ambition et son 
énorme crédit , le rendent odieux 
et redoutable, 287-288 (33o-33i); 
pourquoi se courrouce contre les 
consuls? souGfre les vengeances 
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ezeitées par le peuple , ib. (iè, 
332) ; satisfait d*étre appelé y?/« de 
Caius César; sa véritable naissance , 

289 (333) , sa conduite infâme 
avec Spofus ; aspire à Pempire , 

290 (ib, 334) ; sa proposition aux 
officiers de la garde prétoriéne , 294 
(338) ; cherche par ses faux avis à 
effrayer Galba ; bon conseil que 
lui donne Oaudiut Cekus, 29^" 
(339-340) ; sa mort , 297 (Z^t). 

Ntmpbolepti , qui ainsi appe^ 
lés, III, 347 (387). 

Nypsius , Napolitain , capitaine 
de Dionysius, IX, 64 ('^4)i P'<>~ 
fite des débauches des Syracusatns 
pour s*emparer de leur vifle; U 
saccage ; met tout à feu et â sang , 
65 , 69 (ib y5f 80) ; est contraint 
par Dion à Tabandonner , 73 (84)- 
Ntse, ville de flndç , entre les 
fleuves Cophène et Indus , VU » 
123 (143). 
N YftiBiN , montagne, X,64 i^^)* 
NrsiBjs ou Ntsibin, ville d'A- 
sie dans la Mésopotamie , prés du 
Tigre , appelée par les Grecs jén^ 
tioche de Mygdonie , V, j 4 1 ( 1 62); 
mise â feu et â sang par Lucius , 
lieutenant de Trajan , X , 7 1 (73)* 
Nyssa , sœur de Mitl^ridates ; 
[ sou bonheur, V, 99 (114). 
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V^ARSBs, nom que Dion donne 1 
à Artaxerxés , VIII , 44a (477) . 1 



Obêissancb , dépend dii bon 
commandement , 1 , 2-11 (23^^ 

va 
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Demander terre et eau y quelle 
9orte d'obéissance 7 II, 14 (16). 

Obolb (en grec broche), IV, 
347 (395) ; petite pièce d'argent ; 
sa valeur, 3 18 (363); èomtnent 
appréciée par les Komaxnn? VII , 

4^9 (493)- 
Occasion ( I* ) , rend doubles les 

effets , V, 96 (i 1 1). 

OcH4 (mont) dans File d*Eu- 

bée, JX, i32 (i5a), note^ 

OcRus ou OocHVs , fils puiné 
d'Artazerzès ; son caractère ; soup- 
içonné d'avoir un commerce cri- 
minel avec sa sœur Atossa, VIII , 
485 (539) ; comment il fait périr 
ses deux frères Arsames et Ariaspes? 
493 (539) ; succède â son père ; le 
plus cruel des hommes , 494 (^4o) » 
PouTfjuoi il ne rentra jamais en 
Perse? VU, 141 (164). 

OcTAviA , sœur d'Auguste, XII, 
373 (3oS) I veuve de Caius Mar* 
cellus ; son portrait ; épouse M. An- 
toine, VIII, 3 II (36a); rejoint 
son frère, 517 (369); beau dis- 
cours qu'elle lui adresse; le réconcilie 
avec son mari ,5iS(ib, 370) ; son 
voyage à Athènes , 347-348 (4o5) ; 
son retour à Rome ; sa belle ré- 
ponse â son frère ; sa bonté et sa 
générosité , 35o (407) ; comment 
traitée par son mari 7 355 (414) ; 
ses soins pour les enfans de Fulvia 
et de Cléopâtre , 728 (465). 

OcTAviE , fiUe de l'empereur 
Paude, et femme de Néron, XII, 
370, 373 (4a 1 , 424) , noce. 

QcTAVius (Cneus); lieutenant [ 
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de Paulus AËmylius, assiège P^- 
seus dansl'ile de Samothrace,III, 
53 (61); le force â se rendre, 55 
(63). 

OcTAvius ( Lucius) 9 Heutenant 
de Pompée ; son procédé injoste , 
VI,i4i(i63). 

OcTAvius ( Marcus) , tribun do 
peuple; son caractère, VII, 4)3 
(486) ; opposé à Tiberiu» Gnc- 
chus ; leurs ' égards réciproques, 
424 (487) ; il refuse ses offi-es, 4^5 
(488) ; sa résistance opiniâtre, 437 
(490-491); est déposé de sa chiT- 
ge , 438 (49a). 

OcTAVius , lieutenant de Cias- 
Bus, V, 3 14 (36o); son dévoue- 
ment pour lui ; sa mort , 319, 3a3 
(366,371). 

OcTAvius , consul avec Cinns, 
qu'il chasse de Rome, IV ^ a85 
(3a5); abandonné des troupes, 
288 (328) ; sa grande équité; son 
trop d'attachement aux devins; est 
tué , ib, 289 (329) ; différence entre 
lui et Marins, ilf. (33o). 

OcTAVius (Caius) , cause de sa 
mort, VU, 274 (317). 

OcTAvius (Marçus), ce qu'il 
fait demander â Caton d'Utique , 
VI , 429 (495) ; commande le cen- 
tre de Tarmée d'Antoine à Actium , 
VUI , 367 (4»7). 

OcTAvivs « sénateur romain , 
père d'Auguste ; ses emplois ; son 
équité et sa bravoure , XII , ^71 
(307) ; proposé pour modâe i 
Quintus Cicéron; sa mort, 27a 
(ilf, 3o8). 

OoEoif, (héitre 4^ musi^i 
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AtliÀnet; sa description , II > 187 

Odrtsibns, leur pays, VI, 27$ 
(5i5). 

OËGONOMiB , partie de k poli'^ 
tUjue.lXl^ 464 (5i8). 

Œbipus I vers d*£aripide cités 
à son sujet, IV, ia8 (i45)j— . 
Tragédie de Soj^odes, VIII, 343 

Ocnauthbs» ministre pervers 
de Ptolomaeus , Vil , SgS (453). 

Obrarus, prêtre de Bacchus, 
1 , 3i (33). 

Obnbidb, tribu. d^Athénes, V, 
44 (5a). 

Obniadbs , peuple de TAcama- 
nie , voisin des AEtoiiens , VU , 1 07 
(ia5). 

Obrob , bourg ou déme de TAt- 
tique', V, 44 (5a) , note» 

'Oenopion, fils de Theseus, I , 
5a (34). 

Obhus , rivière de Laconie | 
VU , 5a I (370) , n9te* 

Oeta ( mont) , borne la Grèoe 
au nord; sen étendue, IV, 48a 
(546). Observ* 

Offblla ( Lucretius) , comraan« 
daot au siège de Praeneste ^ où Ma^ 
riuss^étoit enfermé , IV, 455 (5i 6) ; 
brigue le considat malgré Sylla ; est 
tué piarson ordre, 46a (5a4). 

Offrandb desupplicalion , ra- 
meau de roUve sacrée entortillé de 
laine Manche; â cpii offert , 1 , 37 

Oisbaux (les) , comédie dlAns- 
tophanes ; vers de cette pièce ci- 
^9 V, 194 (aaS). 
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OisivBTB , punie â Aâidnes , I , 
5a8 (569) ; surprise d*un Lacédé- 
monien de voir condamner un 
Athénien pour son oisiveté, 198 
(aaa). 

Olbiopolitbs , vaincus par les 
Tauroscythes , X, 168 (186). 

Olbics , gouverneur desr enfans 
, deNicogéne; vers qu*iJ prononce, 
n, 5o(57). 

Olcadks , peuple d*£spagne , 
IX, 365 (419). 

Olioarchib, gouvernement du 
petit nombre, Vill, 17a (aoa). 

Olivb (rameau de la sainte), 
donné à Epimeuides, 1 , 5o6 (345). 
— Nom d*une fontaine; où située ? 
m, 195 (ai7). 

Olizor, ville, II, 18 (ao). 

Olocrus» montagne y 111, 4^ 

(49)- 
Ologurtb , ville de la Grèce , 

Vil, 38a(44i> 

Olorus , roi de Thrace, beau^ 
père de Mikiades, V, 9 (la).— « 
Autre Olorus f père de Thucydi-^ 
des, iù, 

Oltracus, prince des Danda-* 
riens, V, 94 (109) ; son portrait i 
promet à ]|ilithridates de tuer Lu- 
cuDus ; s'introduit auprès de . lui ; 
en est bien reçu; 95 (i^. 1 1 o) ; son 
projet criminel échoue ; prend la 
fuite, 96(2^. m). 

O tTMPB ( mont ) , dans la Grèce , 
célèbre par son temple d'Apollon i 
inscription qui indique sa hauteur, 
III,3i-T3a(37). 

Olymvb ou Olykpib (Laugm'* 
nico) , ville de la Grèce dans r£lide ^ 

V4 
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ou se célébroient les jeux oljm- 
piques, IV, 41a (468);.XIIy 3 
(3) , note» 

Olthpiadb» espace de quatre 
années, I « i43 (^^) > ^ fl"^' ^P^ 
que remonte la première? 44 (^0 
jiote. 

Olympias , mère d*Alexandre le 
grand , VII ,6 (8) ; son son(^ ; 
grand serpent apperça dans son lit , 
7 (9) \ fort superstitieuse , S (10) ; 
ce qu*on lui fait dire, 9(11); son 
caractère, 22 (a6); est conduite 
en Epir^ par son Bis , ib» (27) ; 
soupçonnée d^avoir eu part â la 
mort de son mari , 24 (29) ; sa 
lettre à son fils sur sa libéralité , 88 
(io3) ; pourquoi se courrouce con- 
tre lui? 89 (104); s'empare du 
gouvernement de PEpire , 140 
(i63) ; sa correspondance avec son 
mari respectée par les Athéniens , 
VIII, 192 (226); Kvrée à la fu- 
reur des soldats par Cassandre , 222 
(260) ; elle étoit soeur-germaine 
d'Alexandre , roi d'Albanie , XII ^ 
125 (137). 

Oltmpias , nourrice FAlezandre 
Sévère, XI, 4(4). 

Oltmpibh , surnom dompè k Pe? 
riclèt, II, 173 (193). 

Olympiodorb , maître de mu-: 
sique d'Epaminondas , XII, 5y 

(60). 

Olympiodorub , vailknt capi- 
taine athénien , III , 353 (393)* 
Oltmpiqubs« Voyez Jeux, 
Olympus , médecin de Cléopâ- 
tre; a écrit son histoire, VUI , 
^2 (^58). 
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Ol YXiraB ( Agiomama ) , vifie 
de Macédoine,soumi8e par Thimo< 
thée , Xll , 5o (52) ; ses habitans 
vendus comme esclaves après leur 
défaite par Philippin, io3 (11 a). 

Ombricius , devin , ce. qu'il pré- 
dit après un sacrifice, IX, 3i3 
(36i). 

Ohbstbs , surnom deBacch»; 
sa signification , III , 2o3 ,. 341 
(228 , 38o). 

Omphale , reine de Lydie, ser- 
vie par Hercules, I, 12 (la); 
peint, où elle lui dte sa maane et 
sa peau de lion , VIII , 4^^ (474 
-^ Ce nom donné à Aspssie par 
les poètes. H, 206 (23i). 

Ouatius (Aurelius), chevalier 
romain, fait part de sa vision au 
peuple , V, 377 (3 18). 

OnESICRATBS ou OHEnCRITUI 

( OnesUrite) , accompagna Akian* 
dre dans son expédition de. Pêne, 
et écrivit son histoire, Vlil, 19 
(23); cité, 32, 100, 126, i35, 
137 (38, 116, 147, 157, 159). 

Onbsic&itus , fun des précep- 
teurs de Commodus^X, 178 (v97}' 

Onibnbs (montagnes), prés <ie 
Corinthe, VII, 371 (428). 

Oromarchus , ses réponses ou- 
trageantes à Eumènes, V, 44^ 
(509). 

Oromarchus , géiiéral des Pho- 
céens , remporte une vicioira va 
Philippuf, XU, 100 (io9);<ié&lt 
les Béotiens, 10 1 (tb,) ; est vainco 
à son^ur par Phifippus , ib. (i 10). 

OiioMASTus , af&anchi d'Qtho'i^ 
lX^3^3(36o), 
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O Paioioii , O Pai Dios , «gni- 
fication de ce» mots , VII , 6a (yS). 

Opheltas y roi de Theasafie , 
amené en Béotie par le devin Pe- 
ripokas, V,3(5) ;Vm, 178(209). 

Ophrymib , ville de la Troade , 

^» 97 ("0- 

Opimius, nommé conif</ parles 

ennemis de Gaius , Vil , 464 (4^^) > 
excite le peuple à la vengeance , 
465 (535) ; fait armer lesiiénateurs 
et les chevaliers , 466 (536) ; re- 
fiise d'écouter les propositions de 
Fulvius ', fait arrêter son jeune fils ; 
marche contre lui ; Fulvius est tué 
avec son-fib aine , 469 (539-54o) ; 
irrite le peuple en faisant bâtir le 
temple de la Concorde; vers con- 
tre lui mis au-dessous de Finscrip- 
tion de ce temple ; le premier des 
consuls qui usurpe la dictature ; 
fait mourir 3ooo citoyens sans for « ' 
me de procès, 472 (543) ; finit sa 
vie dans Tignominie , 473 (544). 

Opiniâtreté , à éviter par 
Ffaomme d'état, II, 416 (467) ; 
jointe à Tambidon, devient farou- 
chte, 470 (528) ; se fait abandonner 
de tout le monde, IX , 16 (17). 

Opinion, sa force combien 
grande? VIII, ii5(i35). 

Oplacus, ca^taine italien , tué 
dans un combat contre Pyrrhus , 

rvr, ,49 (,69). 

Oplitbs 4 gens de guerre â Athè- 
nes, I, 33i (372). 

Oplites , ruisseau ; ses autres dé- 
nominations, IV, 376 (428). 

Oppius (Caius), historien, sus- 
pect dans tout ce <]u*il rapport^ des 
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amis et des ennemis de César, VI, 
104 (120)', cité, VII , 190 (219). 

Opprimes, protégés par The- 
seus, l, 6i«^2 (67). 

Optilétide , temple de Minerve 
ainsi appelé, I, 166 (x85). 

Optio, nom donné aux espions 
à Rome, IX, 3i3 (36o). 

Oracle , qui ordonne aux La- 
cédémoniens de se garder d'une 
royauté boiteuse, IV, 36o (410); 
VI, 9 (9); qui prédit le sort de 
Lysandre ; aux Thébains les vic- 
toires de Delium et d'AIiarte , ^^6 
(428-429) ; celui de Téthys vé- 
néré en Toscane , 1 , 67 (74) » 
d'ApoIlo , appelé Retra , 1 65 ( 1 72) ; 
consulté sur les lois de Lycurgus , 
208 (233). — Cessation des oracles 
attestée par Plutarque, XII, 471 
(535). 

Orgomosium , quel endroit ainsi 
appelé à Athènes? 1 , 48 (52). 

Orchohene , ville de la Grèce 

dans FArcadie , VII , 346 (399). 

Ses habitans chargent un calom-> 

^niateur d'accuser ceux de Chéronée 

du meurtre des Romains, V, 6 (8). 

Orcyniens (contrée des); sa 
position inconnue, V, 419 (481)- 

Ordeonius (Flaccus) , nommé 
par Galba successeur de Verginius 
Rufus, IX, 291 (335). 

Ordonnances, celles de Numa 
sur les fiOes â marier, plus conve- 
nables pour l'honneur du sexe que 
celles de Lycurgus , 1 , 271 (3ii}. 

Oreste , fils d' Agamemnon , ad- 
mis à Athènes après le meurtre d<^ 
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la mère, VIII, 5o4 (547)-, né à 
Argos, XII, 6a (65). 

OresIvs, consul envoyé en Sar- 
daîgne , VU, 446 , 448 (5ia , 5i5). 

Orbstidb , concrée de la Macé- 
doine, XII, ia8 (i4a). 

Orestior , viHe d*Arcadie, III , 
345 (385). 

OaEXAaTBs (rivière des), prise 
par Alexandre pour le Tanaîs, VII , 
99 ("5). 

Okcb, donné aux soldats par 
punition , VIII , 3a6 (379). 

OmcuM ou Orique , viQe de la 
Grèce dans TEpire , VI , a i o (a43) ; 
111,62(71). 

OainoB (jéurinx) , ville d'Es- 
pagne dans la Bétique , prise et 
pillée par Scipion , IX , 455. (5a6). 

Orites, peuples de Tlnde, VII, 
i37 (159). 

Orheus, fib d'Erechcheus, I , 
54 (59). 

Orhis, endroit ainsi appelé près 
deCorinthe, IX, aai (a53). 
. Oruttjor , fib de Sysipfae , roi 
de G>rinthe, IV, 490 (552); XI , 
a4o (275). 

Ornttus, mène avec loxus une 
colonie dans la Carie , I , i5 (16). 

Oroardes , candiot , comment 
trompe le roi Perseos, lll, 53 (61). 

Orobazus, ambassadeur du roi 
des Parthes, IV , 391 (444) ; la 
manière dont il est reçu par S jlla 
cause sa mort , 39a (445). 

Orodes , roi des Partbes , tué 
par son fib Phraortes , VIII , 3i4 , 
3ao (^<66, 37a). 

OaoBsus I soldat crétois 1 tue 
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PtolomsniSy fib de Pjnliui, IV, 
186 (a 10). 

Oromaze ou OaoïSBtAiiE (b 
grand) , dieu des Perses, ou b 
Soieil, VIII, 49a (558); Vil, 
68 (77). 

Orontes , Persan , épouse une 
fiOe d'Artaxeraès , VIII , 488 (533); 
ressembloit à Alonason, IX, 197 
(a95). 

Oropus , ville aux confins de 
de FAttique et de la Béode; siqet 
éternel de contestations entre bs 
peuples limitrophes , VU! , 10 , 495 
(i3, 541). Obseiy, 

Oeossus , ville où se £nt une 
entrevue entre Seleucus et Deme- 
trius, VIII, aia (a48); appelée 
Rossus par Cellarius , iA. 

Orphelin , les maux qui accom- 
pagnent cet état ne sont point un 
obstacle pour devenir venaeuz, 
II , 39a (438). — Pourquoi les or- 
phelins mis à la taille par Camilliii, 

69(77)- 
Orphée , podte ,'sa statue en bois 

de Cyprès sue ; ce signe comment 
interprété par Aristander en Eiveur 
d'Alexandre, VU, 3r (37);blàmé 
par Platon, V, 167-168 (192); 
observations , 4^^ > ^** ^^ 

Orsodates, pourquoi tué par 
Alexandre? VII, lao (140). 

Oi^suA et CoRBis, Espagnob; 
leur combat , IX , 458 (5a9). 

Orteil (gros) du pied de Pjrr- 
rhus; sa vertu, IV, xi6 (i3a)î 
conservé dans un temple, 117 
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OftCA ( Huesca) » ville d^Espa- 
^e en Arragon , V, 368 (4*3). 

OscoPHORiA , fête des Rameaux 
à Athènes ^ pourquoi le héraut n'y 
esc point couronné .de Oeurs , I , 
35 (38). 

OsTANBS , frère d*Artaxerxèft , 

VIII , 439 (477) ; ton dire à Ti- 
nugoras , 47^ (63 a). 

OsTiE ou Hostie (Ostia ) , viJle 
et ancien port diralie à Tembou- 
chure du Tibre, IV, a/a (3 10) ; 

IX, 3a8 (377), note, 

OsTies ( Lucitts ) , premfer par- 
nVide à Rome, I» ii5 (la/). 

OsTBiicisiiB. Voyez Ban,. 

Otacilius, sauvé par son frère 
Marc^s , UI 9 a4o (2170). 

Otho (Marcus), tribun du peu- 
pi^ ; sa loi en faveur des chevaliers 
romains , VIII , 80 (96). 

Othou ( Marcus ) , livré aux v«o- 
Iiiptés d^ son enfance; aimé de 
Néron , IX , 3o5 (35 1) ; débauche 
Poppaea , la prend podr sa fem- 
me , 3o6 (35a) ; sauvé par Séné* 
que ; est envoyé en Espagne ; s^y 
fait aimer , i/t, (353) ; comment il 
sMnsinue dans les bonnes grâces de 
Galba et de Junius, 307 (ib, 354); 
corrompt les troupes , iù. 3o8 (ih.) ; 
est nommé consul^ ib, (355); son 
dépit de n*étre point adopté par 
Galba ; sa perplexité ; encouragé 
pnr les devins, 3ia (350 -36o) ; 
aigri par les mécontens , 3 1 3 (ib.) ; 
préce3(te qu*il prend pour sortir du 
palais; est Aommé empereur; sa 
Frayeur, 3i4 (36i»36a) ; est con- 
(ipit au camp , 3i5 (363) ; bruit 4? 
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s« mort, IX , 3i6 (364) ; en voyant 
la tête de Galba, s^écrie qu*oniui 
apporte celle de Pisp, 319 (367) ; 
comment il sauve la vie à Marins 
Cebps , 3ao (S68) ; reconnu eut- 
pereur par le sénat , ib. (369) ; 
permet à Priscus d^emporter le 
corps de Galba , 3a 1 (i^.) ; se rend 
au «-apitoie pour y £rire un sacri- 
fice ; bon accueil qu'il fait à Gel- 
sus, 3a5 (374); beaux commen- 
cemens de son règne , ib, 5a6 {ib. 
ZjS) ; fait ariéter TigelKnus qui 
se donne la mort, 3a7 (376) ; con- 
sent, pour plaire au peuple , d'être 
appelé Néron; laisse relever ses 
statues, ib. Observation, 5to, a*. 
édit. ; défiance que ses soldats veu- 
lent lui donner , 3a8 (3/7) ; em- 
barras où il se trouve , 339 (478) ; 
comment il appaise une émeute de 
ses troupes, 35o (379); ce qu*il 
écrit à VitelHus ; se reprochent leurs 
vices, 53 1 (38o); digression sur 
divers présages, ib. (38i). Othon 
laisse è Flavius le gouvernement de 
Rome ; fait marcher son année 
contre celle de Vitellius, 333 (S8a-» 
385) ; avantages remportés par ses 
troupes, 535 (385) et sui9,\ se 
rend dans son camp; assemble son 
conseil , 338 (388) ; se décide au 
hasard d*une bAtaille; cause de 
cette précipitation, 339-540 (390); 
commet une gran4e faute, 34 1 
(392). Ordre qu'il envoie k seii 
généraux d'attaquer sur-le-champ 
les ennemis , 34a (394) ; £aux bruit 
jeté dans son armée ; ce qu'il oc- 
casionne^ 343 (ib, 3^5); défaite 
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de ses troupes , IX , 344 (ib. SgG) ; 
elles se rendent â Cednna ; prê- 
tent serment de Bdélifié à Vitel- 
lius , 347 (399). Carnage horrible 
qui fiit fait dans ce combat , ib, 
(400) ; grande affection que por- 
tent à Othon les troupes restées 
avec lui ; son beau discours, 348 
(40a) et jiaV. Ce qu'il dit et re- 
commande à son neveu Cocceius , 
35 1 (4o3) ; récompense ses domes- 
tiques, ià. 353 (404) ) pourquoi 
engage son affranchi à se montrer 
aux soldats ? sa mort , ib. (4o5) ; 
honneurs funèbres qui lui sont ren- 
dus par ses troupes, 353 (406). 
Son âge et son régne , 354 (407). 
. Otrtes, endroit remarquable 
deUPhrygîe,V, 76(87), 

Ouïe , est le sens qui émeut le 
plus vivement Tame , et fait sortir 
Thomme hors de soi , V, 3oa (346). 
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OuLAMSs, compagnies de ca- 
valerie des Spartiates , I , ig6 

(ai9)- 
Ouvrage qin délecte , ne rend 

pas toujours Fouvrier digne de 

louanges, II, 161 (180). 

Ovation , petit triomphe â Ro- 
me ; sa différence du grand, lU , 
386 (3ao) ; d*où ainsi nommé ? 
a87 (3aa). 

Ovide , poète cité , IV , 485 
(549) Obsetv* 

OxARTHBES , fik de DanuB et 
de Parysatis, VIU, 439 (477). 

OxTARTRES , fils d'AbuKtes , tiié 
par Alexandre, VII , laa, 141 
(141, i63). 

Oxus , rivière d*Hyrcam*e ; pro- 
priété de tes eaux , VU , lai 

(Ml). 
OrES SACREES , ssuvent le Capi* 

tôle, U, X16 (129). 
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J: ACciANus , envoyé par Sylla au 
secours d^Ascalius en Afrique , V, 

557 (4io). 

Paccus , esclave de M« Caton , 
pourquoi se pend ? III , 4 1 7 (465). 

Paches , Athénien , pourquoi se 
donne la mort? III, 386 (430) *, 
y, 189 (ai7). 

Pachinus, promontoire de la 
Sicile, K, 40 (45). 

Faciaivus (Caius),t sa ressem- 



blance à Craasus ; â quoi sert à Sn- 
rena? V, 3a4 (37a). 

Pagorus , fils d'Hyrodes roi dn 
Parthes ; son mariage avecIaMeur 
du roi d'Arménie, V, 3a6 (SyS) i 
samort, Vm,3i5(366). 

Pactias , Lydien , chargé pu 
Cyrus de la garde des trésors trou- 
vés à Sardis ; sa révolte, XI, 419 
(4St) et suiç. 

Pactole , fleuve d*Asie daoi ^ 
Lydie, XU, ii (la), sa(9. 
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Pacuvivs , ami et lnàte cPAnni- 
bal, IX, 400 (4^2); empêche son 
fik de le tuer , ib. 4oi (463). 

Padoub , ville d*Itafie , à dix 

lieues de Venise , VII , 240 (^jy)» 

FiEDARETUs , Spartiate ) sa joie 

de voir trois cents dtoyens plus 

vertueux que lui , 1 , 200 (224). 

Paehon d*Amathun(e , poète ; 

ion récit sur Ariadne 9 I > 3a (35). 

Paix (en temps de) , le chant 

des coqs et non les trompettes 

éveiOe ceux qui dorment, V, 198 

(227). 

Palantium ( PalioiUeum ) , 
viDe de la Grèce dans FArcadie , 
VII, 347 (400). 

Palatin (mont) à Rome, où 
étoit la chapelle de Mars , brûlée 
par les Gaulois, U, 126(141). 

Palrrmo (Païenne) f ville de 
la Sicile, X, 5a.(5i). 

Palbstiiib ( Jiulèe ) , contrée 
d^Asie dans la Syrie; son étendue, 
% 90 (104) ; étoit habitée par les 
Jui&,XI,436(5oo). 

Palbstab , lieu d*exercice des 
luttems, Xli;^ 57(60). 

Palilia, fête pastorale célébrée 
à Rome , 1 , 86 (gS}. 

Palinuab, port sur les c6tes 
d'ItaHe , où aborde Enée , XI , 1 06 
(.a,). 
Palladium , quartier d'Athènes, 

I , 47 (5i). 

Palladium , statue de Pallas ap- 
portée de Troye en Italie par Enée, 

II , 104 (i 17) ; révérée et conser- 
vée précieusement par les Romains , 
X) 220 (246). 
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Pallahtxdbs, pourquoi mar- 
chent contre Athènes avec leur 
père? une partie est passée au fil 
de l^épée par Theseus ; Tautre se 
disperse , 1 , 20 (21). 

Pallas, frère d^AEgeus, avoit 
5ofils, 1,8(8). 

Pallas, a£Pranchi et trésorier 
de Tempereur Claude ; s*unit à 
Messaline pour perdre Julie etSé^ 
néque, XII, 359 (408); est privé 
de sa charge par Néron, qui le 
fait emp9isoner, pourquoi? 371 
(422). 

Pallènb, boiirg de TAttique; 
pourquoi ses habitans ne s'allient 
pas avec ceux d'Agnus ? 1 , 2 1 (22). 

Pallbnb, ville d*Arcadie aux 
confins de la Laconie , VU , 32 x 
(390) f prise par les AEtoIiens , 
IX , 239-240 (275) ; reprise par 
Aratus, 241 (276) ; tombe ensuite 
au pouvoir de Cleo mènes, 253 

Pallenb , port de Thrace, XI, 
io3 (118). 

Palma , jurisconsulte romain , 
honoré de Trajan , X , 5o (49) ; 
ennemi d'Adrien , 91 (95) ; est 
pendu, pourquoi? 97 (io3). 

Palmatus ( Junius ) , général 
d'Alexandre Sévère , XI , 66 (76). 

Palmb (la) et V Olive ^ fontai- 
nes, où situées? III, 193 (217). 

^ Palodbs , eiKlroit près duquel 

le pilote Thamus doit annoncer la 

mort du grand Pan^ XII, 469 

(533). 

Pammxnbs y père d^Epaminçn- 
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das; ce qu'il dit de Nestor , III , 

197 (*2i). 

Pamphila , ce qu*i] rapporte de 
Socrates dans ses Commentaires , 

XII, 395 (448). 

Pamphilus , peintre grec, dont 
ApeUes fut disciple, IX , a 10, 609 
(241, 585). 

Pamphylib, contrée de TAûe 
mineure, VI, aSi (267). 

Pam y dieu amoureux des vers de 
Pindare, I, 226 (254)* 

Pan (grand) , une voi;s incon- 
nue ordonne de publier sa mort , 
XII, 469 (533); rcHexionsde Da- 
cier à ce sujet, 470 (534). 

Pa 01 ACTE , ville de la Qréce dans 
FAtrique, V, 199 (32^). 

Panactos , château aux fron- 
tières de l'Attique , VIII, 193 (227). 

Panaetius , historien philoso^ 
phe, VllI, a5 (3o); cité, Ul , 
320,387 (357, 432). 

Pan athénées ( Panathenea ) , 
fêtes instituées à Athènes par The- 
seus, 1 , 40 (43) ; à quefles époques 
célébrées, ib, note, 

Pancr ATiuM , combat de la lutte 
et du pugilat, V, 453 (517). Obs, 

Pandates , ami de Datame , 
Tinstruit des mauvais desseius de 
ses ennnemîs , XII , 74 (78). 

Pandion , père adoptif d'AE- 
geus, 1 , 20 (ai)< 

Panbosie , ancienne ville d^Italie 
dans la PouiUe, IV, 146 (166). 

Panehus , nom d*un mois béo- 
tien, II, loi (11 3). 

Panetius , capitaine d*une ga* 
1ère ténédiéne , I, 28 (3a).' 
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P ANGES (Ca'tagna) dans la 
Remanie } rooiitagiie de la Thrace , 
Vil, 21 (2S); observation, IX, 
5o7 (585). 

Pannonie (Hongrie), contrée 
d'Europe, X, 97 (90); IX, 338 
(389), noie, 

Panopeub, père d'AËglé, 1 , 52 , 
60(33,53). 

P A norme et GoNiPPUs , Meaie- 
niens , leur action hardie, XI , 198 
(227). 

Panormb, ville de Sicile, XI, 
367 (421). 

Pansa. Voyez Hircius, 
' Pantalbon, contribue à Fal- 
liance des AËtoliens avec Aratns, 
IX , 242 (278). 

Panta|2chus , lieutenant de 
Demetrius, vaincu et blessé par 
Pyrrhus, IV, 124 (141); VllI, 
23o (269). 

Panteas on Panteu*, Laccdé- 
monien , se saisit des mun dé Me- 
galopolis , VII , 377 (435) ; son 
amitié pour Cléomènes; son ^0- 
rieux dévouement,- 400 (46a)> 
Beauté de son épouse ; sa gnnde 
tendresse pour lui ; son courage, 
402 (464) ; sa constance héroïque 
et sa mort, 40? (465). 

Panthée , son histoire écrite 
par Xenophon , XII , 465 (SsS). 

Panthéon , temple â Rome, où 
tous les dieux sont révérés, X, 127 
(i38). 

Panthides de Chio , épouieune 
fille de Themistocles , Il , 62 (70}. 

Panthoidas , gouverneur de 
Tanagre , est tué , lU , 192 (si5). 
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Paphlagoiiik, contrée d« FAtie 
mineure, XII, 70.(74)* 

Paphos , Tille de File de Cypre , 
célèbre par son temple de Vénus , 
Vi , 378 (456). 

Papianus , jurisconsulte romain 
renommé ; comment tué ? X, 388 

(441). 

Papiriub ( Manius ) , le premier 

Romain élevé à la dignité de roi 

des choses sacrées ^ XI , Saa (370). 

Papius. Voyez Mummius Je- 
cundinus» 
, Pappus I historien cité , VlU , 
53 (6a). 

Paptbià , première fen.«ne de 
Paulus ^mylius et mère du se- 
cond Sdpion; esc répudiée, III , 
10 (i3). 

Paptuius Masso , personage 
consulaire ; père de Papjria , ib, 

Paptaius (Marcus) , tué par 
un Gaulois, II, 108 (lai). 

PABiEToNicM, viUe de Lybie, 
VIII, 40a (436). 

Paralos , nom de la galère sa- 
crée des Athéniens, IV, 334 (38o). 

Paralus, fils de Pericjès , II , ao6 
(a3i); sa mort lui fait verser des 
larmes , a3o (a58). 

Parasyter , repas de ville â 
Athènes, I, 334(375). 

Paris , fils de Priam roi de 
Troye, eulève Hélène, femme de 
Menelas roi de Sparte, XI, 91 
(104) ; défait par Achilles et Pa- 
trocles,!, 58(63). 

Pariscas , eunuque du jeune 
Cyrus , pleure sa mort, VlU, 458 

(498)- 
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Parmb (Pamut), bouclier 
rond, XII, 40 (4a), note* 

Parhbnidbs , philosophe grec , 
'U , i65 (i85). 

Parmbniom , Fun des plus célè- 
bres généraux d'Alexandre , VII , 
34 (40). L'avertit de se méfier de 
son médecin Philippus, 4a (49); 
lui conseille d'accepter les offres de 
Darius , Qj (77) ; ce qu'il lui dit i 
son réveil ; réponse d'Alexandre , 
73 (85) ; pourquoi lui demande du 
secours? ce qu'Alexandre lui fait 
dire , 74 (86) ; Parmenion lui en- 
voie un second message ; est soup- 
çoné de lâcheté , 77 (90) ; beau 
mot de lui à son fiJs, 104 (1^1) ? 
tué par ordre d'Alexandre, 107 
(ia4). 

Parmula, petit bouclier; son 
usage, XII, 40 (42) 9 fiotis» 

Parolb (la), regardée comme 
un second corps qu'il faut exercer, 
m, 393 (438); doit être trempée 
en sens et en raison , suivant Ze- 
non , VI , a 58 (398) ; le trop par- 
ler la rend vaine, 1, 188 (209) ; 
comparée à une tapîsierie par The* 
mistodes, II, 56 (63). 

Paros, l'une des iles Cydades 
dans l'Archipel ( mer jŒgèe ) , 
XII, i5 (16); ses habitans, sur 
la foi d'un oracle, fondent une 
ville dans File de Phare, a 56 (290). 

Parrhasius, peintre honoré à 
Athènes, 1, 8 (8). 
, Pabrigide , long-temps inconnu 
à Rome ; le premier qui Je commit , 
I, ii4-ii5 (xa6). 

Partamasiras , roi^d'Arq&énie^ 
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privé dé sa couronne par Trajan , 
X, 57(57). 

Part AM ASP ATE8 , déclaré roi 
des Parthes par Trajan, X, 71 
(74). Ses sujets refusant de lui obéir, 
Adrien lui donne le gouvernement 
de la Syrie, 96 (100). 

Parthenia, viHe d*Asie , capi- 
tale du royaume desPartbes, X, 
40a (4^3); saccagée par les Ro- 
mains, 403(459). 

Paathemius et Petronius, tuent 
Tempereur Domician *, (ont élire 
Nerva,X, 3?4 (18). 

Parthehon, temple de Minerve 
ai Athènes, VllI, 194 (227). 

Partmewovs , roi des Parthes , 
sa soumission honteuse à Trajan y 
X,57(57). 

Parthes , nation d*Asie ; leur 
empire fondé par les Perses , de- 
vient formidable à ses voisins, XI, 
449 (5i5) ; n^avoient aucune com- 
munication avec les Romains avant 
Sylla , IV, 391 (444) ; comment 
ils sont excités au combat, V, 3oi 
(346) ; leur manière de se défen- 
dre , 3o4 (349) *) pourquoi laissent 
croître naturellement leurs che- 
veux, 3o2 (347) ; défont le fils de 
Crassus et lui coupent la tète , 309 
(355) ; outragent les Romains en 
la portant à la vue de leur camp-, 
3 10 (356); massacrent tous ceux 
qui y étoient restés, 3i 5 (36a) ; 
cruauté exercée contreeux par Bas- 
sianus j X , 4o3 (4%) ; vengée par 
ieur roi , 417 (473) ; cèdent TAr- 
ménie à Auguste ; lui rendent les 
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drapeaia pris sur Crasws « M. 
Antoine, Xll, 287.(325). 

Parthuaus, roi des Parthes, 
X,7i(73). 

Parysades, roi de Pont , XII , 
102 (112). 

Parysatis, femmedeDariiiset 
mère d*Artaxerxés Mnemon et da 
second Cyrus , VIII , 439 (477) -, 
porte ph» d*afFection à cdui-d, 
440 (47S} ; raisons qu*eDe allègue 
en sa £iveur, 441 (îB, 479); ar- 
rête les effets de la vengeance 'd*Ar^ 
taxerxés contre lui , 44a (480); 
détourne les soupçons qu*il fait coih 
cevoir, 443 (481) ; son caractère, 
44 8 {4^y) ; vengeance atroce qu*eDe 
exerce contre le Gurien qui avoit 
contribué â la mort de Cyrus, 462 
(5o3) ; contre reunuc{ue Mesaba- 
tes, 466 (5o8); ce qu'elle dit à 
son fils après la mort cnieDe de 
celui-ci , 467 (509) ; elle empoi- 
sone Statyra, 471 (5i3) ; «exi- 
lée Â Babylone, 47a (5i5); se 
réconcilie avec son fils, 478 (522) ; 
sa grande complaisance pour lui , 
479 {5a3). 

Pasacas , nom' du cheval de 
Cyrus, VIII, 452(492). 

Pasagabdes ou Pasarob , ville 
de Perse où les- rois sont sacrés, 
VIII , 441 (479) ; où est le tom- 
beau du grand Cyrus, XI, 44i 
(5o9). 

Pas nx l^Echblle , prés la ville 
de Pbaseline , VII , 39 (46) ; ob- 
servation sur ce passage, 484 (555). 

Passas, père d'Abantidas, IX, 
195 (223) \ s'empare de la tyraoïiie 

de 
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dfi Sîcyone après la mort dé son 
fils ; est tué par Nicodos , ig6 

(226). 

Pasic&atks > seigneur de la ville 
, de Soles dans rile de Cjrpre , VU, 
65 (76). 

Pasiphab , Femme du roi Mi^ 
nos, 1, 99 (3i); son temple à 
la ville de Tfaalames; diEFérentes 
versions à son sujet, VU, 3a2i-3a3 

(37a). 

Fasivroor , auteur de dialogiies , 
cité, V, 184 (21a). 

Pasitioris {Jleiwe des Ara-^ 
hes) , rivière de Perse ; sa source et 
son embouchure, V, 4S1 (49^)* 

Passaron , endroit de la Mo- 
loiiide où se faisoit un sacrifice à 
Ji^iter Martial ; serment qu^ 
piéte le roi d*£pire et ses sujets , 
IV, 119(135). 

Passisnus, orateur romain , se- 
cond mari d'Agrippine; pourquoi 
elle le £ût empoisoner 7 XII , 36a 

(41Î»). 

Passions comparées aux sons 
de la musique , II , 193 (2i5) ; si 
eOes altèrent les mœurs , 233 (260) ; 
écartent Thomme de la droite rai- 
son , I , 326 (367) ; quelles sont 
celles qui ne vieiflissent jamais ? IV, 
^% (453); quelles les princes doi- 
vent éviter? I, i35 (i49-i5o). 

Patabcus disoit avoir Tame 
a'AEsope,I,294(33i). 

Pat ARE , ville d'Asie dan? la Lj- 
cle; sa situation, IX, 98 (ii3). 

Patience , vertu poHtîque sou- 
vent utile à la patrie, II, 16a 
Tome XXIF. 
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(18a) ', magnanimité et force dans 
l'homme d*état, III, a 10 (235). 

Patras, ville de la Grèce, II, 
329 (369) ; son temple d'Hercules j 
est brûlé par la foudre, VIII , 36o 

Patriciens , créés â Rome par 
Romulus; leur nombre } forment 
le sénat, I, 89 (97); d'où ainsi 
nommés, ib, (98) ; appelés Pa^/v^ 
conscriptipttx les naturels romains, 
90 (16.) i n'avoieiit aucqne part 
aux a£Eaires sous Romulus , i23 
(i36). 

Patrobius, Petinus et Poly- 
CLiHUSy ministres de Néron} leur 
supplice, IX, 320 (369). 

Patroclès, fils d'Aristodemus 
et père de Soiis, I, 144 (160). 

pATROciis, ses remontrances à 
son ami Seleucus , VIII , 244 (285). 

Patroclus , Êrère de la nymphe 
Myrto, m, 371 (414). 

Patronides, ville de la Grèce, 
IV, 421 (477). . 

Patrons (Patroni) , leurs fonc- 
tions à Rome ; devoirs réciproques 
des patrons et leurs adhérens; leur 
privilège, I, 99 (99); IV, ao6 
(234). 

Patulius. Voyez Fuscus, 

Pauline, sœur de l'empereur 
Adrien; femme du consul Sève- 
rianus, X, 79 (81). 

Pauline , Romaine , seconde 
fiemme de Senèque , XII , 376 
(42 1) ; sa résolution de mourir avec 
lui , 387 (44'>} \ ®^ empêchée par 
Néron; survécut peu d'années a 
son mari ,. 388 (441-442). 

X 
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Paulus AEmtlius (Lucius), 
consul , IX , Sga (4^3) » nnl vu 
Au peuple , III , a68 (3oo) ; sa ré- 
ponse à Fabius , ^69 (3oi) ; sa ré- 
sdudoh y IX , 393 (45S) ; son ac- 
cident ; ce f[u*il cause , II « 272 
(3o4); sa triste situation , ib. (3o5) ; 
refiise uii cheval que hii offre Len- 
tulus-, leè dernières paroles; il se 
jette dans la mêlée et meurt ^o- 
rieusement , 278 (îl^. 3o6) ; III , 
6 (8); père de Panlus AËmy- 
liiis , et beAu-pére du grand Sci^ 
pion, ib. 

Pa'vlïjs JffîMYLiuHy fflsdék pré- 
cédent , m , 3 (5) ; ànti^tété et 
noblesse de sa fiirailie , S { 7 ) ; 
temps ffoHtoant ûù il parcftt; che- 
min qd'il choisit pour è^ai^nccir , 
6 (8-9) ; obd'eiît fédifité ; est 
nommé angure ; cbmitaènt il âèt^ 
ce sacerdoce^ 7 (j-it!») ; èéVère 
observateur de la Ssefj^tinë xàiti- 
tàirè, 8 (i 1) 5 ptéténti 'e^ envoyé 
en Espagne ; gagne dëni b&taifles , 
9 (12) ; conquit 260 villes; paicifîe 
cette province; ston 'dé^ntéresiie'- 
ment et sa libéralité, lo^li); ^ 
mariages; iéë énfans^ iA. il (t3(- 
14); son premier consulat ; sa guerre 
contre les Lygtirîèhs, xl(i5); ses 
soins pour l*édtic)frion dé ses ^n- 
fans, 14 (17); dlgi^ssioh sdr lès 
adairespublicnfeS dekRomaiVifS*, ih, 
i5 {ih. 18) et Ï///C. Second cohsu- 
lat de Paulos AEtnyîius, 20 ^24) » 
est chargé 'de la guerre contre Per- 
seus, roi de Macédoine, 21 (M. 
2'5); avetature qui lui arrive; en 
tire un heuretijc présage , ib. ; son 
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discour» ferme aux Romains, III, 
ib. 22 {ib. 26) ; aucun de ses ei- 
ploits ne peut être attribué à ss 
bonne fortune , 23 (27) ; son ha- 
bileté, 27 (3 1-32); comment il 
tire des eaux du mont Olympe, a8 
(ib. 33); digression sur rorigîiie 
des sources , ib. 29 (Jb. 34) ; £ût 
traverser le mont Olympe i une 
partie de son année, sons les or- 
dres de Scipion Nasica, 3o (35) 
eestiiç. sa réunioii avec hd ; réponse 
sage qu*AEmylius lui £iit; 35 (40) ; 
sa belle manœuvré devant ses en- 
nemis, ib. (41); une édipieds 
luné effraie les Macédomeos, 36 
(ib. 4^); dévotion d'AËm]4iuB en- 
vers les dieux ; sieè sacrifioei à k 
Itene , à Hercules , 37 (ib, 43) ; set 
dispositions pour le combat, ib. 38 
(f^.) ; sa frayeur à la vue fk front 
de la bataille des Macédoniens; la 
dissimule courageusementâsestroih 
jpes, 39''4o (45-46); pourquoi dé- 
chire sa cotte d^armes? 42 (49]; 
diviseson armée en petites troupe»? 
!^Z (ib. 5o) ; action courageuse de 
Marcus Caton, son gendre, 44 
(5i) ; AEraylius défait ses ennemis 
en moins d*une heure , 46 (53) ; 
cause de son inquiétude après celte 
victoire, ib. (53) ; fuite de Perseus, 
48 (55) \ AEmyiius soumet toute il 
Macédoine ; accident qui lui arrive 
en offrant un sacrifice aux dieux ^ 
5o (5y) ; ^promptitude avec laquele 
la nouvelle de sa victoire est portée 
â iVome, ib. 5i (58); cominenl 
i! reçoit Perseus prisonier •, Wle 
Tehiontrance qif il lui &it, 55 (63) ; 
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son beau discours sur Tinscabilité 
des choses humaines , III , 56 (64) ; 
sa sage conduite en visitant la Grè- 
ce ; ce qu'il fit à Delphes , 5S (66) ; 
son dire sur Phidias , iù. (67) ; rend 
la liberté aux Macédoniens ; leur 
impose un tribut modique; fait 
célébrer des jeux et des fôtes ma- 
gnifiques, 5g (67) ; sa générosité 
et sa grandeur d'ame , 60 (68) ; 
reçoit une ordre du sénat d'aban*^ 
donner au pilkge toutes les villes 
de FEpire ; rigueur avec laquelle il 
Texécute, 61 (69-70); son retour 
a Rome avec la galère de Perseus , 
6a (71) ; mécontentement de ses 
troupes , iB, ; Servius Galba s*op^ 
poee â son triomphe, 63 (7a) ; îl 
lui est refusé par k première 
lignée , 64 (73) ; l'obtient malgré 
sea ennemis, 67 (76); sa descrip- 
tion , 68 (77) ei suiç. / sa ré- 
ponse â la demande de Perseus, 

73 (82) ; mort de deux de ses 61s, 

74 (83) ; sa consunce dans et trist« 
événement, 76 (84) ; son beau 
discours aux Romains touchés de 
•on infortune , ih. (85) et iuiç, ; 
seul grâce qu'il obtient en faveur 
de Perseus, 77 (^j) ; bienfaici que 
les Romains retirent de sa victoire, 
78 (88); son inviolable attache- 
ment à la noblesse , 79 (89) ; sa 
conduite différente de cdie de son 
&A Scipion ; est nommé censeur , 
80 (90) ; fait le dénombremeilt 
des citoyens romains ; nomme/KTd?- 
ce du sénat AEmyfius Lepidus, 81 
(gi) ; essuie une longue maladie ; 
S3 retire à Velia ; son absence re- 
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grettée des Romains , III , 8 1 (91- 
92); joie que le peuple maniiesce 
sur son retour i Rome, 8a {ih,) | 
sa mort; ses Ruiérailles; honneurs 
qu'on rend à sa vertu , ib, (95) ; 
médiocnté de sa fortune , 83 (ib. 
94) ; sa comparaison avec Timo* 
leon, i56 (i74)> 

Paulvs , consul , ymidu k Césàr^ 
VI , 198 (239); £iit bâtir un sw- 
perbe palais , appelé 4a ^asUique 
dePauIuSy VII, au (244). 

Paulus» fils du censeur, madé 
à Julie, petite -fiOe d'Auguste « 
Xli , 3ai (366). 

Paolds et UirPi Altos, furisooii- 
sukes romains, X, a3 (a6). 

Pausarias , Lacédémonien , ^ 
néral en chef de toutes les forûss de 
h Grèce , amène avec lui cellfs dfi» 
Sparte, UI, 346 (386) ; appelé aà 
secours des Mégariens ; son embar-* 
ras, 55a (39a); comment mdesié 
par Amempharetus,36o (40 i<'4oa)i 
sa colère lui fait oid>lier de doiuher 
le mot d'ordre aux Gre<«, 36 1 
(ib. 4o3); troublé dans ses sacri- 
fices , comment îl chasse une trolipe 
de Lydiens? 36a (404) ; son in- 
vocation â Junon et aux dieux pro'' 
tecteurs de la contrée Pktœides^ 
363 (1^ 4^^) 9 ^'^^ avarice «t sou 
arroganee le font déttettr ; sa sé- 
vérité cmefle envett ses soldats , 
37a (4i9^4ao) ;. dédaigne la re- 
montsrance d'Aristides, ib, Uliades 
et Ahtagoras investissent sa galère ; 
sa menace ; lleur réponse , 377 
(421); comment il traite les alliés 
de son pays, V, i5 (18) ; son 

X 2 
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aventnre avec Cléonice, iB, 16 
(19) ; est aasiégé dans B]rzance par 
Cimon; se sauve fk Héradée, ib, 
(ao)» évoque les morts; apparu- 
tion qui lui annonce son destin , 
ib. 17 (ib, ai). Pausanias étoit fils 
de Qéombrote ; réunissoit des cri- 
mes énormes â d'éclatantes vertus, 
XII, 19 (30); remporte une victoire 
mémorable sur Mardonius , général 
du roi de Perse, ib, ; est mis à la 
tête de la flotte commune des 
Grecs ; se raid maître de Byzance ; 
renvoie secrètement à Xerzés plu- 
sieurs prisoniers distingués, 20 (2a); 
proposition indigne qu'il fait en de- 
mandant sa fille en mariage, ai 
(ib.) ; rappelé à Sparte *, accusé de 
tralûson , est absous et condamné 
à une amende , ib. ; retourne à 
Tarmée ; sa conduite insensée ; ses 
réponses fiéres ; ses ordres cruels , 
aa (a3) ; conspire contre sa patrie , 
j^. ; V, i5 (18) ; découvre ses des- 
teins à Thémistocles ; le sollicite 
de s'unir à lui , 4^-4^ (5i-5a). Les 
Lacédémoniens lui envoient la Scy- 
taie , XII ,aa (a3) ; arrivé â Sparte, 
est mis en prison par les éphores , 
a3 (24) ; obtient sa liberté , quoi- 
que suspect, ib.'f est dénoncé aux 
éphores par Argilius, ib. a4 (a5); 
comment ils s'assurent paria bou- 
che même de Pausanias de la vé- 
rité de son crime, ib. (ib. a6); se 
réfugie dans le temple de Minerve , 
a5 (26); témoignage que donne 
sa mère de son horreur pour sa 
trahison; sa mort honteuse, ib. 

(»7)- . - 
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Pausanias , roi de Sparte , fib 
de PËstoanax , VI , 4? (49) , nou; 
IV, 340 (387); rétablit runioneC 
la concorde entre les Athéniens ; 
coupe par ce moyen les ailes â 
Pambition de Lysandre, 357-358 
(407) ; XII , a9 (3i) ; reprocbe 
qu'on lui fait, IV, 358 (408); en- 
voyé avec une armée en Béode , 
371 (423) ; fait une tiéveaveclei 
Thébains, malgré la protestation 
courageuse des andens Spardatei, 
374 (4^^) j enlève le corps de Ly- 
sandre , tué devant Aliarte, 375 
(427). Les Spartiates veulent lui 
faire un procès criminel; s'enfinci 
Tegée et se retire dans le temple 
de Minerve , où il finit ses joun, 
577(429); VII,3r4(36i);8on 
fils aine AgésipoKs lui succède, ii. 

Pausatiias, historien , son his- 
toire sommaire du royaume de Co-* 
rinthe, IV, 389 (55i), o*«/v.; 
opposé à Polyen sur la situation du 
temple de Diane Issoria^ VI, 472 
(548) , observ. ; donne le nom 
Paphia à Phasiphaé , VU , 5a2 
(371) ; dépeint le bouclier d'Aris- 
tomène, XI, 20^ (23a); fiieTé- 
poque de la tyrannie de Gelon i 

Syracuse, 359 (4'^) t 'W* *^'^*» 
VI, 287 (32 1), nou. 

Pausar I AS , médecin de Grate- 
rus, VII, 9a (107). 

Pausanias, capitaine de Se- 
leucus, arrête Demetrius et le con- 
duit en Syrie , VIII , 25o (sja)- 

PAirsAifiAs, gentilhomme mi- 
cédonien , XII, 128 (142) ; san- 
glant outrage qu'il reçoit parfordre 
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<l*AttaIi]t9 x^ (143) ; nhgulière ré- 
ponse que lui fait un maître d^école , 
i3o (i<44)> pourquoi assaanne le 
roi Philippuft? t^. i3i (t».) ; VU , 
34 {29)^ est tué dans sa fuite , XII , 
i3i (145). Pourquoi les Athéniens 
faii décernent une couronne d'or ,' 
Vm , 58 (45). — Autre Pausa- 
mas , insulté par le précédent ; sa 
mort glorieuse, XII, 128-129 (142). 
Pauvres d'Athènes , leur équité 
sur FaboUtion des dettes et de Tu- 
«ure, I, 5ii (35i). 

PAUvasTB , moyen de la rendre 
légère , III 9 169 (189) ; quelle 
houteuse? 467 (621) ; il est diffi- 
aie de trouver quelqu'un qui la 
supporte noblement, 383 (4^8); 
banie de Sparte, i58, 199 (176, 
222) ; ce qu'elle y cause , VII ,517 
(365); portée â son comble à 
Adiénes, I, 3o5 (345). -^ La pau- 
vreté et k richesse, pestes, des 
cites, I, i58 (176) î VII, '355 
(4to). 

Patillor d'Alexandre, pour- 
quoi ainsi appelé, V, 429 (492). 

Paxos (Paxo et Arui^Paxo) , 
une des ile^chinades , XII, 469 
(533). ^ 

Pecdlivm, d'où dérive ce mot 
chez les Romains ; sa signification , 
1, 373 (420). 

Peobs , ville et port de la Grèce , 
H, 199 (223); IX, 258 (296). 

Peine de mort établie à Thèbes 
contre les généraux qui retenoîent 
le commandement au-delà de Tan- 
née» m, 207 (a32); contre les 
prisonien romains qui ne retour- 
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noient pas auprès de Pyrrhus, 
i58 (179). 

Pelagon , par qui envoyé à 
Themistodes avec une grosse 
somme d'argent? II, 17 (i8)« 

Pelasgiens , premiers habitans 
de Rome, I, 65 (71); XI, 109 
(.a5). 

Pblbus et Telamor, petits-fils 
de Scirron, hommes vertueux , I y 
17 (18). 

Pella (PatatUa) , ville de Ma- 
cédoine, VI, 142 (164) ; IV, 486 

(549)- 
Pell4 (Ludus), préteur, noté 

d'infamie par M. Brutus , IX > i5o 

(.73). 

Pelleain, auteur cité, 1, 42 (4^)" 
PeLOPiDAS , célèbre général thé- 
bàin, II, 161 (i83) ; sa naissance 
et sa noblesse ; bel usage qu'il fait 
de ses richesses, 168 (188) ; imite 
Epaminondas , î^. 169 (189) ; son 
mariage; sa réponse â ceux qui 
l'engageoient à ménager soii bien , 
ib. (190); différence entre lui et * 
Epaminondas; leur inséparable at- 
tachement? 170 (iù. 191) » àtoik 
procède, 171 (192); sauvés par 
Agésipotis, 172 (ià.) \ banîsse- 
ment de Pébpidas ,17^ ( 194) » ^ 
agit dans Athènes pour affranchir 
sa patrie, 175 (i9^) * ni^urea 
qu'il prend avec les. bam> pour 
Texécution de son hardie entre- 
prise, 176 (197) e^ suitf, ; tue 
liéontidas , i85 (207) ; est élu ca^ 
pUaine et gou^meur de la Béo- 
tie; chasse les Lacédémoniens du 
chitevi de Itûulmée, 187 (209<^ 

Xi 
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3io) ; éét exploit de FéloptcUs 
comparé avec celui de Thrasybule , 
i&. 1 8^ ( i^. ) ; ses sahet glorieuses, 
ià. (iij) inme qu*il imagine avec 
Gorgid^s poQV brouiller les Atbé» 
niensaveclet LacédémoiiieDs , 189 
(913) ', VI , 53 (69); observation , 
468 (541); fut toujours ou capi-' 
féiia* de la S*nde saciée , on gsuver- 
rifiur^ÏK Béode, 111^ 191 (ai4)« 
Ses divers avantages sur les Lacé- 
démoniena , i&. 19a (si 5) ; rem- 
porte sur ^1 upe grande victoire 
prés de Tegyre , 1 94 (a 1 8) et siiiv» 
Pourquoi réunit ]a Baa4e sacrée 
en un seul cérps? soo (as4). Sa 
noble réponse a sa femme, aoi 
(»95) ; son grand crédit ; son 
songe avant la bataille deLenctres, 
'ae5 (2S7 ; con^mei^t accompli 7 
ao5 (&a9-a3o) \ eontribue à la 
dé&ite des L^cédémoniens à cette 
mémorable bataille , a«6 (a3i) ; 
en parcage la ^oire avec Epami- 
nondas , ao7 (aSa) ; font rebeQer 
la plupart des villes du Pélopon- 
nèse centre les Lacédémoniens , 
ib, ; en prennent plusiears sur 
eux ; ravagent tout leur plat pays 
jusqu'à la mer, ao8 (a33) ; leur 
6teat toute la Messenie ; rappellent 
les anciens babitms; battent les 
Atbéaiens i pourquoi sont appelés 
en justice? 209 (a34-a35)', sont 
abdbjus , a 10 {ib*), Pelopidas fait 
condamner Torateur Menedides , 
a^a (a?S8); pourquoi se rend en 
Thessalie avec une armée ? ai3 
(a39) ', passe en Macédoine j y pa* 
çifie les difTérends en^e Ptdo- 
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msBus et Alexandre, 214. (240); 
sou ambassade en Tbessalie, ai 5 
(a4i) r pourquoi il marcbe contre 
' Pbarsale ? ai6 (242) ; est arrêté 
prisonier par le ^an de Phères, 
ih* (245) ; son courage magna- 
nime, 317 {ib*)'i sa téponse fière 
et hardie au tyran , 1^. (244) ; sa 
conversation avec sa femme, qu*i] 
aigrit contre son mari, ai8 [ib* 
A45); est délivré par Eparainon- 
das, aai (348) ; son ambassscle 
auprès d'ArtaxerxéSy roi de Peise, 
it^. VIII, 477 (5a i); son succès, 
m, aaa (a49-a5o); son désinté- 
ressement, aaS (^«) 9 mardie au 
secours des Tbe^saliene avec 3oo 
hommes de cavaleriè'i' sa noble 
ambition , aa6 (a53} ; assembis 
son armée à Pharsale; Kvfe ba- 
uille à Alexandre , aa7 (a54-a55); 
ne peut maîtriser sa colère i k rae 
de ce tyran ; Tappelle â un combat 
singulier ,~a2& (^^) > cette impni- 
dence cause sa mort , a29 ( ih* 
257) ; titres glorieux que les Thé- 
bains lui donnent ; grand deuil de 
son armée, ib. aSo {ik* aâ8); 
pompe de ses funéraoîes, ib* 23 1 
(f&. a59)^ sa comparaison avec 
Marcellus, 3o8 (344} \ XXIV, 
a 17, table» 

Péloponnèse , contrée et prss- 
qu^ile de k Grèce, IX, ai5 (247); 
partagée par ks HeraçMdes, XI, 
195 (aa3). Le cfaemiA d'Atbèees 
au Péloponnèse trè»-dengereux , i , 
la (12). 

Pekops, puissant roi du Pelopoi^- 
nèse , père de Picheus ,1,6 (6j* 
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Peloiv y Byzantin, pourquoi Ci* 
ceron lui écrit ? VIU , iqo {i iS)* 

Pelo&b (cap) en Sicile > actuelb- 
ment cap de Faro, X, ao2î (aa/). 
Pei.tx ou pelta , bouclier } aa 
forme y XU, 4^ (4^)* 

Pelusxum (Gnr>uA), ville d*i^- 
gypte sur la Méditerranée, 4 Tem* 
bouchure la plus orient«Iç i^ ffû^ 
VI, 234 (270) ; où est le tomb^aff 
de Pompée , cép^sé et enrichi par 
Adrien, X, 118 (197)* 

Peubus ( Périme} , fleuve de 
The88alie,IV, 69 (67)', IX, loa 
(i 17) , note. 

Péhelovb , à qui tes adorateurs 
comparés par Aristippe, XU, 4^7 
(473); supposée mère du grand 
Pan, 470 (534). 

Pbrtacosiokboimives , premier 
ordre de citoyens à Athènes , I, 
317 (357); leur privilège, III, 
3i8 (355). 

Pentapoi.is , contrée d*Asie , 
habitée par les Juifs, X, i56 

{«7')- 

pEWTAPTtA, endroit de Syra- 
cuse; au-dessous esc une horloge 
où Dion monte ppur haranguer le 
peuple,IX,47(54). 

Pertbliuk ou Pentelion , 
viHe d'Arcadie, VU, 367 (4a3) -, 
IX,a53(39,). 

PsaDiccAS , fili d'Euridice et 
d^AnJyntss , roi de Macédoine , 
^U, 4a (44); monte sur le tréne 
Après avoir tué l'usurpateur Ptolo- 
nisus AlorUes; périt dans un 
combat contre les Esclavons, 90 
(97). 
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PsaDiGCAs , général d'Alexandre 
le grand -,00 «pi'il lui dit en refu- 
sât sa pension , VU , 33 (39) ; 
ble^ Cratenif i la criasse de 
rfcA/i^^o" » 9a (107); cpmplice 
avec Ro:iume du meunre de Sta- 
tira ; sa grande autorité après la 
mort d'Aleiaijidn , f55 (180) ; est 
invité par Demadfs à s*emp4u:er de 
I^ Ifacé^oin^ et à délivrer la Grèce 
de servitude , VllI, 55 1^5) ; con- 
duit Eumènes en Çappadoce; lui 
en laisse le gpuvemem^t , V,, 
406 (465-466); le nomiue c^i-^ 
tainç général ; écrit â Neoptoilemus 
et à Alcetus de lui obéir en tout, 
406 (468) ; est tué en .AEgypte 
dans une émeute de ses Coupes , 

416(478). 

Perdrix s*engraissent â couvrir 
leurf femelles, 1 , 3a4 (365). 

Perenhius , gouverneur de 
Commodus; sa perveraité et ion 
arrogance , X , aoa (aaS) ; abuse, 
de spn autorité pour satisfaire son 
insatiable cupidité , ao3 (aa6) ; ses 
succès en Angleterre augmentent 
son ambition*, se résout à faire 
périr Commodus, ao4 (227); fait 
massacrer en sa présence un vieil- 
lard qui découvre ses crimes , 307 
(aSi); Commodus lui fait tran- 
cher la téte^ a^nsi qu^à.ses deux . 
fiis, ao8 (a3a). * 

Peagamib , contrée de la Grèce, 
oik est la sépulture d'Euripîdes, I 
ai 5 (a4o). 

Peaoa^um (Pergame)f ville 
de TAsie mineure; résidence de 
Mithridates, roi de Pont , IV, 409 

X4 
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(464) 9 pu Efculape avoît un tem- 
ple, X, 59a (446). 

Pbriander succède à son père 

Cypaelus au trône de Corinthe, 

. IV, 490 (552) ; son banquet aux 

sept sages dont il étoît du nombre, 

1,390(526). 

Peribqba, mère d'Ajax, que 
Tbeseus épouse, 1, 49 (53). 

Pericles» athénien, II, 169 
(178), andeneté de son origine, 
i63 (i8a) ; pourquoi surnommé 
Schinocephalosl ib. (i83); plai- 
santé par les poètes, 164 {ib.)\ 
apprend la musique et la politique 
de Damon et de I^thodides ; fut 
quelque temps disciple de Zenon 
d'fJée, i65 {ib. i85); son carac- 
tère formé par Anazagoras, 166 
(i^. x86); son éloquence, quelle? 
(ib,) ; sa patience et sa modéra- 
tion ; sa fréquentation Superbe et 
arrogante, suivant le poète Ion, 
1b. (187); apprend' d*Anaxagoras â 
rejeter toutes superstitions , 168 
(188) ; explication qu'on lui donne 
de la corne unique d'un bélier, ib. 
169 (â^.). Réflexions de Plutarque, 
ib. (189). Pourquoi Periclés prend 
le parti du peuple? 170 (19^; 
change 'sa roaniéi-e de vivre du 
moment qu'il se mêle des affaires 
publiques, 171 (191) f son esprit 
de réserve, 17a (19a); son élo- 
quence lui fait donner le surnom 
à'Olympien^ 173, i34 (193, 
262) \ dignité de ses actions et de 
ses paroles, 174 (194- 195);' les 
mœurs du peuple s'altèrent par 
i*^bon4ânce çt les plaisirs (ju'il lui 
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procure , II , 176-176 {ib. ig6); « 
aert de soiT crédit pour absiaer 
f Aréopage {ib. 197) \ £ût banir 
Cimon , 177 (ib^ \ deooande et 
obtient son rappel » 178 (199) ; son 
dire â Elpinice , sœur de Gmoa, 
ib. , accusé faussement par Idome- 
neus d'avoir fait périr Foniair 
Ephialtes, 179 (aoo) ; la noblesa 
lui oppose Thucydides après la 
mort de Cimon, 180 (aoi) ; n 
politique pour gagner le peuple-, 
pourquoi envoie des colonies es 
divers lieux? 181 (ao3-ao3); mo- 
ti£i des calomnies de ses ennemis 
contre lui , 18a (ao4) ; ses remon- 
trances justes aux Athéniens, i>, 
i83 (ao5); les édîEces somptufeiu^ 
et magnifiques qu'il fait constniiis 
pour Tembellissement d'Adiènes 
sont portés au plus haut degré de 
perfection, '184-186 (ao6) « 
sttiç.\ est plaisanté dans une co- 
médie du poète Cratinus, 187 
(309-210); et nommé reeuur 
des jeux célébrés le jour de k fête 
appelée Panathenea, 188 (210); 
à quelle occasion Beiit fondre une 
statue de Minerve, sumonunée é$ 
Sanùé^ 189(211); mauvais bnn'ri 
à son sujet, ib. (ai a); réflexions 
de Plutarque , 190 {ib^ ; les paiti- 
sans de Thucydides se plaignent 
de se^ excessives dépenses ; sa ré- 
ponse aux Athéniens , ib. (21 3) ; 
son effet ; Péridés chasse Thucy- 
dides, 191 (f6. ai4) ; reste seul â 
la tête du gouvernement; son 
changement de conduite envers le 
peuple ,i/f%\H d^iture et son iir^ 
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prehenaîbilîtéfll, 19s (ib. it5) ;le 
grand éclat de sa poduance n'ajoute 
rien a la (brtiuie de sa maison \ ses 
amis appelés nouveaux Pisistra^ 
tidesy 193 (a 16); fîit toujours ]e 
premier d*Athénes, 194 (217). Sa 
manière d'adminiscrer ses biens ^ 
ib.i^S (i^.2i8)', vole au secours 
d'Anazagorai, résolu de se laisser 
mourir de ^m , 196 (a 19) ; pro- 
pose une assemblée générale pour 
la pacification et Tunion de toute 
la Grèce, ib. 197 {ib, asto) ; loué 
par Plutarque; ib* {^%i)\ ta pni« 
dence A la gueste 9 198 {ib. laa) ; 
ce qu'il dit à Tolmides, ib. Ses 
taàcàs dans la derronése ( Ot*- 
mèw) et le Péloponnèse, 199 (»&. 
aa3); se rend au ro]ratuie de 
Pont avec une flotte ; tnite bu- 
vainement les yilles g;recques , 200 
(224) \ s*oppose aux idéca ainbi- 
tieuses des Athéniens de conquérir 
PAEgypte , la Sicile , etc. 201 
(aaS) ; remet les Phocéens en pos- 
Mssiop du temple de Delphes , 20a 
(226) ; corrompt Cléandrides, la- 
oédémonien, ao3 (227) ; passe 
9n File d*£ubœe,. subjugue toutes 
les villes ^ebéOes; en chasse les 
Hippobates et les Esticiens , 204 
(228) ', quitte sa femme pour s*at- 
^cher A Aspasie, 206 (23 1} ; accusé 
d'avoir entrepris la guerre de Sa- 
mos pour Famour d'elle , 204, 
^ (^^» 232); événemens de 
cette guerre , 208 {ib. 233) et ftiw. 
Pourquoi divise son armée ? 211 
(236) ; se rend maître de Samos , dé- 
n^olitaes fonifia^tioni, et a*empare 
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de sa marine y II , 2 1 2 (237) ; inhu- 
manité que rhistorien Duris lui re- 
prodbie,»^. (Jb. 238); retourne à 
Athènes, où il prononce Toraison 
funèbre de ceux qui étoient morts 
dans cette guerre, 21 3 {Uf) ; ré- 
pond au discours d'Elpinice, en 
prononçant un vers d^Archilocpie , 
ib, (239)) gloire qu'il s'attribue 
après la prise de Samos» ib. 214 
{ib.) ; persuade aux Athéniens d'al- 
ler au secours de Corfou; pour- 
quoi j envoie le fils de Gmon avec 
peu de vaisseaux? ib. (240); est 
bllmépour cela, 2i5 {ib. 241); 
s'oppose à la révocation du décret 
rendu contre les Mégariens, 216 
(242); autre décret qu'il propose 
c9»ntre eux , 217 {ib. 243) -, ils re- 
jettent sur lui et sur Aspaâe la mort 
d'Anthemocritus ,- ib. \ brigues 

contre lui, 220 (a4S-a47) » •*"^® 
Aspasie; coÀduit hors d'Athènes 
Anaxagoras; raison pour laquelle 
il allume la guerre du Pélopon- 
nèse, 221 {ib.)\ beau trait de sa 
prudence, 222 aa3 (249) ; sa cons- 
tance et sa sagesse, ib. (260) ; vers 
dif&matoires d*Hermîppua contre 
Periclès, a24 (261) -, sa patience, 
ib. , paruge Tlle d'AËgine entre 
les Athéniens , 225 (262) -, pour- 
quoi ils s'irritent contre lui 7 22S 

(253) -, comment il rassure son 
pilote efËrayé d'une éclipse de so- 
leil? 227 (254); la peste le force â 
lever le siège d'Epidaure , 227 

(254) ; est démis de sa charge de 
capitaine général , et condamné A 
une forte amende y 228 (a^5) *, ses 
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malbeun domestiquai ,, II « aftH»ai9 
(a55-356) ; sa fermeté et sa gran- 
deur d^ame, a3o (957-::^8) ; la 
mort de son fils Par^lut lui fait* 
pour la première iois» répandre des 
larmçs, iiw^ est ^appelé au timon 
des affaires par le peuple ; lait ré- 
vof^uer Tor^nnaiice touchant les 
bàtardsj a3i (*6. aSg) i e» atteint 
de la pe«te., a3a (a6o) \ tes der- 
nières parplM, 933-a34 (361)» 
regretté des Athéniens 4prés s^ 
mort, a3$ (a63). Son éloquence 
et sa verfu lui s|i£Srent pour mai|i- 
tenir son autorité, V, i8x (»o8- 
209) ; fut tuteur d'AIcibiades, l, 181 
(30 1) ; Il , 3i>3 , 5o8 (^o , 346). 

PEAICI.TPAS, Lacéd«monie% plai- 
santé par Aristppbanes, V, 4a (49). 

Psjii6«v«E, fille du voleur Sîn- 
nis , se sauve, dans im boccage , I , 
14 (i^)« pvie les a^fwrgea de la 
bien CM^ier) eut d» Theseus un 
fils appelé M^tuUippus 1 fut mariée 
àDéionei», i5(4^i6), 

FcBinTiiB Ifirem)^ ville de la 
Thrace sur M Propontid* , VI , 37? 
(3i5)} sa description, ^, 114 

(l35). 

Px«iM|AfiTus , frère d# Cbuàs, 
père d'Aratus,lXy tgS (333). 

Pupaipbbjius, djBmi-dieu de 
Salamine, 1,399 (336). 

Feuushbtes , voleur ti^ par 
Theftsus surnommé Coryneibès , 

ï» 14(14). 

Pbmpoi.tjls , devin \ mène en 
Beotie le roi Opheltas; ses descen- 
dans s'établissent a Ché^onée, V, 
î(5). 
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PjiAxscTLAcaKBs , qucUe céré- 
monie chez les Grecs, 1 , 1 13 (i35)« 
P^RiTAS y nom dW diien 
d'Alai^aridre, en mémoire duquel 
il foiule une ville, VU, 139 (i5o). 

Pbaolla, fi|s de Pacuvius; son 
père lo détourne du projet qu'il 
a voit formé de tuer Annibal, IX, 
4oo, 4^- 

Pbbpbiiii4 Vbmto > s*empare de 
taSidleila rend à Pompée, VI, 
io3 (1 19) ; son intention à son 
arrivée en Espagne , V, 369 (435); 
son orgueil j est forcé par ms 
troupes de se joii^dre à Sertoriui, 
370 {ib.) \ conspire contre lui ; tes 
propos séditieux , 391 (449) ; at- 
tire Manfius dana sa con)iuàcion , 
393 (45 1) i invite Sertorius à sou- 
per, 393 (453); le fidrasBMnner 
au B^lieu du repas, 694 {^)\ 
est défait et fait prisonier par 
Pompée; sa lâcheté, 396 (454); sa 
mort, 396 (455); VI, 133 (141). 

PaRJUaBlB ou PUlRHBBIE , 000- 

tiée de k Grèce , UI, 3o (35); 

XI, 476 (645). 

Pbrousb ou Pbrvsb « ville d'Ita- 
lie, XII, 379 (3i6)j IV, 399 

(341). 

Pbbsabus , philosophe grec , 
nommé comnuuttUuu de la forte- 
resse d*Acrocorintbe , IX , 3 18 
(35o);a'enfuit è Cenchrées après 
sa prise par Aratua, 337 (360). 

Pbrsb, auteur, contemporain 
de Phitarque, XII » 439 , 498. 

Pbrsbus , fib de Philippus roi de 
Macédoine ; succède k son père et 
à sa haix^e contre los Romains, lU, 



17 (21) ; «on caractère; 868 vices; 8a 
légitimité soupçonnée, III, 1 8 (ib.) ; 
ses heureuic mccèê contre ks Ro- 
mains , iif. (2a) ; défait les Darda- 
niem , 19 (aS) ; sofficite du secoui^s 
des Bastemes et des Eadavons , ih. 
Son horriMé avarice , 214 (28-29) » 
la perfidie envers Genthius , 26 
(3o-3i) ; sa frayeur en voyant les 
Romains maîtres des hauteurs , 55 
(38-S9) ; ce que hii conseiSent ses 
amis; se résout â cembatttid Paulus 
^mylius, 54 (ib*) ; Ordre de son 
armée, marchant au combat , 58 
(44); Perseus se retire de*)a ba- 
taille , 40 (46) ; est justifié par Po^ 
sidomus, ^t (47)9 belle ordon- 
nance de son bataiHon macédo- 
nien , 42 (49) ; défaite de son ar- 
mée, 45 (5s) ; sa fuite ; est aban^^ 
donné des siens; tue deux de ses 
trésoriers, 4B (54-55) ; ne pense 
qu'à ses trésors, 49 (56); passe 
en rUe de Samothrace et se ré- 
Aigie dans le temple de Castor et 
PoDux , 5o (67) ; y est assiégé par 
Cneus Octavius > 55 (61); trompé 
indignement par Oroandes , ib. $4 
((^.62); se rend à Octavius; est 
reçu humainement par Paulus AE- 
mylius ; sa bassesse et sa Ucheté , 
S5 (63) ; mené en triomphe à Bo-; 
me avec ses enfans, 7a (81) ; sa 
mort; sort de ses enfans, 78 (88). 
Perses, cruellement jaloux de 
leurs femmes, II, 5i (58); révè- 
rent et adorent leur roi comme 
l'image de Dieu, 52 (59); leur 
manière de combattre; sont bons 
cavaliers et adroits à tirer de Tare , 
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XI , 49 (SB) ; renommés pour leur 
sobriété au temps de Cyrus , Z^3 
(45o) ; étoient divisés en quatre 
classes ; leur discipline ec leurs ins- 
tituttertS, ib, (45 1) et suiç. ; n*al- 
loîeni plus à la guerre dans leur 
vieiHesse , et étoient chargés de 
réfection des magistrats , 596 (4 54) ; 
sont détournés , par les judicieuses 
remontrances de Cyrus , de quitter 
leur pays, 448 (5 14) ; leur courage 
s*afEoibEt par l'exemple de la mol- 
lesse de leufs princes; soumis aux 
Macédoniens, se révoltent contre 
eux et fondent Tempire des Far- 
dées, 449 (5i5). 

Pbrtinax (P. Hdvius), sa 
naissance et sa jeunesse, X, 255 
(263); origine de son nom, 236 
(ib.) , abandonne Tétude des bdies 
lettres pour se livrer ^ Tart mili- 
taire, ié. (264); ses premières 
campagnes , ié. ; préteur et gou- 
verneur d^Assyrie ; obtient Festime 
de M. AureMus ; son habileté dans 
la guerre contre bs Paithes ; en- 
voyé gouverneur en Angleterre , 
267 (a65) ; fait iidiumer pompeu- 
sement sa mère ; conjecture qu^on 
tire lup cek ; disgracié par Tempe- 
reur j 258 (266) ; son discours à 
TaRnée eii partant pour son exil ; 
est réintégré par le aènat ; fait par- 
donner ses accusateurs, 239 (267); 
rétabli dans son gouvernement, et 
promu à divevses dignités, ièi 
(a68) ; nommé gouçemeur des 
provinces de Rhetia et Norico, 
240 (ib, 269) ; comment reçu a 
Home par le peuple; foué imi sénat 
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parrcinpereur,X,24o (269) ; consul 
pour la seconde fois; nommé prtfet; 
reste seul lietuenaru de Tempereur 
en Germanie , ^41 (ib* 370} ; dé- 
posé de son gouvernement après 
la mort de M. Aurelius; son crédit 
diminue; mauvaise opinion qu'on 
conçoit de lui , th. ; pourquoi est 
contraint 4e retourner à Rome 7 se 
redre dans le lieu de sa naissance ; 
fait construire une maison somp- 
tueuse ^ au milieu de laquelle il 
laisse subsister la cahute de son 
père, 242 (271); fait des grands 
présens à ses parens et â ses voi- 
sins; belles remontrances de Perti- 
nax à ses amis, 243 (27a) ; nommé 
préteur en Bretagne (j^ngleterre) 
par Commodus ; péril auquel il 
échappe , ib, (ib, 73) ; pourquoi 
déposé de sa prédire? s'attire la 
bienveillance du peuple étant pré- 
fet de Rome , 244 {ib*)\ pourquoi 
se démet de cette charge ? se retire 
â la campagne dans la résolution 
d^y finir ses jours, ib, (ib, 274) ; 
son discours à Lastus et Electus, 
qu'il croit envoyés par Commodus 
pour le tuer, 246 (276-276) ; son 
étonnement et sa douleur se voyant 
inscrit le quatrième sur la liste de 
ceux qu'il vouloit faire mourir ^ 
249 (279) ; refuse d'accepter Fem- 
pire sans le vœu du sénat et des 
troupes, fb. (ib. 280) ; discours de, 
Lflptus aux principaux capitaines 
pour les engager à élire Perdnaz^ 
260 (ib. 281) ; est proclamé empe» 
reur par les troupes \ joie du peuple , 
3^3 (284)} témoigne iine'n«ie dou- 
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leur du choix qu'on a fidt délai , X, 

254 (386) ; son discours an sénat, 

255 (a86) ; son Section confirmée, 
258 (390) ; ordonne que les trou- 
pes soient payées exactement, 269 
(ib.) ; sa réponse sage au consul 
Falco, ib, (291); nomxak péndt 
la patrie^ ib, ; s*applique â imiter 
M. Aurelîus ; joie des provinces et 
des rois en apprenant son élection ; 
refuse pour son fils le titre <1V«- 
guste , 260 (ib, A92) ; faitphmeon 
bonnes lois ; sa réponse aux ques- 
teurs du fisc, 261 (293) ; au con- 
sul GellianuSy 262 (394) ; £nt ven- 
dre les personnes qui servoiesttux 
plaisirs de son prédécesseur; les 
riches meubfes de Commodus, iL 
(295) ; cultiver les terres en fndie 
des environs de Rome; suf^rimet 
plusieurs imp6ta onéreux au com- 
merce , 263 (ib. 296) ; ce qu'il 
ordonne au sujet des criminels ; 
est accusé d'avarice, 264 (397)' 
exerçoit souvent les gens de guerre ; 
récompensoit les plus adroits, ib.\ 
ses deux principales vertus ; sa ré- 
ponse à Fulvius Turbo au sujet de 
son fils; son urbanité, 265 (298)'? 
fait punir cruellement des esclaves 
qui avoient tués leurs maîtres, w* 
(ib. 299) ; sa conversadon avec 
Valerius son ami ; vices qu'on lui 
reproche , 266 (ib. Soo); prodige 
et présages qui précédent sa mort, 
267 (ib. 3oi) ; ce qu'ilditau neveu 
de Julianus; pardonne au cob< 
sul Fakouius qui avoit conspiiv 
contre sa vie, 268 (ib. 3oi); ^ 
réformes qu'il veut établir dsiu !• 
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dvil et le militaire lui attirent la 
haine des troupes et le m^ris deê 
magistrats , ib. 369 ( ih. 3o3 ). 
Son discours aux soldats préto- 
riens qui sont prêts à forcer les 
portes de son palais, 271 (3o5); 
est tué par un soldat tbeuton , 274 
(309} ; sa tête jetée dans le Tjbre, 
et «on corps enterré secrètement j 
son régne, 276 (3 10). 

PsaTiif Ax ( AËlius)> fik du pré- 
cédent , héritier des vertus de son 
père, tué par ordre de Bassianus, 
X , 388 (44a). 

Pbsgeumius Niobr , bani par 
Conmiodus le même jour qu*il est 
nommé Bon preniier ministre , X , 
S2a (24S) > préteur en Assyrie ; son 
portrait, 287 (324) > ^ réponse 
aux ordres de Julianus , 288 (ib,) ; 
dédaré ennemi du peuple romain ; 
s'arroge le titre ê^ empereur y 3 16 

(358) ; refuse d*obéir à Sevenis , 
Si 7 (i^.) ; ce qu*il dit en présence 
de ses principaux ofBciers, 3i8 

(359) ; reçoit des secours du roi 
des Parthes, ib* (36o) ; ses prépa- 
ratifs et dispositions pour fermer 
les passages du mont Taurus à Se- 
verus, 319 (36 1); son lieutenant 
^myfianus est défait» 32o (362) ; 
Pesceimius se retire à Nicée ; 
perte qu*il essuie dans une sanglante 
escarmouche ; divise avec diligence 
•on armée, S21 (363-364); fait 
mettre à feu et à sang les villes de 
Laodicée et de Tyr , 322 (364) ; 
ses troupes ayant abandonné le 
mont Taurus, se retire à Antio- 
che, 323 (366); est vaincu par 
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Severui ; sa mon ; son épitaphe » 
325 (368). 

Pessir , fleuve d*Asie , X , 64 
(65). 

Pbssiuuiitb , ville d*Asie dans la 
Galatie, prés du fleuve Sangare, • 
VI, 343 (395) ; célèbre par le culte -' 
deCybèle,IV, 233(265). 

Pbstb , la plus effroyable donc 
rhistoirefiusemention,désole Athè- 
nes , ravage beaucoup de pays , II , 
225 (252). 

Pbtbus, fils d*Orneus et père 
Menestheus, I, 54 (59). 

Pbticivs , Romain ; son songe; 
reçoit Pompée dans scm vaisseau , 
après sa défaite à Pharsale , VI , 
227 (262). 

Pbtilia, ville d*Ita]îe au pays 
des Brudens, IX , 4o5 (468). 

P BT I L I u s , préteur romain , 
chargé d'examiner les livres de 
Numa ; ne juge pas à propos dW 
faire lecture au peuple ; les fait 
brûler, I, 269 (3o3). 

Pbttlius (Caius) , consul ro- 
main, XII, 107 (ri8). 

Petinus. Voyez Patrobius, 

Pbtra {Kras ou MÔFU-Royat), 
ville forte d*Asie dans TArabie , 

VI, 164(189); VIII, 404 (437). 

Pbtreius, lieutenant de Pom- 
pée en Espagne , VII , 223 (258): 

Pbtrochus , endroit de la Grèce 
près du temple des Muses , IV , 
426 (484). 

Pbtromius (Granius) , sa géné- 
reuse réponse â Scipion avant son 
suicide, VII, 187 (216). 

Pbtronxus (Didius), père de 
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Tempereur Didius Julianus , X , 

Pbtromivs y coromamIaiH dfc la 
garde prétoriéne, contribue à la 
mort de Domician , et à Télexa- 
tîon de Nerva â l'empire , X , 
a4 (i8). 

PsTRONius, nirnommé /« B<mi 
apnée avoir exereé tontes les char- 
g« â Rome , est taé par ordie de 
BasBÎantis, X, 388(441). 

Petus (EIîus) , censeur avec 
Scîpion , IX , 484 {SS%), 

Pbugestas, ami d'Alexandre; 
pourquoi en reçoit des reproches? 
^^^ » 9^ (97) ; est blessd en le dé- \ 
fendant, i3a (154); ami parti- 
culier d'Ëuménes , se Joint â lui , 
^t 429 (493) ; averti de la mar- 
che d'Antigoiius, son effroi, 4S5 
(499) » w lâcheté cause la défaite 
d'Euménes , 439 (5o4). 

Peucbtib, canton d'Italie, fai- 
sant partie de l'Apuliç , JX , 5o5 
(583) , obserV' 

Peuple , toujours en garde con- 
tre les geos habiles dont il se sert , 
V, 188 (a 16) ; le plus grand hon- 
neur qu'on ^puisse kû £ure , t8i 
(208) ; son autorité dans les as^ 
semblées â Sparte, I, i56 (173). 
— Peuple romain ,divisé en lignées 
ou tribus, 93 , 108 (102, 119); 
devient trés-puissant et commande 
aux autres peuples en se soumet- 
tant â la raison et â la vertu , Ilf , 
22 (26) ; sa magnanimitéf 432 
(481). — Ceux qui cherchent à 
plaire au peuple moins repréhen- 
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siUa que omix qui le méprisent et 
routragent,V, i88(îïi6). 

Peur, sa chapelle k Sparte; poor- 
quoi honorée dcsLacédémoniew? 
VII, 352 (406). Thésée lui fait un 
sacrifice avant de combattre les 
Amazones, I, 46 (5o). 

PaxoDoaus , prince de Carie, 

. recherche l'afliaace de Philippus , 

j roi de Macédoine , Vïl, a3 (27)! 

PfliBA.Vdyez Laie Cnmmyêne. 

PiCABAS , matelot dû vaitteao qui 

conduit Theseys en Crète; cba- 

peBe érigée en son honneur au 

hourgdePhaIeru*,I,a7(29). 

Phaeax, fflsd'Erasts&atH», rival 
d'AIcibiades ; peu éloquent, mais 
grand parleur, II, 3ai-322(36o). 
Phaédon. Voyei Aphesion, 
Pa^SEN ARBTA , découvre â And- 
gone la con^ration de Neopto- 
fomus contre Pirrrhw. IV, «o 
(i36). 

Ph AETOK , premier roi des Tbe$- 
protiens et des Molosses, vient en 
Epîre avec Pelaagus,lV, tu (126). 

PhaLANOE MACBOOmÈlfE,S0n 

ordonnance et sa force invincible 
quand eUe ii'est point divisée, IV, 
% (79)- 

PHAI.EC178 , capitaine général de» 
Locriens, traite avec Philippus, 
se recire dans k Morée» XU . 108 
(118). 

Phaibbhb, PKanEEus (/»*«- 
Icre), bourg de TAttique, I, a; 
(29) ; patrie de Oémétrius , célèbie 
grammairien; IH, 317(354). 

Ph A» ARÊTE , aage-femrae, mère 
deSocrates, Xn,39i (444). 
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PBAniAS» Lesbien, lititorien, 
rapporte cjue Solon employa la 
Tuse pour appaiaer lei riches et les 
pauvres â Adiènes , 1 , 3o8 (346) ; 
cité , vie de Thémistodes , II , 17, 
3o, 53 (19, 38, 60). 

Phanias , historien d'Ephêse, 
cité, 350(394). 

Phanias d*Erèse , philosophe 
péripatétiden ; selon -lui , Arisdppe 
fut lé premier qui exigea un sa- 
laire de ses écoKers, XII , 4od 
(464). 

Phahippus , prév^ â AthéndI, 
ill, 333 (371). 

pHANODBSf^Js 9 historien dté , 
Il , 29 (3a). 

Phanostratus , prév6t à Athè- 
nes, XII, 268 (292). 

Pharacioas , liAoédémonîen , 
chef des galères envoyées au se- 
cours des SynK^isains paf leurs 
albés grecs; les trAhit, XII, 217 
(244-^45). 

Pharasmanes , roi, vient ex- 
près d'Asie k Rome pour v6ir Pem- 
pereur Antoninus, X, 168 (i85). 

Pharax, Lacédéiftonifen, con- 
tribue avec Callippus à faire dé- 
tester les Grecs en Sidlé , io5 
(117); mal regardés par les his- 
toriens, i58 (177)* 

Phar ( Phare ) , tour où 6n 
afltime des feux pour éclairer les 
vaisseaux pendant la nuit , Vfl , 
344 (^182) , note. 

Praré> ville de Laconie , aiMi 
nommée par Homère, et P hâtes 
par les LacéJémOnfenii; pillée par 
Aristomène, XI, 2o3 (233). 
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Pram* , viOe de TSé de Ctèa, 
cdonie laoidimoiiiéne , XII , 33 

Pharos ou Prai^b , lie â Tem- 
bouchure du Nil, unie maintenant 
â la terre ferme ; ou Alexandre fiitt 
tracer le plan d*une ville avec de 
la farine, VII, 59 (69) ; ibs*élè- 
vent des eaux une infinité d'oi- 
seaux ^ qui k mangent \ oorament 
ce présage expli![]ué par l» deViils , 
60 (70). 

Prarmacusb , fie près de la- 
quelle César est pris par des cbr- 
âaires, VII, 162(187); ^^^ 
Etienne de Byzance, il y en avoit 
«keux de ce nom auprès de celle de 
Salamine , noie^ il. 

PàARMVTHi f mois «égyptien 
(tf»;rt/), 1,88(97). 

Pharnabathbs, habite géAâral 
des Parthes , tué dans uii combaC 
contre les RomaiiM) VUl^ 3 14 
(366), 

Pharkabazvs , Keuteiiant du 
roi de Perse , favorise les Cyzice- 
n$en9> II, 35o (393); abandonne 
leur ville , 363 (408) ; est vaincu 
par Alcibiades, 364 (4o9)> défait 
une seconde foi» devant Chalcé- 
doine , prend hotiteuseMënt la 
fuite, 365-366 (4 1 o) ; traite avec les 
genélraux athénielis qui aftiégeoieiit 
cette vfHé , 367 {4\Z) ; chlft^ son 
Arère et soM oncle de faire périr 
Alcibiadtt^ 386(434); est aban- 
donné par Spitrid«Hl]iÈS , qui Vem - 
pare ensmre de Mmttmp^ Vl , 24 
(26-27) ; fioR eutrevue avec Agé- 
silas ) leurs discours réciproques , 
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37 (19) ; comment il trompe Ly- 
aandre ? IV, 355 (404-405) ; étoit 
gendre et parent d^Artaxeuès , XU y 
34 (36). 

Pharnabakus, fik<fArtabazuii» 
commande dans Tannée d'Eumè- 
nés, y, 4i3 (475). 

Pharn ACES , 6k de Mithridates , 
cause la mort de son pore par sa re* 
beUion ^ VI , i65 (191) ; &jt punir 
ceux qui ayoient volé son chapeau 
et le riche fourreau de son épée, 
166 (192) ; remporte une victoire 
•ur les Romains ; est vaincu et 
chassé de son royaume par César , 
yil , a45 (a83). 

Pharsalb ( Farsa) , ville de 

Thessalie , XI , 464 (53i) ; célèbre 

'par la victoire qui rendit César 

maître de Tempire Romain, VI, 

%2% (a56). 

Phartgbs , village de la Pho~ 
cide, VI,3o8(355). 

Phaseline ou Phaselis (Fiort" 
^tf ) ^ ville de Lycie, VII, 39, 
484 (46, 555). 

Phasiclbs, neveu de Thémis^- 
todes; marié avec sa fille Nicoma- 
che , II , 6a (70). 

pRASis {Fass et Rione) , rivière 
d*A8ie danff la Colchide , VI , x55 

(«79)- 

Phavorin , historien , assure que 

Socrates et AEschine son disciple , 
furent les premiers qui enseignè- 
rent la philosophie, XII, 392 (445). 

pRAvoRmus, Romain enrichi et 
âevé à des emplois honorables par 
Tempereur Adrien, X , laS (i32). 

Phatllus, frère d'Onomarchus, 
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vaîjicu et chassé de la Thesnlîepar 
le roi Phifippus , XII ,100 (log). 

Phayllus, Zacpithien, dté, 
Vn, 460 (5oi). 

Phatlus , citoyen de Crotone, 
sa belle action, VU, 78 (91). Ob- 
servation à son siqet , 4S7 (55|[). 

Pkboon , racheté d*68cJavage par 
Criton, devient un grand philo- 
sophe,XIl,399(453). 

Phegàe , bourg de FAttique, II , 
346 (388). 

Phenbvm ou Phbméb (Phonù^f 
ville de Grèce dans rArcadie , 
prise par Cléomènes, VII, 367 
(4a3) ; par Aratus , IX , a53 (291). 

Phbhombrxdas , ce nom i cpi 
donné par le poète Ibycus? 1, 276 
(3.1). 

Phereboba , ime des femmes de 
Theseus, I, 49(53). 

Phbreclès , employé pat Ly- 
sandre pour corrompre la religîene 
qui rend les oracles au temple de 
Dodone,IV, 367(418). 

Phbrbclus Amarsiad4s, piide 
du vaisseau qui portoit Theseus en 
Crète, suivant Simonides, I,. 37 

Phbregtoes, historien cité I If 

44(47)- • 

Pherectdes , dit le Sagt , tué 

par les Lacédémoniens *, sa peau 

conservée par leurs rois , III , ao3 

(228)-, cité, VU, 3a5(374). 

Pherbcydes le Théohgisnj 

meiurt de la maladie de poui, IV, 

468 (53i). 

Pherenoatbs, général pensa» 

V, 3o (3è). 

Phershicoi > 
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pHBEcificns I baxii dd Thèbes 
avec Peioptdaft et Androcfidat , Ul , 
175 (195). 

Phà&bs, ville ideThenalie, pa- 
trie de Jason y Kl , 464 (5ao) ; les 
tyrans en sont chassés par Philip- 
pus, qui ]ui rend sa liberté, XII, 
loa (iii)« — * ^îBe d*Arcadiey 
Vil,36i (4x7)- 

Phidias , célèbre sculpteur grec , 
intendant des bâtimens publics â 
Athènes, II , 186 (ao8); sa belle 
statue de Minerve, 189 (ai i) ; re- 
proches qu*on lui hïtj iù* (ai a); 
Famitié de Periclés lui suscite des 
envieux; accusé par un de ses élè- 
ves; manière dont il avoit appliqué 
For à la statue de Minerve ; on lui 
Eût un crime de s*étre représenté 
sur le boucher de la déesse^ 219 
(24^) > meurt en prison; son ao- 
coiateur reste impuni , aao (246) ; 
ébge qu*en fiiit Paulus AEmyliuSy 
111,58(67). 

Phioitia , lieu des repas publics 
à Sparte; d*ou ce mot dérive? I, 
166 (i85). 

Pbiladblphus, roi dç Paphla- 
gonie , vassal de M Antonius , VIII, 
56i (400). 

PsiLjiBusy fils d*Ajaz, £stt ci- 
toyen d'Athènes , 1 , Soi (3S9). 

Philaoer, précepteur de Me- 
teDus Nepos ; un corbeau placé sur 
•on tombeau donne Heu â une épi- 
gramme sanglante de Ciceron ^ 
Vm, 104 (»a3). 

PaiLAHCRus , hisioriisn <^îté, II, 
fô, loi (71, lia). 
PRtLAaoYKus , aiFrandù de Ca- 
Tqme XXIF. 
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ton d'Utique ; son accident, VI, 
383 (44a). 

PniLBLLBN, nom donné â M. 
Antonius; sa signification, VIII^ 
a96 (344). 

Philbuon , poète cité, II , i6i 
(180). 

Philidas , Thébain , greffier et 
secrétaire de Philippus et d'Ar- 
chias , gouverneurs de Thébes , 
m, 176 (197); sa conduite dans 
la conjuration des banis, 179 (aoo) 

Philinna , courtisane , mère 
d'Aridée, frère de père d'Alexan- 
dre le Grand, VII, i56 (180). 

Philippes , ville de Macédoine, 
près de laqueDe M. Brutus est dé- 
fait par César (Auguste ) , IX , 1 33 , 
181 (t53,ao9); VII, 379 (3a i). 

Prilippios, hérodit>me d'Athè- 
nes (couTiêr)j XII, la (la). 

Philippiobs , poète comique , 
ennemi de Stmtoclès; ses vers con- 
tre lui, VIII, 176, aoo (ao7 ,.. 
a35) ; très-estimé du roi Lysima- 
chus pour son mérite et ses bonnes 
qualio§s, 177 (ao7-ao8). 

Philippus , fils d'Amyntas roi de 
Macédoine, père d'Alexandre le 
Grand , XII , 89 (96) ; conduit en 
étage à Thèbes par Pdopidas ; élevé 
dans la maison du père d'Epami- 
nondas , t&. cf9 (ib.) ; III , ai^ 
(a4o) ; succède a son fipère Perdic- 
cas au royaume de Macédoine ; 
triste situation où il trouve ses états , 
XII, 90 (97) ; dans sa jeunesse de- 
vient amoureux d'OIympias , avec 
laquelle il est iidtié aux mystères 

Y 
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de Samothrace, VU, 6 (8); k 
demande en mariage à son frère 
Arjmbas ; Tobtient ; son .songe » 
comment interprété par le devin 
Aristander? 7 (9); cause de son 
refroidiasendeot pour Qljmpias , 
ib. 8 {ib. 10); oracle qui lui fut 
apporté de Delphes, ib.{\i)\ a[>- 
prend trois grandes nouvelles à-la- 
fois; ce que les devins en augu- 
rent , 10 (12) ; ce quMl dit à son 
fils après qu*il eut dompté le che- 
val Bucephale, 16 (20) ; reproche 
qu'il lui Elit, II, 161 (180); re- 
bâtit Stagira, par considération 
pour Aristote , à qui il confie l^v- 
cadoo d'Alexandre, Vil ,17 (10- 
ai) ; ses nouvelles n^es cau^nt 
des grands désordres dans sa mai- 
son^ 21 (26) ; se brouille avecsoQ 
fils , 2a (27) \ effet que. fait sur lui 
la réponse hardie de Demaratus^ 
iè, 23 (ib.) ^ empêcha Ale^Eandre 
d*épouser la fille de Pezodcurus » 
prince carien ; banit pbsieux» de 
ses mignons; sa demande inhu- 
maine aux Corinthiens « ib. 24. 
(28). Ses exhortation* rendent le 
courage aux Macédoniens , XII , 

91 (1^8) ; forme la phalange ma^ 
cédoniène; acquiert la bienveil*- 
lance du peuple par son affabilité ,, 

92 (99) ; sa politique, ib. {ib. \ 00) ; 
remporte une victoire^eur Argeus, 
roi de Thrace , 96 (ib.) ; donna 
son nom à la ville de Crenides y,£an.' 
dée par les Thasiens, ^. 98 (loi , 
106) ; fait la paix avec les Athé- 
niens ; soumet -les Hongres , 94 
(loi) ; défait les Esclavons (////- 
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riens) , XII , 95 (loS) ; a quelle' 
condition il leur accorde la paix , 
96 (104); prend la viDe d'Ain- 
phipolis; en chasse ses malveiHaos', 
son alliance avec les Olyntbiens ; 
comment il traite les Athéniens 
après la prise de Potjdée? ib. 97 
(ib. io5). L'exploitation des mines 
de Philippi sert à son aggrandis- 
sement , 98 ( 1 06) ; déEût et dune 
les tyrans de Theasalie; rend la 
liberté aux villes qui leur éioient 
soumises, 99, m (107, lai); 
XIç, 483 (553) ; prévient et dissipe 
une ligue formée contre lui par 
plusieurs rois , XII , 99 (108) ; perd 
un «il au siège de Methone qu'il 
prend d'assaut; la fait raser, 100 
(ib.) ; chasse les Phociens de la 
Thessalie ; défait par Onomar- 
chus, se retire en Macédoine, 
ib, (109) ; retourne en Thes- 
salie ; remporte une victoire 
complette sur les Phodens, 101 
(ib, 1 1 0} ; fait pendre leur capi- 
taine et noyer les prisonien, io9 
(m) ; remet en liberté la viOe de 
Phères ) après en avoir chassé les 
tyrans; les Athéniens lui feraient 
le passage des Thermopyles, ib. ; 
soumet les villes chalcidiénes , ib. 
(ib. 112) ; prend par trahison 
celle d'Oly nthe; la piÛe et vend ses 
habiuns à l'encan , io3 (ib.) ; com- 
ment il corrompt les Grecs? ib. 
1 04 (1 13- 1 1 4) ; grâce qu'il accorde 
au comédien Saty rus ,1 io5 (o^); 
envoie des secours aux JSéotiens 
contre les Phociens, 106 (u^j; 
termine la guerre sacrée par U 
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soumission de ceux-ci, XII, io8 
(i 19). Honneurs décerné» à Phi- 
lippus et à ses descendans par le 
conseil des Amphyctions , 1 09 {ih. 
lao); acquiert le renom àe prince 
religieux envers les dieux, 110 
(lai); dévaste TEscIavonie et re- 
tourne en Macédoine chargé d*un 
immense budn , 1 1 1 {ih.) ; assiège 
la ville de Perinthe, ib, (132) ; dé- 
fense courageuse de ses habitans , 
112 {ib,)\ divise son armée; en 
laisse une partie pour continuer le 
siège; marche .avec Tautre contre 
Byzance, ii5 (126) ; forcé de 
lever les deux sièges, fait la paix 
avec les Athéniens et les autres 
Grecs qui lui étoient opposés , 116 
(127) ; prend Héraclée par sur- 
prise ; y rassemble son armée ; ef- 
froi que cause à Athènes ses des- 
seins hostiles, ib, [ih, 128) ; pour- 
quoi envoie des ambassadeurs à 
Thébes? 1 18 (x3o) ; VIII , 32 (58) ; 
auprès des Grecs? ib, (39); gagne 
la bataiOe deCheronée ; sa joie in- 
sensée après cette victoire ; revenu 
de son ivresse , fnssone au seul 
danger que lui a fait courir Der 
mosthènes, 35 (42) ; ce ïaÀi rap- 
porté différemment par Diodore 
de Sicile, Xfl, i2t (124-126); 
accorde la paix aux Athéniens ; 
met une garnison dans^Thèbes, 
12a (i35) ; déplore la destruction 
de la bande sacrée des Thébains ; 
III, 198 (222) ; envoie des gens A 
Argos pour assassiner Philopœmen ; 
s'attire par cette action indigne la 
haine des Grecs, IV, 27 (5o) ; la 
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leçon d*une vieille femme le rend 
exact à rendre la justice, Vin> 
233 (272) ; convocation d'une as- 
semblée de toijs les états de la Gré^ 
ce ; est nommé capitaine-génértU 
pour porter la guerre en Perse, 
Xn , 123 (i 35-1 36) ; consulte la 
Pythie, qui lui rend un oracle 
ambigu, 124 (137); fait c^ébrôr 
avec pompe les n6ces de sa fille 
Cleopatra , ib. i25 («A. i38) ; pré- 
sages de sa mort, 126 (139-140) \ 
ne rend pas justice à Pausanias , 
outragé par Attalus, 129 (143) ; 
présens qu'il lui fait pour rappai'<>> 
ser , i3o (ib,) ; est assassiné par 
lui en se rendant au théÂtre , ib, 
i3i (144) ; VII , 24 (29) ; état où 
son fils Alexandre trouve 6on'royau«- 
me, a5 (3o). Philippus loué %iirit 
jeux olympique^ par Lamathuis , 

VIII, 17 (21); en assiirvissa nt la 
Grèce par des actions mémorables , 
est bien eu-dessous de Thrasybàle 
et de firatus, qui acquirent la li- 
berté de leur pays , XI , 298 (3-4 1)'. 

Philippus , fils de Demetrius II 
roi de Macédoine , succède au 
trâne à .Antigonus III , surnommé 
Dosonj III, 16, iâ6 (20 , 176)} 
est vaincu par Flaminius près de 
Scotuse, 16 (20); IV, 66 (76) ec 
suiv. Sa réponse à l'épigramme du 
poète Alcaeus, 71 (81-82) ; à quelle 
condition Flaminius lui accorde k 
paix ? 72 (ib, 83) ; son dire sur la 
Ville et le château de Corinthe, 

IX, 216 (247); en l'envoyant au 
Péloponnèse, Antigonus lui enjotnr 
de le gouvernef par les conseils 

Y a 
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d*Aratu8, IX , 363 (3o5) ; est ap- 
pelé par les AchœîenB; fait nom^ 
mer capiuUng-'général Eperatua; 
reconnoit sa faute envers Aratus; 
lui doit sa réputation et sa gloire , 
36a (3o5-3o6) ; fait mourir ceux 
qui avaient outragé Aratus , a66 
(ib. 307) ; enorgueilli par sa {mtos- 
périté y dévoile ses vice» \ corrompt 
la femme du jeune Aratus , ib^ Sa 
conduite perfide envers les Messé- 
uiens , 267 (ih, 3o8) ) souffre les 
l^eproches du fik d^Aratus , ib. 268 
(ib,) \ conduit le père au diAteau 
d-ltbome ; ce qui s*^ passa , ib. 269 
(3o9>3io). Refus d' Aratus de le 
suivre en Epire, 270 (3ii). Phi- 
lippus devient dissolu et cruel » lÂ. 
Çib. 312) ; fait empoisoner Aratus, 
271 (ib,) ; perdre la raison au fils, 
%jZ (3i5) ; puni de ses actions 
impie», 274 (ib, 3i6j ; inspire 
Thorreur dan» se» états; fait mou- 
rir son fils Demetrius , ib» ; meurt 
de regret ; son fils Persée lui suc- 
cède, 111, 17 (21). 

Philippus (Marcius), censeur 
avec Pauk» AËmylius , III , 8 1 (^i ). 

* Priuppus, Thébain puissant; 
sa trahison, III, 172 (193); est 
tué, 184 (206). 

Philippus (Lucius) , homme 
consulaire , zélé pardsan de Pom- 
pée, VI, 91,117 (io5, i55). 

Philippus, père de Martia , 
femme de Caton d^Udque^ VI, 
36 1 (417); consul, 385 (444). 

Philippus , affiranchi de Pom- 
pée ; sa fidélité pour son maître ; 
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lui rend les honneurs Cunèbrer^ 
Vr, 258 (275). 

Philippus , Acamanien , iiiédv> 
cin d^Alexandre le grand , doot 
Parmenion veut rendre la fidâfité 
suspecte , VU , 41-42 (49) ; gnnd» 
confiance de ce prince en loi, îl^. 
(ib. 5o). . 

Philippus le rapporteur ^\à^ 
torien , VII , 99 (1 15) ; son épo- 
que inconnàe; appdé 7%Âin^ 
lien par Plutarque y ih.note, 

Philippus , Chalctdieii ,. aotre 
historien, VII, 100 (116). 

Philippus , ami d'Alezandrs; 
établi par lui gouçemeur aux- In- 
de», VU, 129(149). 

Philippus, beau-père de César 
{Augfésut) y VIU, i34 (i58); 
XU, 275(311). 

Philippus , fils d'Antigomn et 
de Stratonice, VIU , i58 (187) 

Philippu», fils et suocesKur de 
Cassandre au trône de Macédoine, 
VIU, 218 (256). 

Philippus , père nounider d'A- 
lexandre Sévère , XI , 4 (4). 

Philis , sœur de Mesa , X , 44(^ 
(5,.). 

Philistus , historien, paie ws 
forte amende pour Djoninu Tor- 
€ien; ce qn*il lui dit, XU, i39, 
i65(i52, i83); motifs de son exil 
et de son rappel, IX, 20-21 (sS); 
son propos au sujet des filles de 
Leptines blâmé par Plutarque, 111 1 
ii3 (128); efforts de Philistus er 
ses partisans pour rendre Dion et 
Platon odieux au jeune Djoniaus, 
22 (25) ; est vaincu et pris parles 
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Syracusaim » qui le font cruelle- 
ment mourir y 58 (66-67); ré- 
flexions de Plutarque , Sg (68). 
Ses ouvrages envoyés k Alexandre 
le grand, VU, 19 (14) ; dté, V, 

177, 223 (204, 266); XII, 254 

(288). 

Philla , fille d^tipater , veuve 
deCratenis; mariée à Demetriiw , 
VIII, 178 (209); pourquoi 6*em«- 
poisone? 259 (279). 

PK11.0BCBTUS , endroit de la 
plaine dTJatée , où campe Sylla , 
IV,42i(478> 

pRiLocLBS , gênera] athénien , 
pourquoi leur persuade de faire 
couper le pouce de la main droite 
aux prîsoniers de guerre? IV, ^29 
(375) ; sa réponse fiere â Lysandre ; 
sa mort, quelle ? 338 (385). 

Philochobus , lùstorien , son 
dire au sujet d*une éclipse de lune , 
V, 234 (269) ; temps où il florissoit « 
Mb, noie ; date la mort d*£uripides 
avant celle de Socrates, XII, 406 
(461) ; ce qu*il rapporte sur le la- 
byrinthe de Candie , 1 , 23 (25) ; 
sur Minos, 29 (3o) ; cité , 43, 5o , 
59(47» 54, 64). 

Phivocratbs, serviteur de Gaius 
Gracchus, VII, 470 (54i); son, 
dévouement pour son maître ^ 47 1 
(iâ. 542). 

Pbilocaatbs, ambassadeur des 
Athéniens auprès de Fhilippus, 
Vin, 29 (35), 

pHiLOCTiTBS, cité , II, i8 (ao)» 

PHiix>CTpaus , prince de File de 
Cypre; pourquoi donne le nom de 
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Soles k sa ville , 1 , 337 (Zyg) ; vert 
que Selon lui adresse , ih, (38o). 

PHitoDBHus Phocien et Ono-^ 
MARCRus, profanateurs du temple 
d'ApoIloâ Delphes, 111, 140 (167). 

Philolocus ou Priloooitus , 
affranchi de Quintus, frère de Ci- 
céron qu^l trahit , VIII , 14a 
(167) ; livré par Antonius k Pom^ 
ponia, femme de Quintus; son 
cruel supplice , 143 (168). 

pRiLOMBROTus , prévét d* Athè- 
nes avant Solon , 1 , 3o8 (347). 

Prilomboas , Lamprien ; son 
décret, VI, 3o6 (353). 

PaxtoMBiB , titre d*un ouvrage 
attribué à Aristippe, XII , 419 

(476)- ' 

pHiioMENirs. Voyes Nico. 

Philon , Thébain , historien 
dté, VII,99(ii5). 

Philon , philosophe académi-^ 
que, disciple de Clitomachus» es- 
timé des Romains pourJpon élo-. 
quence et ses mœurs , Vllf, 62 (73). 

Philonicus , ThessaHen , amène 
à Pkilîppus le cheval Bueephaie ; 
prix qu*il en demande, VII, 14 

(•7)- 

Philopobmbn , sa naissance ; 

élevé par Cassandré , IV, 4 (4) ; 

ses instituteurs , ib, ; appelé le der^ 

nier des Grecs , 5 (5) } ses qualités 

personeOes , î&. 6 (6) ; sa réponse 

k- son hôte ; ce que lui dît Titus 

Quintus , ih. (jb. 7) ; son caractère 

et ses inclinations , 7 {ib. 8) ; ses 

premières armes, ses occupations , 

9 (9-10) ; choix de ses lectures; ce 

qu'il y cherchoit; manière dont II 

y a 
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en faisoit TappRcation , IV, lo 
(il); marche au secours de Me- 
galopolis', son dbeval est tué sous 
lui en se défendant contre Cleo* 
mènes qui avoir "surpris cette ville. 
Il (12); ses remontrances aux 
Megalopoli tains , 12 (i3) ; pre- 
mier exploit de Philopcemen, ib, 
i5 (14) ; est blessé d*une lance qui 
lui perce les deux cuisses ; son éton- 
nant courage dans cette occasion, 
14 (i5»-i6)*, loué par Antigonus, 
refuse ses offres, i5 (17) ; pour- 
quoi fait un voyage en Candie 
( Crète) ? à son retour dans PA- 
cha!e est élu capUaine^énéral de 
la cavalerie; sa conduite infati- 
gable dans cette charge, 16 (ib, 
t8) ; tue dans un cqmbat Démo- 
phantus , général des AËtoIiens ; 
réputation qu'il acquiert . par cet 
exploit, 17 (19) ; change Tarmure 
et les manœuvras militaires des 
Archœïens» 19. (ai) ;. tourne vers 
la magnificence dea équipages de 
guerre , leur goût ppur le luxe, &o- 
3 1 (25) ^ accoutume la jeunesse aux 
exercices militaires , 2a (25) ; rem- 
porte une grande victoire sur Ma-? 
chanidas, tyran de Lacédémone» 
23 {ib. 26) ;,Ie tue dans un combat 
singulier, 25. (28); les Achaeîeus 
lui élèvent une statue, ib,\ aux 
jeux Néméens fait la revue de son 
lirmée en présence des Grecs, ib, 
26 {ib. 29) ; 9on entrée au théâtre; 
vers que le musicien Pykdes lui 
applique , (j,b.) ; grande idée quç 
les Achaeïens et les ennemis avoient 
4e lui i ili. 27 (3o) ; pourquoi le roi 
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de Macédoine envoie des gens à 
Argos pour Passassiner ? IV, 37 
(3o-3i) ; délivre la ville de Mes- 
séne du tyran Nabis , 28 {ih* Sa); 
fort blâmé pour un voyage qu'il 
fait en Candie, 29 (ib, 33); son 
dire sur le roi Ptolomaeus ,3o (i^.) ; 
mécontentement des MégalopoE- 
tains envers lui,^ son baiùssement 
eippéché par Aristœnetus, ib. (34) *, 
comment il se venge du mépris de 
ses concitoyens? ib. Sa conduite 
dans la guerre de Candie, 5i {é. 
35) ; est élu capitaine-général^ 
ib, ; vaincu par Nabis dans un com- 
bat naval , 32 (ib» 36) ; brûle le 
camp de ses ennemis ; leur défaite 
entièrement due à sa prudence et 
à ses talens militaires, ib, 33 [ih, 
37) ; cause de la jalousie de Fld- 
. minius contre lui , 34 (38) ; réunit 
Sparte â la ligue des Achsîeiis, ib, 
35 (39) ; bel exemple de son dé- 
sintéressement , ib» 36 {ib, 40) *, 
cherche â adoucir, par ses sages 
remontrances , Diophanes irrité 
contre les Lacédémoniens , 5/ 
*(4i); son entreprise hardie étant 
homme privé , (b. (42) ; traite ri- 
goureuseqient les Lacédémoniens 
et les force â abandonner les insti- 
tutions de Lycurgus , 38 {ib, 43) ; 
pourquoi regrette de n^étre point 
capitaine-général "i Sg (44)» ^^ 
siste â Pascendant que les Romains 
prenoient sur les Achaeïens, 40 
(45) ; élu capitaines-général pour 
la huitième fois, 41 (47) * mAfcbe 
contre Dinocrates, quoique ma- 
lade , 42^3 (48) ; e^t (ait prisoni^r 



P H 

et eonciuît ignominieuiement k 
Mesaène , IV , 44 (49-60) ; en- 
fermé dans un caveau , 46 (5i) ; 
douleur et projets des Achaeîens â 
cette nouvelle, 46 (ià, Ss); «es 
dernières paroles ; sa mort , 47 
(53) ; vengeance <pie les Achsïens 
en tirent ; ses funérailles , 48 (64) ; 
les prisôniers menéniens 'égorgés 
autour de sa sépulture; toutes les 
TîHes de TAchaMle lui élèvent des 
statues , 49 (56). Sa comparaison 
avec T. Q. Flaminius, loa (116) ; 
XXIV, 312» taè* 

Philopokm^bn, pourquoi faitche* 
valier romain par Auguste, XII , 
391 (33 1). 

Philosophes hatueeu, quel- 
ques-uns soutiennent que la dis- 
corde maintient Pharmonie de ce 
monde, VI, 13 (i3-i3).— P/«- 
losophe contemplatif; sa vie dif- 
férente de ceUe de Y homme poiiti" 
çiiej II, 195(318-219). 

Philosophie a deux parties dis- 
tinctes , la morale et la naturefle , I j 
289-390 (3a6). 

pHiLosTRATB , auteur de la vie 
dMpoDonius, X, 16 (8). 

Philostratus , philosophe , 
contemporain de Caton d'Utique , 
VI, 416 (480). 

PHiLdsTRATus , sophîste et rhé* 
teur habile; pourquoi haî de César 
( Auguste ) ? comment il obtient 
son pardon? VIII, 420 {i^)» 

Philotas, (ik de Pàrmenion, 
Vil , 24 (28) ; son grand crédit ; 
vaillant et libéral , io3 (120) ; son 
lâste et son orgueil le font haïr et 
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le fondent suspect; beau mot que lui 
dit son père ; ses propos imprudens 
dénoncés â Alexandre , i^. 104 {ib. 
121) ; est arrêté et inis â la ques- 
ti(^{ sa mort, 107 (124).. 

Philotas d'Amphissa , méde- 
cin ; ce qu'il raconte au grand-père 
de Plutarque sur la prodigalité de 
la cuisine d'Antoine, etc. VIII , 
3o5 (355) et stéiç. 

Phi LOTIS ou Tvtola, esclave 
romaine^; conseille aux flomains 
d'employer la ruse pour tromper 
les Ladns ; succès de son stratagème, 
I, i3i (145); II, 137-138(145). 

Philoxerus , fik de Ptolomaeus, 
donné en 6tage aux Thébains, 111 , 
316 (343). 

Philoxbnus , lieutenant d'A- 
lexandre ; lui fiiit une proposition 
indigne, VII, 49(67). 

Philôxenus , poète grec , pour< 
quoi I>^onisius Tancien le fait met- 
tre en prison ? XII , 35 1 (384-285) ; 
obtient sa liberté et la bienveillance 
du tyran ^ 363 (ih, 386) ; ses hym- 
nes envoyées à Alexandre , VII , 

Phliarcts , rivière de la Grèce, 
IV, 376 (428). 

Phlxuntb ( Yri ou Rupela)yvillê 
de la Grèce dan# la partie de i'Achaïe 
appelée Siàyoniè,yy 56g (435). 

pHLootUAS*; Lacédémonien ; le 
premier , suivant Ephorus , qui 
opina la proKoripdon de Tor et de 
l'argent à Sparte, IV, 347 (396). > 

Phltes (Sta/rfiiica)y bourg de 
la Grèce , Il , 4 (4)* 

Phocai^ub ( guerre ). Voye% 

Y4 
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guerre sacrée , et le» obien^tioiit} 

VIII, 496 (542). 

■ Phdcéb ( Fochia ) , viOe que let 
andexu attriboent, les uni à TEofie , 
les autres A llonie d*Asie , IV, 3 19 
(364), noie» 

Phociob 9 contrée de la Grèce , 
VIII, 3i (38). 

PRociBNf perdent et recouvrent 
la surintendance du temple d*A-* 
poDon à Delphes « II , aoi-aoa 
(235-326) ; abandonnés. par Pha- 
lecufl, se rendent à discrétion à 
Fbilippus roi de Macédoine, XII, 
108 (i 18-119); jugement rigou» 
reuz renda contr*euz par le con- 
feil des Ampbjcûons , 109 {jb* 
120). 

Phociov, Athénien, VI, 349 
(290) ; les calamités de la Grèce 
6tent à sa vertu une partie de sa 
f^ire, 262 {ih, A91); pourquoi 
comparé à Caton par Phitarque? 
ihB% (295-296) •, sa naissance, %Sj 
(ib.) \ fut disciple de Platon et de 
Xenocrates , ib. (297) \ son ca~ 
ractère, ib. 258 {ib.)\ plaisanté 
sur ses sourcils par Charés; ce qu*il 
dit sur cela au3c Athéniens , ib. 
(298) ; sa manier? de parler ; sa 
fépfique à un de ses ami^.; appelé 
par Pemosthénes la hache de ses 
paroles , 259 (299) ; VIU,ao (24) ; 
fait ses premières, c^^npagnes sous 
Chabrii^ 9 VI , 25^360 (299- 
3oo) ; acquiert son estimç et sa 
confiance, iù,\ sa reconnoissance, 
^61 (3oi) ; pourquoi imite la ma- 
nière de gouverner de Périclès , 
4'Ari«ti4e5 ^\ 4e Solpn ? 362 (3o2) ; 



élu 45 fois gèlerai; ne flatta ja- 
mais le peuple, VI, 263 (3o5); 
sens d'un oracle qu^il s*appliqae , 
ib» (5o4) ; £ible qu*il conte aux 
Athéniens , 364 (3o5) ; ses bons 
mots et ses sages réponses, lùS 
(ib» 3o6) eu suiç. Réflexions de 
Plutarque , 367-268 (309) ; sévère 
envers ceux qui s*opposoienti son 
sèle pour le bien puhKc; afEdbie 
et humain , même envers ses. eo- 
nemls, ib, 3^ (ib» 3 10); gnuide. 
confiance des alliés d'Athènes pour 
Phodon, ib» (<^. 3ii); est envoyé 
en Enbée; pourquoi s*y fortifie? 
son sage conseil a ses prindpauz 
ofiîciers, 370 {ib» 3i3); rempoite 
une victoire sur Tarmée de Phi- 
lippus, 271 {ib, 3i3); chasse PIu^ 
tarchuS d*£rétrie ; pourquoi défend 
qu*on prenne^les Grecs prisoniers? 
372 (3i4) i ses remontrances ni 
peuple , 373 (3i5) ; est envoyé so 
secours des alfiés ; comment reçu 
à Byzi^nce? force PhiHppus cTi- 
bandonner honteusement l*HeIIes- 
pont; est blessé, ih» 274 (3 16? 
317) *, rend les Athéniens maîtres 
de Mégare , 275 (i&) ; leur con- 
seille de Elire la paix avec Philip- 
pus , ib. (3i8) ; sa belle réponse A 
un orateur; ce qu'il dit à De- 
mostiiénes , 376 (j^. 319) ; mis i 
la tête des aflfaiies publiques, enr 
courage les Athéniens A se confor- 
mer â iedr situation pi^ Tezeniple 
de leurs ancêtres, 377 {ib» 3ao}; 
raison dont i) se sert pour les 
détourner de Téclat de leur joie 
|ur I4 mort d^ Philippus; léprime 
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rîntolence de Demosthènes con^ 
tre Alexandre , VI , 278 (3ao* 
S21} ; son discours relatif A 
la demande de ce prince, 379 
(3a2) ; succès de son ambassade 
auprès de lui ; l'engage à tourner 
ses armes contre les Barbares; hon- 
neurs qu*il en reçoit , ib, a8o {ib, 
3a5); en refuse un présent con- 
sidérable; ce qu'il dit à ses en- 
voyés y a8x (3a4) • nouveau refus 
de Phocion , a8a (336) ; sa mai- 
son exîstoît du temps de Plutar- 
qoe ; ses £smmes , 383 (î&« 337) ; 
pourcpjoî permet à son fils de pa- 
roître aux jeux Poiuuhsnea 7 384 
{ib. 338); ce qu'il lui reproche; le 
conduit à Sparte pour le former â 
la discipline laconique ; sa réponse 
piquante k une raillerie de Forateur 
Demades , 385 (ib. 329) ; son avis 
très-sage au peuple athénien , 386 
(c^); sa conduite ferme et dé^ 
sintéressée â Tégard d*Harpa]us , ib, 
(35o) ; refuse de défendre son 
gendre, 388 (333); ce qu'il dit 
aux harangueurs sur la mort d'A- 
lexandre y â6. ; ses répliques sen-> 
tentieuses à I^eosthènes et Hypery-* 
des, 389 (333) ; son opinion sur la 
levée d'une armée par Leosthèneft , 
ib. (334) ; ce qu'il dit de set succès , 
390 (ib.) ; sa réponse adroite à ce- 
lui que ses ennemis avoient aposté 
pour Fempècher d'être élu général ^ 
ih» 391 (335) ; ne craint pas d'ex- 
poser te vie pour résister aux vo- 
lontés du peujJe ; amortit son hu- 
meur guerrière par Tordre qu'il 
4oi|n9 d'enrqler jusqu'aux hommes 
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de soixante ans , VI , 391 (355- 
336) ; marèhe «^ontre le capitaine 
Midon ; bon mot de lui ; ce qu'il 
dit â un jeune étourdi sorti de 
son rang; rompt Tennemi et tue 
Micion , 393 (ib. 337). Victoire et 
défiûte de fàrmée confédérée des 
Grecs, î^^ 393 (ib. 338). Ambas- 
sades de Phocion auprès d'Antipa- 
ter, 394 (339) et suif;, ; obtient le 
rappel de plusieurs banis ; ce qu'il 
procure aux autres , 3oo (345); sa 
sage conduite 9 ib. (346) ; son no- 
ble désintéressement , 3oi (347); 
accusé d'avoir caché la mort d'An- 
tipater; engage Nicanor â traite^ 
In Athéniens avec douceur, 3o4 
(35o); soupçonné de l'avoir laissé 
échapper; sa réponse, 3o5 (353) ; 
abusé par sa grande confiance en 
Nicanor , Sçô (353) ; est déposé 
de sa charge ; accusé de trahison ; 
se retire vers Polyperchon , 307 
(354) ; .dément Hegemon qui in- 
voquoit son témoignage ; est arrêté 
et conduit ignominieusement i 
Athènes, 3o9 (356-357); ce qu'il 
demande et dit aux Athém'ens , 5io 
(358); e* condamné à mort; sa 
■constance et sa grandeur d'ame, 
3i3-3i3 (36o) ; son corps bani 
et porté hors de l'Attique ; défense 
d'allumer feu quelconque pour ses 
fîméraiUes ; - un pauvre homme 
nommé Conopion lui rend les de- 
voirs funèbres , 3 1 4 (363) ; une 
dame mégariène recueille ses os et 
les enterre dans eon foyer; son 
vœu , 3i5 (363) ; repentir des 
Athéniens ; honneurs qu'ils lui renr 
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dent; punition de sesaccmateun, 
ib, ; sa mort renouvelle aux Grecs 
le souvenir de celle de Socrates , 
VI, 3i6 (364). Au»i homme de 
bien qu'Ari^ides et Ephialtes, VIII , 
a6 (3i) ; comparé avecCatoiid^U- 
tique, VI,44o (5o8) ; XXIV, laS, 
tai/le. — Seconde femme de Pho- 
ci on , son honéteté et sa simpli- 
cité aussi renommées que la itistice 
et la bonté de son mari , VI , a83 
(326) ; sa bette r^onse à une amie , 
^84 (3a7). 

Phocius ou Phocus, filsde Pho- 
don, remporte le prix aux jeux 
Panathenea , VI , 284 (3a7-3a8) ; 
I>ourquoi conduit k Sparte par son- 
père? a85 (i^.); venge sa mort; 
son aventure, 5i5 (364). 

Pmocos, fils d*Omytion roi de 
Corintbe , s'étabHt dai^ la Phodde , 
XI, ^40(376), note. 

Phocus, â qui Solon dédie un 
poème , 1 , 3o9 (348). 

Phobbe , afifranchie de JuBe , 
fille d^Auguste, GompUce de ses 
désordres, s'étrangle, XII, SaS 

PuoBBiDAS, capitaine lacédémo- 
nien , s'empare du château de Thé- 
bes en pleine paix, III, 178-173 
(195); fait arrêter et conduire Is- 
raenias à Lacédémone; est privé 
du coaamatndeœent et condamné 
à une amende , i^. (194) ; sa mort , 
«9» (aï5). 

Phqebis , Lacédémonien , Tun 
de ceux que Cléomènes charge de 
tueries éphores, VU, 35a (406). 

Phobbus, dieu dçs vers, I, iio | 
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(laa)- — Mot de bataîBe de M. 
Brutus, IX, i33 (i53). 

Pbœnicie ou Phéhicie, con- 
trée d'Asie le long de la Méditer- 
ranée, Vm, 54(63). 

PaoENix , instituteur d^AchiSeï, 
IV, 4 (4). 

Phqbnix, Ténédien, commAnde 
un corps d'étrangers dans rarmée 
d'Euménes, V,- 41 3 (473). 

Phœnix et PaoTHYTEs, auteuis 
de la rébellion des Thébaint con- 
tre Alexandre) VII, a6 (3i). 

Phcenix, oiseau fabuleux, X, 
345 (389). 

Phobbas, père de Dexithea,!, 
67 (73); aimé d'Apollon, aaS 
(a53). 

Phormiom , philosophe péripa- 
téticien , IX , 5oo (578) ; combat 
ApoUod on» par une harangue com- 
posée par Demosthénes, VIII, vj 
(33). 

Phraata {Kara-Biffuu) , viHe 
de la Médie, assiégée par Antoîiie, 
VIH , 3a3 (375). 

Phr AORTE, roi de Médie, XI, 
a3a (a65). 

Phr AORTES ou Phr A ATE8, mon- 
te sur le trône des Parthes aprèi 
avoir tué son père Orodes, VIII, 
3ao (37a) ; ses troupes brûlent les 
machines de guerre d'Antoine, 
5a3 (376) ; ruse qu'il emploie pour 
le surprendre , 3a7 (38o); ne m 
trouve à aucune affaire, 334 (3^) > 
fait redeman der soi^ gendre i Pom- 
pée, VI , i53 (177). 

Phrixvs, Spartiate, porte une 
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somme aux Thébains pour prix de 
leur retraite , VI , 69 (78). 
■ Phrtcib y province de FAsie 
Mineure > «oumise aux Romain», 

VI, 143(165). 

PuRYMicaus , poète comique ; 
ses vers, II, 341 (383); V, 186 

(214). 

Phrynichus, général athénien; 
8*oppo9e aux vues d'AIdbiades; sa 
traliison , II , 354 (^97*^^) î ^^ 
par Hermon ; les Athéniens font 
le procès â son cadavre , 356 (399). 
Phryh is , musicien ; les deux 
cordes qo*il avoit ajoutées â la cj- 
thre coupées par Téphore Ecpre- 
pès, VII, 325(374). 

Phrtniiicus , prév6t d^Adiènes , 
XU , 12a (i55). 

Phtuia , femme d^Admetus, roi 
des Molosses, H 9 48 (54): 

Phtki A , fiHe de Menon , Thes- 
salien et femme d*A£acides , IV, 
112 (127). 

Phtxsiotes , affranchis par Fk- 
minins, IV, y 5 (86). ' 

PHt^GAOOTHEAASy co somom à 
qui donné ? sa significainon , VIII , 
5o (59). 

Phylacia , vifie près de laquelle 
Aratûs est vaincu par Bjth^, lieu- 
tenant de Demetrius , IX , 243 

(279)- 

PBYLAMtoit , concubine de Stra- 
toclés, VMI, 174 (204). 

Phylabcbus , historien ; rap- 
porte qne Daphné fuyant AppoUon 
fm changée en laurier, VII, 323 
(372); son époque; auteur de di- 
vers ouvrages -, sa patrie ignorée. 
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noie, ib,} dit que Cleoraènes fut 
trahi à la bauille qu*il perdit contre 
Antigonus, 385 (445); sa partialité 
pour lui y 252 (289). 

PkTLB ou pHYLÉy forteresse de 
TAttique ; VIII, 193 (227) ; XII , 
28 (3o). ' 

Pkyllius, Spartiate, sa valeur 
et sa mort, IV, 181 (2o5). " 

Pbtsoo» , veecru , II , 409 (458) • 

Phttalioes , honneurs qu'ils 
rendent à Theseus, I, 18 (19); 
comment récompensés? 39 (41). 

PicBiiuM. Vojrez Marche d'An- 
cône. 

Pietirvs , lieu incomra , IV, 406 
(460); obeerv. 492 , 2«. édù, 

PieoTiH. Voyez Chœnix. 

Pxcus et Faunus , dieux surpris 
par Numa, 1 , 254 (285); obseiv. 
41 S (460). 

PiERioR , peëte inconnu , VII , 
109 (126). 

PizRitB d'Alexandrie, Girono- 
logiste cité y. XII, 458 (497). 

Pilas , joueur de farces; réponse 
de TraJAL à sa demande, 3(, 39 
(36). 

PiLBMÂiti tué par Patrodes 
■ à la guerre de Troye, XII, 70 

(74). 

PiLos , mot grec , chapeati , I , 
333 (262). 

Pin (branches de) succèdent i 
la couronne d^adie aux jeux Isth- 
miques, III, i32 (147)* 

Fin ARIA, vestale, fiDe de Pu- 
bHus , enterrée vive , XI , 253 (29 1 ). 

PiNARius , mari de Thalaea , la 
première à Rome qui eut noise 
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avec Gegani'ii sa belb-mère, I, 
i^yS (3i3). 

PiNATiuft , chevafier romain ; 
pourquoi Auguste le £dt égorger 
après lui avoir arraché les yeux? 
XIÏ, a9a(53i). 

PiRDARB , poète lyrique , né à 
Thèbes; diminue Topprobre de sa 
patrie par la beauté et la grandeur 
de sa poésie, XII, 4^4 (481) 5 aimé 
de Pan , 1, 226 (264) ; ses vera sur 
le» Lacédémoniens , 193 (ai6); 
sur la bataille d*Artemisium, II, 18 
(iio) ; détermine la vrAie position 
de Pitane, obsërv, VI, 472 (543). 
La justice et la loi est , selon lui , la 
reine du monde , VIII , 233 (2/3) ; 
son nom rappelle le souvenir de la 
protection que Hieron accorda aux 
arts, XI,38i (438); cité, I, 49 
(53);IlI,284(3i8)îIV,259,49i 
(295,552); VII, 27 (33); IX, 
194 (aai). 

PmoARus , af&anchi ^e Caauus , 

le tue, VIII, 295 (343); IX, 166 
(»92). 

PiiiDARus {Pinarus)^ rivière 
d'Asie, VII, 44(62). 

PiWDB (Mezxoço)y montagne, 
XI, 461 (528). 

Piwus, fils de Numa, I, 266 
(3oo), 

PiRAB (Pirde), port d'Atbé- 
nés ; Sylla brûle son arsenal , IV, 

4'9 (476); observation, VI, 478 
(548). 

PiRAÎQUE , porte d*Athénes , I , 
47 (5o)* 

PiRiTHous , origine de son ami- 
tjé pouy Thescus, I, 5i (SB)', 
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épouse Deidaaiia; invita TlitMBi 
â ses nAces^, 52 (56) ; vont eosem. 
ble i Lacédémone ; ravissent Hé- 
lène; la tijfent au sort, 53 (5;); 
pourquoi le roi des Molosssi £iit 
dévorer Pirithous par son diien 
Cerbenul 54 (58). 

PiSANDER , demt-dieu , III, S47 
(587). 

PiSAivDBR envoyé à Adiéna 
pour y changer le gonvemement, 
II , 356 (400). 

PisANOER, beau-&èreerfieiitfr- 
nant d'Agesilas , VI, 23 (a6); 
vaindu et tiio dans u& combtt ni- 
val contre Pfaamabazus et Conon, 
37 (43). 

PisAURUM , ville èur la cote de 
la mer Adriatique , eng^utie pu 
un tremblement d« terre, VIIIi 
36o (4i9>. 

PismiBirs, pei;q^lei voisins de h 
Lycaonie, etcj XII, 73 (77); 
sont vaincus par Datame., 76(81}. 

Pisis de Thespis ; son autorité 
dans Thébcs, Vlir, 326 (a65)î 
fait prisonier , comment tnifis 
par Demetrius? 227 (»fr,). 

PisisTRATus , ajoute deiu veis 
â la decription^des enfers en Ho- 
mère , 1 , 52 (34) ; aimé de Solon; 
leurs demies touchant le gouve^ 
nement, 284-285 (32i) ; fiit amou- 
reux de Charmus; dédie un image 
à famour , ib, (322) ; son origine, 
3oi (339); chef de la hcùoa de 
ceux de la montagne i Athènsi, 
343 (386) ; son portrait ; son am- 
bition découverte par Solon, "^^ 
(387) \ son artifice pours^em^aier 
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de la tjrraimie, 1, Z4S (389}; 
obtient un garde pour sa per- 
sonne , 346 (390) ; XII , 148 
(t63)s s'empare de la dtadeDe, 
1 , 347 (390) 5 poun|uoi paroit 
devant TAiéopage? sa loi pour les 
estropiée â la guerre, 348 (39a) ; 
celle sur Totsiveté hn est attribuée 
par Theophnstos , 349 ( i)^. } « 
usurpa la tyrannie sous la piévôté 
de Comias, 3^o (394) ; durée de 
ton règne; épbque de sa mort, 
XII, r6 (17) , note; de Texpul- 
sîon de ses enfans d'Athènes , 0, ; 
XI, 3^1 (369), ttùie. 

PisisTKATioBS, les amîs de Pe* 
ridés ainsi appelés par les portes 
comicpies, II, 193 (a 16). 

Piso (Caius) , historien cité, I, 
267 (5oi); IV, 2196 (338). 

Piso (Caipurnius), beau-père 
de César, IV, 876 (434) ; VI , 177 
(204) ; ce qu'il lui conseille , VII , 
224 (3^)» consul, contrarie les 
opérations de Pompée^ VI , 137 
(i58). 

Piso , sénateur , ancien consul , 
VIII, 90(106). 

Piso, pedt-^ de Crassos et de 
Piso, adopté par Galba, IX , 3ii 
(358) ; f3s de Crassus et de Scri- 
bonîa , d'après Tacite, i^.; re- 
douté d*Othon, 3ia (359); égorgé 
auprès du temple de Vesta ; sa tête 
portée â Othon, 319 (367) ; par 
qui rendue à sa femme? 3ao (369). 

PisoN , sa conspiration contre 
Néron découverte, XII , 384 (437) ; 

PissvTBifBS , fituteuant du roi 
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de Peise, Êivorise les Samiens, 
n, S08 (i33). 

PiT aub , petite vifle de la Laco* 
nie, VI, ,471 (543), oùserv. 

PiTHEUS , ayeul maternel de 
Theseus *, fondateur de la viOe 
Troecènfe; sa réputation , I> 6 (6) ; 
fait coucher sa Sûb avec AEgeus , 

7(7)' 
PiTTACus , roi des Corinthiens, 

I , 3o9 (348). 

PiTTAcus, Tun des sept Sages 
de ]a Grèce , pourquoi n'accepte 
que cent arpens de terre des Mity* 
leniens?XU, 5o(33). 

PiTBET, consacré à Mars; aida 
â nourrir Remus et Romulus ; ré- 
véré des Latins, I, 71 (77-78). 

PtAiSANCB (Piaeenaa)^ ville 
d'Italie repeuplée par les Romains , 

IX, 374 (433). 

PLAnici7s, propose avec Qcéron 
Fabsôlution générale du meurtre de 
César, IX, ia4 (143). — ^i^rs, 
condamné , A la honte Pompée, 
VI, 194 (224). 

Plat, est trop petit pour tenir 
un dauphin, prwerée ^ V, nZ 
(i3o). • 

Plat^bs ou Platjibbs , ville de 
Béotie au pied du mont Citheron , 

II, 35 (39); XII, i3(,3),«or*. 
— Plataeiens , leur générosité en- 
vers les Athéniens, comment ré- 
compensée par Alexandre le grand ? 

III, 349 (389) ; font tous les ans 
un sacrifice â Jupiter, en mémoire 
de la victoire remportée près de 
leur ville , par les Çrecs conuc les 
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perses , 568 (410); édifient un tem- 
ple à Minerve , 370 (41a). 

Platon , prince des philosophes, 
I , ép. xviij (x) ; son sentiment sur 
rhiitoire , I , xxvj (xviij) ; son dire 
sur le sénat de Lacédémone, i63 
(i70-i7i);surunbon chefd^armée, 
IX , 278 (32o) ; au philosophe Xe- 
nocrates, IV, 201 {228) ; desren- 
dant de Solon'; embellit la fable At- 
lantique, qu'il laisse imparfaite par 
sa mort, 1 , 349 (SgS) -, ce qu'il dit 
sur le gouvernement des états po* 
litiques, 266 (299); soutient par 
le commerce des huiles les dépenses 
de son voyage d*AEgypte , 288 
(3a4) ; son amitié pour Aristides le 
Locrien , 111 , 96 107) ; son repro- 
che aux géomètres Archytas et Eu* 
doxus, 267-^268 (3on); motif de 
sa déférence pour Aristides, SSS- 
384 (4^^) ' ^^^^^ choses donc il re^ 
mercioic les dieux, IV, 297 (339) > 
comment il console le podte Atttt- 
roachus de ce que Nic«^atus lui 
avoit été préféré^ 35 r (400) ; sa ré- 
ponse aux Cyréniens, V, 69 (68) ; 
reprend Orpheus , 167 (192) ; sa 
philosophie soutenue par la sagesse 
de sa vie , éclaira le monde, a33 
(268) ; loué par Cicéron , V;1II , 99 
(117); belles maximes de Platon , 
1 57 , 3o7 ( 1 85 , 3 57) ; précepteur 
de vertu, qualités quMl exige pour 
bien administrer les affaires pu^ 
bliques , IX , 6 (6) ; conduit en 
Sicile par la providence; son com- 
merce perfectionne les vertus de 
Dion, 9-10 (10); ses devis avec 
Uionysius r^^z^/en; sa beUe ré- 
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ponse, ib. n (n); est renvoyé 
par Dionyf ius -, vendu en riIéd*AE- 
gine par ton ordre, îk (12); XII, 
253 (286-287) ; motif de son re- 
tour en Sicile, IX, 19-20 (22); 
comment reçu par Dionyâus k 
jeime^ 21 (24); effet que la pré- 
sence de Platon produit sur lui et 
sur sa cour, 22 (i*. 26) ; pourquoi* 
Dionysius , après avoir chassé 
Dion, le loge dans le château? 25 
(29) ; Platon retourne à Adiènes ; 
coupent Dion en rAcadémie^ cher- 
che â adoucir ses moeurs ; donne 
des jeux aux frais de Dion, 37 
(«fr. 3i); m, 3i9 (356)*, rappelé 
en Sicile par Dionysius , en est rera 
honorablement , IX, 29*80 (33- 
34) ; mal traité ensuite^ par lui , 3i 
(35-36) ; sa réponse facédsute, 
32 {ib, 37) ; renvoyé à Athè- 
nes ; ce dont il le ^arge , ih. 33 
(iS&.) ; malgré son avis Dion tourne 
toutes ses pensées vers ta goeire , 
34 (39) ; observations , 5o6 (583); 
sentences de Platon , X , 5o (26); 
XI >iS (S)', attribue a Socrates une 
naissance obscure, XII, 391 (444); 
nomme ses accusateurs, 4e3 (J^S'j) ; 
les juges Tempéchent de prendre 
sa défense, 404 (459) ; date de sa 
naissance et de sa mort , 5o6 (583); 
cité, I, 175 (195); 11, n, 173, 
ao6, 3ro,4i7(ii, 192,215,347, 
467); III, 112 (124); V, 355 
(294); VU, 477 (548); VIII, II, 

61 ,307 (il, 72,557); X, 131, 

447 (i3i, 5o8);XI, 456(532); 
XII, 461 (524). 

pLAToif , poète comique; ses 
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vert sur Ja sépulture de Tbemisco- 
clés , II , 63 (71) ; sur le musiden 
Damon , x65 (i8â) ; sur Hyper- 
bolus, 3a3 (363) ; cité, VIII, 404 
(438). 

Pl AVTi Atrvs j chevaL'er africain ; 
son caractère ; bani de Rome par 
M. Aurdius ; se reirfe en Asie ; 
énorme crédit quM] acquiert auprès 
de Severus; sa conduite orgueil- 
leuse et crueOe, X', 35o (397) ; 
pourquoi donne sa fille en mariage 
à BasBÎanus? 35i (399); sa dis- 
grâce, 35a (400)*; son long discours 
au tribun Saturnines pour l'enga- 
ger à tuer Pempereut Severus et 
son fils, 353 (401); promesse 
très-imprudente qu'il lui fait par 
écrit , 355 (4o3) ; en est trabi , 
356 (404) > implore la clémence 
de Severus; est (ué par Bassia- 
nus; détail à ce sujet, 357-358 
(406). 

Plbmiiiius, lieutenant de Scî- 
pion rAfricain , irrite les Locriens 
par ses vexations , IX, 468 (54 1). 

Plemmtrion (^Capo massa 
Oliçeria) , fort du port de Sy- 
racuse, V, 2a5 (a58); XII, ai5 
(a|a). 

Plesian ACTION , portiquo ma- 
gnifique d'Athènes, appelé main- 
tenant Pœcile (^Pécile)j V, ii 
(14) ; où Ton conservoic avec soin 
les plus rares chefs-d'œuvres de 
peinture, XII, 14 (i5), note. 

Plbthjie, mesure de surface ; 
la contenance > XI, 364 (3o4} • 
note , iù. 
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Pleto&ivs, visite Adrien ma- 
lade; en est dédaigné, X, i33 

(»44). 
Plburias, roi d*£scIavonie (/^ 

fyrie), XII, 129(142). 

Pline V Ancien , loue Sencque , 
XII , 355 (404) ; a laissé des dé- 
tails curieux sur les livres de Nu- 
ma , 1 , 269 (3o3) ; cité dans' les 
notes et les observations, I, 3a3 
(363); IV, i3a, 20a, a75, 335 
(i3a , a29, 3i3, 38a); VI, 474 
(545) ; VII , 8a-83 (96) ; IX , 
5o9 (585). 

Pline le Jeune ^ écrivain con- 
temporain de Plutarque , XII , 439 

(4a8)- 

pLiSTARCHUs , frère de dssan- 
der, maître de la Cilicie, VIII, 
aii(a47). 

Plistarque , roi de Sparte, fi!» 
de Leonidas , XII , 19 (ao)^, note, 

Plistinus , frère de Faustulus, 

ï , 84 (9a). 

Plistoan AX , roi de Sparte , père 

de Pausanias, VI, 43 (49)* 

Plistonax , roi de Sparte , fils 
de Pausanias ; son dire à un orateur 
athénien, I, 190 (ai 3); II, aoa 
(aa7). 

Plotinus» accuse Crassus d'a- 
voir un commerce criminel avec 
Licinia , prétresse de Vesta , V , 
35 1 (a88). 

Plotine , femme de Trajan , X , 
a3 (16) ; retire peu d'honneur de 
son amitié pour Adrien , 87 (90) ; 
ce qu'elle lui dit , 88 (91) ; sa mort ; 
Adrien la fait mettre par le séi at- 
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au nombre des doeases; lui él^e 
on temple, m (hq)* 

Plutargbus, Eretrien, pour- 
voi appelle les AthéDiens en Tîlê 
d*£ubée? Y, 269 (3ii)-, attac[ue 
imprudemment les ennemis sans 
las ordres de Phocion; sa fuite, 
ayi (3ia) ; chassé d'Erétrie par 
Phocion , 272 (3 14). 

Plutarqub , éloge qu*en fait 
Fabbé Broder, 1, zj (j) , préface; 
philosi^he grec, né à Cbéronée 
en 3éotie , zlviij (xxzix) ; XII , 
424 (4S4) ; sa lettre à Trajan y I , 
xlix (xl) ; lui dédie le Recueil de 
ses Apophthegmes, lij (xliij) ; leur 
étTMte i^nitié , X , 22 (16) ; vers 
d*Agathius Scholasticus sur son ima- 
ge, I, Ivj (sdvij). Plutarque dédie 
•es œuvres à son ami Sossius Sene- 
don, 3 (3) ; confond les deux Mi- 
nos, 26 (26) , note; pense que les 
Lacédémoniens ne devinrent cruels 
l|ue long-temps après la mort de 
iiycurgus , 207 (23 1) ; que les dieux 
lie se délectent des sacrifices hu- 
mains , m , 204 (229) ; son juge- 
ment remarquable sur les amours 
des dieux poui^ les hommes , I , 
224-22^ (252-263) ; ses sages ré- 
flexions, 294-295 (33 1) et sùiç. ; 
son opinion sur les lois de Solon , 
3 18 (358); sur TAréopage , 32 1 
(36i) ; sur Tentrevue de Solon et 
de Croesus, 338 (36o) ; son but en 
écrivant les Vies des hommes illus^ 
ires , III , 3 (6) ; raisons qui le déd- 
dent iles continuer, II , 162 (18 1) ; 
différence qu'il fait d*Anaxagoras 
et de Peridès, 196 (ai8); est le 
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philosophe de Tantiquité qm a le 
plus de lecteurs et qui en aura da- 
vantage dans la suite, \jS (5S3), 
oùserv. ; son jugement sur les ?en 
d'Homère, III, 148 (i6Qiwr 
l'historien TimaMis, V, 177 (404); 
a. rendu un grand secvice au^re 
humain par ses ouvrages, XU, 

423 (480) ; achève d*cfËPacer Ï4ih^ 
curité de sa patrie par son gétiîs , 

424 (481) ; sa famille, 426 {48^ 
485) ; époque de sa naissance , 426 
(A.) ; il nous apprend la maiùéte 
dont Ammonius d^rrigeoiesesdii- 
dples , 427 (484) ; fît pbiiêiift 
voyages en Italie, ib. 4^8 (485); 
en qud temps il finit sonouvrtgp 
des ries? 429 (487) ; s'il est viai 
qu'il ait été précepuur de Tr^ , 
et honoré de la dignité ^fonsuûiref 
43o (488) ; voyez V^çis auxiee- 
leurs ^ I, 1 (xlij-xliij) ; ne quitta 
plus sa patrie après le règne de Do- 
mitien, XII , 43 1 (489) ; le grand 
amour qu'il avoit pour elle, 433 
(490))^'^ immortalisée par sesécrio^ 
433 (492) ; n'a jamais été en AE- 
gypte et A Lacédémone, suivant 
Dader , ii. (492) ; pendant son se- 
jour à Rome y sa maison étdt trés- 
fréquentée , pourquoi 7 434 (ib. 
493) ; ce qui Tempécha de bien 
apprendre la langue latine, 435 

(494) 9 ^ quoi lui ont servi les dis- 
terutions qu'il £iisoit à Rome? 4S& 

(495) > envoyé, encore jeune, en 
ambassade yeis le proconsul ; beUt 
leçon que lui donne son pèreâioa 
retour, ih. ifij (i^. 496) ; en quel 
temps commença à être célèbre l 

Romr^ 
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Rome , XII, 4S8 (4gf) ; cpiand sa 
réputation fut pleine et entière, 
iù, (498); son bonheur dans sa 
naissance et dans son mariage , 
439 (499) ; ses enfana, 440 (iù,) ; 
lettre de consolation à sa femme 
SOT la mort de sa BOe; portrait 
qu'il nous en donne , ih. 44^ 
(5oo). Voyez ie tome XVI , 276 
(3o8} ; l'accompagne au mont He- 
licon , où elle va offrir un sacriBce â 
l'Amour , pourquoi ? XII , 44a 
'(5oa) ; ses sages réflexions sur les 
dtssentions,' 44^ (^^^) > com- 
ment il se comportoit dans les 
plus petits emplois? 44^ (^o^)> 
•on respect pour les moindres ma- 
^strats , 44^ (S<y/) \ ses préceptes, 
447 (5o8) ; son conseil i ses 
concitoyens relativement à leurs 
procès, ib.^4^(i&. 609) ; sa ten- 
dresse pour ses frères, 449 (5io- 
5 II); choisi pour arbitife entre 
deux frères , cherche à les recon-' 
cifier, 460 (iù* 5ia); ses parens, 
.453 (5 i3-5t4) -, ses vertus^ 46^ 
(Si 5) 'y son humaiûté s'étendoit 
jusqaes sur les animaux, 455 (5i6- 
517) ; comment il cbÂtioit ses es*^ 
claves?i^. ; réflexions à ce sujet, 
467 (519) ; se moque finement des 
fables de la superstition payenne , 
469 (5a i) ; étoit attaclié à la phi- 
losophie académique , ib,. (5;k%) \ 
•es grandes idées sur Dieu , 460 
(ié. 5a^) ; sur Famé , 462 (524- 
ôz5) ; son aversion povr la. doc- 
trine d'Epicure , iù, 463 ( iù» 
626) ; avec quelle force il combat 
•a maxime, cac/te ta vie ^ 466 
Tome XXJf\ 
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( S%Z >. Ses eritfUif , XII , 467 
(53o-53i) ; atteste la cessation 

des oracles, 4^^ (^^^) ^^<tt<V. Son 
ignorance par rapport à la religion 
chrétienne , 47^ (536) ; son amour 
pour la vérité , 47^ (538) ; sonem^ 
portement contre Hérodote ; sa 
cause y 474 (^^9)> "^ réflexions > 
475 (540) ; ses reproches in- 
justes contre les Stoïciens, 47^ 
(541) » étoit assez avantagé des 
biens de la fortune; n'a jamais 
passé par les mains des Usuriers , 
477 (542-54S) ; Tépoque de sa 
mort incertaine , 477 (iù. 544) \ 
réflexions de Dacier sur sa réputa:* 
tion, iù. Plutarque a écrit la vie 
de Lucullus par esprit de recon- 
noissance pour un service rendu 
par ce général à sa patrie, V, 7 
(10); XII, 423 (480). 

Pluton , dieu des richesses > est 
aveugle, 1 , 164 (18a). 

PLY9TEaiA,à quelle époque cett« 
fête célébrée i Athènes en l'hon- 
neur de Minerve? U, 374 (420)* 

Pnyck ou Pwtx , place d'Athé* 
nés , près du temple des Muses , I , 
46 (49) ; où étoit la tribune aui 
harangues, II, 40 (45). 

P5> (jadis Eridanus) , grande 
rivière, traverse -la partie de ricafi^ 
appelée anciennement la fîowftr 
Cisalpine, Vil , 194 (224). 
- PoBSiKs des Lacédémoniens ; 
quelles 7 1, 1 92 (2 1 4-2 1 5) . 

PoBTB» aimés dés dieux , 1, 226 
(2.54) ; troublent par leur» fictions 
Tesprît des hommes, 234 (263); 
les anciens iottoiej^t euspumémes 

z 
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h»n piéoês, 545 (388); pourquoi 
les poètes comiques et satyriques 
»• doivont pas être crus ? U , 189 

(ai?). 

Poisosvs , essai qu'en fidt Q«o> 
)iàtt«, VIII, 408 (442). 

PoLEM ARCHES , ofHcîers collaté- 
raux des rois de SparCe , 1 , 167 
(188); surintendaua de la guerre 
ckez les Thébains, VIII, 227 (266). 

Pof.E]|ON , roi de Pont, fait pri- 
souier par le Parthes, Vlll, 323 
(37Q) ; vassal ie M. Antoine , 36 1 
(420). 

PoLBMon , géographe , dté , IX » 
211 (241)* 

FoLiAi^cHus , envoyé à Sparte 
par les ^ginètes, II, 39 (44). 

PoLicB étal^tlje & Atbène^ par 
Theseus, I> 4t i^)y^^^ H!'^ 
Numa^ jfitrçdvi^il; è^ Rpnip pnès- 
populaire , ayr^ (508) .; c^lle ia ty* 
cur||us «^ijs^re , ih, 

PpLiq^Nln , fort dç \% Sieiie, X , 

aa? (a49)- 

PoLiBV^ au Po&ioucHos , noms 
4onnésà jTupifer) Uur sigi%ifiqitîoJf, 

VllI , 234 (279), •• 

PoLioRciTi^s » 9iurAQm4onné à 
DemçtriuSt.VlU, i?3;4.(273); m 
significat;^p^, ib,\ III, 333 (Syi). 

PoxisTRATua , reçoit' les . der^^ 
niers vœux do Darius «zpirant , 

VIl,96(iisO. 

PotiTti^UK, la pk» grande des 
sciences que Tbomme puisse ac- 
quérir, III, 464 (5 18). 

PoLiToAiB I ville du Ladunv ; 
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ses ^abitans transférés i Rome, 
XI, 247 (284). 

PoLLicHus , capitaine syncu* 
sain, oncle d'HeracIides, Y, 235 
(270). 

PoLLio , capitaine des tionpei 
d'Othon , IX , 354 (407). 

PoLLis, Lacédémonien , ca|ii- 
taine de galère , vend Platon com- 
me esclave, X, 1 1 (12) ; XII, 253 
(287). 

PoLus d'^gine , excellent ac- 
teur tragique , VIII , 5o (69) -, XU, 
446 (5o7). 

PoLTARCEs , ambawadepr lacé- 
démonien -, son dire à Peridéi, U, 
%x^ (242), 

PoLTBB , affranchi d^Augute , 

xii, 347 (396). 

PoLTBivs (Polyàe)^ hittorien 
célèbre de Megalopolis; date de la 
naissance et de sa mort, IX, loi 
-(1 16)< Réponse plaisante que Im fie 
Marcus Caton, III, 413 (460). II 
fixe Fintervalle de la première pi^ 
ture d'Aratus i la seconde, IX, 
ai5 (246), note; Page d'Annibtl 
lorsqu'il fut pour la première fdi 
en Espagne, 36i (417); accneb 
Arcadiens d*avoir poussé trop loin 
leur vetfg^ance contre Aristomtes, 
XI , ^27 (s6o) ; cité , III , 3i , 40, 
5P9, 4»6(36, 46, 346,464); 
»V, 38 , 481 (42 , 545) ; VU , 585, 

4i5(444, 475)-, IX, 251(289)- 
PoLYCLès, Cyrénien, remporte 

le prix aux jeux olympiques, XII, 

io3 (i 12). 
PoircLBTus I sculpteur grec î la 
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«tatue de Junon i Argot i II, l6i 
(.80).. 

PoLTCLiRUs. Voyez Patrobhts, 

P0LYCRATE8, aini de Platarqiie 
qui lui dédie la vie d^Aratus , fX , 
19S (lai) ; père de Polycrate» et 
de Pytboclès , 194 (aa2). 

PoLYCRATES f sopbîste , passo 
pour avoir compote la harangue 
contre Socraies , suivant Hermip^ 
pus , XII , 4o3 (4^7). 

PotVéKAtEs, tyra» de Samoa, 
pus, IV, 527 (373). 

PoiYCRiTB , fille de Lisi macbus 
filsd'Arisritie», Dï, ^m (45 1). 

Pot voRtTus , Iiiscôrien cité , VM, 

P01.YCR1TUS MendeneA, méde* 
dn d'Amxetxé», VHl -, 474 (5r8). 

P0LTOAMA8 , gOQverneur de 1k 
citadelle àit^ Pbarsalé ; Son cac ac- 
tère } ses Tenus ; v6ii iioble désîm 
téres^ement , XI , 464 (53^) ; s*op)- 
pose à k pui8saii(5e dé' Xason' , W, 
(53a); ceque=celu'i-d Jitft propose, 
4S5 {ib, 533) et sHh^;' se serid k 
Sparte , diaprés Tavis* èe Jasotif , 
468 (556) ; tes Lacédérâôitiéns kfi 
reFusm» les séeeursqu^i^di^mande', 
ib. 469 {ib-) ; potfr(|uoi donne son 
Gk .en étage* à- Jasortl* *Ô. (457) > 
assassiné par ordre de Polypbrbt»', 
firére de Jasoii , 481 (55ia). 

PoLYDÊc^TÈs', fite aîbé d'JEuno-- 
mm roi de Sparte; frère de Ly^tli*- 
gus, 1, 144 (itii)*; sucel^è à stm 
père ; sa mort-, 1 46 (iBa) ; laisM^ 
sa femme enceinte, ib. (463)* 

PoL YDpRK , fWre de Jason ; com- 
ment tronrtpé par. lui? Xi» 4^8 
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(5a4)» luî succède conjointemenl^ 
avec son fière PoIypbroJTy 480^ 

(55o); 
PoiYi>oRE, serrante de Péii^- 
. lope, XII , 417 (47^. 
[ PoLYDoi^us , roi tîe Lacédémo- 
ne, reëtraint les droits du peu^ile , 
I, i56 (r73>. 

PoLYEN, bistonen, diffère dé 
Plucarque en racontant le nVéme 
fait, VF, 471(543). 

PoLYEucTES , fîïs dc TbemîstD'^ 
cles et d^rcbippe , lî, 62 (70), 

PoLYEUcTus , épbétieni orateuTi 
son jugement sur Demosiliènes et 
Pbocion, VI, 258 (298) ^ VHI, 
19 (24) ', conseille aux Atbèniens 
de dénoncer la guerre au roi de 
Macédoine , tourné en ridicule par 
Phocion, VI,. 266 (307); cite, 
Xli;4o3 (457). 

PoLYGNOTUs , peintre greq, ce-* 
iébre; son désintéressement, V, 
11.(14);, 

PoL Y l'Dius,, demi-dieu. III, Si? 

(387)- ■ . .; 

PoLYMACRus, Macédonien, 
pourquoi condamné à mort p^f 
Alexandre le grand ? VII-, 14a 
(164) } observations, 494 (564).. 

Poi^YvèoES., Athéxuen , ^%, de 
Qlaucufty.Vl, a7i (3i3). 

PoLYMNis , Tbebain, père d*Ër 
paminondas, XU, 5ti> ÇS^y fiote, 

PoLY^RrCBON , noiïimé par An- 

maéédon^iié, Vl,3b5'(35b); piège 

quTiPteitdè Pbecidn , 5o4 (ik 35 1) ; 

. [ 4it fifioMr Din^dius i Ê!q8'(355) ^ 

Z Qt 
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empêche Phodon de se jtiitfîer., 
3o9 (356). 

PoLTPBEMUs, Cydope, com- 
paie à Tarmée d* Alexandre après sa 
mort, IX, 378 (3ao). 

PoLTPHBON , frère de Jason, lui 
succède , XI , 480 (5ôo) \ ses cri- 
mes ; est tué par Alexandre de 
Pfaères, 481 (ib,). 

PoLTSTRATiDAs , ambassadeuT 
lacédémonien auprès des tieutenans 
du roi de Peise; demande quMb 
lui font ; sa réponse , I , aoo (2124). 

PotTSTRATUs , Macédonien , ce 
que lui dit Darius expirant , VII , 
96(112). 

PoLTTioN, accusé avec Alcibia- 
des d*avoir profané les Saints Mjts- 
tères de €érès et de Proserpine, 
U , 337 , 346 (378 , 388). 

PoLTXENB , sophiste , déclame 
contre le luxe en présence d'Ans- 
tippe ; ce que lui dit celui-d , XII , 

416(471). 

PoLYXENiDAS , général d'Antio- 
chus , battu par les Romains , IX $ 
434 (5o2). 

PoLYXEMus , Sjracusàin , épouse 
la sœur de Denys TAnden, XII, 
i5o (i65). — ^lure , beau- 
père du même, lui conseille de 
fîiir de Syracuse, i65 (i85) ; lui 
amène des secours de TltaKe, 2i5 
(242)- 

PoLTzÀLB , £3s de Diomènes et 
frère de Gelon, XI, 35i (4o3)', 
•a fille épouse Théron , tyran d'A- 
grigente, 358 (4 ta); estimé des 
Syracusains pour son mérite; se 
retireauprèt de Théroni pour éyi< 



ter la jidousîe de son. fière Hiéron f , 
38o (437) ; se recondHe avec kii| 
38i (i*.). 

PoLTZELtos , village de la Sidlc, 
au midi de Syracuse , V, 24 1 (276). 

PoLTZBLus , Rhodien , historien 
dté, I, 3i4(353). 

PoMAXATHBBS, Pardie, meoi^ 
trier de Crassus, V, 323 (S71)» 
est récompensé par le roi Hyrodes, 
328 (376). 

PoMOBBiuM, ce c[ue.G*eit? I, 
86 (94). 

PoMPEDius Silo, g;rand homme 
de guerre; son histoire avec Cston 
encore enfant, YI, 323 (3/3) ; 
provoque Marins au combat; n- 
ponse de celui-d , IV, 267 (3q4)* 

FoMPBB , estimé des Romains 
autant que son père étoit ha! , VI , 
89 (io3) ; son caractère; ses gran- 
des qualités; se plaisoit A être ap- 
pelé Alexandre y 90. (104); ex- 
trême attachement de la courtuane 
Flora pour l'ompée , qj (io5) ; 
pourquoi trai^ durement U femme 
d*un de ses affranchia? malgré si 
réserve, est accusé de trop de pen- 
chant pour les femmes, th. 92 
(106); sa frugalité , ib. (ib, 107); 
comment il sauve la vie à sonpèrt 
et appaise la sédition de son armés? 
93 (108); pourquoi appdé en jus- 
tice après la mort de son père 7 
grande r^utation que lui^acquit 
son âoquence , 94 (ib, 109). Di- 
gression sur Torigine de crier Ta- 
lassio dans les mariages des Ro- 
mains , 95 (ib, iio) ; épouse An- 
tistia , fille du préteur Andidui; fls 
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rend m camp de Gnna ; sVn retire 
ensuite secrètement, VI , 96 (i i d) ; 
rassemble des troupes pour opérer 
sa jonction avec Sylla , 97-98 (112- 
XI 3); remporte plusieurs grands 
avantages sur les divers che& du 
parti opposé , ib. 99 (ib, 114)* 
Honneurs que lui rend Sylla, 100 
(ii5-ii6); V, 261 (299); passe 
dans la Gaule pour seconder Me- 
teOus» VI, 101 (ii6*ii7); s'y 
distingue par ses exploits ; pourquoi 
Flutàrque passe sous silence ceux 
de sa jeunesse , i&, répudie sa iem« 
mei Antistia pour épouser AEmylia, 
ioî^-to3 (118); IV, 46a (5a4); 
ee que ce mariage cause , ib. Pom- 
pée est envoyé en Sicile contre 
Perpenna; celuî-ci Pabandonne 
entièrement ; traite humainement 
les villes qui avoient souffert ; sa 
réponse dure aux Mamertins qui 
lui alléguoient leurs privilèges , VI , 
io3 (i 19) ; blâmé d*avoir fait mou- 
rir Carbon ; accusé par Caius Op- 
pius, dVivoir ùàt périr inhumai- 
nement Quintus Valerius, 104 
(lao); pardonne aux Himériens 
en faveur de la magnanimité de 
Sthenis , i o5 (i a i ) ; pounptoi scellé 
hê épées de ses soldats ? iù. ; reçoit 
ordre du sénat et de Sylk de pas- 
ter en Afrique , iù, (132) ; laisse lé 
commandement de la Sicile â son 
heau-Êpère Memmius, 106 (i&.} ; 
débarque ses troupes A Utique et i 
Guthage ; plaisante aventure qui 
lui arrive, ib, (ib, ia3) ; attaque 
Domitius dans sa retraite ; le bat ; 
soldats lui donnent le titce de 
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d^Impênatorf VI, 107 (ib^ 124); 
s'empare du camp de Domitius qui 
y est tué ; fait prisonier le roi lar- 
bas; donne sou royaume à Hiamp* 
sal ; soumet toute PAinque en 
quarante jours, 108 (ib* ia5); 
reçoit ordre de SyOa de licencier 
son armée; grand exemple de sa 
fidélité et de son obéissance, 109 
(ib. ia6) ; comment reçu par SyOa , 
qui lui donne le surnom àe grandi 
no (137)*, V, a63 (3oi)*, obtient 
rhonneur du triomphe avant d'être 
sénateur, malgré l'opposition d« 
Sylla, i^.*, VI, III (ia8);ceqm 
Tempéche d'entrer dans Rome sur 
un diariot triumphal traîné par des 
éléphans, iia (129); favoriserez 
lévaiioH de Lepidus au consubiti^ 
ce que lui prédit Syflis s'accomplit , 
I i3-i 14 (i5o-i3i);IV,464 (527); 
fait rendre les honneurs fïmébres â 
Sylla, quoiqu'il eHt â s'en plain- 
dre, 469 (533); VI, 114 (i3i); 
est élu général pour commander 
farmée destinée i marcher contre 
Lepidus» ii5 (i3a->33); blàm^ 
d'avoir fait mourir le père de Bru- 
tes» qui s'étoit rendu à sa discret 
non, ib, ii6 (ib,)\ force Lepidot 
d'abandonner l'Italie, ib, (i34} v 
envoyé en Espagne an secours de 
Metellus, 117 (i36); changement 
queson arrivée apporte aux af&iree 
de Sertorius, ii8 (i36); V, 376 
(433) ; lui laisse prendre et brûler 
à ses yeux la vilTe de Lauron ; d^ 
fait deux de ses Keutenans; perdr 
la bataille prés du fleuve Sucron ^ 
danger auquel il échapjpe , Z'-^ 

Z i 
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(434) €t suiç» ; V! , 1.19-120 (iSy- 
x38) ; olMrvadoDs fur cette ba- 
taille , V, 462 (523) ; honneur quMI 
veut rendre à Meteljus ; refus de 
eelqi-ci, VI ,121 (i39) ; p0urc|uoi 

. Pompée écrit au sénat ? ib, (140J ; 
V, 384 (44 1 ) ; f^il: brûler les lettres 
^t papiers de Ser tonus , mourir 
Perpeniia ? 396-396 (455) ; VI , 
122 (141) i retourne en Italie; 
achève k g^uerre ^t» esclaves , i%3 
(Ma); V, 275 (3i6); obtient 
rjbonneur du triompbiç pom: avoir 
reconquis TEspagne sur $prtorius , 
976 (jib*) ; élu consul avec Crassus; 

, toujours opposés .durant leur consu- 
lat, ib. (317) ; VI, 1 25 (144-145) ; 
rétablit Toffice du tribunat; fait 
^tlribuer aux chevaliers romains ia 
connoissance des aHaires civiles et 
criminelles j( 12G {ib.)\ se présente 
à la revue des chevaliers; sa ré- 
ponse fîére aux censeurs, ib. 127 
(146) ; honneurs quMIs lui fout , 

f^- ('47)« Pornpée et Crassus se 
reconcilient et se déposent du con- 
sulat, 12S (ib, 148); leur conduite, 
2^. Origine d& la guerre di^è pirates i 
leurs succès et leur iusolence, 129 
(149) çtsuiy. Pompée est chargé de 
leur faire la guerre, i33 (i53) ; op- 
. position des principaux du sénat à 
l'énormité de pouvoir qu*on veut 
lui déléguer, i34 (ib, i55); il 
remporte , et le peuple y en ajoute 
çncore , i36 (157) ; divise son 
firmée ; enveloppe les corsaires et 
s'çmpare de leurs vaisseaux, i36 
(ib. i58) ; purge la mer en qua- 
rante \our9^ i57 {ib.)\ ce que lui 
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, fit le consul Piso ; bien reçu â Rome 
par le peuple ; empêche la dépo- 
sition de Piso , VI , 167 (i 58-169) ; 
se rend à Brundusium ; passe à 
Athènes; y sacrifie aux dieux; épi- 
graphes en son honneur , i38 («(•); 
comment il termine la guerre des 
corsaires? 139 (160-161) ; sa con- 
duite envers ceux qui s*étoient re- 
tirés en Candie (Crète) ; ce qu*d!e 
lui attire, 141 (i63); esc subrogé 
à Lucullus pour continuer la gperrs 
contre Mithridates ; son discours si- 
mulé â ses amis ; sa conduite en- 
vers Lucullus ; leur entrevue ; se 

.séparent de très -mauvaise intelli- 
gence ; Pompée cosse toutes lei 
ordonnances, 143 (i65) et ««V.; 
V, 149 (*7ï) *^ sttiç.; leurs re- 
proches mutuels, VI, 147 (169- 
1 70). Marche contre Mithridates; 
le renferme dans son camp ; cehii- 
ci s'échappe à son insçu , ib. 14S 
(ib. 171); victoire de Pompée, 
149 (172) ; Tigranes se rend à loi 
avec son fils; à f(uelle condition 
il lui accorde la paix? 162 (17^- 
176) ; pourquoi £iit son fils priso- 
nier? relus qu*il fait à Phraates de 
le lui remettre, i53 (ib, 177); dé- 
fait les Hybériens etlesAlbaniens, 
ib. 164 (ib. 178) ; remporte une se- 
conde victoire sur ces derniers , 1 55 
(i 79)» tue de sa main Cosis, frère de 
leur roi, ib. 1 56 (180) ; est contraint 
de retourner en Arménie, où il 
reçoit des prés^ns des rois des £ly- 
miens et des Médois , ib. (^.181); 
renvoie toutes les concubines de 
Mithridates à leurs ^tçns, 167 
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4^1 Si) ; le château où sont ses tré» 
•on lui est livré par Stratonice , 
VI , i5y-i5è (iSa) ; ne prend 
d*elle que ce qui peut servir à or- 
ner les temples des dienx; le roi 
des Hybériens lui envoie de riches 
présens; usage qu'il en fait; trouve 
dans un autre château des papiers 
et des lettres secrètes de Mithri- 
dji^tes ^ià» 1 59 ( 1 83) ; son ambition 
]ui fait commettre des actes qu'il 
blâmoit dans les autres, iù, 160 
(184); jusqq'où il pousse ses con- 
quêtes? iù, (i8â)*, fait rendre les 
honneurs funèbres aux Romains 
morts dans un combat contre Mi- 
thridates ; soumet la Syrie et la Ju- 
dée f fait prisonier le roi Aristobu* 
lus ; pacifie les difEurends entre les 
▼iJles franches, les princes et les 
rois , 161 (186) ; sa justice et sa 
bonté couvroient beaucoup de fai^ 
tes que commettoient ses amis, etc. 
s 6a (187); fait bâtir un magnifi- 
que théâtre appelé de son nom^ 
zt>3 (188); pourquoi son voyage 
en Arabie désapprouvé? ses rai-- 
sons, 164 (189}; a^iuonce à ses 
troupes 2a mort de Mithridates ; 
joie qu'elle excite dans tout son 
camp, i65 (i9i)j son arrivée à 
Amisus; ce qu'il y trouve; envoie 
le corps de Mithridates â Sinope ^ 

166 (132}; passe a Mitylène,. â 
Bhodes et à Athènes; ce qu'il y fît? 

167 (193}; envoie dénoncer à sa 
femme Mutia quHl la répudie ; com- 
ment il détruitles bruits quis'étoient 
répandus contre lui â Rome? 168 
(^94) t toutes les villes 93ttent 4u-r | 
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devant de lui , YI, 169 (195) ; pour- 
quoi envoie requérir le sénat de 
dif&rer l'élection des consuls jos^ 
qu'à son 'arrivée ? ib» 569 (196^ 
4a5) ; son alliance refusée par Ga^ 
ton d'Utique? 170 , ^70 (l^. 426} ; 
Pompée et ses partisans cherchent 
â le détourner de son assiduité ma 
séances du sénat ? 35o (404) ; cor-* 
rompt les tribus |)oar £ure élire 
consul Afranitts» 170 (196); me* 
gnificence et richesse de son troi- 
sième triomphe , t^. 1 7 1 (i 97-1 98}^ 
Réflexions sur la conduite paor la«^ 
quelle il prépare lui-même ses dis* 
grâces ) 173 (199-200); son propos 
séditieux, 176 (204); VU, i8a 
(a to) ; ^use Jufia « fiUe de Césari 
donite sa fiUe â Catpio, <pioique 
promise au fils de Sylla; rempHt 
Rome de troupes; £itt décréter â 
César le gouvernement deï Gau- 
lois ; ses lois en faveur du peuple , 
iB, i83 (^. 211); VI, t77 (ao4-* 
2o5); son dire sur Lucullus; se 
laisse amollir par l'amour de sa 
nouvelle épouse , yjS (206) ; inso- 
lence de Clodiu$ envers lui , 179 
(207) ; pourquoi le séiiat est bien 
aise de le voir outrager ? fait rap*- 
peler Cicéron ? 180 (iù. ao8) ; 
VIII, 116 (137); est chargé de 
protéger l'autorité de la justice , 
it8 (139); d'approvisioner Rome 
de b!eds,VI , 1 8 1 (209} ; rétablit l'a- 
bondance , 1 83 (ai 1) ; son entrer 
vue avec Crassus et César à Lucques; 
leur complot, 184 (al 3) ; V, 280 
(322); retourne à Rome avec Cras^ 
sus î ses réponses fières et présom^r. 

'Z4 
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tueuses â MarceUinus et Domititis; 
se fait élire consul avec Crassus par 
la violence ; prolonger à César son 
gouvernement des Gaules pour cinq 
ans, V, 381 (322*323) et juiç, ; 
VI ^ 184 (2 13) e< #tfiV. ; obtient le 
gouvernement d'Espagne et d'Afri- 
que ; jeux (pi*il donne â Rome pour 
la dédicace de son Thédtrg , 186 

(216) ( ce qui lui suscite Fenvie ; 
•on attachement pour Juiia ', très-« 
propre â gagner les femmes, 187 
(216); mort de son épouse, 188 

(217) ; son excessive ambition , 
189 (218); ce qu^il dit dans une 
de ses harangues, iù, (219); se 
brouille avec César , 190 (ib.) ; est 
nommé seul consnl ; recherche 
l'amidé de Caton et Rengage à l'ai- 
der de ses conseils , 192 , 400 (221 , 
461) ; son mariage avec la fille de 
Metellus Scipion , pourquoi blàraé? 
192 (222); régie les procédures 
contre ceux qui acbetoient les suf^ 
frages; viole ses beaux réglemeqs 
en faveur de son beau-pére , 193 

(223) *, de Plancus; rebute fort du- 
rement le consul Hypseus , 194 

(224) *, choisit son beau-pére pour 
collègue au consulat *, se fait cond- 
nuer son gouvernement pour qua- 
tre ans, 195 (226); propose que 
César absent puisse demander un 
second consulat , ib, (ib. 226) *, hii 
redemande les deux légions qu'il lui 
avoit prêtées, 196 (ib.)i tombe 
malade à Naples*, sacrifices offerts 
aux dieux dans toute Tltalie pour 
sa convalescence , iù. (ib. 227) -, sa 
foBf présomption, 197-iSiB (ib. 
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228) ; éprouve des difficultés iaui 
les enr6Iemens ; trouve mauvaise k 
proposition de Cicéron rdative à 
César, VI, 201 (232}; sa réponse 
mal assurée â Tdlus , 2o3 (234) ; 
supporte doucement Toppoituinté 
outrageuse de Faonius ; sa réponse 
franche à Caton ; est nommé ea- 
pitaine^général avec plein pou- 
voir , 204 (235) ; voyant la grande 
confusion qui régnoit dans Home, 
en sort et ordonne aux sénatenit 
de le suivre; grande affection qœ 
tout le monde lui portoit, 2o5 
(236-237) *, s'empare de Bnindu- 
siimi et envoie les deux consub i 
Dyrrachium *, son beau-pére et son 
fils en Syrie -, son départ de Bnm- 
dusium, 206 (238) ; regardé com- 
me une ruse de guerre habile ; to 
différemment par César ; pourquoi 
repris par Cicéron? 207 (aSg); 
ses forces de terre et de mer con- 
sidérables; exerce lui-même con- 
tinuellement set troupes, et la 
encourage par son exemple, 208 
(240); personages disdngoés «jui 
se réunissent à lui, 209 (MO^ 
combien son parti étoit aimé et 
suivi? 210 (242) ; perd sonarmre 
d'Espagne ; n'accepte point k pro- 
position de César , i^. 21 1 (243) } 
prend des positions tres-fcrtes, ne 
sait pas profiter de Pavantage ([u'O 
remporte sur César, ib. (ib. 244}; 
vaine présomption que ce ncca 
inspire- à Pompée et i son parti , 
î^. 212 (ib.) ; ne juge pas honon- 
ble pour lui de suivre le comeil 
I d*Afifautu5, ai 3 (246) i sa résolu. 
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tion en pounuivant Ccsar; pour- 
quoi ne se servit jamais de Caton 
dans aucnine afFaire conséquente, 
VI, a 14 (347); propos calom- 
nieux répandus contre lui ; appelé 
^gameirmon etie roi des rois par 
.AEnobarbus, ib. ai5 {ib* 248); 
réflexions sur sa foi blesse pour ses 
amis et ses partisans, iù, {ib, 249)» 
à quoi contraint par eux? 216 
(260) ; son songe remarquaUe , 
comment il Tinterpréte? frayeurs 
paniques dans son camp, 217 {ib* 
a5 1) ; ordonnances de bataille de 
Pompée et de César , 218-319 
{353) ; réflexions sur leur entête- 
ment ambitieux, 331 (355); la 
bataille s'engage , 333 (367-358) ; 
Pompée* est vaincu ; dans qtiel état 
il se retire dans son camp? vers 
d'Homère qui lui sont appliqués, 
334 (369)*, preuve de la foUe et 
de la vanité de ses troupes, 335 
(360) ) sa fuite; ses tristes réflexions; 
passe la nuit dans une cabane de 
pécheurs, 333 (261); un Romain 
le reçoit sur son vaisseau , 337 
(263) ; va rejoindre sa femme et 
son 6Is en Tile de Lesbes, 338 
(363) ; ce qu'elle lui dit, 339 (364) ; 
sa réponse, 33o (366); conseille 
aux Mityléhient de se soumettre à 
César , ib, (366) ; son entretien 
avec le philosophe Cratipput, ^, 
apprend que son armée de mer 
existe ; ses plaintes à ses amis, 33 1 
(367); sa position critique, 333 
(368) ; te retire en AEgygte, 354 
(970) ; quitte sa femme et son fils 
en prononçant deux ven da So« 
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pfaodes, 337 (373); est assassiné 
par ordre du roi f\olom»us, ih, 
338 (374); son âge, ib. ; son af- 
franchi PhiBppus lui rend les de- 
voirs funèbres, ib» (376); sa mort 
vengée par César, 339 (276) ; il 
devint iDiistre par sa vertu et ses 
b^esactions,V, 261 (299) ; grande 
faute que son excessive ambition 
lui fit commettre, 280 (52i); re- 
gardoit la réputation de Caton 
comme la ruine de son autorité , 
VI, 396 (456); doute fondé sur 
sa soumission aux loix, s*il eut 
vaincu César , IX, 140 (162); hon- 
neurs que Tempereur Adrien rend 
à sa mémoi^ , X , 118 (127). 

Pompée comparé avec Agesilas» 
VI, 340 (277); par des moyens 
équitables et son propre mérite, 
Pompée s*avance et contribue avec 
Sylla à délivrer Tltalie de ses domi- 
nateurs ; Agesilas usurpe d'une ma- 
nière odieuse le tr^ne de Sparte ; 
le respect de Pompée pour Sylla 
dùreau-ddii du tombeau; accorde 
sa fiOe en mariage â Faustus son 
fib; au contraire, Agesilas chasse 
et déshonore Lysandre à qui il de- 
voit la couronne ; Pompée n*exerce 
d'injustice que pour complaire à 
César et à Scipion, ses ^êaux- 
pères; Agesilas, pour Famour de 
éon fils, sauve la vie à Spodrias , 
coupable envers les Athéniens, 34 1 
(378) ; couvre de son autorité les 
outrages que Phœbidas fait aux 
Thébains; Tun suscite des maux 
aux Romains par ignorance ; l'au- 
tre allume la guerre contre let 
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Tbébaint par colère; la fortune de 
Pompée n*étoit pas à craindre pour 
les Romain»; les Lacédémoniens 
ne poudroient éviter d'avoir una 
royauté boiteuse ; heureuse idée 
d^Agcfiilas de laisser dormir les lois 
un seul jour après la défaite de 
Leuctres, VI, 241-242 (279); 
Pompée viole pour ses amis celles 
qu'il avoit faites. La soumiinon 
d*Ajeiilas en abandonnant ses con-i 
quêtes de TAsie, n*est' pas. moins 
admirable que la grandeur dePom* 
pée est profitable aux Romains, ib, 
343 (280}. Pour ce qui regarde ses 
exploits militaires» l'éloquence de 
Xenophon ne saurott faire pencher 
la balance du càté de ceux d*Age- 
cilas qui veut non-seulement a»*- 
iervir Thébes, mais aussi détruire 
Messène » exposant ainsi Sparte en 
lui faisant perdre sa supériorité. 
Pompée préfère la gloire d'un siéde 
à celle d'un )our « en rendant Ti- 
granes alHé des Romains « au lieu 
de le conduire en triomphe â Ro» 
me , et sert mieux l'humanité en 
donnant à habiter des villes auJt 
corsaires ,.î^. 244 (280) ; Agesilas 
l'emporte de beaucoup par la gran- 
deur de ses exploits en défendant 
Sparte avec un pedt nombre ; au 
bruit de la prise d^une ville d'ItaHe 
par César avec une poignée d*hom« 
mes, Pompée s'enfuit lâchement de 
Rome , et avec l'idée de sa gbire , 
abandonne sans défense les siens à 
la discrétion du vainqueur, ib. 
(282) ; Agesilas observant rigou- 
xeusç^xent le devoir d'un Iton çaj^ir 
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taùtû reste invincible ; Pompée est 
contraint par César de hasarder m 
totale ruine , qqjind il est le plus 
fort , 245 (283) ; son camp que la 
Romains appeloient leur pays , sa 
tente le sénat, le capitaine en chsf 
de toutes les guerres où il s'étoît dii^ 
tingué , le grand Povnpée enfin m 
voit forcé , par les brocards cla 
Faonîus et Domitius, à basanier 
la bataille qui décide de Fempire et 
de la liberté de Rome, 246 (i^- 
284); Tun sauve les égyptiens 
malgré eux ; l'autre est blâmé par 
ceux mêmes qui l'avoient forcé de 
commettre la Êiute, 247 (286) ; tous 
deux vont en .AËgjrpte; l'un par 
force j Tautre volontairement pour 
servir les barbares» et avec leur 
argent faire la guerre aux Giecs* 
La conduite d'Agesilaa mérite loin 
reproches ; mais lea i^Egjpû^"* 
blessent les lois de Thumanité en 
arrachant la vie au ^rand homme 
qui va chercher un asyle, 34S 
(286). 

PoMrBB (Sextus), fils aine de 
Pompée, maître de la Sicile ; dé- 
vaste l'Italie, VllI, 5 II (363); 
ses arrangemens avec César et An- 
toine ; se» paroles piquantes à ce 
dernier, 3ia (363)} sa beOe ré- 
ponse à Menas, 3i3 (364)» ^ 
vaincu par Auguste, XII, 280 (3i 7)* 

Pompé» (Cneus), fiéredu piécé- 
dent ^ envoyé par son père en Syrie 
pour rassemblée des vaisseaux, VI, 
206 (238); pourquoi réprimé ptr 
Caton d'Urique? 4i3 (477). 

PoMPSB , endroit d'Atbénei où 
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«a ^tfvéenne sutue â h mémoire 
de SocrateSy XII, 4o5 (460). 

PoMPBi ( Tonv delt Antmnr- 
data) j petite ville d*lulie VIII y 

7^(85). 

PoMPEi A , fille de Qiiintus Pom- 
pée et petit»-fi]le de SjUa, troi- 
sième femme de C^sar , VII , 168 
(194) } pourquoi répudiée ? 177 
(104); Vm, 107 (136). 

PoMPErANvs, aéiiateur, gendre 
de M. Aurelius *, sou beau discours 
â Commodus, X, 190 (211) î sa 
mort, 2o'a (aa6}. 

PoMPBiANus ( Claudius ) , refuse 
l'offre que Didius JuUanu^ lui fait 
de partager Tempire, X,394 (33i). 

PoMPEim, amateur, accuse Ti- 
berius Gracchus d'avoir reou les 
omemena royaux du roi Attalus, 

VII, 43. (495). 

PoMPiLiA , fUIede Numa, femme 
de Mardus , père d*Ancus Martius, 
roi de Rome , I , ^y (3oo). 

PoMPiuua (Caius) , n'obtient 
qu*aprè^ César l'emploi de tribun 
militaire « VU, 167 (19a). 

PoMPoniAy femme de Quintus 
Cioéron , tire une vengeance 
cruelle de la trahison de PlnJoIogus , 
VIÏI,i43(i68). 

PoBCPONius, Sabin distingué, 
père de Numa, I , a23 (aSo). 

PoMPoiiiu6,filsde Numa, tige 
de la Êimille des Pomponiens, I, 
a66 (3oo]. 

PoMPONius , préteur; la manière 
dont il annonce aux Romains la 
perte d'une bataille , cause un grand 
çRroi, 11,344-245 (273}. 
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PoxPONius , Romain estimé , 
conduit prisonier â Mithridaces; 
sa réponse courageuse A ce prince 
V, 92 (106). 

PoMPonius, ami de Gaius Grac- > 
chus, Tempéche de se tuer, VJl, 
470 (540). 

PoMPoNius Atticus , à qui 
Brutns fait part de sa ferme léso- 
lution,lX, 141 (i63). 

PoMPONius Mbla, auteur cité, 
X.ia(4). 

Pont, royaume d'Asie , II, aoo 
(224) 5 IV, 409 (464). 

Pont de bois à Rome , bâti sans 
aucune femire, I j a38 (a67). 

PoNTiVBS, leur institution at- 
tribuée â Numa , I, 237 (266) \ 
d'où ainsi nommés? leurs fonctions, 
ib* a38 (267} ) celles du souverain 
pontife , ib* (268). 

PoHTius CoMimus , feune Ro- 
main , son action hardie et coura- 
geuse, II, lia (126). 
. PoNTius, citoyen de Silvium; 
ce qu'un de «es esclaves prédit i 
Sylla s'accomplit , IV, 448 (6o8)« 

PoNTius Glavgus, nom d*aa. 
po&ne de Cxcéron, VlU , 61 (7a}. 

PopiLius , préteur , pourquoi 
quitte l'Italie? VU, 461 (ât8). 

PopiLius Lena , tribun mi)i<^. 
taire, meutrier de Cicéron, qi4 
Favoit défendu dans un crime ca-» 
pital,VUÏ, 141(166). 

Popiuus Lasma, sénateur, cei 
qu'il dit â Brutus et à Cassius, IX ^ 
1 18 (i35) ; a un long entreden avec 
César peu avant sa mort, 119(1 37X 

PoppiftA ou PoppsB , femmç de 
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• CrispînaSY IX, 5o5 (S5t) ; m 
corrompre par Othon qui Tépoute , 
ib. 5o6 ( ib. 352 ) ; devient mai* 
trflMe redoutable de Néron ; ton 
portrait, XII, 37a (4a3} ; née 
pour le malheur de son siècle ; eDe 
mourut enceinte, d'un coup de 
pied de Néron» ûf, note. 

Po&ciA, soeur de Caton d'ITtique, 
femme de Ludus Domitius» VI, 
521 , 387 (370-446). 

PoaciA , tiQe de Caton d*Udque, 
épouse M. Brutus après la mort de 
ion mari Bibulus ; ses grandes qua- 
lités ; essai qu'elle fait de sa cons- 
tance, IX, 114 (i3i); son disr 
cours à son mari, ib, ; un tableau 
découvre sa douleur au départ de 
Brutus, i3o (i5o) ; doute sur le 
genre et le temps de sa mort^ 
x8i ^^69); ne le cède point i son 
père en diasteté et en courage, VI , 

440 (^o7)« 

PoBSENA, roi des Thoscans, le 
plus puissant prince d'Italie , dé* 
nonce la guerre aux Romains, at- 
taque le mont Janicule, met en 
fîxîte la garnison , 1 , 38a (429- 
ifio) ; s'obstine à tenir Home étroi- 
tement assiégé , 384 (430* ^ 
conduite généreuse envers Mutius 
Scaevola, 385 (433) ; indigné de 
la réponse de Tarquinîus, accorde 
facilement la paix aux Romains, 
387 (435) ; pourquoi donne à 
Qœlia un cheval richement en- 
hamaché? 388 (437) ; sa libéralité 
envers les Romains; leur reconr- 
noi8sance,589(/6.). 

Po ATBS; pourquoi n'étoient point 
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saerées à Rome? T, 86 (94)> SKt- 
nière d'ouvrir cdies des maisoni, 
390(438). 

PoRTRAOK, pourquoi ce nom 
donné au fils de Jason par son frère 
Meriones7XI, 458 (5a4). 

Portugal , royaume d'EipsgnSf 
anciennement la LtuiumU^ IX , 
360(416)5 X, 55 (54). 

Poaus, Cjrrenien , rempoits b 
prix aux jeux Olympiques, XII , 

89(96). 

Poilus , puissant roi des lodei, 
marche contre Alexandre, VII, 
ia7 (148); sa taille prodigieuse» 
ia8 (Jff.) ; est £ut prisonier j m 
réponse fière i Alexandre, ib- (149)' 

PosiDEON ou Poséidon, moii 
attique {décembre)^ VU, 334 
(a59);oéj.483,497(555,506). 

PosiooNius de Rhodes, philo- 
sophe» VIII, QS {77) \ uâûUUr 
deur à Rome à l'époque de la ma- 
ladie de Marins, IV, 396 (338); 
rédige le discours et la dispute qo*il 
'eut contre Uermagoras en prcsenos 
de Pompée , VI , 167 (193). — 
Autre philosophe de ce nom , cité, 
m , 3o6 (343). Voyez hfuu, 

PosTHUMius {^posthume) ,oebi 
qi|î naît après la mort de son père 1 

U, 410 (459). 

PosTHUMius, devin, d'spr^bi 
signes des sacrifices, promet à SjIU 
un succès heureux , IV, 4o5 (459)» 

PosTHUMius (livius), général 

des Latins , I, i3o (144)* 

PosTHUMius (Albinus), histo- 
rien plaisanté par Caton , lU 1 4^* 
(469> 
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P0TAM01I9 Lasbien, eïimgaoit 
A Rome du temps de Tibéie , VU, 
»29(i5o). 

-P0TH1NV8 , valet de chambre da 
xt>i d'AEgypte; son gprand crédit; 
assemble un conseil pour décider 
du sort de Pompée , Yl , 234 (270) ; 
sa conduite astucieuse envers César , 
"VU, ^42 (27^); est tué par lui y 
344 (a8i). 

PoTiDés (Cassandria) , ville de 
la Grèce, andennement fondée 
par les Corinthiens , en rebeOion 
contre les Athéniens, II, a 1 5 (a4 1 ) ; 
prise par Pfailippus , qui en chasse 
la garnison athéniéne,yil, 10(13); 
XII,97(io5). 

PonuTs , en usage i Rome pour 
la divination , VU , 436 (Sot), 

Poux ( makdie des ) , perso* 
nages qui en sont morts» IV, 468 
(55i). 

P0UVX01.B, viBe et golfe d'Italie, 
XII, 34a (390). 

PftiiaciA , courtisane romaine , 
renommée pour sa beauté et son 
esprit , V, 69 (80). 

pRiiftsiBns , peuple de rinde , 
VII, t3o (x5i} ; appelés Ta^nr- 
siens par Diodore de Sicile, ib» 
note. 

PaAHicHut, poâe cité, VII, 
109 (ia6). 

P&AZAOOAAS, Napolitain dis- 
tingué; son conseil à ses cond* 
toyens, VI, 196 (aa6). 

Pkaxibaoidbs^ prêtres â Athè- 
nes, II, a74 (4ao). 

Pai AEsvviBtt , endroit d'Ita- 
lie » ou Junius Bnitus et Aruns 
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moururent en se combattant , I , 
367 (41a). 

Pkbnbstb ( Palestrin^ ) , ville 
d*ItaKe, où le jeune Màrius est 
assiégé par les troupes de Sylla, 
IV, 453 (5x3). Auguste va s'y 
délasser dans ses momens de loisir^ 

xn, 339(375). 

PaasEMS, en quelles occasions 
on peut en recevoir de ses amis? 
m,3ao(356). 

Pabsomptiom , mère de la non- 
chalance, VII , ai3 (a45). 

PaaTEua romain, temps quMIs 
accordent à un accusé pour se jus-* 
tifier, Vni,75(88). 

Prétoriens' (soldats) , gardai 
des empereurs romains, IX, 339 
(390). 

Prêtres de Rome, dispensés 
d'aller â la guerre , excepté contre 
les Gaulois, II ^ 146 (164}. Ceux 
de Delphes supposés garder des li- 
vres secrets qu'il leur étoit défendu 
délire, 368 (419)* 

Préture urbaine , magistrature 
honorable à Rome ; sa supériorité 
sur les autres prétures»IX,io5 (lao). 

PRiVoTABCB (commune), es-* 
prit de vie pour Taccroissement et 
la conservation des villes | IX, 339 
(263). 

Prévost. Voyez Eponymos* 

Priam, dernier roi de Troye, 
XI , 91 (104) ; tué par les Grecs à 
la prise de cette viOe, 96 (109). 

Priapos (Caro^a); viiled*Asie 
dans la Mjrsie sur FHellespont, 
où Diane avoit un temple » V, 
87 (loi). — Petite lie près des 
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c^es de Tloine, <pi*il ne Eaut pas 
confondre , ib\ noie. 

PRiiiiB» vîUe delà Grèce, 
qo* Antoine fiie pour •éjoiir à sa 
troupe de muticient et de bâte- 
leurs, Vil, 355 (41 3). 

Paul A , fine d*Heni]ia , Sabine, 
I, 93(101). 

Primgb (devoir d*un) pouc con- 
server son état, 1 , i35 (i5o) ; doit 
•ervir d*exemple i bob peuple ,!i66 
(299). AveoglemeBt de» pnnces 
pour les vains titres, III, 533 
(371); leur vice ordinaire, IV, 
i^*ia4 (140). Belles rûflenons 
de PluUrque sur Tinsatiablè avidité 
de la plupart des princes-, i34 
(i5a) CL «joif.; sur les bomiema 
«]u*on leur rend , VIII , 209 (245) ; 
sur les maavataprinces , a53 (295). 

pRiMCiPAUTs etTYR ASHiB, beau 
Heu , suivant Solou , maii pas d^is- 
sue pour ea sortir , I y 3o9 (348). 

PaiMcm A9 endroit k Roose oè 
Ton plaçoit les aigles et les drapeaux 
milfiaifea ; lieo sacré 9 IX , 293 
(337),iioie« 

PHiBcaaBa^ maison illustre, au 
teapada Sdpion^ X, 79 (Si)* 

PaiacinBRs, pourquoi on en 
imoiok treia k Baccfaussemommé 
Omestesf II, ag (33); lll, ao3 
(a28)^' Comment ceux Athéniens 
sont ttaisâs i Syiaouse, V^ a45 
(a^i-«a6a) v trois miMe condamnés 
â mort par les Laoédémoniena , 
IV,. 337 (384). 

pROBus y Romain , gendre ds 
Tempereur Sevcros; ce qa*il lui 
dit en refusant la dignité de cen* 
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seur; est nommé eonsuly X, 3i5 

(S57). 

Procès banis de Lacédémone, 
I, i^(aaa). 

pRocLBS, capitaine des Naûem; 
sa trahison, XII, 17a (191). 

Paoclv», prélat du prétoire sous 
Othon , IX , 537 , 34a (388, 393). 

PaocoNNisB , île, 11 , 36a (406). 

pRocuLEius , surnom donné k 
un enfant qui naît, le père absent, 
11,410(459). 

PaocuLBiua, chargé par César 
(yiuguste) de se saisir de Qéopâ- 
tre, VUl, 417 (453); cQflimenc 
il s'introduit auprès d*elle ? ce qu'il 
lui dit, 418 (454) i Perapécke èe 
m tuer, 419 (4^5). . 

Progvlvs ( Juiius ) , Bornais 
distin||u4, ami de Romulus; k» 
lémoign^ge sur sa disparutioe, U 
laS, aao (i39, a47) *, son am- 
tiaaMde auprès de Numa pour lui 
offrir la royauté, yt%j (a55)- 
. PAOGUI.US. Voyes Luuums, 
. Paoc^^vs» affranchi d*August»» 
condamné à naoït pour adukère, 
jai , 3a5 (370). 

Procurbvrs , chargés par lei 
enipereun lomains de la percep- 
tion des revenus de Fempire*, ptf 
qui établis? IX,. a8^ (3a4). 

Prodicos, nom des tuisun dei 
roîs mineurs à I^Acédémona, I, 
146(163), 

Prodigrs arrivés! Qome avant 
la gMne civile de SyUs et Uaritii, 
IV, 399 (453) -, Béveriesd^sdeviof 
thfMcans A ce sujet , 400 (454}» 
\ autres prodiges qui préo^désentla 
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guerre contre M. Antoine , VIII , 
S6o (4i9)« Autre de deux aigles 
qui accompagnent Tarmée de Bru- 
tus, IX, 154(178). 

Pbolyta; fiOe d'Agenla», VI , 
42 (47). 

pRoMAGHus , gagne la couronne 
promise par Alexandre pour celui 
qui boiroit le plus; ce qui lui coûte 
la vie, VU, 143(166). 

Paomathion, historien cité, I, 

69 (75). 

pROPODAS, fils de Damophon, 
Miccéde â son père au trône de Co- 
rinthe; IV, 490 (552) ; XI', 240 

(275). 

PaosERPiNS , ]*une des déesses 
Thesmosphores , IX, Sj (loi) ;. 
fille de Gérés Eleusiniéne , III , 
348 (388) ; rile de Sicile lui est 
sacrée et dédiée , 100 (i 1 1) ; ' les 
Spartiates lui font des sacriBces 
après leur deuil, 1, 204 (.228), 
révérée des Romains, 244 (^74) > 
événement surprenant arrivé à sa 
féce,V, 79 (9a) ; elle apparoit â Ari^ 
togoras ; ce qu*elie lui dit , 80 (i^-)', 
son temple à Syracuse saccagé par 
Himilco , XII ,214 (24 1) . -^ Ce 
nom donné A la fbmrae d*AEdo- 
neui, roi des Molosses , 1 , 54 (^8). 

Paospéaite, beaucoup plus ^ 
craindre que TadVersité , II , 25.7 
(288) ; ce'qu*elle a de propre, V, 
419 (480). 

Paot AGORAS, pliilosopbe, pour- 
quoi bani d'Athènes? V, 253 (2^8). 

Pbotbas , plaisant de société ; sa 
demande â Alexandre pour 8*assurer 
de son pardon, VU , 88 (102). 
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Protbb retenoit Hélène avec 
ses richenes en AEgjpte, VIII, 
5o3 (546) , observ. 

Pbothous, Laconien, s*oppose 
à la guerre contre les Thébains , 
VI, 59 (68). 

pROTHYTES. Voycz Pkœnix. 

Protogènes , peintre grec cé~ 
lèbre ; son tableau respecté par De- 
metrius, VIII, 192 (225). 

Protogehes , charretier ; son 
grand crédit auprès d'Heliogaba- 
lus, X, 460 (524). 

pROTVs, fon(lateurdeMar8ctilIe<^ 
I, 288 , noie, 2». éiàe. . 

Proverbe (vrai sens d*un),IX^ 
193(221). 

' Proxenus, Macédonien, corn*- 
mandant des équipages d'Alexan- 
dre , découvre une source d'huile 
près de la rivière d'Oxus, VII, 12 1 
(Mo). 

Prudeihce , qualité naturelle , 
VI, 595 (456). ' 

Prusias , roi de Bithynie ^ prèa 
lequel Annibal se réfugie , IX, 4?5 
(5o3); sollicite envain Flaminius 
de lui laisser terminer sa carrière , 
IV, 96 (iio) ; est détaché de Talr 
liance d'Antiochus par Scipion ^ 
IX , 487 (562). 

Pi^YMms , père de Bacchis; «on 
règiie à Corinth^, VI,.24ci (ajS).. 

Prytake X chef élu« annuejlo- 
m^fït par la famj'lle des Bacchia4es 
qui gopvernojent Corinthe y durée 
de leur domination , IV, 400 (552)^ 
240 (27^). — Prytanes , ^uijntenr 
dant des finaneiM d'Athén^, II. 
220 (247). 
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P&TTABBB , collège OU Poil 611-^ 

tretenoic k Atbénes les pension- 
naires de Tétac, XII, 404 (469). 
^ PftTTAnis , àyeul du législateur 
Lycnrgus, I, 144 (160). 

PsAMMON , philosophe «gyp- 
tien; son entretien a\rec Alexan- 
dre le grand y Vil , 63 (73). 

PsiTPLCiN, Oe nommée Scyliiw 
Un'ptLT Alexandre, à l'embouchure 
de rindus , suivant Arrien , qui 
rappelle Cilluta, VII, iS; (iS^). 

PsBNOPHis d*Heliopolis 9 savant 
prêtre «gyptien, avec qui Solon 
étudie, 1,336 (378). 

PsTcni , femme de Maphra- 
dates, prince de Cappadoce; son 
nom donne lieu à une métaphore , 
V, 439(506). 

PsYLLBs , Africains , guérissent 
les morsures des serpens et les char- 
inent, VI, 41 5 (478); où habi- 
toient? 481 (65o), ohserv. 
' PsTTHALBB , petite île vi»4-vis 
celle de Salamine, III, 341 (38o). 

Ptbbib , viDe et contrée d'Asie , 
XI, 411 (472). 

Ptobdorus, Mégarien puissant, 
invite Dion â FaOer voir ; ce que 
Dion dit à ses amis courroucés 
d'attendre i la porte de Ptœdorus, 
IX, 28 (Sa). 

ProLOMJiBinB , fille de Ptolo- 
mœus et d*Eurydice,- épouse De- 
métrius, VIII, 241 (282). 

pTOLOMiiKus (Pcoiémee) , Tun 
des successeurs d'Alexandre le 
grand , IV, 492 (553) *, en guerre 
avec Antigonus , ravage la Syrie ; 
défait Demetrius ; sa générosité en- 
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vers lui , VIII , i63 (192) ; fils de 
Lagus et fondateur du royaume 
d'AEgypte, ià. noie; est débouté 
de la Syrie par Demetrius, i65 
(194) , forcé de lever le siège d*Ha- 
licarnasse, 166 (196); défait com* 
plettement dans un combat naval 
par Demetrius , prend honteuse- 
ment la fuite , 181 (2i3) -, est ap- 
pelé roiy 184 (216) ; son alfiaiice 
avec Lysimachus et Seleucus *, fait 
rebeller la Grèce contre Demetrius 1 
236 (276). 

PTOLOifiEus , surnommé le Fou- 
dre y roi de Macédoine, tué dans 
un combat contre les Galates, IV; 
i63 (i85). Voyez la note, 

Ptoloilaeos, surnommé jih" 
' rkes, fait périr en trahison Alexan- 
dre, fils d'Amyntas, et s'empare 
du royaume de Macédoine ; est né 
par Perdiccas, XII, 90 (97). 

Ptolomikits , fils de Pyrrhus et 
d'Antigone, IV, 128 (i45)-, atu- 
que les tranchées des Spartiates i 
est repoussé par Acrotatus, 180 
(204)1 ^ mort glorieuse, 186 
(210). 

Ptolomasus, neveu d'Anttgo* 
nus, qu'il envoie k Nora pendant 
son entrevue avec Euménes , V, 
423 (485). 

PTOLOMiEus , roi de Cypie, 
s'empoisone , Vl^ 377 , 38o (435 , 
438). 

ProLOMiisirs ^ historien cité, 
VII, 99, 369(115, 4^5). 

Ptolomievs PhiUdelpkey roi 
d'AEgypte ; son don à Aratus, IX, 
208 (238) \ son estime pour lû^ 

212 
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912 (942); pourquoi il envoie un 
messager à Aratus, 214 (245). 

Ptolomaeus Eçergpies X^". suc- 
cè<le à Ptolomœus Philadelphc f 
IX, 208 (238) ; accorde son es- 
time à Cleornénes; lui fait une 
pension , VII, 391-392 (452) ; 
meurt avant d*avoir accompli sa 
promesse ^ envers lui , ib, (453) \ 
son fils Ptolomaeus Philopaior lui 
succède ; sa vie infâme , et débor- 
dement de sa cour , ib» (453) ; 
ordonne qu^on pende le corps de 
Oeomènes; qu*on fasse mourir sa 
femme et ses enfans , etc..4oi-4o2 
(463). Grandeur prodigieuse de la 
galère qu*il avoit fait construire, 
VIII, 235 (275). 

Ptolomjeus Philometor, sixiè- 
me successeur d* Alexandre, con- 
temporain du philosophe Sotion, 

VII, 129 (i5o), note, 
Ptolomaeus AuleUs , surnom- 
mé aussi Nothus , roi d'AËgypte -, 
pourquoi va â Rome? VI, 181 , 
578 (209 , 436) ; son entrevue avec 
Caton d'Utique; ce que celui-ci 
lui conseille , 379 (4^7) ; ses re- 
grets étant à Rome, 38o (438) ; sa 
promesse à Gabinius pour l'engager 
à le rétablir dans son royaume, 

VIII, 264 (307). Voyez les obser- 
cations y V, 451 (5 17). 

Ptolomaeus, surnommé Dio- 
nysiusy roi d*AËgypte, frère de 
Cléopâtre, VI, 233 (269); par son 
ordre, ses ministres délibèrent sur 
le sort du grand Pompée , 234 
(270-27 1 ) ; est vaincu dans une ba- 
taille ; sa disparution, 240 {^Tj)* 

Tome XXiy. 



P T 369 

Ptolomabus , Bis de Çhryser- 
mus, mignon de Ptolomaeus PA»- 
lopMory repriniande les gardes de 
Oeomènes de leur peu de soin a 
veiller sur une béte sauvage , VII , 
397 (458); sa mort, 399 (461). 

Ptolomaf.us , gouverneur d'A- 
lexandrie , est tué , VII, 399 (46 1). 

Ptolomaeus , fils d'Antoine et 
de Cléopâtre , à qui son père donne 
plusieurs provinces d'Asie , VIII 
35f (409), 

Ptolomaeus , devin , gagne la 
confiance d'Otfaon par le succès 
de quelques prédictions, IX, 3ia 
(36o). 

Ptoum, montagne d*où sortit le 
sanglier qui effraya Latone , III , 
193 (217). Voyez la note. 

Publia (voie), en Espagne, 
maintenant appelée Calzada , X , 
^^ (54). 

PublicolÂ (Publius Valerius), 
son origine *, son éloquence et ses 
richesses ; noble usage qu'il en fai- 
soit, I, 353 (397); aide Junius 
Brutus à chasser Tarcjuin le Sw 
perbe , roi de Rome , 354 (^9^) \ 
pourquoi cesse d'aller au sénat? 355 
(399) ; prête le premier le seirment 
proposé par Brutus, ih. Pour le 
maintien de la liberté , s'oppose â 
ce que les ambassadeurs de Tar- 
quin soient écourés du peuple , t^. 
356 (i^. ^06) \ la conspiration 
contre les consuls lui est dénoncée 
par Vindex, 359 (403-404) ^ sa 
conduite envers les conjurés, 36o 
{ib, 4o5) \ sa fermeté , 363 (408) -, 
nommé consul à k place d& CoUi- 

Aa 
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tinui; fiut accorder la liberté et b 
droit de citoyen a Feidave Vindex , 
I, 364 (4i<>)> ^® premier consul , 
qui entra en triomplle à Rome sur 
un char traîné par quatre dfaevaut , 

568 (414); prononce Téloge funè- 
bre de Junius Bmtus; poiirquoi 
les Romains se plaignent de lui ? 

569 (416) ; sa conduite gépéreuse, 
370 (4>6) ; son respect pour la 
majesté souveraine dupeiiple; usage 
qu'il fait de ton pouvoir , 67 1 (4 1 7- 
418); remplit les places vacantes 
du sénat ; ses lois en faveur du peu- 
ple, 37a (th. 419) * *^^ ordon- 
nance contre la tyrannie , 674 
(420) *, sur les finances, ib, (4^1) ; 
permet au peuple d'élire deux tré- 
soriers ; fait nommer pour son 
compagnon au consulat le père de 
Lucrèce ; lui cède les honneurs , 
ZjS (4^1-433) ) digression sur les 
travaux et la dédicace du temple 
de Jupiter Capitolin , ib. 376 (ih, 
4^3) et êuiv* ; sur la conséci^tion 
d*un second temple , 379 (426) ;' 
sur un troisième réidifié par Ves- 
pasian , et le quatrième par Domi- 
tian, 38o (437)* PubHcoIa absent 
du consul pour la seconde fois ; 
bâtit la ville de Sigliura , 38 a (429) \ 
est blessé dans un combat contre 
Porsena , ib, (43o) ; belle défense 
d*Horatîu8Cbc/(;j, 383 {ib, 43 1 ) ; ce 
que Pttblicola propose en sa faveur , 
ib* Son troisième consulat *, défait 
lesThoscans, 3^4 {éfi%). Digres- 
sion sur Phistoire de Mudus Scœ- 
vola, ib. 385 {ib. 433); Publicola 
>nôuage.la^iz avec Poisetia:, 386 
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(454) ; lui renvoie Claelia et les 
tres^ges, I, 388 (436) ; sonfirèrâ. 
remporte deux victoires sur les Sa- 
binsf 389 (438). Quatrième con- 
suls de publicola, 390 (439); il 
Ëiit oirusuiter les Kvres de k Sy- 
biDe, 391 {df,) 'f gagne AppiusCha- 
SU8/592 (4^t} *, le reçoit an nombre 
des< nateors; accorde le droit dt 
Citoyen à ceux qui se rendent à Ro- 
me avec lui , 393 {ib. 442) ; d^'t 
lesSabins, ZgS (444} ? son second 
triomphe ; sa mort , 596* (445) ; 
ses funérailles faite» a<*x q <pem au 
public ; deuil général, 396 {ib, 44^; 
• où inhumé? 397 {ib.). 

PuBLicot A comparé avec SoLOKf 
I^ 597 (447)» P^"* faeuieax qoe 
Tellus tué par seS ennemis, dont 
Solon loue tant la fêlfdté devant 
Crœsus, Publicola fut durant tt 

' 's 

vie le premier des Romains; il tns 
Ses ennemis , et laisse en mourant 
des regrets universels , ec plusieon 
famiDes illustres existoîent encore 
du temps de Plutanpje; il accompEt 
ainsi le portrait tant souhaité dans 
les vers de Solon , ib. (398 [H. 
448) ; le Romain fut réputé aoai 
heureux par Thonnéte usa^e qu'il 
fit de ses biens ,' que le Grec Itf 
sage ; l*un aCquit ce que Taotre s 
considéré comme le souverain bien 
en ce monde; Solon honore Pu- 
blicola , qui fait aussi honneur â 
Solon , en diminuant la pompe du 
consulat , 399 (449) ; Solon crée 
un nouveau «énat; Publicola Tau- 
gmente, établit des trésoriers, ns 
considérant qoè le bienipublic; ki 
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Jois <le Solon tur la tyrannie ; plus 
modérées que celles de PubBcola ; 
Sokm refuse la royauté; Publicola 
rend sa dignité plus modérée,.!, 
400 (45o) ; Solon confirme la li- 
berté des liens par Tabolitioii de 

leurs dettes, 4^)^ (4^'}> *^^ ^'^^ 
trée au gouvernement des afTaires 
fiit plus illustre; Tissue de Pubfi<- 
cola beaucoup plus glorieuse; avant 
de mourir, le Grec vit le renver- 
sement du sien ; celui du Romain 
se mandat jusqu'au temps des 
guerres civiles; ses lois écrites sur 
-dçs rouleaux ,. Solon sort d*Athénes; 
Publicola continue de rester au ti- 
mon des affaires, â Rome; Tun 
succombe sous Toppression de la 
tyrannie de Pisistrate ; l'autre ruine 
et abolit la royauté depuis long- 
temps éublie , 402 (45a) ; chef 
d*armée Publicola remporte plu- 
neurft victoires ; Solon n*ose. con- 
seiller ouvertement l'entreprise de 
Salamine '^ Publicola se dédare 01»- 
.vertement Tennemi de Tarquin , 
découvre la conjuration^ en chasse 
les auteurs, gagne Tamitié du roi 
Poisena; Solon recouvre Salamine 
aux Athéniens; Publicola rend â 
Porsena les terres conquises en 
Toscane par les Romains , 4o3 
(453); sa sage politique éclate dans 
.cette occasion ; car en cédant un 
peu , il acquit davantage aux Ro- 
mains, 404 (454)> 

PuBLius CoarrELXus , consul ro- 
main , 1 , 2169 (3o3). 

PuBLius ci(é, II, 391 (438). 
' PusLiusLiGiNiyi, capitaine ro- 
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main vaincu par Perseus, roi de 
Macédoine, III, 18 (aa). 

PuBLius Tappulus , consul ror* 
main , IV, 5/ (65). 

FuBLiuS' JuLius , pourquoi ren- 
voyé à Romç par Flaminius , IV, 
58 (66). 

PuBLius Vaainus , capitaine ro- 
main^ V, 267 (307). 

PuBLius vole le xicbe fourreau 
de l'épée de Mithridates, VI , 166 

PuBLiua Antonius accusé de 
concussion par les Grecs est pour- 
suivi vivement par César , VII , 
i65 (191). 

PuBLius Saturbius , tribun du 
peuple , frappe le premier son col- 
lègue Tiberius Gracchus , VII , 441 

(5o7)- 

Publics Skxtius et Pubuvs 
C0TTA9 plaisantes par Cicéron, 
VIII , 194 (laa). 

PuBLins, père de Pinaria, ves- 
tale enterrée vive, XI, a53 (391)» 

PtULius Dficxus, consul romain^ 
XII, iaa(i35). 

Puissance ( la suprême ) jointe 

.;à la sagesse «t â la justice dans un 

seul homme , retire les peuples de 

la misère, suivant Platon , VIII , 

149 (175). 

Puissant, il est plus ma} a\sù de 
lui nuire , que faire du bien au foi- 
blo , IV, ri6 (lai). 

Puits (ordonnance sur les) à 
Adiénes , I, 33i (373). 

PuLio, maître de musique de 
CMnmodus, X, 178^(197). 

PuN iQUx ( première guerre ) des 
A a a 



I 



57» P Y 

Carthaginois contre les Komaîns ; 
époque de son commencement et 
de sa fin, IX , 359 (4i5) -, XII , 83 
(89) , note. 

PuLviNAiR«8 , Ets sur lesqueb 
étoient les statues des dieux , XII , 

5i (55). 

Ptdrb (Kitro) , ville de la Ma- 
cédoine, VII, 104 (lai); prise 
par Philippus, qui la donne aux 
Olynthiens avec son territoire , 
XII, 97(106). 

Pylades , comédien célèbre, 
pourquoi bani d'Italie par Auguste , 
XU, 3io(352). 

Ptlaobs, musicien grec, vers 
qu*il récite à la louange de Philo- 
pœmen , IV, 26 (29). 

Pylk, forteresse de PAtti€[ue, 

y, 191 (226). 

Pyles, Voyez TJiermopyles, 

Pyrbkées (monts) , séparent 
FEspagne des Gaules, IX, Zy 1 (428). 

PylÔs (^Naçarin)y ville de la 
Grèce dans la Messenic'jses habitans 
se retirent à CvUène, XI , 227 (260). 

Pyrgotele , graveur grec cité, 
VI, 483 2". édU* obseiv. 

Pyrilampes , ami de Peridès ; 
de quoi accusé? II, 189 (212). 

Pyronydes , personage dhme 
comédie du poète Eupolis, II, 207 

(23l). 

Pyrra , femme de Deucalion , 
IV, 112(126). 

Pyrrhiok , prévét d^Adiénes , 

Xlï, 244 (a;^). 

Pyrrhus , son origine , IV, 112 
(127); son père étant chassé de 
son royaume par les Moloisiens , 
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Pyrrhus eniSmt est sauvé par An-^ 
drocfides et Angdus, ii3 (128) ; 
porté au roi Glaucias qm le £ut 
élever avec ses enfans , ii5 (i3o); 
refuse de le remettre à Cassandre; 
le rétablit dans son royaume à Tâge 
de douze arié ; son air majesuieux; 
disposition de sa mÂchoiie supé^ 
rieure, 116 (i3i)v comment gué- 
rissoit les maux de la rate? veita 
du gros orteil de son pied droit, 
ib, (i32); va aux néces d'un 6k 
de Glaucias \ Jes Molossiens se le- 
beOent pendant son absence, dus- 
sent ses amis et pillent tous ses 
biens » 1 1 7 (f^*)* Pyrrhus se re >• 
tire auprès de Demetrius ; se dis- 
tingue à la bataille dMpsus , tf. 
(i33)*, va en 6tage en AEgypte 
pour Demetrius , 118 (£&.); son 
caractère y épouse Antigdne, filfe 
de Bérénice *, bien reçu du peuple 
à son retour en Epire, ib. (i34}i 
partage le tréne avec Néoptolemiv; 
•devient son ennemi, 119(135); 
apprend qu'il conspiroit contrs 
lui , 120 (i36) ; le tue dans un fo- 
tin ; appelle Pudomœus son fib 
aîné *, fonde la ville de Berenicide; 
projet qu'il médite pour son ac- 
croissement, 121 (137); colI<I^- 
tions qu'il impose pour secourir 
Alexandre contre son frère Anû' 
pater, 122 (i38); VIII, 219(356)-, 
découvre une ruse de Lysimachus*, 
est détourné par le devin Theodo- 
tus de conclure la paix avec Ao- 
dpater , IV, i23 (140); conunea* 
cernent de ses divisionf avec De* 
metrius \ se signale dans une U- 



uille contre Patauchus^ ib, 1^4 
(ib. 141) » VIII , a3o (^69) ; pour^ 
quoi comparé à Alexandre le grand? 
IV, 126 (143) ; éloge de ses talens 
militaires; sa réponse à une ques- 
tion qu'on lui fit a un festin , 126 
(ib^ 143) ; ses qualités morales ; 
reproche qu'il se faisoit ; son dire 
sur un médisant ,127 {ib, 144) » 
ses femmes et ses enfans; son mot 
terrible à un de ses Gis , 128 ((4^) \ 
surnommé \ Aigle par les Epi rotes; 
fait une irruption en Macédoine; 
se retire en perdfmt une partie de 

ses gens, 129 (14^) î ^^i^ I^ P^i^ 
avec Demetrius ; nouveau sujet de 
guerre, i3o (147)» reprend les 
armes contre lui ; son songe, i3i 
(148-149) ; loué dans le camp de 
Demetrius , i3a (i5o) ; il s'en em- 
pare ; est déclaré roi de Macédoine, 
x33 (i5i) ; la partage avec Lysî- 
machus; belles réflexions sur les 
princes, i34 {ib* i52). Pyrrbus va 
au secours des Grecs ; ce qu'il con- 
seille aux Athéniens ; traite avec 
Demetrius ; à la suscitation de Ly- 
si machus, fait rebeller la Thessalie 
contre lui, i35 (i53); est forcé 
d'abandonner la Macédoine et de 
se retirer en Epire ; réflexions de 
Phitarque , i36 (i54). Vers d'Ho- 
mère qui lui sont appliqués, i37 
(i55) ; est appelé en Italie par les 
Tarendns, i39 (i57); son dire 
sur l'éloquence de Cineas ; son en- 
tretien avec lui au sujet de la guerre 
contre les Romains, 140 (1^9) et 
suiç. Part malgré ses remontran- 
ces ; sa flotte est dispersée par une 
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horrible tempête, 143 (i6a) ; forcé 
de se jeter a la mer pour gagner la 
cote, est secouru par les Messa- 
piens, 144 (i63); son arrivée à 
Tarente ; discipline sévère qu'il y 
établit, t45 (164) ; pourquoi en- 
voie un héraut aux Romains? 146 
' (i65) ; campé prés d'eux , observe 
leurs dispositions militaires ; en 
conçoit une grande opinion , 147 
(166) ; engage la bataille ; sa con- 
duite réunit toute la prudence d'un 
généra] â la valeur d'un soldat , 14$ 
(167-168) ; est averti par Leon- 
natus du dessein d'un soldat Ita- 
lien contre lui; sa réponse, ib. 
149 (ib) ; son cheval tué sous lui , 
est sauvé par ses soldats ; pourquoi 
change d'armure avec Mégacles , 
iù. (169) ; défait les Romains , i5o 
(170); s'empare de leur campj 
pille leurs possessions et s'approche 
de Rome, i5i (171); y envoie 
Cineas pour négocier la paix; ses 
propositions sont rejetées , i5a 
(172) et suiç. On lui envoie des 
ambassadeurs ; sa conduite envers 
Fabriciùs, i56 (175-176); géné- 
reuse réponse de celui-ci ; Pyrrhus 
lui confie les prisoniers de guerre 
sur sa parole , i58 (179) ; est 
averti par les consuls de la perfidie 
de son médecin, qu'il punit^ ren- 
voie sans rançon les prisoniers ro- 
mains, i5p (180); engage une se- 
conde bataille, 160 (181) ; rem- 
porte la victoire^ 161 (182); ce 
combat rapporté différemment par 
deux historiens, ib. 162 (i83); ce 
qu'il dit à quelqu'un qui se réjouidr 

Aa à 



374 



p Y 



•oit de sa victoire, ih. (184) ; re- 
çoit des ambanadeurs de la Sicile , 
des nouvelles de la Grèce sur Tétat 
de la Macédoine ; son embarras , 
)V, i63 (184-185) ; laisse une forte 
garnison dans Tarente; passe en 
Sicile \ chasse devant lui les Car-^ 
tbaginois, 164 (186) ; voue un sa- 
crifice â Hercules; monte le pre- 
mier à Tassant au dége d'Eryz, 
s*en empare, iSS (187); défait 
les Mamertins \ refuse la paix aux 
Carthaginois ; sa prospérité lui fait 
ambitionner la conquête de la Ly- 
biê , 1 66 ( i 88) *, change de conduite 
envers les SiciBens, 167 (189); ib 
•e réunissent tous contre lui , 168 

(190) ; ce qu^il dit à son départ de 
la Sicile -, attaqué dans le trajet par 
les* Carthaginois , perd plusieurs 
vaisseaux; abordé en Italie, est 
assaiQî par les Mamertins , 169 

(191) ; blessé y est provoqué par 
un barbare ; le fend en deux 
d*un coup de sabre , ib, 170 (19a) » 
•es forces à son arrivée à Tarente ; 
marche contre les Romains, ilf. 
(193) *, est vaincu et forcé de quit- 

. ter ritalie ; malgré ses pertes , est 
toujours réputé le premier des 
princes de son tem|[)s, 17a (19$); 
à qui comparé par Antigonus? re- 
tourné en £pire , cherche quelque 
nouvelle guerre pour subvenir i 
l'entretien de sfis troupes; entre en 
Macédoine , s*empare de plusieurs 
places; met Tarmée d' Antigonus en 
déroute, 173 (196) ; attire à lui 
toute son infanterie; le force par- 
là ^ preiidre la fuite ; of&ande cju'il 
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fait au temple de Minerve ïiomiâti 
•on inscription » 1 74 (^97) v toàtes 
les villes de Macédoine se rendent 
i lui ; traite durement les habitaiis 
d'^^ges; laisse piller par les Gau- 
lois les tombeaux des anciens rois; 
son propos présompmeux sur An- 
tigonus^ IV, 174-175 (198); sol- 
licité par le roi Oéonymus de venir 
i Sparte pour le remettre sur le 
trAne ; Pyrrhus I*y jnèni^ avec vingt 
miUe hommes, 176 (199); com- 
ment il abuse les ambassadeun de 
Sparte ; entre dans la Laconie ,pilk 
•on territoire ; sa ' répofnse aux 
plaintes des ambassadeurs, ib, 177 
(aoo-ioi) ; campe auprès de Spar- 
te; les Lacédémoniens se fortifient, 
178 (ib. aoi); Pyrrhus xnardie 
contr*euxy 180 (io3-ao4); sonfib 
Ptolomœus en cherchant h gagner 
la tranchée est repoussé , ib. ; Fss^ 
saut dure jusqu^à la nuit; viaon 
de Pyrrhus , espoir quMI en con- 
çoit ,181 (2o5) ; sa réponse à fex- 
pKcation du devin Lysimachus, 
' i8a (ao6); recommence Taisaut 
le lendemain;* accident qui Toblige 
à la retraite , i^. i83 (207) ; appelé 
à Argos par Aristeas, 184 (209); 
quitte la Xiaconie et marche vert 
cette ville; est assailli en chemiti 
par une troupe choisie de Lacédé- 
moniens, t85 (210); grand ex- 
ploit iqu*il £ait pour vengei' la moit 
de son iils, i85 (211}; continue 
sa marche pour se rendre à Argos; 
. campe prés de Naupb'a ; pourquoi 
envoie un héraut à Antigonis? 
i 187 (212); divers présages anis» 



PY 

tm ; ùàt «ntrer tes GtuIoi9 ^ns 
^got pai^ la pojrte Diamp^rts , 
IV, i88 (ai 3); y pénétra par k 
quarlier appelé C^lal^aris ; gcnufle 
confunou dans )a viDe, 189 (214) • 
•on étonnement à la vue d*uii 
groupe repréfientant le combat d*un 
loup et d'un taureau y ih, (ai 5) ; 
ojîgîjie de cette repiésentation , 
190 (ih, a 16); ton découragement 
lui inspire le dessein de se retirer ; 
ton ordre envoyé à son fils Hele- 
nus malHBntendu , met des obsta- 
cles â fa retraite, iB, 191 {iù. aiy); 
pourquoi 6te la couronne qui étoît 
•ur son casque? 193 (318); est 
blessé «dangereusement d'un coup 
tuile ; uji soldat lui coupe la tête , 
193 (319)9 à qui portée par AU 
cyoneus? honneurs funèbres que 
hà rend Andgonus, 194 (aao). 
Comment Pyrrhus considéré par 
Annibal? IX, 43i (499* Comparé 
avec Caius Mariiu , 3oo (34a) i 
XXiV, a8a , iaù. 

Ptthaoorb, philosophe célèbre, 
ami et instituteur de Numa suivant 
Tppinion conununç ^ I , a^ 7 (344) ; 
raison de croire quHl n*a existé que 
long-temps après lui, a 18 (346), 
nott;. sa conformité avec Numa; 
par qui app^ subtil enchanteur! 
ji34 (363*364) ; reconunandoit 
le silence k ses disciples; son opi- 
nion sur ,1a déité^ a35(i^. 366); 
fût citoyen dellome , suivant le 
poète Epicharmus,. 336 (266) ; 
les Romains lui élèvent une statue , 
a37 Qb.). 
.frTKAGOAE de sparte, rçmr 
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perte le prix de la course aux jeux 
olympiques; vînt, en Italie; aide 
Numa dansFadministration de son 
royaume, I, 318 (246). 

PrTHAGOAEy devin ,. interrogé 
par Alexandre sur les signes dW 
sacrifice; sa réponse Pétonne , VU , . 

«49 (»73). 

Prthagoiucibivs , leur opinion 
sur, la situation de la terre, I, 34S 
(373); ne mettoient point leurs 
préceptes par écrit, 368 (3o3). 

PtTHEAs , orateur d*Athènes ; 
son babil importune Phocion , VI , 
a86 (339); son reproche â De* 
mosthènes, VIIl, x6 (ao); bant 
d*Athènes, se déclare pour Anii- 
pater, 47*4^ (^)f sa comparair 
son sur une ambassade d* Athènes, 
retournée contre lui par Demoe- 
thènes, ib, (ibi 67). 

Ptthia , fête célébrée à Delphee 
en Fhonneur d'Apollon; pourquoi 
Demetrins la fiùt solemniseï i 
Athènes 7 VIII , 339 (368). 

Pytriade , e^ace de quatre an- 
nées, XII, 43i (489). 

Pythie , prophétesse du temple 
d* Apollon à Delphes; sa réponse i 
Ciceron, VIII, 66 (78); à i>hi- 
lippe, XII, 124 (137). 

Pythion, nom d*un temple , oA 
situé? III, 3o (35). 

Pytro, serpent, III, i94'(ai7). 

Pythoglès, orateur athéitien , 
condamné à mort avec Phocion, 
VI,3i3(36q). ^ 

Pythoclës et PoLYCHATBs , fils 
de Polycrates ami de Plutarque» 
IX, 194(333). 

Aa 4 
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Ftthoclides , enseigna la ibu- 
ûque à Periclcs , suivant Aristote, 
il, i65{i84). 

Pytuooobb , archonte à Athè- 
nes, XII, ii5 (137), note. 

Pythodorus , prêtre portant la 
torche aux saints mystères, VIII , 

199 (234). 

Pytholaus , tyran de Fhères^ 
chassé par Philippe, Xll, i oa ( 1 1 a). 

Python , joueur de flûtes , IV, 
ia6 (143). 

Python et Seuleucus , pour- 
quoi envoyé au temple du dieu 
Serapis par les principaux amis' 
d'Alexandre? VII, 164 (179). 
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Python Byzantin» orateur; ton 
éloquence véhémente contre les 
Athéniens , VIII , 17 (^1) ; envoyé 
en amhassade aux Béotiens par 
Philippe, XIÏ, 118 (i3o). 

Python , capitaine de Rhege 
( Reggia) , fait prisonier avec son 
fils parDionyslus, Xll y 349 (a8a); 
traité cruellement par lui ; sa cons- 
tance et sa fermeté'; est noyé avec 
toute sa fiEimiUe , slSo (a83). 

Pythonicb , courtisane » à qid 
Harpalus fait élever un superbe 
tombeau, VI, 287 (33 1). 

Pythopolis , ville fondée par 
Theseus, I, 45(48). 
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A^UADRATUS , jeune Romain , 
amant de Lucilk sœur de Coxh- 
modus, X, aoi (224); sa conspi- 
ration ; sa mort , aoa (aa5-aa6). 

QUADRUPLATEURS , eSpioUS SO- 

cretB ; abusent de leur pouvoir; sont 
supprimés et banis par Tempereur 
Antoninus, X, 16a (l'/S). 

QuATRiN , petite pièce de mon- 
noie à Rome; sa valeur > I, 396 

(444). 

Querelles entre les citoyens 

préjudiciables aux affaires publi- 

<{ues, VI, 12 (i3) ; calmées au 

temps de Cimon et de Periclès , 

dés que Tutilité publique le deman- 

içity V, 46 (65). Belle comparai- 



son de Plutarque sur les querdlei 
particulières, XII, 433 (5o3). 

Questeur , magistrat romain 
chargé de la recette générale des 
finances, IV, 216 (246); XII, 
357 (407). 

QuiNCiANUS , fils d*un sénateur 
romain , s'introduit dans la cham- 
bre de Commodus pour le tuer; 
est arrêté ; dévoile ses complices; 
sa mort , X , 20a (2a5-aa6). 

QuiHT-CuRCE , auteur dté, VI> 
474 (545), obserç,; VII, loS 
(lia) , notes, 

QuiNTiLiSN , écrivain célèbre, 
contemporain de Plutarque', XU, 
439 (498)5 a«é, I, l(xlj),^»'*'' 
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QuiNTiLis (jtiillet)^ mois'ro- 
Duun, I, ia3 (t36). 

QuiNTioN , afFranchi de M. Cà- 
ton et son agent, III, 446(498). 

Qu 1NTIU8 9 lieutenant de M. 
Crassusy V, 274 (3 14). 

QuiHTius (Caius) , consul ro- 
main, XII, io3(iia)« 

QuiNTus AuTTLLius , Sergent 
du consul Qpimius, son propos in- 
jurieux cause sa mort , VU , 464 

(534). 

QuiNTUs AuHBLius , son exda^ 
madon en voyant son nom inscrit 
sur la liste de proscription de-SylIa ; 
sa mort, IV, 459-460 (5a i). 

QuiNTus Genutius , consul ro- 
main, XII, 94 (loi). 

QinNTVs HoATENSius , Romain 
puissant , ne pouvant obtenir la 
fille de Caton , lui demande sa 
femme Martia ; Tobtient, VI , 36i 
(4 16) ; Pinstitue son héritière , 407 
(470). 
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QvnvTus PoMPEiua , consul avec 
SyBa, IV, 398 (45i) ; déposé par 
le tribun Sulpicilis,>et son fib tué, 
4o3 (457) ; accompagne Sylla à' 
Rome, 4o5 (459). 

QùiNTus PuBLiirs , consul ro- 
main^ XU, 133 (i36). 

-QuiMTUs TiTius , négociant , 
ce qu*il annonce à Sylla , IV, 4aS 

(48i). 

QutRiNAL (mont) , les Romains 
y élèvent un temple à Romulus , I, 
129 (143); Numa y avoit une 

maison, 349 (a8i)* 

QuiRiNALB (fête), célébrée à 
Rome , X , 446 (567)* 

Q u I R I II u s , nom sous leque 
Romulus est invoqué par les Ro- 
mains, I, ia6 (140); versions 
différentes sur sou étymologie , 129 

(.43). 

. QuiRiTES , noms des andens 
Romains*, son origine, I, 107 
l ('«8). 
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i\ACiiiB (étrange effet d'une), 

vm, 337 (39a). 

RADAMANT^us, juge et couser- 
vateur des loix de Miuos» I, k5 
(37); dté,lV,373(4a5). 

R AGONB , ville et port d*£spagne , 
X, i63 (180). 

Raillerie , qualité propre aux 
Lacédémoniens , 1 , 168 (187). 

Raison , doit se fonder sur les 



choses vraies , non sur l'apparence , 
VI, 197 (aa8) ; accompagne toutes 
les actions de ceux qui ont été bien 
élevés, IX , 6 (7). 

Rameaux (fête des), instituée 
k Athènes par Theseus, I, 3/ (4o)« 

Ramnehses, Tune des trois fi<* 
gnées des premiers habitans de 
Rome, I, 107 (118). 

Rawiivs f ai&anchi de M. An- 
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toine , qui exige de lui une triste 
promease , VllI , 34a (SgS). . 

R4Tft et SouBi» ron|^nt V<ft de 
h chapelle de Jupiter Capieolin , 
UI,3oo(336). 

Ravbiiiib (Classa , ville d'Italie 
dans la Romane , 1 V, aoo (227). 

Rba y mère de Sertoriua , V, 343 
(395). 

Rbcohcilibb les peiif^ , aussi 
glorieux poujT un général qtie de 
vaincre ses ennemis, IV, 79 (91). 

ilEcosvoissAncB , combien ce 
devoir est essentiel? IV, 127 (i43-* 

144). 

Rbflbxion (s^) mxt fimpoe- 
sîbiUté dVne union constante et de 
bonne foi entre des princes voisins 
également ambitieux 9 JV, i3o 
(a60. 

Rbfobmatbub (but d*un bon) 
de choses publiques , 1 , 1 70 (i9o)* 

Revussb, plus glorieux que de 
recevoir, III, 169(178). 

Regb ou RiiEGE {Reggio) , viAe 
d*ltalie en Calabre , III , 1 00 (i la). 
— Les Rbégiens descendans des 
Chalcidiens, XII ,175 (196) ; sont 
appelés au secours de Syracuse çon* 
tre Dionysius, 164, 176 (i8a , 
196); font Ja paix avec lui, 177 
(197) \ refusent de lui donner pour 
femme une de leurs concitoyènes , 
i83 (304) ; assiégés par lui , leur 
horrible détresse ; sont forcés de 
ae rendre â discrétion; comment 
traités? 248 (281) et suiv. 

Rbgia, pulais de Nuroa prés du 
temple de Vesta, I, 249 (281). 

Bboistbbs (anciens) deRom^^ 
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perdusloiB de ul prise ptr ktOso- 
lois, I, 217 (244)- 

Rboulus ( M« ) , général romiiB, 
IX. 472 (545). 

Religior , est la science de ser^ 
vir Dieu, III, 9 (10); doit être 
dégagée de toute superstition , 282 
(3o4). 

Rbhonia, lieu de k sépahme 
de Remus et des deux nonnsdeis 
de Romulus, 1, 85 (93). 

Rbxomium , endroit du mont 
Aventin , choisi p^r Remus poor y 
bâtir la ville de Rome, appelé do- 
pais Rignarium , I, 82 (90). 

Remus. Vcefen. Romulus. 

Rbhabo (coudre la peaudn) î 
celle du lion, dire de Lysandie, 
IV, 325 (371). 

Renia, île de la mer AEgée, 
près celle de Deloe, V, i83 (221). 

Rbpbn Tiiius , Romain, pourquoi 
bani par Antoninus Pins 7 X , 164 

(.81). 

Rbpudiatiou , en qud cas m 
Rondin pouvoit répudier sa fiera- 
me ? à quoi il étoit condamné s'il 
le faisoit dans d^autres cas? 1, 114 
(126). 

Retra , oracle d*ApoSon sinii 
appelé, I y i56 (172). 

Rbtres , ordonnances de (f- 
curgue, I, 172(192). 

Rhamnus, bourg de TAteque, 
VI, 292 (536). . 

Rh^a, fille.de Numitor, loa 
histoire, I, 69-70 (yi'jS)» 

Rbba, déesse^ féteii 
son honneur par TuUus HestilKVf 
XI, 179(206), 



R H 

Rhbtib , provi nce de Germanie , 
•on étendue, X, 240(968); est 
eouifiise par Auguste , XII , ^$6 

(3*4). 

RHÉTOKtQUB (la) manie Fesprit 
des hommes à sa volonté, suivant 
Piaton; son prindpal artifice, II, 

19a (2l5), 

Rhiauvs, auteur d'an poème 
donc Aristoméne étoit le hérds^ 
XI , a53 (266). 

Rlti!> , grand fleuve d'Europe , 
sur les bord< duquel Auguste éta- 
blit les Suèves et les Sicambres , 
Xn , 286 (524). 

Rhodes , vifîe et île de la Médi- 
terranée , patrie d'Apollonius le 
rhéteur, VII, 164 (189). 

Rr6nb , fleuve des Gaules (Fran^ 
ce) , traverse le lac de Genève ^ 
IX , 572 (43e). 

Rbus on Rhous , endroit i Mé- 
gare où on voit un ancien tom- 
beau d'Amazones , 1, 4B {Sz) ; d'où 
ainsi appelé ? ibé noteX 

B I c H s s doivent surmonter les 
pauvres autant en vertu qu'en ri- 
chesse et puissance , 1 , 401 (449) » 
comment k plupart sont toujours 
^r&, suivant Aristote? III, 168 
{189) ; leur foOe persuasion; opi- 
nion du {^ilosophe Ariston , 437 
^487) ; iniquité ^ea riches d'Achè- 
nes envers les pauvres; ce qu'elle 
occaÂonne, 1 , 3o5 (345); ceux de 
Sparte mécontens de manger en 
commun, 164 (i82-i83). 

Richesses , l'ame de la guerre , 
VI , 1 83 (212) ; à qui nécessaires. 
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vent; ce qu'elles causent i Sparte y 
Vlï, 3i3 (36i). Vers de Solon 
sur les richesses , t , 287 (323). 

RiciNBS , habitans de la ville de 
TrasiJlo en Espagne ^ en guerre 
avec ceux de Merida, X, 17 (9). 

RiPHÉBS (monts), réparent la 
Russie de la Sibérie , Il , 91 (102). 

Ris avoit une image à Lacédé- 
mone , 1 , 200 (223). 

RoBB viRiLB, quelle? VIII , 407 
(44 1) ; celle de Tancien Cyrus ser- 
voit au couronnement des rois de 
Perse, 441 (479). Il étoit défendu 
aux dames d'Athènes de sortir de 
la ville avec plus de trois robes, I, 
526 (567) ; d'ensevelir le corps d'uïi 
trépassé avec mi plus gramd nom- 
bre, ib* 

Roche Tarpbibiinb â Rome, 
d'oà Ton pvBci|»toit andennemcnt 
les malfaiteurs , I, 102 {112). 

RoDOGUNE , ^He d'Artaxerxés , 
VIII, 488(533). 

RoDÔN, gonverneur de CsBsa- 
rion, Vill, 421 (457). 

RoDOTus, réputé laint chez les 
Bithjniensy 1, 225 (252). 

RoESACBs, général persan, tué 
par Alexandre le grand , VII , 35*- 
36 (42). '— Autre seigneur persan 
de ce nom ; trahit son roi et s'en^ 
fuit â Athènes avec de grandes ri- 
chesses; recherche l'amitié de Ci- 
mbn en hn offrant des présent 9 
qu'il réfuse , V, 27 (32). 

Roi , le plus juste est le plut 
grand, VI, So (57); sa dignité 
sacrée par des cérémonies augustes 
et religieuses , VII, 434 (499) ; an 
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quoi consiste sa grandeur ? IIF, aaa 
(a49)î ce qui lui esc propre , VI , 
6 (6); moyens d'accrokre sa puis- 
sance, II (ii-ia); d*où4épend 
Tobéissance.de ses sujets? 1 , 221 
(236-237) » <^oit 9C fier à ceux qu\ 
se confient en lui , 232 (261). Un 
roi est une béte ravissante, suivant 
Caton, ill, 41 ï (458). Réponse 
d*un cuisinier lacédémonien à un 
roi de Pont, IV, 169 (188). Vé- 
ritable condition des rois , V, 1 88 
(216) ; leur forteresse la plus sûre, 
IX, 269 (3 10) V ce qui les fait haïr 
et mépriser, I, i35 (i5o); plu- 
sieurs 8^ sont adonnés aux arts 
mécaniques, VllI , 188 (221); 
appelés Anacus par les Grecs , I , 
^7 (^2)' — Hois comparés â des 
comédiens, VIII, 184-185(216- 
217). Beau dire d'Homère sur les 
rois , a33 (273). — Les rois de 
Perse ne donnoient audience qu'à 
ceux qui Tavoient adoré , II , 54 
(59). 

Romaines, ne portoient point 
de premier nom , IV, 199 (226) ; 
portent le deuil de Brutus comme 
pour leur père , XI , 544 (396) ; 
assistoient aux festins ; - occupoient 
Tappartement le plus exposé et re- 
cevoient compagnie , XII , 4 (3). 
Pourquoi honorées par le sénat? II , 
«a (9^-92). 

Romains , honorent la mémoire 
d*Acca Larentia , nourrice de Re- 
«us et Romulus, I, 72 (78) ; leurs 
pr^ugés sur les vautour» , 83 (91) ; 
comment ils regardoient les mu- 
railles de leur ville? 86 (94) \ gra- 
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eieuse réception qù^b font k Ro- 
mulus , 98 (108) ; ravissent les fiHes 
des Sabins , 93 (102) ; font on 
accord avec eux*, prenant le nom 
de Qitirites; se forment en Kgnéei 
1 07 ( 1 1 8) ; adorent et révèrent Ro* 
mulus sous, le nom de Quirinut, 
126 (140); leur conduite enven 
les Latins qui demandoient leur al- 
liance, i3o (144) ; élisent Numa 
Pompilius pour roi , 222 ,(a5o); 
combien de temps leurs tem* 
plea n'eurent aucune image des 
dieux ? 235 (265) ; accordent le 
droit de citoyen à Pythagore; loi 
élèvent une statue , ainsi qu*à Aki- 
biade» , 236 (266) *, regardoient 
comme un crime de rompre leur 
pont de bois, a38 (967); tenoient 
les portes du temple de Janos ou- 
vertes pet' lant la guerre , et fer- 
mées en temps de paix , ùlo% (296} ; 
se montrent équitables etpadfiqnes 
envers les Tarquins, 357.(401); 
leur guerre avec le roi Porsena, 38a 
(429) et suiç, ; font la paix avec ce 
prince i leur.reconnoissance envers 
lui , 389 (438) ; pouvbient céder 
ou prêter leurs femmes à d^autrei, 
2y5 (3io) ; saccagent et pillent la 
ville de Veies , II , 76 (SS) ; révè- 
rent comme sacrée la dignité dt 
censeur t 90 (1 00-101); envoient 
des ambassadeurs aux Gaulois, ré- 
ponse de leur roi, 93 (104) ; en- 
trent dans Clusium ; encourait 
ses habitans assiégés par.Brennus, 
94 (io5-io6) ; leur ingratitude en- 
vers Camille ; ce qu'elle leur cause, 
97 (^^9} ij^^^ déficits par les Gaii^ 
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lois , II , 98 (1^. 1 1 o) ; voyez la nde; 
ib. Jours regardés malheureux par 
les Romains , i oa (114); abandon- 
nent Rome et se retirent au Capi- 
toîe, io3 (ii^)î y 9ont assiégés 
par Brennus, 100 (120); regrets 
de ceux retirés à Veies de n'être 
point commandés par Camilhis , 
Il 1 (124) ; lui font offrir le com- 
mandement, X12 (isi5); ceHx as- 
•iégés dans le Capitole élisent Ca- 
millus diccateur, 114 (127) ; re- 
poussent les Gaulois qui y étoient 
montes , 116 (i3o) ; prédpitent 
à travers les rochers le capitaine 
qui commandoit pendant. la nuit; 
récompensent Manlius, 117(131); 
pressés par la famine, font une 
accord avec les Gaulois y 1 18 (iSa) ; 
sont délivrés par Camillus , qui force 
Brennus à se retirer, 120 (i5^) ; 
les Romains battent les Gaulois et 
s'emparent de leur camp , 121 
(i35) ; sont vaincus deux fois par 
Anhibalprésdu fleuve Trebia et du 
lac Thrasimène , II, 242 (270) et 
êuiv. ; IX , 379 (4^8) et sitiç. Se 
repentent de n'avoir point secouru 
les Sanguntins leurs alliés , 368 
(426) *, pourquoi envoient des am- 
bassadeurs à Carthage 7 369 (ib.) ; 
leur perte considérable à la bataille 
de Cannes , 393-394 (4^7) > 1^"^ 
fermeté à la réception de cette nou- 
velle, 397 (459)» découvrent les 
ruses d'Annibal, 410 (475); rem- 
portent sur lui une victoire mémo- 
rable auprès de Zama, 426 (493) ; 
demande qu^ils font au roi Antio- 
chus de leur livrer Ajanibali 4^4 
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(5o3) ; avoîent en admiration les 
vertus de Philopœmen, 228 (261); 
leur admirable clémence envers le 
consul Varro, II , 376 (3io) ; leur 
coutume avant de marcher au com- 
bat, 404 (453); redoutoient pluÉ 
les Gaulois que toute autre nation , 
III, 243 (273-274) ; pourquoi font 
un cruel sacrifice contre leur usage? 
244 (i^-) } leur grand respect pour 
la religion , 246 (276) ; rempor-;» 
tent une victoire mer\'eiUeuse sur 
les Gaulois , 262 (283) ; leurs cris 
lorsqu'ils chargent et poursuivent 
leurs ennemis , 255 (286) ; en- 
voient une coupe d'or au temple 
d'Apollon Pjthieh , pour lui ren*- 
dre grâces de leur victoire, 256 
(287) ; plus justes et plus humains 
que les Grecs du temps de Marcel- 
lus, 280 (3i3-3i4); avant lui ne 
s'occupoient que de la guerre et du 
labourage, UI , 285 (3 19); leur 
signe de bataille, 296 (332); leur 
rigueur contre les fuyards et les 
prisoniers , 264 (295-296). Les 
Romains comparés à un troupeau 
de moutons par M. Caton, 409 
(458) ; apprenent des Grecs à se 
baigner nuds avec les hommes ; 
leur apprenent en récompense à se 
baigner de même avec les femmes , 
443 (494) > 1^ jeunes envoyés à la 
guerre des qu'ils étoient en état 
de porter les armes , IV, 54 (62) ; 
continence des soldats romains ; 
avantages qu*ils en retirent, 63 
(72) ; leur guerre avec les Taren- 
tins, 137 (}SS) etsuiiT,] sont dé- 
Êûti par Pyrrhus y i5o (x/o) ; leur 
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magnanimité enveta Ltennm, IV, 
i5i (171); leordiligenceâ réparer 
leur perte » refusent les présena de 
Pyrrhus , 1 5a (17a) ; ]eur réponse 
ferme à Gneas, i55 (ijS) \ ren- 
voient à Pyrrhus autant de priso- 
niers Samnires et Tarentins en 
échange de leurs concitoyens ren* 
Toyés sana rançon» 160 (181); 
perdent une aeconde bataifie con- 
tre lui , après une vigoureuse ré- 
•istance, 161 (i8a); n*enr^oient 
que ceux qui possédoîent qudques 
biens, 3i3 (341-2421); £ûsoienc 
quelquefoia céder les lois â Tutilité 
publique y aai (a5|}; commen- 
^ient leur année par le mois de 
janvier, 222 (sSa); défont une 
partie des Ambrons» a38 (271) ; 
leur frayeur et leur crainte, aSg 
(i6. 272) ; remporte une victoire 
complette sur ces barbares , 24 1 
(274) ; destinent à Marius leur im- 
mense butin , ib, (276) ; gagnent 
une bataille sanglante sur les Cim- 
brea, 25o (286) et 4tny. ; endurcis 
au travail supportoient courageu- 
sement les chalenrs excessives, 253 
(288); n^aimoient pas plus ceux 
qui s*élevoient au-dessus de la pau- 
vreté de leurs pères que les dissipa- 
teurs , 384 (436) ; punition qu'ils 
inûigeoient aux fuyards , V , 94 
(108) ; par où sont montés au plus 
haut degré de puissance? 3ti 
(357) ; leur haine inpiacable con- 
tre le père de Pompée , VI , 89 
(io3) ; vsage qu'ils conservèrent 
aux n6ces , depuis l'enlèvement des 
Sabinesy 95 (iio) $ lécompen- | 
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soient par dea titres honocaUeales 
vertus civiles et guerrières, no 
(127) \ pourquoi changent de ro- 
bes? 200 (23 1) ', emploi qu^JEû- 
soient ancieneraent des terzes con- 
quises. Vil, 419 (481) -, réduisent 
toute la Grèce sous leur puissance , 
XI, 236 (271); comblent d*boa- 
neurs les hommes célèbres cpii se 
retirent cheeeux , 224 (281) ; con- 
firment par leur suf&age ■TF'^ffi'"^ 
le décret qui expulse les Tanpum; 
nomment des consuls , 3 1 9 (36;) ; 
regardent comme une çooqi^ 
prédeusQ le recouvrement de leui» 
enseignes prises par les Par^, 
449 (5i5-5i6) \ leurs récompemei 
honorables rares et de peu de va* 
leur; devenues méprisables par 
la prodigalité, XII, 14 (i5). Con- 
sidèrent la musique et k duie 
conime dégradant la dignité dei 
grands, 5o (59) ; leurs afEûicsdê' 
mandoient à être régies psr va 
seul , après la défaite de M BraW» 
IX, 173 (199). Jamais Romsin 
n'avoit épousé deux femmes en 
miUùm temps , avant M. Antoina « 
VIII, 433 (471}. Différence des 
anciens capitaines romains à ceux 
du temps de Sylla, IV, 41 3 (46S- 
469); les plus grands ont aspiré â 
l'empire , IX , 141 (i62-i63)* 
Tyrannie cruelle exercée par kt 
fermiers romains en Asie, lépiioMf 
par LucuUus, V, 106 (121). 

RoMANus , fils d* Ulysse et da 
Grcé, dit Fondateur de Roœe« 
1,66(7»). 

Romans (les) éloignent de k 
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vntu 0t de k vérité, X , 4 (xij) , 

AoMB, noUé Tiroyèney con* 
•erDe à set compa^gne» de mettre 
le feci â iem vaiaeaux^ 1 , 66 (7 1); 
divenîté d'opinions sur son on- 
f^aa» y ib, (72) ; sa 6lte mariée i 
Latîm», 67 (73). 

Roms, cafMtale de TltaHe; di- 
Tetiîté d*opinions sur sa fondation , 
I, 65 (71) ; Romulus considéié 
comme son véritable fondateur, 
67 (73); cérémonies observées â 
sa fondation y 85 (qS) ; sur âon en- 
cdtate , sa grandeur et sa popula- 
tion , voyez la savante dissertation 
de Tabbé Brotîer , Tacite , H , 345 
édii» in>-j(*. » I> 86 (94) ; pourquoi 
ses habitans appelés Quiritest son 
eccroisiement, 107 (118) ; jour de 
sa fondation, ai3 (a5o-a5i); ap- 
pelée par Platon vUle bouâlarue ^ 
133 (a6a) ; le temple de Mars , 
par Pindare, lU, 284 (3i8) ; di- 
visée par coiporations , a58 (290) ; 
maintenue en paix sous le règne de 
Numa , 281 (216) ', à qui sa gloire 
et sa puissance attribuées? II, 78 
(87) ; prise et détruite par les Gau- 
lois, 364 ^ns après sa fondation, 
J 06 (1 19) } 1 , 246 (276) ; déBvrée 
par Camillus, II, 121 (i36)-, re- 
bâtie dans Fespace d'un an , 126 
{141) ; prbagei sinistres qui la 
troublent , 242 (270) ; la statue 
d'Hercules de Tarente y est trans- 
portée par Fabius, 286 (32o) \ 
joie que cause X Boflaa la défiûte 
d'Annibal par Scipion , 294 (33o); 
reçoit de Gelon des s leoius en 
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biéa, 418 (468)» grand trouble 
dans cette viBe , 420 (47 i)et tuiç^ ; 
division entre les nobles et le peu- 
ple, 433 (4S6) et suiç. ; leur étrange 
changement; 44^-443 (497) ; nou- 
velles extraordinairement apprises 
à Rome, III, 5 1 (58); les richesse» 
de Perseus y sont déposées au trésor 
public, 60 (68) ; sa population en 
hommes,au temps de Paulus AEmy 
lius, 81 (91); les dieux y sont ree- 
pe(!tés , 246 (276) *, Rome est enri- 
chie par Marcellus des précieux mo- 
numens de Syracuse, 283 (3x7) ; 
effets qu'ils produisent sur Tespric 
du petqple, 285 (319); la jeunesse 
y étoic forr adonnée à la philoso- 
phie, 447 (499); déjà corrompue 
du temps de Caton le Censeur j 
461 (5i4-6i5); réloquence et la 
richesse y étoient en crédit, IV, 
207 (a35) *, nouvelle qu'on y reçoit 
de la descente des Ombres et des 
Teutons ,2x7 (247) \ cruautés que 
CSnna et Gurbon y exercent , 437 
(495) ; eDe est divisée en trois 
Mgues, V, 265 (3o3); oppressée 
par des tyrans, VI, 96 (m) ; 
grand cas rpi'on y Êûsoit de la 
pourpre de Laconie , VII , 82 (96) , 
note. ; saccagée par les Gots , X , 
12 (4) ; manière dont on y pu- 
nissoit les ^ands crimineb, 210. 
(341); les étrangers y étoient 
admis, et la vertu honorée , 244 
(280); sa chose publique com- 
parée â un bateau, VI , 176 (202). 
RoMis , tyran des i^acins , 1 , 

66 (7a). 
i HoMisié.OQ Omises^ son 
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présent à Artaxenés, VIII, 444 
(482). 

RoMULus et Remus> rrère$ ju- 
meaux; incertitude sur leur ori- 
gine, I, 67 (73) ; leur naissance; 
•ont allaités par une louve ; en- 
levés par un bouvier , 6S (74- 
y 5) *) autre version sur leur nais- 
sance , 70 (76) î envoyés à Gabies 
pour y apprendre les lettres , 74 
(80) ; leurs premières inclinations, 
ib, 76 (81); mettent en fuite les 
bergers de Numitor; s^entourent 
d*une troupe de vagabonds, ib, 
(8a); Romulus très-religieux et fort 
verlé dans Part des augures, ib, 
Remus pris et conduit devant Nu- 
mitor , 76 (83) ; lui parle avec 
dignité touchant son origine , 77 
(84) ; Je berceau qui servit à leur 
reconnoissance , 78 (85). Romulus 
marche contre le roi Amulius , qui 
est tué dans son palais, 80 (87-> 
88) ; les deux frères rétablissent 
leur ayeul maternel sur le trône 
d*A]be; rendent hommage à leur 
mère ; se proposent de bâtir une 
ville , 8 1 (ib, 89) ; établissent im 
lieu de refuge appelé le Tem- 
ple du dieu AsUœiis, 82 (Jb.) ; 
leurs débats sur l'emplacement de 
leur ville , ib, 83 (90). Remus est 
tué par son frère, 84 (92). Ro- 
ipulus le fait enterrer avec ses 
nourriciers au lieu appelé Remo^ 
nia ; trace avec une charrue Ten- 
ceinte de Rome , 2>S (cjSi) ; crée 
des légions, 88 (97) ; un sénat ou 
conseil des anciens , 89 (ib.) ; sé- 
pare les citoyens puissans du peu- 



R O 

pie; appelle les uns Patroni^ les 
autres Clientes, 90 (99); feint k 
découverte de Tautel d'un dieu , 
que les Romains appelèrent Con- 
sus; ordonne à cette occasion 
la célébration d*une fête solem- 
nelle, 9a (loi); comment il exé- 
cute Tenlèvement des Sabines; ses 
vues , ib, 93 (i 02) ; sa réponse aux 
offres des Sabins, 96 (106) ; mat- 
che contre Acron , roi des Ced- 
niens ; le tue dans un combat sin- 
gulier ; défût ensuite son année ; 
engage les Ceciniens d'aller habiter 
Rome, 97 (ib. 107) ; acquitte son 
vœu fait à Jupiter , ib, rentre 
triomrphant dans Rqtne portant sur 
ses épaules un trophée composé dei 
armes d* Acron, 98 (ib, 108); ré- 
duit plusieurs villes latines coalisées 
contre lui; distribue leurs terres 
aux Romains, 99 (109) ; taxé de 
sot ^ 100 (11 o); livré pfaitieufS 
combats aux Sabins; est blessé à 
la tête, io3 (i i3^i 14) ; comment 
il arrêta ses troupes qui fuyoient? 
104 (ib, 1 15) ; s'accorde avpc Ti- 
^us et règne conjointement avec 
lui , 107 (i 18) ; leur règlement en 
l'honneur des dames, 108 (119)} 
délibéroient chacun séparément sur 
les affaires publiques et ensuite se 
réunissoient , ib, (lao); nom dfn 
lieu que Romulus occupoit à Ro;- 
me ; fable à ce sujet , 109 (ib,) ; il 
adopte l'armure des Sabins, ainsi 
que leurs fêtes ; en institue d'au- 
tres, 110(1 ai); des historiens loi 
attribuent l'institution da/eusacré 
et des Festoies p ii3 (126} ; sa 

coutume 
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coutume de porter le bdtori au^ 
guraly 1 14 (i^»}> sa loi sur le di- 
vorce fort dure , ib, (12.6) ; se 
brouille avec Tatius; celui-ci est 
tué, ii5 (127) ; lieu où Ro- 
mulus le fait inhumer honorable- 
ment; pourquoi soupçonné d^étra 
satisfait de sa mort? vénération 
des Romains et des étrangers f>our 
Romuhis, 116 (laS); il s*empare 
de la viHe de Fidènes ; en fait une 
colonie romaine , ib. iiy (ib, 
139) ; dé&it les Camerins ; les 
incorpore avec les Romains, iiS 
(i3o); apporte à Rome un char 
de cuivre à cpiatre chevaux ; priait 
poser sa statue, ib, (i3i) ; bat les 
Veiens, 119 (ib. iSa). Hyperbole 
outrée sur le nombre des ennemis 
tués de sa main , lao (ib.) ) à 
queUe condition accorde une trêve 
de cent aiu aux Veiens? ib. (i33) ; 
son triomphe lai (f^*)« devient 
présomptueux et dur, ib* (134)9 
comment il se montroit en public? 
12a (ib.) \ apriès la mort de son 
ayeul Numitor , il remet le gou- 
vernement d*Alba entre les mains 
du peuple , ib. (i35) ; enseigne 
par son abandon aux nobles à dé- 
sirer un gouvernement libre , ia3 
(ib. i36) ; sa disparution ; incerti- 
tude sur sa mort , ib, et luiç. ; son 
apparution à Proculus; ce quMLIui 
dit, iâ6 (139) ; révéré sous le nom 
de Quirinus ; on lui élève un tein- 
pie an mont Çuirinalis; le jour 
où il disparut comment appelé? 
129 (14^); son age^ i3a (146). 

RoMULUS comparé avec Tni^ 
> Tome XXI r. 
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èityli i3a (147); pouvant régner 
paisiblement sur Trœzéne, Thésée 
préfère s'illustrer par des actions 
d*éclat; la «crainte d'une punition 
avilissante rendit RoiUulurhardi et 
le contraignit à faire de grandes 
choses ; il tue de sa main le tyran 
d*Albe } les premiers essais de bra- 
voure de Thésée fuient de délivrer 
la Grèce de ses plus cruels tyrans ) 
tant que Romulus n*eut rien à crain- 
dre pour sa personne, il laissa vexer 
les autres par Amulius ; par un plus 
noble sentiment Thésée déiMirrasse 
son pays des méchans dest]uels il 
n'avoit rien à craindre ; si le Ro- 
main reçoit une blessure dans un 
combat contre les Sabins» s'il tue 
Acron de sa main, s'il subjugue 
beaucoup d'ennemis; le Grec lui 
oppose la bataiOe des Centaures et 
la guerre des Amazones, ib. i35 
(ib. 148) ; si la justice et le dévouer 
ment de Thésée en se fidsant com^ 
prendre dans le tribut des Athé-- 
nîens au roi de Candie , lui donne 
des droits aux plus éminentes ver" 
tus , l'amour (Ariadne } se charge 
de son salut, i34 (ib* 149) î Tun 
et l'autre pouvant gouverner^ n0 
le firent en rois ; l'un ne modère 
pas assez sa colère contre son frére*^ 
l'autre contre son lîls, i35 (1^. 
i5o); enfant de porcher et serf « 
Romidus affranchit presque tous les 
Latins ; devient le sauveur de ses 
parens , roi des nations ,- fonda-" 
teur de viites; Thésée, au con-^ 
traire, forme de toute l'Attiqve une 
seule famille; ruine les demi-dieu?^ 

Eh 
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et les anciens rois; Romuhis con- 
traîne les vaincus à habiter avec les 
vainqueurs; augmente son terri- 
toire, forme des alliance!, ma- 
riages ; sa bienfaisance s*étend sur 
beaucoup de pauvres vagabonds; 
subjugue plusieurs puittans peuples , 
princes et rois ; il n*est pas même 
certain que la mort de son frère 
Bemus soit son fait ; sauve la vie à 
m mère , et remet son ayeul sur le 
tràne d*i4Enée, i36 (i5i); Tou- 
bli du signe convenu en cas de 
réussite, ne justifie pas entièrement 
Thésée du crime de parricide, 137 
(162) ; d*un grand nombre de Sa- 
bines Romulus ne se réserve qu'He- 
tilia; Thésée en enleva plusieurs 
et même âelène encore enfant , 
pour se livrer â ses brutales pas- 
sions ; Romulus n*agit que par rai* 
son d*état et pour peupler sa ville , 
i38 (i55) ; les dieiix paroissent 
avoir favorisé sa naissance, 'au lieu 
que celle de Thésée ^fut contre la 
réponse de TOracle, 140 (i56). 

RoMus , fils d'Emathion , mis 
au nombre des fondateurs dé Ro- 
me, I, 66 (7a). 

RopoPBRPEiUTH&A , sumom don- 
. né à Demosthènes ; sa signification , 
VIII, 19 (23). 

Roscius , excellent comédien , 
imité par Cicéron , VUÏ , Gj (79). 

Roscius, fils d*un proscrit, re- 
vendique contre la vente fraudu- 
leuse des biens de son père ; Sylla 
2e fait accuser de Tav^ir tué lui- 
même ; Ciceron prend sa défense 
m gagne sa causât yiH» 63 (74) ; 
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ne peut obtenir audience dans la 
discussion du décret en Ëiveur de 
Pompée, VI, i35(i56). 

Rôstra , tribune aux harangues 
âRome, VIII, 97 (ii5). 

Roues «gjptiénes; ce qu'elles 
signifient, I, 262 (284). 

RouoB ( mer ) , bomoit Tempire 
de Cyrus i l'Orient , X , 438 (5«5). 

RozÀNB et Syatira , soeurs de 
Mithridates ; leur mort malhea- 
reuse, V, 100 (ii5). 

RoxARE, femme d'Alexandre le 
grand , qu'il laisse enceinte â la 
mort; tue Statira et sa sœur, VU, 
i55 (180). 

RoxARES , capitaine persan ; ce 
qu'O dit à Themistocles, U, ÔS (fia). 

Rot , auteur des Rumes des plus 
beaux monumeni dé la Grèce ^ \f 
34 (36), note. 

Royaumes , quelles sont les vé- 
ritables chaînes de diamant qui les 
retiennent?. IX , 18 (20). 

Royauté 4 doit être le prix de 
la vertu plutôt que celui de la nais- 
sance; comparaison i fappui de 
cet axîême , IV, 473 (536) ; com- 
ment définie par les Athéniens? I, 
209 (348). 

RubicOn (Pissauihn), rifiére 
d'Italie , au-dessus du fleuve Ari" 
min, VI, 202 (235); VU, 194 
(224). 

RuBRius , préteur en Macédoine, 
VI , 333 (384) ; donne le com- 
mandement d'une légion à Caton, 
334 (386). 

RuBR 1 US- ( Marcus ) , retiré à Uti- 
que avec Caton^ VI, 42*5 (4^)* 



R tf 

HtJBRius , tribun du peuple, pro- 
pose de rebâtir Carthage , Vil, 459 
(628). 

RuFiN vs , ancêtre de Sylla ^ par- 
vint â la dignité consulaire , et fut 
noté d'infamie , IV, 383 (435). 

RuFUB, roux, II, 410 (460). 

RuFUs ( Pompeius) , consul , 
IV, 271 (3o8), note; son portrait 
est au revers du médaiQon de SylIa , 
496, 2^. édU» 

RuFUS ( Lucius) , un des meur- 
triers de Tiberius Gracchus *> s'en 
glorifie, VII , 441 (507). 

RuFus UtPius, chevalier, bi- 
fiayeul dé Trajan et d'Adrien , X , 
i5(7). 

RuFus et Cathinius, consuls 
au temps de Néron, X, 16 (8). 

RuFUs Galba , préteur en Afri- 
que, instruit Trajan des troubles 
qui s'y élèvent, X, 61 (5o). 

RuFUS (Caius) , sénateur ro^ 
main*, sa demande à l'empereur 
Antoninus *, réponse de ce prince , 
X, 154(169). 

RuFUs ( M. ) , sénateur romain ; 
son apparutibn au sénat après sa 
mort, X, 167 (i85). 

RuFus, chevalier africain , pa- 
rent de Bassianus; est égorgé dans 
un repas auquel il Tavoit invité , 

X, 387(441). 

RuMA , mamelle chez les Latins , 

^ 7» (77)' 

RuMiLiA ou Rumina , déeste 

qui préside à la nourriture des en- 

fans à la mamelle ,1,71 (77)* 

RuMiNALJs, figuier sauvage ; 

pourquoi ainsi appelé? I, 70 (77). 
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Ë u s E , préserve Rome de k 
guerre, I^ iSi (i45). 

RussELLE f ville d'Etrurie , s'en- 
gage â secourir les Latins contré 
les Romains, XI, 260 (299), 

RusTius , ofiîcier romain , \ei 
Milésiaques trouvées dans son ba- 
gage, V, 325(373). 

RuTiLius, lieutenant de MeteU 
lus, qui lui confie l'armée pouf la 
remettre â Marins , IV, 214 (243). 

RuTiLius , historien dont la vé- 
racité est reconnue ; ennemi par- 
ticulier de Marius; l'accuse d'avoir 
acheté- son sixièn^e consulat, IV^ 
257 (293) ; accusé d'avoir conseillé 
à Mithridates le massacre des Ro» 
mains en Asie ; justifié par PJutar- 
que , VI-, i59 (184) ; ses haran- 
gues lues par Auguste , X , 337 
(384). 

RuTULE»^ peuples d'Italie, en 
guerre avec les Aborigènes , XI ^ 
109 (i25) *, sont vaincus par eux, 
1 14 (i3o) ; par AEnée, 1 16 (i53) ; 
s'allient le roi d'Etrurie contre lui , 
117 (134); en guerre avec Tar- 
quin ; habitoient un pays riche et 
fertile^ 3o3 (348). 

Rymétalcus , roi des Pindares j 
pourquoi se rend à Rome ? est con- 
firmé en son royaume par l'empe- 
reur Antoninus; obtient en outre 
le gouvernement d'une partie de la 
Grèce, X, i68 (186). 

Ryndacus ou RHYNDActJs , ri- 
vière de la Phrygie ; sa source ; son 
embouchure, V, 82 (95). 

Ryntaces , petit oiseau , très - 
recherché en Perse, VII, 47 1 (5 1 5). 

£b a 
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Oabacon (Casiius) , ami de Ma- 
riuif pourquoi chassé du sénat? 
iV, ao5-2o6 (a33). 

Sabih A , parente de Trajan , X , 
8y (91); épouse Adrien ^88 (Jb.); 
ta mauvaise conduite , 109 (i 16) ; 
est empoisonùe par son maii, i33 

(146). 

Sabimbs, époque de leur enlè- 
vement par les Romains, I, 91 
(i 00) , note ; opinions diverses sur 
leur nombre , 93 (102) ; comment 
elles se pxésentent au milieu des 
deux armées? 104 (ii5); leur 
discours aux Sabins, io5 (116); 
ses effets, 106 (117) ; leur pri- 
vilège, 95, 107 (104, 118). 

Sabirs , peuples d'Italie , bons 
hommes de guerre ; leur origine , 
1 , 96 (io5) ; pourquoi envoient 
des- ambassadeurs à Romulus 7 1^. 
(106) ; élisent Tatius pour leur gé- 
néral; marchent contre Rome , 

99 (i 09-1 10) ; s'emparent du Ca- 
pitole par la trahison de Tarpeïa, 

100 (ib')f font la paix avec les 
Romains; réunis à eux, prenent 
le nom de Quintes, 107 (118) ; 
reçoivent leurs mois, iio (121); 
motif de leur prétention au gou- 
vernement de Rome, 220 (248) ; 
défèrent aux Romains le pouvoir 
d*élire un roi, 222 (260) ; sont 
vaincus par Marcus Valerius , 389 
(438) î par Publicola , $95 (444) j 



origine de leur guerre avec TuBtf 
Hostilius» XI, 177 (2o5) *, sont dé- 
faits par lui ; prise de leur camp, 1 79 
(2o5->2o6) ; à quelles conditions 
Tullus leur accorde la paix? 180 
(207) ; violent le traité et repre- 
nent les armes contre les Romaiiu, 
181 (208) ; conçoivent un giuid 
mépris pour eux; perdent une ba- 
taille sanglante , 182 (iB. 209) ; 
sont défaits par Tarquin ; envoient 
une ambassade à Rome; obtien- 
nent la paix , 249-a5o (287) ; re- 
commencent la gperre ; leurs in- 
succès , 265 (3o6) et suiv. ; ob- 
tieiment uno trêve, 268 (3o8); 
leur constante inimitié contre Ro- 
me, 276 (317); ne leur oédoient 
ni en nombre ni en valeur, 276 
(3 18) ; après divers combats m 
soumettent à Tarquin , 277 (319). 

Sabimus , ami de Ciceron, mil 
en justice par Munadus, Vlli, 
loi (119). 

S ABinvs,. sénateur, homme la- 
vant ; ce qui lui sauve la vie, X, 
475 (541). 

Sacculio , joueur de farces ; 
priaonier de Brutus; sa mort, IX, 

Sacrb des rois .de Perse; cé- 
rémonies qui s y observoiejit, VJll, 

44 r (479). 

Sacre,, oiseau de proie, I> &S 

(90- 
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SacJmvicb fait aux Affiazonet, 
1 , 48 (5a) ; mage des Spartiates 
^*cn faire au retour de la guerre | 
167 (x86); sans effusion de sang 
À Rome sous le régne de Numa, 
a 56 (a88); exemple de sacrifices 
cruels» m y 3o3 (217-2^8); ré« 
flexion de Plutarque , ao4 (2^9) t 
différence de ceux des généraux 
|t>main8 et des kcédémoniens , 287 
(5aa). 

Sacrilbob , puni de mort « 
Athènes, I, 317 356). 

Sacristain du temple d^Her- 
cules; son histoire ridicule, 1 , 7a 

(7«)- 

Sages, la Grèce en comptoit 

sept du temps de Selon ; se réuni- 
rent a Delphes et k Corinthe ; se 
renvoyèrent les uns aux autres le 
trépied d^or , par déférence , 1 , 390 
(3^6). — 11 faut obéir aux plus sa-* 
ges, III, 33o (568); voient les 
fiiutes des sots et ne les imitent 
point, 41 3 (460-461)^ les sages 
proposent et les fols décident , I , 
«93 (33o). 

Sagbssb, Part de bien gouver- 
ner , II , 6 (6-7) ; celle des anciens 
en rpioi consistoit ? 1 , 6 (6). 

Sacaa^ rivière d'ItaKe , prés de 
laqueDe les Crotoniatës sont défaits 
par les Locriens , III, 5i (69). 

Sacumtb (Morviedrô) , ville 
d*£spagne, vis-à-vis Tile de Ma- 
jorque, alliée des Romains, IX , 
365 (422);^ri8e par Anntbal après 
un long siège , 367 (424). 

Sainte-Rein£ (^ Alise)* Yojet 
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Sais , ville d*AEgfpté, I, 349 
(393). 

Salaxanque* Voyez Herman^ 
âice* 

S AL AMINE ( Coloiiri), Se de la 
mer AEgée dans le golfe d*Engia , 
III, 405 (45 1), note; appelée Jo-' 
nie , 1 , 3oa (339); divine , Il , al 
(24) ; donnée aux Athéniens par 
les enfans d^Ajax, I, 3oi (339); 
occasionne une longue guerre en- 
tr*eux et les Mêgariens, 296 (333) ; 
saccagée par Aratus , IX , 228 
(262). 

Salamiub (^Costansa) y ville de 
rOe de Cypre, bâde par Teucer 
après la prise de Troie , VII , 65 
(76). — Nom d^une élégie de So» 
Ion, 1,297(334). 

Salapib (Salpé)^ ville d*ItaHe 
dans la Fouille, IX, 414 (479)* 

Salaria (voie) , où Cléander , 
ministre de Commodus, fait cons- 
truire des bains somptueux, X, 
2i5 (241). — Porte deRome^^Sa 

(3.7). 

Salentb, promontoire. Voyc^ 

Salibrs , prêtres de Mars à Ro->> 
me institués par Numa, XI ^ 179 
(2o5) ; 1 , 244 (275) ; avoient k 
garde des boucliers sacrés; leur 
danse; leur costume, 248 (279). 

Salin ator ( JuEus ) ^ lieutenant 
^ Sertorius, tué en trahison par 
Lanarius, V, 353 (406). 

Salines , endroit de Tltafie ainsi 
appelé , V, 268 (3o8). 

Salinus. Voyez Neraciuê. 
I Salivs y capitaine des Pelignîeos^ 
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comment encourage ses troupes? 
111,41(48). 

Salluste , auteur latin , son au- 
torité très-grave si elle ttoit cons- 
tante, IV, 488 (55o), oùserv.f 
repn's par Plutarque , V, 82 (96) ; 
cité, V, 143 (164) ;X, 131 (i3i); 
XII , 336 (383). 

Salmohicus, jurisconsulte ro- 
inain , tué avec le fils de l'empereur 
Periinax, X, 388(442). 

S A Lo NI NUS, greffier de M. Ca-" 
^on , devient son. beau-pére , III , 
45a (5o4). 

SAtONitiM , maison de campa- 
gne de Marius, IV, 27a (3o9). 

Salvenius, soldat de Sylla ; ce 
qu*il lui prédit , IV, 4a5 (482). 

Salvidienus Rufus , élevé au 
consulat par Auguste; condamné 
^ mort par le ffcnat» XIl, 3a3 (368). 
Salvius , centenier , Pun des 
assassins du grand Pompée , VI , 
255, 337(273, 274). 
' Samaene, sorte de navire sa- 
xnien, U , 210 (235). 

Sambuca , machine de guerre 
deMarcellus, III, 271 (3o4) ; sa 
description , 478 (53a) , oùserv, 

Samiens , remportent une vic- 
toire sur les Athéniens, II, 209 
(334) ; par représaille impriment 
sur le front de leurs prisoniers 
une chevesçhe {choue^) ; moqués 
par Aristophanes , 310 (235); ^e 
rendent à Periclés ; perdent tous 
Ipurs vaisseaux ; sont condamnés à 
une forte amende j, 312 (^37) ; 
honneurs outrés qu*ils rendent à 
J.j^sHndff?, IV, 55© (3p9), 
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SahiMtes, ancien peuple belK- 
queux d'Italie , ennemi des R<h 
mains» IV, iSg, 454 (i58, 5i5); 
se joignent à Annibal après la ba« 
taille de Cannes, IX, 398 (461). 

Sammium, ville dltalie, IX, 

388 (449)- 

Samon , intendant de troupeaux 
de Neoptolenuis, IV, 120 (i36). 

Samos, île de la mer AËgée, 
IV, 320 (365). — ViHe capitale de 
cette ile où Periclés étabbt ungoin 
vemement populaire » ' II , 208 
(233). 

Samos, ville sur les cotes de 
rionie ; son temple pillé par dei 
corsairies, V, i3i (i5i). 

Samotheacb ( Samothraki ) , 
île de la mer AËgée vis-àrvis 
Pembouchure de THébre , dont les 
corsaires pillent le temple, VI, i3i 
(.5.). 

Samothi^aciens , qu ainsi ap- 
pelés par les Lacédémoniens? V, 
35a (406). 

Sandacb ou Sandaucb, soeur 
de Xeriés roi de Perse; ses trois 
fils fait prisoniers et immoles à Bar* 
chus Omesies ^ II , 39 (33) ; Ul i 
341 (38o). 

Samg de taureau avec, lequel on 
prétend que Thémistocles et An-^ 
ni bal s^empoisonéinent , II , 61 (69) ; 
IV, 98 (m). 

Sanoare, fleuve de.PAsie dans 
la Galatie, VI, 346 (395), note. 
Sanglier (monument du) , vil- 
lage ; pourr|uoi ainsi appelé ? XI , 
30 1 (aSo). 
Santé I déesse*^ les (^omaiiui 
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éLèvenl dans ion temple une «tatue 
à M. Caton, III , 4^9 (489). 

Saonb , rivière de i^rance ^ IX , 
572 (4Z0) ; ancienement Arar^ 
VU, 190 (220). ** 

SARAGOHCEy vîlle de la Sicile, 
X, ii3 (121). 

' Sahdaigivb^ ile. de la Méditer- 
ranée, III , 40S (453). 

SAâDiANiBirs à vendre ; cri dW 
bérauc à Rome ; son origine , 1 , 
121 (i34) ; observ, /^oj (468). 

Sardis ou Sardes {San) , ville 
d''Asie , capitale de la Lydie sur le 
Pactole, V, 417 (478); XII, 1 1 (12); 
où Crcsus se retire après sa défaite 
parCyrus, XI, 4i3 (474); brûfée 
par les Athéniens , III , 3a9-35o 
(367) ; devient sous les Romains 
une cour de justice fort étçndue , 
appelée la Sardiane, 1 , 407 (458). 

Saroetia y rivière de la Dacie, 

X, 4e (44). 

Sarmates , se révoltent contre 
les Romains^ X, 95 (100). 

, Sarmbntus , jeune boufFon de 
CéssLT (Auguste), Ylll, 559 (418). 

Sarpedon, instituteur de Caton 
d'Utique, sa probité , VI, 323 
(372) ; sujet de sa réponse à son 
élève, 326 (375). 

Sarragossb , ville d*Espagne 
dans rArragon, X, aix (235). 

Satellites de Romulus. Voyez 
Ceierts. 

Satibarzanes , eunuque d^Ar- 
taxcrxés ; service qu'il lui rend , 

Vlll,458(499)- 
Sathafes , noms des gouver- 
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neun de provinces en PerSe » XII , 
19 (20). 

SàTURNAixs , fêtes â Rome , 
VIII, 88 (104) ; quelles? I, 273 
(307) ; quand célébrées 7 IV, 168 
(f79),/zoto. ^ 

Saturne ^ diefu , son règne ap- 
pelé tdge itory III, 379.(423) ; 
haine de son fils pour la famille de 
Priam, XI, 102 (117); fête ins- 
tituée en Son honneur par Tullus 
Hostilius, 179 (206); le sacrifice 
annuel de jeunes gens que lui fai-< 
soient les Gurthaginois , aboli par 
Gelon , 376 (432) ; le trésor pubKe 
de Rome gardé dans son temple , 
Vll^ 4%S (488); la conduite gé- 
néreuse de Cimon fait rappeler son 
régne, V, 26 (3 1) ; celui de Numa 
lui est comparé , 1 , 273 (307). 

Saturninus (I^icius), tribun 
du peuple , gagné par Marius ; 
comment le fait élire vonsull IV, 
226 (257) ; séditieux et téméraire, 
257 (292) ; tue Nonnius son con-* 
current au tribunat ; propose un* 
loi sur le partage des terres , 258 
(294) ; contraint les sénateurs à en 
jurer Tobservation, 259 (295) \ son 
décret inhumain contre Metellus , 
26b (296) *, est mis i mort avec ses 
complices, 261-262 (298-299). 

Saturkinus , Assyrien , tribun , 
X, 355 (400) ; feint de se charger 
de Texécution du projet criminel da 
son ami Plautianus ; lui fait donner 
une promesse par écrit; le dénonce 
à l'empereur Severus , 355 (4o3). 

Satyre , pris vivant et mené k' 
SyDa, IV, 446 (5o6). 

Bh4 
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Sattrus f oâèbte icttor ooini'p 
que ; grand lemce qu*îl rend à 
DemcMthénei, VUl, 14 (18) ; beau 
traie de lui envers deux fiOet d*un 
de Mt amiâ, prisonières du roi Phi- 
lippe, XII f id5 (ii5}. 

Sattrus de Rhodes y cité, III, 

59^ (449)' 

Sattrus , devin, UI» gS (104). 

Savoir, andénement les Duk* 
Ar«, X,334(379). 

Satr (Sagum)y babiOement 
de Romulus, 1, 11a (i34}. 

S ATON, sorte d*habillemenc porté 
A Lacédémone jusqu^à Page de 
douze ans , I , i8r (ao3). 

SciBvOLA (Mutins) ; son hardie 
entreprise , son grand courage ; ce 
qu*il dit au roi Porsena, I, 684 
(43a) et siiiç. ; appelé Opsigùnus 
par Anthenodorus , 386 (434). 

SciBvoLA (Mutins), juriscon- 
sulte romain^ consul avec Appius 
Qaudius, VU, 4S1 (484), 

ScAMBONinss, bourg de FAtti- 
que, patrie du père d*A]cibiades j 
11,345(588), 

ScANDiLLA (M.), femme de 
Vempereur Didius Julianus, X , 
a8o (3i5). 

ScARPHiE, ville de la Locride 
Bpicnémidienne ff sur le golfe Sa- 
ronîque , Vil, 66 (77). 

Sgavrus ( E. ) , Romain savant, 
sous lequel Alexandre Sévère étudie 
les belles-lettre» XI, 6 (6). 

ScEDASUs , pourquoi se tue sur le 
tombeau de ses fiOes? III, 20a 
(aaS) ', on leur sacrifie vtne jument 
ïoWttç ? ap5 (a3p), 
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ScELiius , accompagne Antobt 
qui suit Géopâtre dans sa finte, 

vni, 399(431). 

ScERiTES , nom donné aux Ara- 
bes ; sa signification , V, 109 (lay). 

ScHiHOCBPHALos , nom qu'élit 
donné les andens poëtes à Pen- 
des ; sa signification , II , i63 (iS3). 

ScRiRps ou SciLLA , oignons de 
Barbarie , que nons appdons Voi- 
gnon marin ^ II, i63-i63 (i83). 

SciATHB {Sciaûua) , ile de la 
Oréce, II, 16(18). 

SciRRCR , en quoi consistoitdans 
les premiers temps? I, 6 (6) ; celle 
qui ensdgne A gouverner seule ho- 
norée du nom de sagesse^ W, 6 (6) ; 
quelle est la plus belle? VI, 4a (48); 
on ne peut Feulever au possesseur, 
VIII, 171 (aoï). — Trois choies 
absolument nécessaires pour acqué- 
rir toutes les sdences, I, xixvij 
(xxix) ; leur rapport avec les sens, 
VIII , i55 (i83) ; domptent et 
adoudssent les moeurs farouches, 
I, 393 (440), 

SciONEiENS i rétablis dans kart 
propriétéi par Lysandre, IV, S^f 
(388)i 

Scipxon (Cornélius) , nommé 
maitre de la cavaierif par CamilT 
lui.U, 74(83). 

SciPlov (Publias), premières- 
pit^ne romain qui combattît An» 
nibal en Italie , IX , 443 (5i3)< 

SciPiOR (CorneKus) , fib do 
précédent ; le premier qui fut su^ 
nommé YAfricam^ IX , 443 (5ia); 
tué en Espagne après avoir obiean 
4es irands succès , ^, 368 (ii. 4^)1 
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SciFton (Ciieus) , frère do pré- 
cédent, tué atiMÎ en combattant 
vaiDammeiu, IX, 443 (^la)* 

SciPioN, fila de Paulus AEjnj" 
lius et de Papjria, III, 10 (i3); 
adopté par le fils du grand Sci- 
pion dont il prend le nom, 11 
(14) \ laisse a son firére aîné la suc- 
cession de son père , 83 (94) ; 
nommé corunl avant Tâge fixé par 
la loi, IV, aai-aaa (aSi-aSi); sa 
réponse aux reproches de M* Ca- 
ton sur sa prodigalité envers les 
soldats, III y 399 (445); perd la 
faveur du peuple pour avoir paru 
applaudir â la mort de Tiberius 
Gracchus, VII , 444 (5io) ; trouvé 
mort dana son lit , 460 (Sag) ; ob- 
servation, III, 487 (540). Sa vie 
écrite par Plutarqûe perdue » IV, 
ia6 (143). 

Scipion l*Afiiigaiei (P. Corné- 
lius) , illustration de sa famille, 
IX, 443 (5ià)*, grands traits de 
vertu qu'il montre dans sa jeuneste , 
444 (^i3) ; est choisi avec Appius 
Pukher pour commander les trou- 
pes échappées de la bataille de 
Cannes, 396, 446 (468, 614)5 
nommé vUe^consiU en Espagne , 
446 (^i^) > MS qualités physiques et 
mondes} son éloge » 447 (5i6); 
•es premières démarches à son ar- 
rivée en Espagne, 448 (5 17) ; porte 
grand honneur à L. Martius, 449 
(^18) ; assiège Carthage la Neuve 
{Canhagène)^ ib. 460 (^ig) ; 
s'en empare ; ses uoupes la pillent, 
ié. (Saio) *, donne la couronne mu- 
r^ ftuqc deux soldats qui étoient 
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montés les premiers i l'assaut, 
461 (5a 1) ; gagne la bienveil- 
lance des Espagnols par son hu- 
manité et sa continence, ib. (Jb. 
(5ai) î réunit A lui les rois Man- 
donius et IndibiHs; marche contre 
Asdrubal , 463 {ib* 5a3) ; rem- 
porte la victoire; sa conduite gé- 
néreuse envers les prisoniers , 4^3 
{H, 5a4) ; dédaigne le titre de roi 
qu*on lui donne, 4^4 (''^O « ^^' 
Asdrubal et Mago ; soumet FEs- 
pagne aux Ronoains, 4^6 (âa5- 
5a6) ; passe en Afrique ; fait al- 
liance avec le roi Syphax , 467 
(638); retourné en Espagne, sou- 
met plusieurs villes ; donne des 
jeux ; ce qui s*y passe entre deux 
firères, 468 (629) ; troubles que sa 
maladie occasione parmi ses trou- 
pes , 459 (53o) ; appaisés par sa 
convalescence y 4^^ (43^) > ^^ 
beau dire , 461 (53a) ; comment 
il punit les che& de la sédition? ib, 
(ib. 533) ; .défait Mandonius et In- 
dibilis qui avoient pris les armes 
contre les Romains \ leur pardonne, 
46^ (534) ; son entrevue et son 
alliance avec Massinissa; portrait 
de Scipion, 463 (535); retourne 
à Rome après avoir chassé les 
Ourthaginois d'Espagne ; est élu 
consul; contre Tavis de Fabius, 
se propose de porter la guerre en 
Afrique , 465 (537-538) ; II , 289 
(3s5) et suiç, ; justifie son entre-» 
prise par d'admirables exploits; 
393 (3a8) ; obtient le département 
de la Sicile et l'ordre de passer 
en Afrique avec son armée, IX « 
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466 (539) ; comment il gagne le§ 
cœun des Siciliens? ib, (SSg); re- 
tarda qu'il éprouve dans son entre- 
prise, 468 (541); est calomnié à 
Home; le sénat envoie des com- 
missaires en Sicile pour examiner 
sa conduite, 469 {ih, 54a) j com- 
ment justifiée ? 470 (543) ; les am- 
bassadeurs de Syphax lui dénon- 
cent qu*il a contracté une nouvelle 
alliance avec les Carthaginois } sa 
})rudence dans. cette circonstance, 
ib» 47^ i*^' 544)) son débarque- 
ment en AFricpie , iù, ; efFroi qu'il 
cause à Cartbage , 47a (545) ; 
après avoir fait un riche butin et*- 
gâté leur pays, Scipion campe au- 
près d*Utique , î^. (546); remporte 
une victoire sur Hanno qui est 
tué, 473 (i^.)î pourquoi lève le 
siège d'Utique ? ib. ( 547 ) ; sa 
ruse pour connoitre les ^ disposi- 
tions militaires de ses ennemis, 
474 (548) ; les abuse ; fait mettre 
le feu dans leur camp; gagne sur 
eux une bataille sanglante, 475 (ib, 
549) ; comment la nouvelle de cette 
perte reçue à Cartbage ? autre vie-* 
toire de Scipion, 476 (ib, 55o); 
son humanité envers le roi Sypbax 
prisonier, 477 (55 1); sa dure ré* 
primande à Massinissa, 479 (553); 
son entrevue avec Annibal ; rem- 
porte sur lui une victoire mémo- 
rable auprès de Zama , 426 , 480 
(493, 555); rassure Fempire ro- 
main par son entière défaite , H , 
994 (33o); sa conduite noble et 
généreuse envers Annibal vaincu , 
bien différente de celle de Flami- 
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nius qui demandoit sa mort, IV, 
99 (i i3) ; IX , 43i (499) ; mette 
fils de Sypbax en déroute, 481 
(555) ; il dicte la paix aux Cartha- 
ginois ; Fait brûler tous letns vais- 
seaux , ib, 483 (556) ; réfleiion de 
Plutarque , ib. (ib, SSy) ; nnd très- 
puissant le roi Massinissa , i&.; son 
triomphe , 483 (ib. 558); nommé 
continuellement prince du sénat i 
élu consul y 484 (559); fait décer- 
ner le gouvernement d*Asie i son 
frère Lucius, 486 (461); sa piété 
filiale et fraternelle, ib. (56a); sa 
réponse aux ambassadeurs d*An- 
dochus , qui lui renvoie son fik 
fait prisonier , 487 (ib. 563) ; con- 
ditions auxquelles il fait accorder 
la paix à Antiochiis, 489 (565); 
parvenu au comble des honneun, 
490 (566) ; accusé par deux tribuns 
du peuple ; sa belle défense , 491 

(567) ; se retire à LinternUm, 49^ 

(568) ; déchire le livre que son 
frère avoit apporté au sénat, 493 

(569) ; le délivre des mains des 
tribuns, ib. (S70) ; ses enfans, 
494 (57 1). Conjectures sur sa mort 
et le lieu de sa sépulture , 49^ 
(57a) ; son éloge , 496 (573). 

Scipion comparé avec Annibal, 
IX , 497 (574) ; tout deux grands 
capitaines, ont surpassés tous ceaz 
de leur temps , ib. Tous deux con- 
trariés dans les guerres qu*ils ont 
entrepris, Tun par Fabius ICaxi- 
mus, lliutre par Hanno, en vie- 
nent à bout ; avec une grande 
armée , Annibal ayant subjugué 
une partit de rUaîje , et placé 
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son camp devant ftotne , • n'est 
pas moins digne d'admiration que 
Scipion par ses victoires en Es* 
pagne contre quatre généraux et 
le roi Sjrphax, IX, 498 (67 5) ; 
Annibal a recours à la juse ; Sci- 
pion fait ouvertement la guerre ; 
si Annibal est loué de la disci- 
pline qu'il fait^ observer A son 
armée , il est blâmé de n'avoir pas 
su profiter de ses victoires et d'a- 
voir exercé des cruautés avant son 
départ d'Italie , 499 (677) ; Scipion 
s'est toujours montré bon capi- 
taine > et yaiflant au combat; m^is 
sa clémence et continence éclatent, 
après ses victoires» 5oo (ilf-}l tous 
deux instruits^ ont favorisé les gêna 
de lettres ; Annibal fut disciple de 
Phormion ', tous deux furent ai- 
mables en société. Manière dont 
Annibal assaisonoit ses réponses ; 
ses guerres causent la ruine de son. 
pays *, Scipion conserve Rome dans 
son entier, il la trouve ingrate; 
un seul Tiberius Graccbus , défen- 
dant sa cause, entraine Tassenci- 
ment du sénat» et l'opinion du 
peuple l'accompagne dans les tem- 
ples, le venge de la méchanceté 
des consuls , 5oi (578) ; trop gé- 
néreux pour se venger d'une ville, 
qu'il avoit honorée de tant dé 
triomphes, Scipion sort de Rome; 
si Annibal brille par ses exploits 
militaires, Scipion l'emporte par 
ses vertus civiles; leur similitude 
se rencontre dans leur mort qui 
a lieu hors . de leurs pays ; l'un 
4ans un exil volontaire , et l'au- 
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tré , par un décret , IX , 5os 
(58o)- 

Scipion ( Lucius) , frère puiné 
de Scipion V Africain; s'empare 
de la ville d'Oringe ( Aurinx) ; la 
pille < IX, 455 (626) ; consul, bri- 
gue le gouvernement de l'Asie, 
485 (56o) ; l'obtient par la faveur 
de son frère, 486 (56i); accorde 
une trêve aux .^£toliens, iù, (662/; 
passe en Asie ; rompt la bonne in- 
telligence qui régnoit entre les rois 
Prusias. et Antiochus, 487 (ib.) ; 
défait ce dernier, 489 (664); est 
surnommé Y Asiatique , 490 (566) ; 
justifie son frère » 492 (669) ; con- 
damné par les tribuns , est délivré 
par lui» 493 (570). 

Scipion» surnommé Nasica^ 
gendre du grand Scipion, III, 3o 
(35) ; son hardie et diHicile entre- 
prise , ib. 3i {ib. 33) ; nommé 
consul; pourquoi se dépose de cette 
dignité , 246 (276) ; fils de Cn. 
Scypion, IX, 444 (5i3). 

Scipion (Metellus) , beau-père 
du grand Pompée, Vl„iya (222) ; 
pourquoi envoyé par lui en Syrie ? 
206 (238); brigue le consulat a 
main armée , 399 (460) ; se retire 
auprès de Juba, 4*4 (4?^) « ^^ 
concilié . par Caton avec Varus 9 
4 16 (480) ; est nommé capitaine^ 
général; veut raser Utique et ex- 
terminer ses habitans, 417 {ib^\ 
Caton s'y oppose^ ib. (481); sa 
foDe présomption , 418 (482); est 
vaincu par César > 4 19 (483) ; fait 
égorger ses gens pris dans un na- 
vire, excepté Fetronius , VII, 187 
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(a 16) ; propoM au ihuiz dé le dé- 
clarer ennemi du peuple romain p 
§*il ne pote les armes, ai4 (247) » 
•on débat présomptueux avec D(^ 
miiîus Spincer» a33 (269} ; com- 
mande le centre de Tannée de 
Pompée k Pharsale, a36 (972) ; 
•^enfuit en Afrique apràssadéfiûte f 
4i7 (585). 

SciPion, consul, trompé par 
Sjlla , IV, 449 (609) ; abandonné 
par son armée; £iit prisonier et 
remis en liberté, 45o (5io}. 

Scipion , surnommé SaUuthn ; 
sa prééminence auprès de César, 
VII, 248(086). 

SciRAoïON , écueil , prés du- 
quel est un temple de Mart fondé 
par Selon, I, Soo (338). 

SciftAPHiDAS, Lacédémonien » 
éphore ; le premier qui propose de 
banir Por et Fargent de Sparte , 
suivant Theopompus , IV, 347 
(395). 

SciaxTBS, bauillon d*éKce des 
Spartiates combattant toujours au-r 
près du roi^, XII, 41 (43). 

SciRRON , brigand tué par Tbé>* 
fée ; contradiction det historiens à 
son sujet, I, 16 (17). 

SciREOPHORioN (juin ) , mois 
attique, VI, 471 (642)5 VII, 
483 (555). 

SciRus, Salaminien, donne un 
pilote à Tbésée, 1 , 27 (29). 

ScoPAS , Tbessalien , «a réponse 
i un de ses amis qui lui demandoit 
un objet qui lui servoit peu, III, 

4^7 (487)- 
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ScoPAS de Cranon» m4piiiépat 
Socrates, XII, 396 (448). 

ScoTusB , ville de TheasBe , 
qtt*i] ne faut pat confondre avec 
une ville de Thrace , VI , 317 
(261) ; ses habitans passés au fi 
de Tépée par Alexandre, tyran da 
Phères, III, 220 (347); piéi de 
laquelle on vojoit dea sépubum 
d'Amazones , I » 48 (52). 

ScRiBONiA, femme du petir-fib 
de Crassus , et mère da Piso , IX , 
3ii (358). 

ScRiBORiA , veuve de deux con- 
suls ; épouse Auguste ; répudiée poor 
ses mauvaises mœurs , XII , 33o 
(364); mère de Julie » an gnud 
regret d^Auguste, ih. (365). 

ScROFA , trésorier de Craans, 
blessé dans une action contreSpar» 
tacus, V, 373 (3i4). 

ScuLTBRA (Panart>)f rivisrs 
d'ItaKe, VI, n5(i53). 

ScTRES, esclave de Pompée, 
VI,a56(373). 

ScTRos {Skiro)^ fle de la mer 
AEgée ; les Dolopiens en sont 
chassés par Cimon , V , ao (24} ; 
où Thésée finit ses jours , 21 (a5); 
1 , 60 (65) 5 ses habitans iaroucba, 
61 (66). 

• ScTT ALE , ce que c'est ; son laa^ 
Â Sparte ; sa description , XII , u 
(a3) , noie. 

ScTTHA , ambassadeur lacédé^ 
monien retenu prisonier k LariMe, 
délivré par Agesilas, VI , 35 (Sg). 
Scythes, anciens peuples da 
nord de TAsie , XII , zo (10) ; leur 
Coutume dans leurs débancbsit 
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Vin, 187 (aao); vainci» par Cy- 
rus, 440 (5o6) ; envoient des am- 
baasadeuTB à Âuguite, a86 (3a5). 

Securdus f orateur romain , le- 
crétaired'Ochon, IX , 540 (Sgi). 
SIditions , tov^oun excitées par 
les flatceon du peuple, II, 410 
(460); comment évitées par les 
Romains? I, 84 (94). 

Sbduction I aussi reprébensible 
que la violence, I, 3^ (366)« 

Sbisacrtreiau , abolition des 
dettes, I, 3ii (35o). 

Sblasia ou Sbllasib, ville de la 
Grèce, près la rivière d'Œnus, 
VU, 5a 1(370); IV, 12(1 3). 

SBLBMtTB (Selinus) , vifle d*Asie 
dans la Cilicie , surnommée TVo- 
janopoUs X , 76 (78)^ 

SBtBVciDB (la) , coupe des rois 
de Macédoine ainsi appelée , III , 
71 (8o)- 

Sbleucib , ville d'Asie sur le 
Tigris,V, ii3 (i3o)-, détruite 
par les Romains, X, 71 (76). 

SbIiBVcus, Tun des successeurs 
d'A]ezandre,IV,492(563);chas8é 
de Babylone par A|itigonus$ la re- 
couvre; marche contre les peuples 
qui avoisinent le mont Giucase et 
les Indes, 166 (196)*, surnommé 
Kicanor; fondateur du royaume 
de Syrie, ib. note; VIII, 184 
(a 16) ; sa mauceuvre dannine ba- 
taille contre Antigonus ; son succès, 
ao7 (242) \ fait demander en ma- 
riage â Demetriu's sa fifle Strato- 
nice , 211 (247); son entrevue 
avec lui \ conduit Stratonice à An- 
nœlie pour y célébrer ses n^es^ 
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aia (248); ses procédés injustes 
envers Demetrius , ai3 (249) ; 
comment le médecin Erasistratus 
l'engage â donner en mariage sa 
femtaae Stratonice k son fils Antio- 
chus? 224 (26a) et suiç, ; se ligue 
avec Ptolomssus et Lysimacbus 
contre Demetrius y 236 (276); est 
détourné par Patrodes de le se» 
courir dans sa détresse, 244 (285) ; 
marche contre lui en Cilicie, ib. j 
Tarmée de Demetrius passe de son 
c6té; le reconnoit pour son roif 
247 (389) ; Demetrius se rend , 
249 (290) ; conduite de Seleucua 
envers lui , 249 (291) et suiç, 

Selbucus , commandant de Pe^ 
lusium y soupçonné de l'avoir livré, 
VUI ,411 (446) , trésorier de Qéo- 
pAtre , lui reproche de dissimuler 
à César l'état de ses richesses, 42? 

(459). 

Seliruhtb , ville de la Sidie 
près du promontoire Lilybée , XII, 
i38 (162) , note; XI , 370 (425). 

Seltbabe (Seliuria)y viUe de 
rHellespont, II, 366 (411). 

Sbmiamira , fille de Mesa t X , 
4i3 (469) ; se livre à Bassianus et 
devient mère d'Heliogabalus, 414 

(469). 

Sempaoniub, centenier, tué ém 
défendant courageusement Tempe* 
reur Galba, IX, 317 (366). 

Sbxphonivs LoiiGus (T.) , con- 
sul , rappelé de la Sicile par le 8é<* 
nat, IX, 377 (436); met en fuite 
Uiie troupe de fourageurs d*Anni«»> 
bal ; sa folle présomption , 378 
(437); esc vaincu par Annibal; 
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n*écbdppe qu*avec peine des mains 
de ses ennemis , 38o (440)* 

Sempromius Lonous , fils du 
ivécédent, nommé constU avec 
Scipion, IX, 484 (âSg). 

Sbmpromius Gaagchus (Ti- 
berius) ^ consul; sa réputation ; 
.nomme ses successeurs pour Tannée 
«uivante , III , 246 (377) ; coutume 
iquMI n*avoi (pas observée avant cette 
nomination ; déclare sa faute au 
sénat, ih, 247 {ib, 278) ; fait lever 
ie siège de Cumes â Annibal , IX , 
4o5 (469) 5 sa mort ,. 409 (473). 
. Sjbnat , institué à Sparte par 
Lycurgue ; son^autorité ; nombre 
de ses membres , I, i53 (170) et 
juiu». Manière dont le peuple pro- 
cède à leur .élection , -201 (226) ; 
Festoient en place toute leur vie > 
VI , 10 (i i). •<— Sénat romain , 
sa création ; nombre de ses'Séna* 
leurs ) 1 9 $9 (97) ; on y en ajoute 
cent de la nation sabine » 107 
^118) ; sont aonpçonnés d'avoir 
fait périr Hômulus/ i23 (i36) ; 
seuls juges de tous les procès, VII, 
462 (520). Voyezl'art. Patriciens. 
— SÉNAT de Cartbage divisé en 
deux fEictions , IX , 366 (4^3). 

Senecion (Sosius) , ami de Tra^ 
jan et de Plutarque > qui lui dédie 
«es P^ies^y 1, 3 (3); fut deux fois 
consul , ib, note* 

■ Senequb (M. Annaeus), rhé- 
teur et chevalier romain , dont On 
attribue plusieurs de ses discours 
à son fils; eut trois enfans distin- 
gués par leur mérite y XII , > 352 
(401). . 
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Sj!NÈQUE s fils du précôdcnt et 
d'Helvie , philosophe célèbre ; sa 
patrie , incertitude sur la date de 
sa naissance , XII , 352 (401} ; 
contemporain de Plutarr^ue , 439 
(498) ; «poque mémorable de son 
arrivée à Bome ; embrasse la secte 
de& Stoïciens f dont il adoucit la 
sévérité , 353 (402) ; U douceur et 
la clémence furent toujours ses ver- 
tus favorites, ib.'note-; connois- 
.sances qu*il acquiert dasisaon voya- 
ge en AEgypte; à son retour à 
Rome se livre au barreau ; ses pro- 
cès rapides; consacre dix- années 
à lire les plus grands orateurs ; 354 
(4o3) ; ses brillans succès ; honoré 
du titre glorieux de prince de té- 
loquence; jalousie qu'il 'inspire â 
Giligula , 355 (404) ; sa prudence, 
356 (4o5) ; sa mauvaise santé , et 
une maîtresse de Caligula lui sauve 
la vie, ib, ZSy (406); pourqfooi 
renonce à Texercice du barreaa? 
obtient la questure sous le régne de 
Claude , ib, (ib- 407) ; abdique 
cette charge; enseigne publique- 
ment la philoso|)hie; sa grande ré- 
putation ; estime que Timmortel 
Oermanicus faîsoit de ses taleœ; 
sa reconnoissance pour lui , 358 
(ib, 408) ; projet formé par Mes- 
salinei de Tenvelopper dans la dis- 
grâce de Julie , fille de Germaiii- 
eus , 359 (ib, 409) ; relégué dass 
rile de Corse comme convaiocu 
d'adultère^ 36o (410); remarque 
à ce sujet , ib, note; sa douleur en 
apprenant la mort de sa femme et 
d'un de ses enfans ; compose dans 
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ton exil trois traités sur la conso- 
lation ; à qui adressés? XII, 36 1 
(411); comment se console de Tin- 
sensibilité de ses amis et de Tin* 
justice des grands ; rappelé de son 
exil par la fsiTeur d*Agrippine , 
obtient la préture; elle lui conBe 
Téducation de son fils Néron , 562 
(4ia) ; Burrhus lui est associé; leur 
^ge par Tacite , 363 (4 1 3) ; ou- 
vrages qu'il compose pour adoucir 
les mœurs de son élève , travaille 
tans relâche A lui former le cœur 
et Tesprit par ses conseils, 364 
(4 1 4) ; n*eut point de part au crime 
qui mit>I{eron sur le trône au 
préjudice de Britannicus ; secondé 
par Burrhus , fait tous ses efforts 
pouTcorriger les vices de son élève , 
365 (416-4 16) ; fait ordonner par 
le sénat que le discours prononcé 
par Néron. sera gravé sur des pla- 
ques d'argent et relu tous les ans , 
S66 (/^. 417) ; s'oppose avec Bur- 
rhus aux attentats d'Agrippine , 368 
(419) ; sa présence d'esprit; ses oc- 
cupations ministérielles ne P empê- 
chent pas d'écrire ^la plupart des 
ouvrages qu'il nous a laissés ; com* 
meut il Cravatfloit à inspirer â Né- 
ron des sencimens vertueux ? 369 
(430) ; épouse une jeune Romaine 
^ nommée Pauline; gémit en secret 
du commerce scandaleux de Né- 
ron , 370 (421) f le reconcilie avec 
sa mère, 372 (4^3) ; empêche un 
inceste public entre Agrippine et 
son fils , 3/4 (4^5) ; Néron lui fait 
part de son ptojet criminel contre 
sa mère} son embarras dans ce 
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moment critique , ib. Zj5 (426) ; 
perd son crédit après la mort de 
Burrhus ; accusations de toute es- 
pèce contre lui , 378 (43o) ; ob- 
tient une audience de Néron ; son 
discours à ce prince, 679 (43 1); 
réponse dissimulée de Néron, 38 1 
(433) ; Senèque réforme le faste 
de sa maison ; congédie ses amis ; 
se retire dé Rome; est averti par 
un de ses esclaves du dessein perfide 
de Néron, 383 (455-436); est 
compromis dans la conspiration de 
Pison , 584 (437) ; sa réponse au 
tribun Granius , 38^ (438) ; sa 
fermeté en recevant de Néron 
l'ordre de mourir ; ce qu^'I dit à 
ses amis ; console son épouse , 586 
(439-440) ; se fait ouvrir les veines } 
son éloquence nel'abandonne point 
dans cette cruefle extrémité , 387 
(441); ses dernières paroles; sa 
mort, 388 (442). 

Sbnbs, Sena ou Senooallia^ 
ville d'ItaKe dans FOmbrie , IX , 
422 (489). 

Sens , en quoi semblables aux 
arts et aux sciences, et en quoi 
difFérens? VIII, i55 (i83). 

Sentius , gouverneur de la Ma- 
cédoine , IV, 410 (465). 

SfiPTrcius , secrétmre du sénat; 
pourquoi bani de Rome avec Sue- 
tonius Tranquillus? X, 109 (117)^. 

Sbptimius , Salue Pompée du 
nom à^Irnperatorf Vl, 236 (273) ; 
son horrible action , 237 (?74). 

Septimuleius , ami du consul 
Opimius; lui porte la tête de Caius 
Gracchus;safraude,VII,47 1 (542}'. 
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SiPVLTUREs , nmpKcité de cellét 
des Laoédémoniem , 1 , 2o3 (aa/) ; 
le «oin en étoît confié aux pondfes 
k home , 243 (^74). 

SBquARiBNS , anciens peuples 
des Gaules , habitoient la Franche- 
Comté et la Bourgogne y VU, 194 

(a»4). 

Sequirius , citoyen d*AIbe, ma- 
rie ses deux filles , Fune à Horace 
etrautieàCuriace, XL, 148 (169). 

Sbkapioii y garçon de jeu de 
haB» f sa vive réponse à Alexandre ; 
en est récompensé^ VU y 87-88 

(10a). 

Sbeapis» dieu , apparoît à Dio- 
nysius 9 le délivre de sa prison , 
VU, x5o (174)5 «on temple à 
Rome, X , 3i (26). — Théâtre 
de ce nom réidifié par Tempereur 
Alexandre, XI, aB (26). 

$ERAPius , makre de rhétorique 
d*Alexandre Sévère , XI ^ 6 (6). 

SxRBONioE, marais d*AEg}rpte , 
conjecture sur sa formation , VUl , 
a65 (3o8). 

Sergius , boufFon , principal fa- 
vori de M, Antoine , VUl , 277 
(322). 

Sergius Lustralis. V. Mirni" 
mius ' Secundinus. 

Serment, le plus saint , suivant 
Numa , ctoit de jurer sur sa foi , 
1 , 266 (a87) ; lien foible sans Pé- 
ducation, 28r (3i6). — Ce qu'on 
appeloit à Syracuse le ^rand ser-^ 
mène y IX, 87 (toi). 

Serpbkt ( fable du ) , VII , 3i i 
(358).^Serpens engendrés par la 
moelle des hommes , 404 (4^^)* 
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Deux font leurs œu& dans le csaipie 
de Tiberius Gracchus, 437 (5oa). 

Serpent , instrument inventé 
par £dme Guillaume, chanoine; 
économe d'Amyot, XII ,617 (691). 

Sertorius ( Quintus ) , ses 
grandes qualités, V, 342 (393); 
son origine et son éducation, 343 
(393); ses premières campagnes; 
son grand courage et sa force, 
M4 (^9^)» >^ exploits en £^- 
gne , 345 (396) ; à son letoor â 
Rome est nommé questeur; son 
intrépidité dans la guerre Marti" 
qtie^ 546 (398) s perd un œil dam 
un combat ; est dâfoiué du tribu- 
nat par les menées de Sylla ; de- 
vient son ennemi , 347 {ib. 399); 
se joint k Cinna ; sont vaincis par 
Octavius;Sertorius s'oppoeeâ ce que 
Cinna reçut Mariua; ses raisons, 

348 (1^. 400) ; sa réponse à Gnna, 

349 (401) \ le rend plus modéré; 
fait tuer tous les satellites dont 
Marins se servoit pour coramectre 
ses cruautés, 35o (402); ave^t 
Scipion des vues et des menées de 
SyDa ; son intention en panant 
pour rSspagne, 35z (4o3) ; ili'ea 
empare ; conduite qui le fait aimef 
des Espagnols, 352 (404-405); 
pourquoi fait occuper par JuHu 
Salinator le passage des monts Vj- 
rennéeSf 353 {ih* 406); se redis 
k Carthage (Carthagéne), ib.\ 
passe en Afrique; est Éontraincde 
retourner en Espagne ; force la 
garnison de Tile de Pityeuse; oc 
assailli par une tempête^ 354 {^* 
407) -f digression sur les iUs For- 

tunéetf 
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lunées , V, 355 (5o8). Sertorius 
•se tenté d'aller habiter ces îles 
pour y vivre en repos; ce qui Ten 
empêche , 356 (409) ; retourne en 
Africpie; marche au secours des 
Maurosiens contre Ascalius; le dé- 
îd^t \ tue Paccianus , lieutenant de 
SylZa \ gagne son armée ; s'empare 
de Tingis , 357 (410) ; fait ouvrir 
le prétendu tombeau d*Antaeus; 
corps qu'il y trouve , i^. (41 1) t 
après avoir offert un sacrifice, le 
Élit refermer f 358 {ib^\ son Cà^ 
ractére et son portrait , 359 
(4ia-4i3) ; souille la fin de 
ses jours de cruautés , ib, 39a 
{ib, 45 1) ; arrivé en Lusitanie, 
rassemble une armée ; ses succès ^ 
56d' (4 14) ; apprivoise une biche ; 
tisage merveilfeuz qu'il en faisoit^ 
36 1 (415) s rend les barbares plus 
«béissansy 36a (416) ; ses divers 
#icoàs contre plusieurs généraux 
-tdmains, 363 (417)» comment il 
«lalmène MeteDus? ib. 364 (^* 
418)*, sa sobriété ; Son infatîgabi- 
lité ; ses tafens militaires , 365 
(4 1 9) ; défie Mecellus dans un com- 
htX singulier, 366 (420) ; le con- 
traint â lever honteusement le siège 
de Langobrige, i^. %^j (4a i -42a) ; 
d'une armée de barbares en fait 
une bien disciplinée , ib. ; grand 
trait de politique qui lui gagne 
toua ies cœuirs , 368 (4a3). PIu-^ 
dràrs milliers d'hommes se dé~ 
vouent pour lui , 369 (4M} » ^^ 
armée devient puissante par èelle 
de VétftÊOïfidi \ 370 (4a5); com- 
nenr il pàrvMnt à modérer - i'ar- 
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deur des barbares qui s'étoient réu- 
nis a lui ? V, 37 1 (4a6-4a7); beau 
discours qu'il fait , 37a (î^.) ; 
stratagème dont il se sert pour re-» 
duire les Characitaniéns , ib. 5y5 
(4a8) et miv. Sa réputation aug- 
mente après l'arrivée de Pompée , 

376 (43a). Met le sicge devant la 
ville de Lauron , ib, (433) ; la prend 
et la brûle eh présence de Pompée , 

377 (434) ; remporte sur lui une 
grande victoire près de Sucron, 

378 (435) ; affligé d'avoir perdu sa 
biche, 38o (438) ; comment il la 
retrouve? ce qu'il fit , 38i (ib.) > 
combat Pompée et Meteflus, 38a 
(439)-,' sa grande prudence et "ses 
vues en se retirant dans une vil?« 
lituée sûr une montagne , 385< 
(440) ; force Metellus et Pompce 
de se séparer, 384 (441) ; sa tête 
mise à prix par Metellus', ib, (44a) ; 
éloge de sa conduite et .sa magna- 
nimité » 385 (443); pourquoi ne 
donnoit aucune charge aux Espa- 
gnols? son amour pour sa patne, 
et pour sa mère, 386 (ib. 444) % 
forcé d'entretenir la guerre comme 
une garde nécessaire pour sa per* 
Sonne, 387 (445); sa grandeur 
d'ame dans son traité avec Mithri- 
dates, ib. 388 {ib, 446) et suiu. 
Ses amis excités contre lui par ief 
propos séditieux de Perpenna , 39 1 
(449)9 comment ils s'y prenent 
pour ruiner ses afibires, 39a (45o)} 
conjuration de PerpennaN contc^ 
lui, ib. 393 (4^1) r Sertorius est 
assassiné dans un re^ auquel U 

! Pavcâtiavil^ S94 (453)*, Pompé» 

Ce 
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▼ange sa mort par celle de Per<-. 
penna , V, 3^6 (456). Sa compa- 
rakon avec Eumènes, 446 (Sx i)y 
XXjy, aoa, table. 

âB&TiCE DiTUf, comment il faut 
jr aiBiter? I, aSo (aSi). 

Seevice à la guerre, paroît li- 
bre <{uand les dbe& en partagent 
les travaux, IV, a 10 (a38). 

Sbavilia 9 sœur de mère de 
Caton d'Udcpie, élevée dans la 
maison de livîus DnisuSy VI, 
3^1 (^70) ; femme du consul Syl- 
lanus^ 355 (409) ; écrit une lettre 
d'amour à César ; celui-ci la remet 
à son .irére » qui en lait la lecture 
et y. découvre sa mauvaise, con* 
duîte, 359 (414)9 étoit n^re de. 
M. Brutus, IIX, 96, loi (no-, 
(i iSy* — Autfe sœur de Caton du 
même nom , femme, de LncuUus , 
xiépudiée pour ses débauches, VI,. 
359 (414)9 elle suivit son Êrére 
dans ses voyages; ce qui servit à 
rétablir sa réputation , 410 (473)* 

Sbrviuus, augus, accusateur 
du père de Lucufius; appelé en 
justice par ce dernier , V, 55 (64) , 
est absous , 56 (65). 

Sbavilius, préteur, est outragé 
par les soldats de jSyQa , auquel il 
portoic les ordres du sénat 1. IV, 
404 (458). 

Seaviuvs. (Marcus), pei^»ia^ 
consulaire; sa valeur; so«i discouiSL 
«u faveur de PaulEmiJe, Ul, 65 
(74); ce qu'il dit à Servius Gafl^Mi 
le&éne les gen? de guerre , 67 (76). 

SsRviLitrs , après s'être opposé, 
au triomphe de Pompée; W ireQOft- 
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no2t digne du nom de gnutd,y\^ 
lia (i3o). 

Se&vilius Hvllus, tribun do 
peuple , contre lequel Qceron avoit 
composé un discours qui existe en* 
core, VIII, 79(93), nou. 

Se&vilius et Dulius, condaoH 
nés A mort avec toute leur Euniile, 
par Commodus, X , 199 (aai). 

Seeviteuesv bel exemple de 
leur attachement pour leur maître; 
comment il lui sauvent la vie? IV ^ 
391 (33a). 

Servituoe, par qui appelée îo- 
supportablet IV, ,1-46 (i65).. 

Seavius protégé par SyOa , refi» 
qu'il essuiç du peuple » IV, 40S 

, Servuts Galba , s'oppose au 
triomphe de Paul Emile; ezdte 
contre lui )es gens de guerre , III , 
63 (7,). . 

Seevius Tullius 9 gendre de 
Tarquin T^ncien ; courageux et 
prudent; commande les alliés da 
Home ,. XI , a79 (3a i) ; justifie 
victorieuaement son beau -père, 
a83 (33a); fait punir ses aaiai- 
sins ; lui succède ; marie ses deux 
filles aux petits- fils de Tarcfain» 
cette alliance lui coûte la vie, 293 
(337-338). 

; Sbstqbce 9. monnoie romaine; 
son évaluation, VI, 394 (464). 
. SssTEBTiuK ,. quel endroit À 
Home? \yi, 321 (369). 

Sestius 9 gouverneur de la Si-> 
cile^ pC, ioo(ii5)« 
. Sestps ou Sestus {Zememc)f 
vitle de 1^ Cbeisonése de Tl»ao« 
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iiw la céte de l'HelIespont, IV, 329 
(375) ; soustraite aux Adhéaiens ; 
ses faabitans chassés par Lysandre ; 
•ont réintégrés par les LacédémcH- 
nient, 340 (388). 

Sbtium y ville d*kalie , VII ^ 2^9 
(298). Voyez les ohserv. 

Sbvthas et Tèchnon» servi* 
(eurs d^Arati» ; pourquoi accom- 
pagnent Xénoclés? IX , 199 (327). 

SuJTHis , prince aUié des Athé^ 
niens , rétabli sur le tr^ne de 
Thrace par Iphicratcs, XU, 41 

Sbybmaiib , pone de Rome , 
Mtie par Bassianus en mémoire de 
fon père, X, 409 (466). 

Sbyeaianus^ beau-^frére d*A- 
drien; deux fois consul, X , 79 
(81) ; jaloux de la faveur d'Adrien 
auprès de Trajan , 86 (89) ; tué 
par lea ministres de son beau4rére, 
jao (i3o). 

SfiVBHCs , condamné â mort 
comme faux dénonciateur de Di- 
dius Julianus, X, 279 (3i4). 

Sbverus> son origine; sa nais- 
sauce, X, 298 (337) ; fait des 
grands progrès dans les langues 
grecqiie et latine ; se livre au bar* 
reau; présage de sa grandeur fu- 
ture , 299 (ib, 348} ; sa jeunesse 
licentieuse; charges qu'il occupa 
successivement, 3oo (339) ; con- 
sulte un astrologue sur son horos- 
cope i est envoyé en Espagne ; ce 
qu^il y fit, 3oi (34o-34i); sujet 
de sa réponse a un de ses domes- 
tiques, 3o2 (/^.) ; passe en Grèce; 
va à Athènes ;. ses principales û(ï- 
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' cupations , 1^. (ih. 542) ; reçoit 
peu d'honneurs des Athéniens ; 
parvenu à l'empire , leur 6te leur» 
anciens privilèges; ambassadeur en 
Gaule, y épouse Jolia; méconten- 
tement du sénat sur sa grande dé- 
pense pour une femme ; ses ré- 
ponses aux sénateurs , 3o5 (iL 
343) ; zélé pour la joitîce ; libéral 
et courtois ; nommé malgré lui 
proconsul en Sicile ; accusé a Rome 
par ses Mmemis, 3o4 (/^. 344) ; 
s*y rend pour se justifier; est ab*- 
sous; ce quMl dit étant nommé 
consul y 3o5 (iù, 345); surinten-^ 
dant des munitions de guerre , ac^ 
quiert de grandes possessions , ih. \ 
envoyé légat en Germanie ; s^ lait 
aimer par son équité , 3o6 (346) ; 
proclamé empereur par l'armée ; 
distribue une somme considérable 
aux troupes; obtient l'assentiment 
de» autres armées; comment est 
reçu à Rome? ce qu*il exige des 
citoyens, ih. 3o7 (347-348) ; deux 
choses qui lui font gagner l'estime 
du peuple , 3o8 (ib,) ; son discoure 
aux prétoriens qui avoient tué Per- 
tinax,, /^. 309 (349); leur puni- 
tion ; son entrée triomphante dans 
Rome, 3i2 (363) ; ses promesses 
au sénat, comment }^ dissimule son 
caractère? 3x3 (364); fait loger 
ses ttoupes dans Rome; violence 
qu'elles commettent, 3 14 (365); 
appaise leur émeute, 3i5 (366) ; 
fait rendre è Perdnax les honneurs 
divins; rachète les domaines pu- 
blics aliénés ; marie ses deux Biles 
à de' riches Romains , ià, (367) } 
Ce A 



\ 



nomme ses deux gendres consuls ^ 
X 9 5 16 (357) ; rassemble une puis- 
sante armée ; marcbe contre Pes- 
cennius Niger dédarc empereur en 
Asie» 317 (359) ; défait un de ses 
fieutenans et a>mpare de Cyzique, 
3ao (363); se retire Tfayrer en 
Bitbynie ; sVmpare après une san- 
.|^ante escarmouche du camp de 
Pescennius , 3a i (363) \ ravage les 
«montrées qui favorisent son enne- 
mi , ih, (364). Les viOes de Lao- 
dicée et de Tyr se mettent sous la 
protection de Severus ; sont mises 
1 feu et saiiig par Pescennius , Saa 
(ib. 365). Severus s^mpare des 
passages du mont Taurus; force 
son ennemi â se retirer à Antio- 
che, 3a3 (366); gagna une ba- 
taille sanglante où Pescennius est 
tué; cruautés qu*il exerce après 
sa victoire, âaS (368) ; par quelle 
fourberie il s^attache Albinus? 3^7 
(370-371)*, envoie ses ministres 
en An^eterre pour le tuer, 3a8 
(37a) ; apprend qu'ils ont été dé- 
couverts et punis de mort; dé- 
jionce la guerre à Albinus; son 
discours i ses croupes pour justifier 
aon entreprise , 3a9 (373) et suw.; 
le fait déclarer ennemi de l'em- 
pire , 333 (378) ; prend Bjzance 
après un long siège, ib, note; sup- 
porte avec constance les fatigues 
de la guerre ; marche contre Al- 
binus, 334 (379) ; est blessé dans 
un combat; après sa guérison, 
pourquoi consulte les devins ? 335 
(38o) ; défait entièrement Albinus; 
■s'empare de la ville Lyon ; la met 
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i feu et â sang ; fait périr Lastns 
auquel il devoit cette victoire, X, 
336 (38 1 ) ; vengeance atroce qn^l 
exerce sur le corps d'AIbinus et 
autres , 537 (38a) ; son retour è 
Rome ; son caractère , 338 (383) ; 
dons et privilèges qu'il accorde k 
ses officiers; fait mettre Commo- 
dus au rang des dieux; lui élève 
dessutues, ib. 339 (384-385); 
ses horriblies cruautés , 540 {ib. 
386) ; assistoit avec plaisir aux eu* 
cutions qu*il ordonnoit , 341 (SS;); 
porte la guerre chez les Pardiei , 
34a (388); met k sac toutes les 
villes, 343 (389) ; est forcé de le- 
ver honteusement le siège d'Adin , 
ib, 344 {ib, 390) ; s^empare de Is 
ville de Clésiphonte; s'accompa- 
gne de géographes pour décrire Ici 
pays qu'il parcourt , 346 (Sgs) ; 
^ rend en Palestine ; son ordon- 
nance contre les Juift et les Chré- 
tiens, 346 (393) ; sa iqaladie em- 
pêche son triomphe, ib, ; «f^ns 
péniblement la mésintefligeaoe 3e 
ses deux fils , S47 (394) ; ciéeraûé 
César; lui doniie le nom ê^Antih 
ninus Aurelius y 348 (395-396); 
pourquoi les éloigne de Rome? 349 
{ib,) ; grand crédit qu'il accorde â 
Plautianus, 35o (597) et suitf,; M 
eEforts inutiles pour ramener m 
fils à k vertu, 358 (407) ; &tt bi- 
nir et précipiter dans le l^bre 
plusieurs gentilshommes qui entie- 
tenoient leur inimitié ; ses bonnei 
et mauvaises qualités, 359 (408) 
et stUv.; va faire la guerre aux 
Amglius avec ses deux Gk^ 363 
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^411); naniére dont 001 peuples 
la faisoîent , X , S6a-363 (4 1 1-41 a); 
feft mort, 364 (414) *, son âge et 
fon régne, ib, noie; tes cendrel 
portée» à Rome , 365 (Uf») ; tes 
obsèques £eiites par ses fib ; mis au 
rang des dieux , Syo (420}. 

Skterus (Sepdmîus), parent 
du précédent ; lui Cût obtenir son 
premier emploi k Rome , X, 299 
(338). 

Seveaus ( Catilius ) , nommé 
goMfemeur d^Assyrie par Adrien , 
X, 97 (loa) ; pourquoi quitte l'I- 
talie? 120(129); est nommé co/i^ 
^d avec Antonin, 162 (166). 

Sbvillb , ville d*Espagne , an- 
eiennement JUalica^ X, 12 (4). 

S^XTiLis (aout)^ mois romain, 
appelé depuis Augustus^ 1, 96 
(io5). 

SbxtiÙus, préteur en Lybie, 
refuse retraite au vieux Marius , 
IV, 283 (322) ; fait prisonier par 
les corsaires cificîens, Vl, i32 

(,5a). 

Sbxtilius, lieutenant de Lu- 
cuDuSy V, 120 (i38)-, défait Mi- 
throbarzanes et une troupe d'Ara- 
bes, 121 (139). 

Sextius AElius, consul, IV, 

55 (64). 

Sbxtus, neveu du grand Pom- 
pée, nommé capitaine aux jeux 
troyens; la jeunesse romaine refine 
de le suivre , VI , 325 (375). 

SsxTus , pbilosoplie célàbre « 
neveu de Phitarque, appelé auprès 
de Tempereur Marc-Antonin pour 
bli ^nseigneir les litres grec^es *, 
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portrait qu*en fait ce prince , XII, ' 
452 (5i4); né à Cbéronée, ^S% 
(5i5) ; qu'il ne faut pas confondre 
avec Sèxtus le Pyrrhonien, né en 
Afrique , auteur de dix livres sur la 
philosopbie sceptique, ib. 

Sextus Rosctus d'Amerie , fit- 
méux comédien, pour lequel Ci- 
céron a prononcé un plaidoyer 
admirable qui nous reste , IV , 
395, 467 (449, 529), noiês. 

Sextus IjUCinus, précipité de 
la Roche Tarpeïene par ordre de 
Marius, IV, 294 (336). 

Sextvs , fils de Tarquin le Stt' 
perbe; moyeu perfide et videnl 
qu'il emploie pour ravir l'honneur 
A Lucrèce, XI, 3o5 (35o); établi 
roi de Gabies par son père, 320 
(368). 

Sibylle , ses livres consultés et 
tenus fort secrets; ses prophéties 
ne peuvent être divulguées , Il , 247 
(275); prononce un oracle pour 
Athènes , 1 , 41 (44). Ancienne 
prophétie en vers, VÙI, 33 (40). 
SiGANiBNS, habitans de la Si- 
cile , soumis aux Carthaginois , 
Xn, t6i (179). 

Sicile , île de la Méditerranée, 
consacrée A Proserpine , et donnée 
à cette déesse pour don nuptial , 
111 , 100 (i 1 1). Etat des affaires de 
cette ib avant l'arrivée de Timo- 
leon » 87 (97) ; toutes les tyrannies 
y sont détruites par lui , 146 
(i63) ; sa description sommaire , 
475 (53o) ; est un objet de spo* 
culadons pour les oisiâ d'Athènes^ 
V^ 206 (236), 
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SiciLUNS f peuple le plus cou- 
rent aiiervi et le plus durement 
Biakraité par les tyrans ; leur liberté 
même «toit toujours troublée par 
des factions ; leur histoire une smte. 
de longues tyrannies , XI , 34^ 

SiciNius Vellutus y premier 
^ibun du peuple élu avec Junius 
^rutuf , II , 400 (44 a) s s'oppose 
avec lui àPenvof d*une colonie à 

Velitres, 4y^ (4^^) î violent et au- 
dacieuse j prononce la peine dé 
mort contre Coriolan ; commande 
aux Ediles de Tarréter , 4a5 (476) ; 
M réponse aux patriciens; qe qu'il 
dit i Coriolan, 426 (476). 
> SxciNHius, s'attachoit à tous les 
hommes d*état; pourquoi laissoit 
Crassus en paix? V, 265 (3o4). 

SiciNiivs, Persan, gouverneur 
desçnfansdeTbemistocles; pour^ 
quoi il renvoie secrètement auprès 
du roi de Perse? II , 27 (3o). 
. SicTONE (Basiiico) , ville de la 
Grèce, séparée. de Cirrlie par un 
bras de mer , J , 226 (264) ; en 
grande réputation pourJas arts » et 
sur-tout pour la peinture , IX » 2 1 o 
(241) ; ses babitans Doriens d'ori- 
gine , 2o5 (235), 
. SioiciiiiEivs , peuples d'Italie , 
IX, 41, (476). 

SiGEB (c^ leni-'Ifûari) , pro*^ 
montoire de la Troade, XII , 47 

(49)' . 

SiGLiua^ , ville bâtie par Publi- 

4:ola , 1 , 382 (4^9) i inconnue , 
jjlft, noie, X 

^iqNiuj^, viDa du Latium; Ses- | 
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^ViTrt, suivant Appien, IV, 45s 
(5io)y noce. 

SiLAQiiov , peintre grec boBOie 
â Athènes, I, 8 (8). 

SiLANUS ou $ILI.A1917S, donilS 

le premier son avis sur TalEiiie de 
Catilina, VUI, 93 (109)-, motive 
sa rûtractation » 94 (1 1 1); VI, 357 
(4 1 2) i repris vivement par Caton, 
iù. 358 (îA). 

SiLANus^ pro-consul en. Asie, 
empoisoné par ordre d'Agrippine, 
XI1,368(4f8). 

SiLARus , gendre d'Antoninus 
Pius, X> 140 (i53). 

SiLENvs , supposé fik d*ApoIion , 
mis en jeu pour aider aux meaées 
de Lysandre , IV, 368 (419). 

SiLicius (Publius), ppurquoi 
mis au nombre des proscrits? IX , 
137 (i58). 

SiLiNGUE« , peuples dTiSpagne, 
X , 55 (55). 

SiLius , consul sur la fin du règne 
d'Auguste, XII, 347 {396). 

SiLius Italicus , poète .ladn , 
contemporain de Plutarque, XII , 

439 (49«)- 

SiLVA Malitiosa , forêt des 
malfaiteurs , XI , «8a (209). 

SiLViUft , fils d'Enée , pourquoi 
ainsi appelé? XI , 122 (140) ; suc- 
cède à Ascagne sur le trône des 
Latins; sa longue postérité, 123 

(140* 
SiLvius, encle de Fempereor 

JulianuSi X, 279 (3 14). 

SiMMTAs , accusateur de Péri- 

rlèi, suivant ThéophiattCi 11,321 

(»55}, 
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SiMomsKS , poète gree , n^ A 
<^îo, pbisanté par Thémistodes , 
XI , i5 (14); ses vers sur k vic- 
toire de Salamine , 33 (3/) ; com- 
n&eht il appelle Sparte ? VI , 6 (6) ; 
<:ité,I, 16, 37,144(17, 29, 
,60); II, 4 (5); in, 150(167); 
IX, 5, a63 (5, 3o3); X, 38l 
(438). 

SxMus , Phrygien , trésorier dé * 
r>eiij8; pourquoi Aristippe lui cra- 
bhe au visage ) XII, 414 (471)- 

SiMTLus , poète , exprime en 
Vers la trahison de Tarpeïa ) com- 
znent eDe mourut? I, 101 (m- 
X 12). 

SiNRAQirES', montagnes d*Asie y 
V, 3i8 (366). 

Si RNIS, surnommé Pidtyo^ 

acomptes ^ hrigand tué par The- 

«eus ; histoire de sa fille , 1 , 14 (i5). 

SiNOPE , nymphe, fille d*Asopus 

et mère de Synn» V, i \S (i33). 

Siif OPE (Sinuli)y viHe d'Asie , fon- 
3ée par Autolycus, V, 1 15 (i33) ; 
où Pompée Fait porter le corps de 
Mitfaridates, VI , 166 (193). 

'SiNUESSE ( Torre di Monte^Dro' 
gone) y' viDe d^Icalie , IX , 337 
^76) ; sur la c6te de la Campanie , 
590 (4^1) , note, 
' SiPPtvs , méprisé à Rome pouf 
ta manière de vivre» VI , 337 

(576). 

SiPTix, montagne d*Asi6 y IX, 
435 (5o3). 

SiRAMNES , Persan , sa belle ré« 
ponse à ceux qui s*étonnoient du 
peu de succès de ses sages discours , 
li xlviîj (xxxix) , ûçU> 
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SiJiii {Sâihno) , rivière dlfcalie , 

IV, ,46 (166). 
SisiicÈTHREs , saUchetéj VII, 

T33 (141)* 

SiSMATXAS , ' quel tombeau ainsi 
appelé? V, 41 (48). 

SiSTNAs, fils aîné de Datame, 
Fabandonne et passe en Perse ^ ins- 
truit lé roi de la désertion de son 
père, XII, 76(81). 

61STPHB , mis sur le ûhne de 
Corinthe par Médée , IV , 490 
(553) ; ses enfiins , XI , 339 (375). 

Shbneor , viDe de la Sicile , 
XII , 339X258). 

Smbrdis, filk du grand Cyrus ; 
prince d*un grand mérite, tué se- 
crètement par ordre dé son frère 
Cambyse, XI, 443 (5o8). 

SxBRms , mage, sa ressemblance 
avec le précédent ; mis sur le tr6ne 
de Perse par ses collègues, XI , 443 
(5o8) ; sa fourberie découverte , esc 
puni de mon , 444 (5o9). 

SurAMB (Irmf'r), ville d'Asie , 
IX, 139(169). 

SocRARis, Athénien du bourg 
de Decelie ; son dire à Miltiades , 

V, 19 (33) \ remarque de Palme- 
rius, ib, not9, 

Socrates , célèbre philosophe 
athénien ; sa naissance; passe pour 
avoir aidé Euripides â composer set 
pièces, XII, 391 (444); disciple 
d'Anaxagore, de Damon ; fut tail- 
leur de pierre , suivant Duris ; on 
hii défend d^nseigner la rhétori- 
que ; blâmé par Aristophanes d'a- 
voir abusé de son habileté; le pre- 
mier qui a traité de la morale» 

Ce 4 
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comm^ îl est le premier pkiloêophe 
condamné à mort ,, 392 (ih. 446) ; 
«âge qu^il faisoic du gaîn de ses 
prêts; retiré de sa boutique par 
Criton , commence à disserter sur 
la morale; soufifroit le mépris et 
JU raillerie ; n*eut pas besoin de 
.voyager pour s'instndre ; son dire 
sur un ouvrage d^Heradite, 3^3 
(446) ; soutient sa bonne consti- 
tution par Pexe^ciçei ib, (447) ; 
'^uve la vie i Xenophon ; donne 
des preuves de son courage à Tex- 
pédition de Potidée^ cède volon- 
laîrement le prix de ses belles ac* 
tions â Alcibiades ,«394 (ik) ; son 
lunitié contribue â sa gloire , II , 
^o3 (340) ; attachement et reipect 
d*AIcibiades ppur lui» 3o8 (345) et 
4UW. Socjratfss réprime sa vanité, 
Si 3 (35 1); hii sauve la vie â Po- 
tidée ,3x4 (353}. Alcibiades, à son 
(our , le retire du danger à la ba- 
taille de Delion , 3i5 (t^,). Socrates 
fît un voyage à Samoa- et à Del- 
phes , XII , 394 (447) ; ses vertus, 
^^. (448) î >oii désintéressement 
constant ; sa sobriété le sauve des 
maladies pestilentielles , 395 {fb.) ; 
épousa deux femmes , ib. (449) » 
III, 337 (432); ol>servation,484 
(537) ; comparé à M, Çaton par 
l^Iaton f 407 (454) \ 84 fri]^]ité ; 
n*exigeoit aucune récompense de 
ses services ; loué par ses critiques 
mêmes ^ XII, 396 (449''4^o)> 
possédoit au suprémç degré le ta- 
lent de la persuasion , §97 (461) ; 
pomment il relève le courage d'I- 
p^igrj^te"? çqmwé à un oiseaM 
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rar« ptt Glauconidet; sagene des 
préceptes qu*il donne à qndquei 
personnes , 398 (45a) ; se» divencs 
reparties, 400 (454) et jiiiV.; s« 
réponse à ses attiis qui lui conseil- 
loîent de maltraiter sa femme, 40a 
(456) ; un oracle de la Pytbonifls 
excite Tenvie contreJui , s^. (467)^ 
accusé par Melitus d'impiété, et 
de corrompre la jeunesse; remise 
de se servir de rapologie que Ly« 
sias avoit composé pour lui , 40S 
{ib. 458) ; Platon prend aa défeiue 
et n*e8t pas écouté; ce que Socrates 
dit à ses juges ; sa mort; son dis^ 
cours élégant rapporté dan^ le 
Phedon de Platon, 404 (4^) y 
sa mort vei^gée par les Athéq^iu, 
qui lui élèvent unç staAie». 4^ 
(460) ; dates de sa nais^a^.iHdf 
sa mort; son àge^ son i^itaj^» 
406 (461-462). Son Mpiû Isip» 
lier lui prédit Fissue ftunestç ^ 
l'expédition de k ^ici)^» ^* ^}^ 
(240-241) ; sa xépatation stnn 
Aristippe à Athènes; refuse son 
présent, XII, 408(464) ; renvoie 
le surplus des dans que lui font ses 
amis, 4^4 (47<>)- Ofuniçn (VHot> 
race sur sa philosophie , 460 (5a2}; 
idée fausse que Cato|i le Censeur 
§voit de Socrates, 111 , 449 i^*^})* 

Soldats, pourquoi nedoiveo^ 
point être pauvres? IV, ai3 (241* 
24a) ; opinions diverses sur les 
qualités qui leur sont propres, IX , 
277 (519); ce qui pbisoit mcrr» 
yeilleuaement aux spldat^ romains, 
IV, 2ïo(a38). 

So(<itiii I son çoun^ conu^sni 
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doit èae imité dans le gouyenier 
ment des états 7 Vl , ^64 (agS) ; 
obscurci pendant toute Fannée où 
César fut tué , VU , 278 (îao) 5 
appelé Çyrus parles Perses, VIII, 

4^9 (477) * iio^c ^^ 1^ c^ con- 
sacrée à Rome, X9 ia8 (^Sg). 

Soles ou Soli (Pompeiopolts) ^ 
ville de Tile de Cypre , ainsi nom- 
mée du nom de Solon ; son an- 
cienne dénominatlonYl, 367 (379). 
-^ Ville de File de Sicile , attachée 
auxCarthaginpiSyXlI, 190 (ai a). 

Soli (Sqlia)^ ville d*Asie dans la 
Cilicie, présFeml^ouchure du ûeuve 
Cydnus , détruite par. Tigranes ; 
comment repeuplée par Pompée ? 
VI , 140 (i6a) ; VIII, 189 (aaa). 

SoLiN , écrivain , comtemporain 
de Flutarque , XII , 439 (498}. 

âoLON , législateur d'Athènes ; 
noblesse de son origine ; son ami- 
tié pour Pisistrate, I, a85 (3a i) ; 
n'étoit pas as^ ferme pour résis- 
ter à Tamour; défend que le serf 
ne se parfume ni ne soit amoureux 
des eni^JiMy a86 (Saa) *, se livre au 
commerce plutôt pour s^uistniire 
que pour s'enrichir; ses vers sur 
les richesses , ib, 387 (ib. 3a3) ; 
voyez aux observations une tra- 
duction de ces vers, 114^, a«. èdic, ; 
devient dépensier et délicat en son 
vivre; dissolu a parler des voluptés 
dans ses poèmes, a^8 (3a4)', se 
. mettoit au nombre des pauvres ; 
son talent pour la poésie } sa prière 
à Jupiter, 389 (3a5}; son goût 
pour la philosophie morale; peu 
Te^rsé dans la namreSe, 1^. oqq 
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(5a6) ; son entretien avec Ana- 
charsis, 29a (338); va à Milet 
pour voir Thaïes; s*étonne de ce 
qu'il ne se marie point , agS (33o) ; 
Thaïes lui en donne la raison , 
en voyant Solon aHligé de la mort 
supposée de son fils ; belle réûexion 
de Plutarque, 294 (33 1) eu suiç. 
Solon contjcefait Tiusensé pour ser- 
vir sa patrie; chante sa belle élégie, 
intitulée Salamine^ 297 (334) ; 
nommé général, des Athéniens ; 
comment il abuse les Mégafiens? 
298 (335) ; fait la conquête de File 
dé Salamine ; oracle qu'il reçut 
d'Apollon, agg (336)'; fit bâtir un 
temple â Mars^ après avoir défait 
les Mégariens; renvoie sans ran- 
çon les prisoniers , 5oo (338) ; 
vers qu'il a ajoute à un passage 
d'Homère ; devant qui il les pro- 
nonce? 3oi (i^>); augmente sa ré* 
putation par sa harangue pour la 
défense du temple d'Apollon à Del- 
phes ; porté les Amphictyons à dé- 
noncer la guerre aux Cyrrheiens., 
3oa (340) ; digression sur la con^ 
pixation Çyloniene , 3o3 (î^. 
341); Solon est aidé par £pime- 
nides à établir ses lois , 3o5 (343) } 
abuse le^ pauvres et les riches pour 
le bien de la chose publique , 3o8 
(346) ; est nommé préyét; réfor^ 
mateur des lois de Fétat, ib. ($47) ; 
refuse la royauté; ses paroles re- 
marquables ; ses vers sur son refus, 
309 {ib, 348); sa. conduite ferme 
dans la réformation des lois, 3lo 
(349) ; abolit les dettes et la con- 
trainte par cerps , 3x 1 (3âo) { 
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change It valeur des monnoîes; 
•e glorifie d*aToîr 6té les bornes qui 
séparent les héritages de rAtti<||he , 
I, 5ia (35i-35a); trompé par ses 
amis, 5ii'(ib, 353); âtussement 
calomnié, se justifie, 3i4 (ib.) $ 
différence entre lui et Lycurgus, 
ih.ZtS (354); «es vers, ià. (555;. 
Elu ré/ôrmaieur général de la ré- 
publique avec un pouvoir illimité , 
3i6 (i!^')> <i^nu&e les lois crimi- 
nellcB de Dracon , ib, (556) ; main- 
tient les riches dans Texercioe des 
magistratures; divise les Athéniens 
en quatre classes, suivant leurs re-* 
venus, iù. Zij {ib, 55y) ; ses lois 
obscurément écrites et susceptibleé 
de double sens; limite le pouvoir 
du peuple et des grands , 5i8 (ib: 
358) ; permet à quiconque de dé- 
fendre Fopprimé ; interrogé quelle 
cieé hit semUoit la mieux pohoée? 
sa réponse , 5 19 (559) ; comment 
compose la cour de TAréopage? 
ib, ; établit un conseil de 400 mem- 
bre», pris dans toutes les classes; 
sa loi sur le rappel des banis , 52o 
(ib. 56o) ; autre qui note d'infa- 
mie ceux qui restent neutres dans 
une sédition, 3a i (56i); ses lois 
sur les mariages, 3aa (36a) et 
sttiç.; défend de mal parler des 
morts, d'outrager les vivans , 3a4 
(365); son ordonnance touchant 
les testamens, 3a5 (366) ; ses lois 
réglementaires pour les femmes , 
5a6 (36/) ; pour les pères qui n'ap- 
prendroient pas un métier â leurs 
enfans, 3a7 (368); met en hon- 
neur les métiers et punit Toisiveté ; 
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ta loi Mir les enfius nés de coa- 
cubines , 3a8 (369) ; obeervadons 
sur quelques-unes de ses lois, Sag 
(370) ; son règlement pour Fosags 
des eaux de puits, 33 1 (575); ceux 
sur les plantations d*arbres, 33a 
(ib.)y sur la vente des 6uitB, ib. 
(374) ; sur les dommages causés 
par les animaux , 335 (ib.) ; la 
profonde politique de n*aocorder 
le droit de dtoyen cpi'anx étran- 
gers banis à perpétuité , ib* (SjS) ; 
condamne à une amende ceux 
qui refusent d'assister aux repai 
de ville: ses lois pour cent ans 
écrites sur des rouleaux, 534 i^- 
576); règle le mois lunaire, 335 
(377) ; motif de ses vojages en 
AEgy^ et en Cypre , 336 (SjS); 
ses vers adressés à Philocyprns , 337 
(58o) ; se rend a Sardis auprès du 
roi Croesus; son entretien avec 
lui , 358 (58 1) et suiv. ; œ que fan 
dit AEsope; sa réponse, 341 (384); 
troubles à Athènes pendant son ab- 
sence ; son retour dans cette vtOe, 
345 (386); h trouve fivrée aux 
factions ; apperçoit dans Pisistratcs 
Tenvie de dominer, 344 (587); 
aimoit la musique; va entendis 
Thespis ; re qu*il lui dit , 345 
(388) i découvre â Pisistratns mê- 
me n artifice pour tromper ses 
concitoyens, ib. 346 (ib. ZSg) ; 
sa conduite ferme et sage, ib.34j 
(ib, 390) ; son dire aux Athéniens; 
ce qu*ii dit en portant ses armes 
au milieu de la rue, ib. (391); 
cesse de se mêler du gouverne- 
ment, ib.\ son reproche aux Atbé* 
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jiîens; eit admis au conseil de 
Pisîstratus , 348 (»^. 392) ; met en 
Ters la bhle de Pile Atlantique, 
qu'il laisse imparfaite , 349 (395) ; 
entre Vénus et Bacchus, il file sa t 
yîeîUesse , ib» Sa mort ; ses cendres 
répandues dans toute Pile de Sala- 
mine , au ^apport d^Aristote , 35o 
(394)» Sa comparaison avec Vale^ 
ri us Publicola, 397 (447) 5 XXIV, 
370 , a*, coi. tab, . 

SoLON^ Plataeien, accompagne 
Phocion auprès de Polyperchon, 
VI, 3o7 (354). 

$oi.oou ou SoLois , }eune Athé- 
nien , amoureux d^Antiope ^ son 

désespoir, I-, 4^ (4^)* * 

SoLuifTE (JSolaruo) , ville de k 
Sicile, XII, 229 (2^9). 

SoncHis , prêtre -savant d*AE- 
gypte, consulté par Solon , I, i3â 

(.78). 

Songe (le), ouvrage attribué à 
Arîstippe^ XII, 419 (476). 

SoiloKS , d*ou viennent ordinai- 
rement ? IX , 371 (429). Songe des 
prétresses de Fros^rpîne et de Ce* 
rés^ lU, 98 (109); d*un épHore 
couché dans le temple de Pasi- 
phaé, VU, 35 1 (404). 

SopRAX , fils dUercules et de 
Tinga , fondateur de la viUe Tin-*- 
gis, V, 358(4ii). 

SoPHENB , contrée d*Asie , au 
nord de la Comagéne et de la M»- 
fopotamie» VI, i52 (176). 

Sophistes , des sages conarefaiis 

H. 7 (7)- 

Sophogi.es , Athénien , poète 

|rag^(|Ue célèbre , loge ches lui AEs- 
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culapè , T , 226 (254) ; tes vers sur 
k nudité d*Hermione , 277 '(3 12); 
général des Athéniens avec Pen- 
des, qui lui donne un avis; sage, 
II, 174 (195); une de ses sen- 
tences appliquée a Timoleon , III , 
148 (i65) ; en quelle occasion , 
encore jeune , il fit jouer sa pre- 
mière tragédie ? V, 21 (26) } rem- 
porte le prix sur AEschyles, 2a 
(27); sa déférence pour Nicias, 
214 (345) -, deux de Ses vers pro- 
noncés par Pompée , dans sa dé- 
uesse, VI 9 237 (273).; sentiment 
de Sophocles blâmé, 252 (291); 
un de ses vers sert à prouver qu*A- 
lexandre avoit besoin d*un grand 
frein , VII , 1 7 (20) ; ses vers dtés , 

3o9 (556); VllI, 239, 297,489 
(279,346,535). i 

SoPHonisBA , fille d'Asdrubal ; 
épouse le roi Syphax , IX , 470 
(543) ; Kiî fait iausier sa foi don- 
née aux Romains , 474 (^4?) \ 
prise par Massinissa , qui en de- 
vient amoureux , 478 (^^^} » *^ 
mort volontaire, 479 (^^3)* 
. SoPHBonisQUB, tailleur de pier- 
re, père de Socrates, XJI* 391 

(444). 
Sopbronisque , fils de Socrates 

et de Myrton , XII, 395 (449}« 
SopHRosiNB, fille de Dionysius 

Pancien et d^Aristomache , épouse 

son frère aîné, IX, 12 (1 3). 
SoRANUs, beau-père de Giton 

d'Utique , VI , 332 (382). 

SoRsx, bouffon de Sytfa, IV, 

467 (52 o). 
• SomA, ville d'Espagne | bâtie 
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•or les minet de Nmnaacè , X , 

la (4). 

SoaHATivi , lieateaAiit de Lu- 
euDiis, Vy g6 (m)) batMenan- 
der, gbiéral de Mithridatei, 97 
(ib,) ; laiflié par LucuDus à la garde 
du royaume de Pont, 116 (i34)* 

S081BIUS , principal ministre de 
Ptolémée Phûopaior, lui conseille 
de faire périr son frère Magas , 
Vn , 3^ (464) ; sa conduite 
odieuse envers Cleomènes, S96 

(457). 

SpsicLBS. Vojea jâminias De- 
celien, 

SosiGÀRBs f ami de Demetrius ; 
sa générosité envers lui , VIII ,348 
(a<>o). 

Sosic&ATBs de Rhodes , son 
opinion sur le philosophe Aris- 

tippe, XU^ 4*9 (477)- 

SosituuSy Laoédémonien sa- 
vant f contemporain d*Ânnibal y 
IX » 5oo (578)^ 

dosis , Sjrracusain , renommé 
pour sa méchanceté » IX , 55 (63) ; 
son artifice pour perdre Dion; sa 
fourberie reconnue » est condamné 
à mort f it»66 (64) et suiv. 

Sosius et DoMiTivs , personages 
consulaires , renvoyés à Antoine 
par Auguste* XII, a8a (Sig). 

Soso , soeiv d* Ahantidas , et fem- 
medePeriphantus; comment sauve 
Aratus? IX , Z95 (aaS). 

Sossius. lieutenant de M. An- 
tonius ; ses exploits en Syrie , Y, 
5i7 (368). 

SosT«àiv^2 ^ ^ suecesseun 
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de Ptolémée Ceraunus^ IV, i65 
(i85) , note. 

SosTRATus , capitaine syiaco- 
sain , appelle Pyrrhus en Sicile; lui 
livre Syracuse , IV , 167 (189) ; 
pounpioi s*âoigne de Pyrrhus? ii. 

(»9o)- 
SosTPPUs, Aâiénien, remporte 

le prix aux jeux cJympiqnes, XII , 

SoTER ( sauveur) , surnom ches 
les Grecs, H , 408 (458). 

Soi^aRiA , sacrifice fait enllion- 
neur d'Aratus, IX, 275 (3i4)- 

SoTioN , historien , VII , 139 

(i5o); XII, 4^9 (477)- 

SoTion, philosophe, qu^ ne 
£iut confondre avec le précédent; 
son époque, VU, 129 (i5o),noe0. 

Sources, opinions divenessur 
leur origine, III, a8 (33). 

Souris (le bruit d*une) 6it 
destituer Caius Flamînius, général 
de cavalerie, III, 348 (278-479). 

Sous, fils de Patrodes et tri- 
sayeul de Lycurgus, 1 , 144 (160}; 
prétexte frivole iét injuste dont il se 
servit pour tromper les CCtoriens , 
145 (161) ; père d'Eurytion, 146 
(.6a). 

Souverain Pontife (le) , étoit 
contraint de rester à Rome, II, 
391 (327). 

SpAiius , paysan espagnol , £ni 
présent d'une jeune biche à Serto- 
rius, V, 36o (414) » usage qu'il en 
fit, ib.(4iS). 

SpARAMtXES , eunuque de Paiy- 
satis , provoque raalideiisement k 
vanité de lAithridates, Vffi« 4^3 
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{5o4} ; rapporte ses disconn k Pa« 
lytatis; cause sa mort, 464 (5o6). 

SpAJiTACusy né en Thrace, 
ch(»n par les gladiateurs révoltés » 
pour les cotnmander ; son carac- 
iérçy y 9 a66 (5o4} ; prédiction de 
sa femme voyant un serpent en-> 
tortîUé autour de sa figure , pen- 
dant qù*il dormoit , 267 (3o6) i 
comment il s^écfaappe du foi^ où 
U étoit assiégé? surprend les Ro* 
mains î ks met en déroute et s*em* 
.pare de leur camp, ib. 268 (ib, 
307) ; défait complètement les fa'eu- 
tenans du préteur Varinus ; le bat 
en plusieurs rencontres; sa sagesse 
dans ses plus grands succès, ib» 2169 
{3o8); ses victoires sur Lentulus et 
ses Ueutenans-, sur le préteur Caa- 
pius > ib^ 270 (309) ; sur Mummiusy 
lieutenant de Crassus, ib. (3io)$ 
fm renaître la guerre des esclaves 
en Sicile, 27 1 (3i i) ; observations, 
461 (622) $ est renfermé dans la 
presqu^ile de Bhège par Crassus, 
371 (3i 1) ; comment il en échappe 
avec une partie de son armée? 272 
(3 12) ; vaincu par Craisus, se re- 
tire vers les montagnes de Petdie ; 
cause de sa ruine, 274 (3 14) ; ce 
^^il dit en tuant son cheval; sa 
valeur héroïque ; sa mort , 276 
(3i5-3i6). 

Spartacvs, roi de Pont; durée 
de son règne, XII, 102 (112). 

Spaatanb, nom donné à une 
division de Farmée de Bassianus, 
X, 392 (446). 

Spartb {Paleo^Chori y ovl h 
vicuss bQurç) , ville «apitale ds la 
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Laconie \ ton territoire divisé par 
Lycurgus, I , iSg (177) ; la seule 
où Pluton étoit véritablement aveu- 
gle, 164 (182}; le crime d'adul- 
téré y a été long-temps inconnu , 
'79 O99) > Téducation des enfans 
n*y étoit point livrée â des maîtres 
mercenaires, f8i (202}; on les 
y accoutumoit â dérober; puni- 
tion qu*on leur inflîgeoit quand ils 
étoient surpris , 184 (2o5) ; il nV 
toit loisible â perMnne d*y vivre k 
sa volonté, 197 (220-221); les 
ans mécaniques y étoient en mé- 
pris, 198 {ib.) ; les procès banis , 
199 (222} ; comparée à Hercules , 
elle commandoit et donnait des 
lois k toute la Grèce, 210 (236) ; des 
gouverneurs aux autres peuples, 
212 (237) ; appelée par le poète Si- 
monides Damasimbrotos ( domp- 
teuse d'hommes) ; dispensoit de la 
sévérité de sa discipline les princes 
destinés au trùne , VI , 6 (6) ; cauye 
de la décadence de sa puissance, 
69(79)jVIl,3i3(36i);sapau. 
vreté et sa dépopulation par qui 
occasionnées? 317 (365) ; son état 
après la mort d*Agis , 342 (395) ; 
il n*y eut qu'une seule fois à Sparte 
deux rois d'une même famiOe , 357. 
(412) ; n'avoic jamais été prise jusr 
qu'au temps de Demetrius, VIII, 
217 (254);- réunie avec Athènes», 
elle défendit courageusement la li- 
berté des Grecs contre les Perses , 
XI , 453 (519). Haine de leurs rois 
pour les éphores , 1, 10 (12). 

Spartiates , avoient souvent 
des ea&nt (ivant d'avoir vu leurs 
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femmet en public» I, 176 (197) ; 
à quoi tendoit toute leur étude? 
181 (ao2)^ n*apprenoieiit ks let- 
tres que pour le bes^Mii; la sévé- 
rité de leur diici[Jiiie augmentoit 
avec rage ,1, i8a (ao3) ; queb ap- 
pelés Jrenes et Mclirgnetl i83 
(ao5)) accouuunés dés leur jeu-< 
nesse â juger les actions des hom- 
mes; leur punition quand ils rô^ 
pondoienc mal, je 86 (207-208) v 
leurs conversations ordinaires » 199 
(223) ; souverains maîtres dans Tare 
de guerre, ao6 (23i) ; sont battus 
par Ipbicrates, XII, 41 (43); après 
avoir été vaincus et défaits dans un 
combat naval par Timothée, ils 
cèdent la prééminence maritime 
aux Athéniens». 5 1 (53); tegardéa 
par Artaierxès comme les plus ef-- 
frontés des hommes , VIII , 475^ 
476 (519). Voyez Tart Lacédé^ 
moniens, 

Spaatou ,^énéraJ thébain,vaîii« 
queur des Athéniena, lY, 40 (45)« 

Spaatus, Corinthien, délivré 
parPhociou, VI, 282 (525). 

Sp£achius, rivière de Thessa-» 
lie,I, 58(65). 

ÇpEuSiPPUs , sa fré<|ueiUation 
avec Oion, IX, 27 (3i); succède 
à Técole de Platon , ib. note, 

Sphacteaxe, lie de la Grèce,. 
II, 325 (364), 

Sphaeaus > historien cité , I , z 54 

(.71)-. 

Sph^ervs , philosophe , disciple 
de Zenon le CiUen , iiistruit la 
jeunestte de Lacédémone:; excite 
^émulation de Cleomèoesy VII ^ 
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343 (395); Faide â remettre en 
vigueur Tanciène discipline laco^ 
nique, 357 (412). 
. SpHitBBus, Auguste se fie avec 
lui, XII , 336 (383). 

Sphbttus,. bourg de TAttique, 
Vin, 177 (208). 

Sphihx d*yvoire, pourqii<M don* 
né à Hortensius par Venés, VUI^ 

7* (84). 

Sphodaias , capitaine hnédémo» 
nien ; son caractère , III , 189 
(212); exdté par les auggesdons 
de Pelopidas , entreprend de^ae 
rendre maître du Pirée; manque 
son entreprise, ib. 190 (Jb. 2i3) ; 
Vif 52 (59); appelé en justice par 
ks Lacédémoniena^ 53 (60); est 
absous, 55 (62). 

, Spicillus, ^diateur, samoit, 
IX , 288 (332), 

Spzntaajb « père d^Aristoxène f 
?ai, 392 (445). 

; SpiifTHBiiyConsttlf sapofitique, 
yi, 181 (309); cité, 216(249). 

Spiab (ordonnance en) , quelle? 
IV, 20 (22) , note; observation sur 
ce mot, 481 (545). 
. Spith AIDATES- , seigneur perssn, 
gagné et. conduit à Agesilas par Ly^ 
sandre , VI , . 1 8 (19); s'empare da 
camp et des richesses de PhanuH 
bazus; pourquoi se retire à Sardis 
avec ses troupes? 24 (27). 

SpiTHAiDATEs 9 uu des .priod- 
paux officiers de Darius, fend Tar- 
get d^AJe^sandre dW coup de bâ- 
che ; est tué par Cly tus , Vil y 35- 
36 (42). 

Spoaus , connu par son fnfliiM 
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prostitution, IX, 290 (333). Né- 
ron loi «voit donné les noms de 
SaBina et de Poppœay ib, note, 

Spolbtum ( Spoléte } , viOe d'I- 
talie dans rUmbrie , IX , ZS-j (448). 

Spubin A , général d^Othpn , IX , 
333 (383) ; danger qu*il courut ; 
ce qui ie sauva, 334 (384). 

Spuaius^ (Posthumius) , tribun 
du peuple, rirai d'éloquence de 
Tiberius Graochus, VU , 420 
(483). 

Spvaius Vettius, vice-roi à 
Rome, ùàt procéder â Télection 
de Numa, I, 2i3i (a6o). 

Stade, mesure itinaire ancien- 
ne, VU, 456 (5a3); la lieue est 
de 24 stades, 0, nou. 

Staoira (Stauras) , ville de la 
partie de la Macédoine appelée 
ÇhalàdUfue ; rebâde par Philippe 
en faveur d*Aristote, VU, 17 (21); 
patrie de ce philosophe , ib, 

Staphtlus, fils de Tbeseus et 
d'Ariadne, suivant le poète Ion, 
I, 32 (34); de Bacchus, suivant 
lesNaxiens, 33 (35). 

Stasicrates , célèbre architecte 
grec , contemporain d'Alexandre ; 
projet singulier qu'il lui propose y 
VU, 148(172). 

State&es , pièces d'or , IV, 55o 

(S98). 

Statillius , Epicurien , ami de 
Brutus; son dire, IX, 111-112' 
(.a8). 

Statiba , femme de Darius , 
meurt en couches ; Alexandre lui 
rend les honnem» funèbres y. VU , 
67-68 (78). 
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Statiba , fille de Darius , épousa 
Alexandre, VU, 143 (166); tuéâ 
avec, sa sœur par Roxane, 1 55 ( 1 80) . 

Statiba , femme d'Artaxerxèa 
Mnemon , VIU , 446 (484) \ ses 
reproches à Parjrsatis, 447 (486); 
meurt empoisonée par t&e^ 471. 
(5m). 

. Statiba,. sœur de Mithridates. 
Voyez Roxane, 

Statius Annjbvs, médecin de 
Senéque, Xll, 388 (442). 

Statyllius, jeune romain qui" 
9fi piquoit d'imiter la fermeté et le 
courage de Caton , VI , 43o , 440 
(496, 607) ; ce qu'il fit pour Bru- 
tus ; est tué , IX , 179 (206). 

Stella, territoire d'Italie, voi* 
sin de ceul de Calatie et de Cales, 

IX, 388 (449)- 

. Stellio , philosophe , maître 

d'Alexandre sévère, XI, 6 (6). i 
Stehiclàbb 9 plaine où Aristo- 
mène bat les Lacéiiémoniens, XI ,• 
2o3 (232). 

Stepharior , comédien , pour- 
quoi puni et bani par Auguste? 
XU , 309 (35i). 

Stbpha^us, pour lequel De— 
mosthènes à composé une haraip- 

gue, vm, 27(33). 

Stephahus , page d'Alexandre \. 
épreuve dangereuie qu'on fit sur. 
lui en présence de ce prince , VU, 
80 (93). 

Stbsaoobas , fib de Cimon , 
succède au gouvernement de la co-. 
lome de la ChenK>nè8e,.foadce par 
Mildades, XU,8(8). 

StssuhAvs de Tios , aimé d'A* 
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riaddet ec de Themistodct , II , 

« (9)- 

Stesimbrotus , historien , ce 

qu*il rapporte de Themistodes 
combattu par Plutarque, II, 48 
(47) ^ calomnie fainsement Pen- 
des, 190, aog (aia, a34); ce 
qu'il écrit sur Cimon, V, 10 (1 3). 
• Sthbh I s , fameux sculpteur grec , 
V, u5 (i5a). 

Sthuiis , gouverneur d'Hîmère; 
sa réponse hardie et magnanime k 
lampée, VI, io5 (lai). 

Sm-PinKS f devin de Nidas, V, 
a34 (a68). 

- Stilpon , philosophe de Mé- 
g;are ; ses courtes réponses à De-> 
metrius, Vlll, 171 (aoi). 

Stira, bourg de la Grèce; pa- 
trie de Thrasybulus,!!, 358 (402). 
> Stiris , ville de la Phocide, V, 

6(8). 

Stoîgisms rigidb , étouffe les 
aentimens de la nature , XII , 353 
(40a) , note. 

Str4bon , père du grand Pom- 
pée, distingué par ses talens mi- 
litaires ; esc frappé de la foudre ; 
son corps outragé cruellement par 
le peuple, VI, 89 (io3); fut haï 
des Romains pour son insatiable 
avarice, 90 (104) ; accusé de pé- 
dalât après sa mort, est défendu 
par son fils , 94 (108}. 

Strabon , historien-géographe, 
V, i3o (i5o) , noie; dté, IV, 
49a (553)-, VI, 47a, 474,481 
(643, 545, 55o) ; VII, ao (a4) , 
note; X^ la (4). 

iriUBOii^ philosophe stoïcien, 
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a écrit des mémoires historiqoei , 
V, i3o (i5o) ; fut di8d(He de Ty- 
rannion le jeune, IV, 493 (554)-, 
traite de begoyement de goutte \a 
douleurs de jambes de Sylla, 444 
(5o4) ; rapporte les prodiges <fn 
précédèrent la mort de César , VII, 
a67 (3o8). 

SrRiiRBus , serviteur de CdEi- 
thènes, dté, VII, it6 (i35). 

Stratoclàs, Athénien, grand 
flatteur ; décret qu*il propose en 
faveur d*Antigonns et de Deme- 
trius, VII, 173 (ao3); son abo- 
minable caractère ; mot atroce de 
lui , 174 (ao4); sa réponse inso- 
lente aux Athéniens, 175 (ae5). 

Stratoclâs, écrivain dté, IX, 
438 (5o6}. 

Str ATON , rhéteur , ami de Bra- 
tus, IX, 180 (ao8); présenté à 
César (j^ieguste) par Messala ; sert 
fidèlement ce prince, 181 (109}. 

Stratonicb , concubine de Mi- 
thridates; folie de son père, VI, 
157 (i8i-i8a); livre â Pompée un 
château avec le trésor de Mîthri- 
dates^ t58(i83). 

Stratonicb, fille de Corrsui 
et femme d*Antigonus ; mère dé 
DemetriusPo/^orc^/ej, Vfir, 157- 
i58 (186). 

Stratonicb, fille de Demetrius 
et de PhiIa,VIII , a i r (347) ; épousa 
Seleucus Nicànor^ ai a (348); oc 
prince la donne en mariage â »oA 
filr Antiochus, aa3 (264). 

Stratonicus , sa plaisanterie sur 
les Athénien» et les EHens, I, aia 
(a38), 

Strtmomi 
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Statmon I ûeuve de Thmce, 
V, 17 (a.). 

SccRON (Cullera) , viflo d'Es- 
pagne» prés de laquelle Pompée 
est vaincu par Sertorius , V, 378 
(435); observation, 46a (SaS). 

SuEStTAiNS, peuples d'Espagne 
alliés des Romains; babitoient la 
gauche de TEbre du côté des Py* 
rénées» IX, 4^0 (53 1). 

SuBssANiBNS, peuples d'Italie» 
IX» 399 (46a). -«Bains ainsi ap- 
pelés, 390 (461). 

Suétone » historien » plus favo- 
rable a Agrippine que Tacite , XII , 
373 (429) ,/io£e; cité» 364 (414)9 
HOêe, 

SuETonius Paulxnus , consul 
tous rempice de Néron ^ XII, 426 
(483) ; général d'Othon , IX , 333 
(383) ; pourquoi accusé de trahi- 
son par les soldats? 337 (^^7) * 
donne envain 4^ avis prudens, 
338 , 34a (389 • 393) ; ji'ose re- 
tourner au camp, 345 (397). 

SuETonivsTRAHQUiLi.us. Voyez 
Septicius, 

SuÈvEs, peuples au-delà de l'Elbe 
auxquels César Fai t k guerre,y 1, 1 83 
(ai 1) ; les plus belliqueux de la Ger- 
jastâe \ se retirent dans les forées 
avec leurs biens, VII , aoo (si3i) } 
observation sur ce qu'en dit Tacite, 
496 (565) ; établis par Auguste sur 
les bords du Rhin, XII , a86 (3a4)* 
Suidas» historien grec, rap- 
porte que Flutarque a été honoré 
^ de la dignité consulaire par Tra- 
}an , XII, 43o (488) ; signification 
qu'il donne au mot Cûn^r», IV, 
Tome XXIK 
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ai8 (348) , note; autorité qu'il at- 
tribue aux pilotes t\ aux celeusus , 
340 (388) , note; explique le mot 
coJione par celui de spire ,481 
(545); attribue au rhéteur Cecilius 
une comparaison de l'éloquence de 
Demosthénes avec celle de Cice- 
ron, VIU, 7 (9), nou, 

SuLHONA {Solmona) , patrie 
d'Ovide , ville du royaume de Na- 
pies, ancienement Corfinium , VII , 
aai (a55), noie. 

SuLPiciANus , consul, cherche 
â gagner les principux de l'armée 
pour parvenir à l'empire ; ne peut 
Tobtenir , pourquoi ? sa réputation ,, 
X , a83 (319) ; se retire à la cam- 
pagne après l'élection de Julianus» 
a85 (3ai). 

SuLPicius , tribun du peuple » 
son caractère , IV, a68 » 40a (3o5 , 
456) ; vendoit le droit de citoyen 
aux serfs et aux étrangers ; avoic 
toc^ours autour de lui une troupe 
de jeqnes chevaliers, qu'il appeloic 
le coiure^séruu , ib. 370 {ib, 307) \ 
le plus atroce des hommes , 40a 
(457); fait décerner à Marius la 
conduite de la guerre contre Mt- 
thridates ; chasse à main armée les 
consuls; destitue Pompeius Rufus 
du consulat et tue son lils ,371» 
4o3 (3o8 , 4^7 ; condamné à mort 
par le sénat , est décelé par un de 
ses esclaves > 4^7 (4^2)* 

SuLPiTius , tribun militaire ; 
traite avec Brennus pour l'évacua- 
tion de Rome , II , 118 (i3a)» 
réponse insolence de ce dernier^ 
119(1 33). 

Dd 
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StTLPiTivs (Quinttn) , motif qui 
]• fidt déposer èa sacerdoce , III , 
aiS (178). 

Sucpinirs Galba , consul, com- 
ment il faîsoît la guerre en Maoé-* 
doîne? IV^ 63 (66). 

SuLPiTivs, entre-roi^ nomme 
Pompée consul unique^ VI, 19a 
(2^1) ; conêal arec Qaudîus Mar^ 
cellut, 40S (464) , nou, 

Sutpicnrs ( Gains ) , préteur ^ 
instruit le sénat du gvand ama» 
d*armet tronré dant la maison de 
Ceth^^us, complice de CatîKna, 
Vni,9o(io6). 

SiTLFiTTtrs (Caius), oonsol ro- 
main, XII, xoS (112). 

SuLPiTivft (Sfervtus), l'un <ies 
tribuns substitués à Tautoritô con*- 
•ulaire , XII , 144 (^76). 

SvPKRFLViti (belle exdamation 
d'Horace sur la) , V, 168 (i8a). 

SvPE&sTiTiosr , contraire â la 
▼raie religion, I, 270 (3o4); fiOe 
de Pignorance, H, 168^ (<88) ; a 
toujours de la force, V, 429 (4^2); 
comparée à Teau , Vfi ,163 (176). 
Remontrances sur la superstitioii , 
II , 78 (87-88). —Usage supetitîi 
tieuzdesloxides, I, i5 (16). 

Supplice des anges en Perse , 

des empoisoneurs , quels ? VIII , 

463, 47a (5o6, 5i5)% 

' SvRA LiciMus, médecin de Tra- 

.jan, qui lui Fait élever une statue 

et un tombeau , X, 60 (49). 

Sun A L1C1NIVS, succède à Tem- 
ploi de Galhis; son amitié pour 
Adrien , X , 87 (90). 

ScREN A , lieutenant du roi des 
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Parthes , V, 296 (3%) ; son âoge; 
magnificence de son train ^ ag6 
(340); ses moyens pour vaîncrs 
Crassus, 297 {ik. 341); stratagème 
dont il use en marchant oonirs 
\ lu», 3oi (346); sa ruse poorsa* 
▼eîf s!ir étoit â Carres, 3i6 (365) -, 
éénduk le lendemain scm armée 
deyameetievîlle; see troupes ou- 
tragent les Romains, et deman-* 
dent qn*on leur livre Crassns en- 
chislné , Sr7 (364) » eutre ruse de 
Sureua; demande un pourpailer 
avec Crassus; son discours trom- 
peiv aux RomaiBS , 3ao (367) ; sa 
conduite odieuse envers Crasius , 
322 (370) ; envoie sa tête au roi 
Hyrodes ; pompe burlesque de son 
triomphe, 324 (373); présente an 
sénat de Seleucie les miltHà^ms 
d'Aristides, 5a5 (iù.) v eon année 
é quoi comparée? 326 (374); sa 
mort, 5a8 (377). 

SepRBRTB («S^fTvrtfo), vilo d'Ita- 
lie , ou Agrippa, fils adoptif d*Aii« 
gâue, estealà, Xl(, 3a2 (367). 

SuANOMs , d*où tirée chez Isi 
Grecs et les'' Romains , II , 40S 
(458). 

StTSB (Zeusari) , grande ville de 
Perse, séjour du grand Cjnis aa 
printemps, XI, 439 (5o3) ; Alexan- 
dre s'en empare et y trouve dei 
immenses richesses, VU, 8a (96). 

StLTAiOM (Stuti)^ ville d'Italie, 
prise deux fois le même jour , 11 , 
i33 (149). 

Stb Agis (Thurii) , ville d'Italie , 
surnommée la viUê àsê Tktaieru , 
H, 181 (2o3> 
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SVbabis, fille de Themîstodes, 
mariée à Nicejnédes, Achémen, 
H, 6a (70). 

SrCAMBIlIBNS OU SiCAMBRES , 

peuples d* Allemagne ; où faabi- 
toîent? Vil, 199 (25o)v établis 
sur les bords du Klun par Auguste, 
XU,a8d(3a4). 

SrcoPXAiiTES , dékteun qui dé- 
nonçtHent ceux qui transportoient 
des figues hors de PAttîque , I, 333 

(374). 

Sylla (Lueius Cornélius) , son 
origine ; sa fornine trés-médiocre , 
IVf Zdf2 (435); reproches qu'on 
hn fait» 384 ( ^^* 436 ) ; pourquoi 
appelé Sjrliu , 385 ( 43/ ) ; sa jeu- 
nesee dissolue, ik. {ik 433); les 
l^aisirs de k table lui fkisoient né- 
gliger des affaires importantes , 
quoique actif et sevére» 386 {ib,)\ 
sa luxure ; aime la courtisane Ni- 
(x>poIi8; devient son héritier, ib, 
387 ( ib' 4%) » qoesteur sous Ma- 
rias, 216,387 (a45, 439); Boc- 
dhus lui livre Jogurtha , ib. ( ib, 
440); son ambition ; ses divers 
exploits sous les ordres de Ma- 
rius, 388 (i& 440 > origine de 
leur inimitié , 389 ( 442 ) ; la pré- 
lure urbaine lui est reRisêe; rai- 
sons qu^il aUégue de cA refils , 390 
(443) \ comment il l'obtient Pan- 
mée suivante y 390 (44^); ce que 
lui dit César; est envoyé en Cap- 
padoce ; en chasse Gordius; j ré- 
tablit Ariobaraanes , 391 {ib» 444) ; 
prédiction de sa grandeur future , 
39a (445) ; à son retour à Rome 
est accusé de concussion ; nouveau 
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sujet d^inimicié entre lui et Ma- 
rius ; augmente sa réputation dân^ 
la guerre des alHés, IV, a66 , 39$ 
(3oa, 446); attribue toutes ses 
prospérités â la fortune ,394 (448) ; 
ce qu'il conseille à Lucullus, à qui 
il dédie ses Oommenidzins , 39$ 
(449) ; événement qui lui présage 
Fautorité souveraine; inégalité de 
son caractère et de sa conduite, 
396 (ib, 460) ; pourquoi néglige 
de rechercher et depunirles meur- 
triers d*un de ses Keutenans? 39/ 
(461) ; est nommé consul; ses rtia- 
riages, 398 {ib, 462) ; présages si- 
nistres , 399 (453) ec sniv, SyHa 
poursuivi par les satellites de SvA-^ 
picius, se sauve dans la maison de 
Marins (4o3 , 467) ; récit àiSpèrent 
qu'il fait de cet événement, 27ar 
(3o8) ; s^erifuït au camp ; gagne 
les soldats , qui assomment les ca-> 
pitaines de Marius , 4o3 ( 468 ) ; 
utéteurs envoyés à Sylla par lé sé"- 
nat, outragés par ses troupes, 4^4 

(458) ; son départ de Noie avec 
Pompée; présages qui le décident 
à marcher vers Rome, ib, 40^' 

(459) ; reçoit des ambassadeurs dti 
sénat, qu'il trompe, ib, (460) ; son 
entrée à Rome la flamme à la 

r 

main*, 406 (461); fuite de Ma- 
rius ; Sylla met sa tête à prix ; 
ressentiment du sénat et du peu- 
ple^ 407 {ib. 462); SyBa dissi- 
mule ; pourquoi fait élire consul 
Lueius Cinna? 408 (463) ; son 
départ pour la guerre contre Mi- 
thridates, 409 {ib, 464)* recouvré 
toutes lés villes de la Grèce, ex- 

Dda 
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cepté Athànei ; assiège le Pîrase, 
lV,4i I (466); fait enlever lesridbe»- 
les du temple de Delphes et autres,' 
4 1 a (4 67) y ses largesses sans bornes 
aux gens de guerre ,414 (470) ; sa 
réponse aux envoyés du tyran 
Ariation , 4i6 (47a ); s'empare 
d'Athènes , l'abandonne au pillage; 
passe ses habjtans au fil de Té- 
pée ,417 (473) ; fait cesser le car- 
nage à la prière de Midias et GiUi- 
phon, 418 (474); se rend maître 
du Pirase, et brûle son superbe ar- 
senal, 419 (476); pourquoi passe 
en Béotie? 420 (iù, 477) ; sa réu- 
nion avec Hortensius, 4^> (^* 
478) ; souffre les bravades de ses 
ennemis, 42a (ilf» 479) *, son 
adresse pour résoudre ses troupes 
à hasarder la bataille, 4^^ (^* 
480); s'empare d'un poste avan- 
tageux ; sauve la ville de Chéronée , 
434 (481). Présages qui lui an- 
noncent se9 succès ; se campe au- 
près d'Archelaus ; laisse Murena à 
la garde de son camp, iù, 4^5 
(ib. 48a ) ; va reconnoitre le mont 
Thurium , iù, (48a) ; en déloge 
les ennemis; remporte sur eux mie 
victoire complète , 4^7 (4^5) et 
auiç, ; dresse des trophées , 43 1 
(489); fait célébrer des jeux à 
Taèbes; 6te aux Thébains la moi- 
tié de leurs terres ; averti des dis- 
positions du consul Flaccus contre 
lui ; marche à sa rencontre jusqu'à 
la ville de Melitea en Thessalie, 
43a (490) ; apprend l'arrivée en 
Béotie d'une nouvelle armée de 
Mithridates, y retourne, ib, 433 
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{ib. 491) ; pourquoi Eut tirer de 
grandes tranchées dans la plaine 
d'Orchomène où il étoit campé? 
ib. 434 (49a) ; An te de ses troupes, 
comment il les rallie ? remporte la 
victoire, ib, 455 (493-494) ; sa 
femme se rend auprès de lui avec 
ses enfans; l'instruit des cnUiutés 
que Cinna et Carbon exercent dans 
Rome, 436 (49^) ; sa perplexité 
dans ce moment critique ; son en- 
trevue avec Archelaus , lieutenant 
de Mithridates, 437 {ib. 496); 
belle réponse qu*i] lui £ùt; con- 
clut les conditions de paix avec 
lui , 438 (/-6. 497); «oins qu'il 
prend d'Archelaus tombé malade à 
Lariâse; rend è Mitfaridates tous 
ses amis prisoniers ; donne une 
immense possession â Archelaus ; 
le titre à^ami et d*allie du peuple 
romain ; se justifie de cette con- 
diute dans ses Commentaires, 439 
(ib. 498); reçoit les ambassadeurs 
de Mithridates pour la conclusion 
de la paix; les eEfraie par sa ré- 
ponse menaçante; est adouci par 
Archelaus; retourne en Macé- 
doine après avoir ravagé la Me- 
dique, ib. 440 (ib. 499) ; son en- 
trevue avec Mithridates ; la paix 
est ratifiée entr'eux, 441 (5oo); 
réconcilie les rois Nicomédes et 
Ariobai^anes avec Mithridates ; 
mécontentement de ses troupes , 
442 (5oi); marche contre Fim- 
bria , cpjî , abandonné de son ar- 
mée, se donne la mort; rdne 
l'Asie Mineure par ses énormes 
contributions^ ib. 443 (5oa) ; son 
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tirrivée AU port du Pirœe , où il est 
reçu dans la confrairie des Mys- 
tères ; retient pour lui la biblio- 
thèque où étoient les livres d*Aris- 
tote et de Theopbraste, 444 (5o3) ; 
est attacpiéde la goutte à Athènes, 
ib. (504)9 son passe -temps; ce 
quMl dit â des pécheurs d*AIes , les 
efFraic; il les rassure , 44^ ('^* 5o5); 
preuves d'attachement de ses sol- 
dats, 446 (5o6) ; signes qui lui sont 
favorables; défait le jeune Marius 
et le consul Norbanus, 447 (^^Z)* 
Ce que lui prédit un esclave , 448 
(5o8) ; emploie la ruse pour trom- 
per le consul Scipion *, corrompt 
ses troupes 9 449 (^^) * Scipion 
abandonné des siens et resté seul 
dans sa tente , est pris et mis en 
liberté; ce que Carbon dit de Sylla, 
4^0 (5io); songe de Sylla, ib, 
(5i ]) ; gagne une grande bataille 
sur le jeune Marius, 461 (5i2) ; sa 
perte et celle de ses ennemis; suc- 
cès de ses lieutenans, 462 ( 5 1 3 ) ; 
Bon combat avec Telesinus aux 
portes de Rome , ib, 453 {ib, 5 14) ; 
invoque Apollon Fytiiietiy dont il 
portoit Pimage, 455 (éi6) ; la 
déroute de l'aile gauche de son ar- 
mée le contraint à regagner son 
eamp ; bruit de sa mort et de la 
prise de Rome par ses ennemis, 
455 (i^.) ; apprend leur défaite; 
va à Antemna ; sa réponse atroce à 
ceux qui ofFroient de se rendre; 
pendant qu'il retient le sénat au 
temple de Bellone , fait égorger six 
mille de ces malheureux , 456 
(517) ; réflexions sur le ch^inge- 
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ment qui parut dans ses mœurs 
lorscju'il devient le maître , 457 
(5 18) ; remplit Rome de meurtres 
et de sang, 458 (5 19); ses hor- 
ribles proscriptions , ib, 459 (5ao- 
5ai) ; fait égorger douze mille ha- 
bitans de Preneste ^ 460 (522) ; se 
nomme Rotateur; pouvoirs ty- 
ranniques qu'il s'arroge ; ses ad- 
judications infâmes, 461 (523); 
commande à Pompée de répudier 
sa femme, pour épouser la fille de 
sa femme, 462 (524) > V» 102 
(118); marche à son secours ; hon- 
neurs qu'il lui rend, 100 (ii5); 
veut l'envoyer dans les Gaules pour 
remplacer Metellus , 100 (116); 
désabusé contre Pompée , va au- 
devant de lui ; le salue du nom de 
grand y 110 (127); fait tuer Lu- 
cretius Oifella qui pouisuivoit le 
consulat , 1 V, 462 ( 524 } ; son 
triomphe; ordonne qu'on Tap- 
pelle Félix; se surnomme Epa— 
pkrodûiiSy ib, 463 (525); noms 
qu'il donne au fils et à la fiQe qu^il 
eut de sa femme Metella; abdique 
la dictature ; remet au peuple l'au- 
torité d'élire les consuls ; Marcus 
Lepidusélu consul contre sa vo- 
lonté ; ce qu'il prédit à Pompée , 
après cette élection , s'accomplit , 
ib, 464 (526-527); consacre la 
dimede tousses biens à Hercules; 
donne des somptueux festins au 
peuple ; sujet de son divorce avec 
sa Femme malade ; transgresse ses 
loix sur les funérailles et les ban-, 
quets, 1^.465 (ib. 528); comment 
naquit son amour pour Valerià a 

Dd3 
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qu'il épouse? IV, 466 (528-5a9) ;8a 
vie dissolue augmente sa maladie , 
dontk cause primitive fut légère, 
467 (53o); H prévit sa mort; 
acheva le vin^-deuxiéme livre de 
•es Commentaires deux jours au- 
.paravant; son fils lui apparoit en 
songe ; ce qu'il lui dit ; paciHe une 
sédition entrie les habitans de Poua- 
sol, 468 (5§i); son dernier actà 
de rigueur accélère sa mort ; laisse 
deux petits enfans de MeteDn , et 
Valeria enceinte, 4^9 (^^^)y ^^ 
funérailles , ib. 470 ( 533 ) ; son 
épitapbe., ih. (534). Syfla prisent 
k la seconde bataille contre les 
Cimbres, ce qu^il dit de Marius-, 
25o (28.4) > pourquoi adresse à Lu- 
cullusles mémoires de ses gesusl 
V, 56 (65); sa belle réponse à 
Crassu* qui lui demandoit uiie es- 
corte , 26 [ (299) *, ne peut forcer 
César à répudier sa femme Corne- 
lia ; çOnHsr[ue son douaire, Vlil , 
161 (186); occupé à faire toourir 
ses adversaires,netintaucun€ompte 
de César; lui fait refuser la pré-* 
tris6; ce qu'il dit de lui à ses amis , 
2^. 162 (iù. 187) ;sîi maison com- 
parée à un enfer, Vï, 3a6 (^7 5). 
Sylla comparé avec Lysandre. 
Si chez un peuple corrompu, un 
'gouvernement dépravé , Rome en- 
fin voit chaque jour paroître un 
nouveau tyran; il ne sera nulle- ; 
ment étonnant qu'un Sylla s'em- 
pare de l'autorité suprême , encore 
moins que ses partisans chassent 
les plus illustres persoimages, tuent 
iH Bs des congois^ en achetant à 
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force d'or la vénalité du sotàat , et 
les lois par l'épée , IV, 471 (534); 
si h veitu de Lysandre le porte 
par Sois aux premières places de 
l'état , la police de Sparte étant en 
sa perfection : le Romain passe par 
la force d'une dignité à Piuitre, 
mais en tyran , 47^ (535) : le Grec 
tente à -la vérité 4e £t>re quelques 
changemens^aux éleciioio des rois , 
mais par la voie de la douceur , et 
les armes de la raîBcn ; il vouloit 
que celui qui devoit commander is 
Grèce fut non le plus noble , msii 
le plus vertueux, 47^ (^* ^^)' 
Tous deux ont commis «les ibjus- 
tices : la plupart de ceux que-Ly 
'sandre fait mourir , €*est poaréUf 
Uir la ^r»inique domination de 
quelques aimis particuliers; Tenvie 
fait tenter à Sylla d*^ter son armée 
à Pompée; k DolabeBa , dont il 
avoit reçu des services-, le minis- 
tère de la Marine ; et à Lucretius 
Offella , la vie pour avoir de- 
mandé le consulat, ib. (637); Is 
conduite de Lysandre a constam- 
ment été céùe d'un Laconien ; 
celle de Sylla toute imtiiorale ec 
videuse , épuisant sans padeor 
Rome pour satisfaire i ses appé- 
tits désordonnés et 4 ses vib flat- 
teurs; Lysandreagitd*une manière 
bien désincéressée en envoyant â 
Sparte "IW et l'argent qu'il avoit 
reçu , mais par ces dons perfides, il 
corrompt s<» concitojrent et fait 
plus -de mal à sa ville que SyOs à 
Rome en r'appauvrissant , 474 
(538). ï^eur conduite diffère w 
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ce qu'elb produiiit des effeu dia- 
métralement opposés; les super- 
fluîtés et vices de Tun rendent les 
Romains réglés « et la conduite 
•xemplaire de Fautre, les siens vi- 
cieux. Les exploits militaires de 
Lysandre ne peuvent être compa- 
rés â ceux de Sylla ; si d*un c6té la 
prise d'Atbéïies lui fiit j^Ioriense, 
de l'autre il est Màmé de n'avoir 
pas attendu le renfoift -dii roi prés 
d*AIiarte ou il fut défint* non en 
général expérimenté , mais en té- 
méraire soldat , 476 (540) ; il n*est 
pas aisé. de noitibrer les victoires 
de Sylla; la prise réitérée qu'il Ht 
de Rome et du port d*Athénes, 
après avoir réduit Archelaus é la 
■mer , lui donnent de grands avan- 

^^S^t 477 (^41)» Lysandre eut 
affaire à des ennemis peu redou- 
tables ; Sylla obtient des succès sur 
des capitaines, rois et princes les 
plus befliquenx , réduit â ses pro- 
pres forces et bani de son pays , 
478 (54a) ; son inflexible fermeté 
à regard de Mithridates , et sa 
justice pour les rois que ce prince 
avoitdétr6nés ySont des actes dignes 
dW grand homftie.'Difrérence re- 
marquable de caractère de ce^ deux 
personnages au sujet de la ville à'A- 
tbènes; Sylla ayant à s'en plain- 
dre pour les guerres qu'elle n'avoit 
cessé de lui £iire, bii laissa son 
{gouvernement , sa liberté et ses 
lois; Lysandre, au contraire, la 
croyant abattue et dépouillée de son 
ancienne splendeur , la prive sans 
pitié de son gourernement popu^ | 
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laire, 479 (^44) > ^ ^^ continence 
et tempérance , le Romain est in- 
férieur au Grec , la palme dans la 
carrière mib'tajre doit lui rester , 
480 (544). 

Sylla (Sextius) , savant Cài^ 
thaginois connu de Plutarque , I , 

94 (ïo3). 

SYLLAifus , consul , beau-frère * 
de Caton d'Ua'qne, VI , 355 (409). 
Voyea Silanus ou SUUvuu» 

SrLLAiivs (M.) , vaincu et fait 
prisonier par Hanno ^ général car- 
thaginois , IX , 455 (5a5). 

SrLLAinrs (Marcus) , amid'An« 
toine , qu'il est forcé de quitter , 
VIII, 359 (418). 

Stlvia , Rrba ou Ilia , noms 
donnés à la fille de Numitor; son 
histoire , I » 69 (76). 

Stlvius, plaisanté par Adrien 
son ami , X , .129 (139). 

SvLviuSy gouverneur d'Alexan- 
dre Sévère, tué par ordre d'Helio- 
gabalus, X, 4?^ {^4^)' 

Syivivs Valens, jurisconsulte 
romain, X^ 173 (191)* 

SrMBOLoit>, c'ett le nom d*iin 

port de raes^r^^ « <^^ (<7^) » 
voyez les observations, 6oj (585). 
SvNALus , capitaine cartbagi- 
jiois, ami et h6te de Dion , IX , 
41 (47) ; leurs services récipro- 
ques, 4a (48). 

SYNA?0TlIANUMBN01ff , SOCiétO 

•formée par Antoine et CIéo^)âtre ? 

Vlll, 407(44l^ 
Svp|tAX, roi des Massesyliens , 
reçoit humainement Asdrubal çt 

Dd4 
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Scîpion qui cberchent son amitié) 
1X9457 (537); iU*aI}ie aux Romains, 
458 (52g) *, fait signifier à Scipion 
son mariage avec la fille d'Asdru- 
bal , 470 (543) ; après avoir chassé 
Massinissa de son royaume , mar- 
che avec son beau-pére contre les 
Romains , 473 (546-547) ; son 
camp incendié. par Massinissa et 
Lœlius; son armée détruite, 475 
(549) ; lève une nouvelle armée ; 
est vaincu avec Asdrubal par Sci- 
pion, 476 (55o) ; battu de nou- 
veau par Massinissa , est fait pri- 
sonier *, conduit enchaîné à Sci- 
pion , qui le reçoit humainement, 
4yy {ib. 55i); il impute ses torts 
à son amour pour sa femme/, 4?^ 
(552) ; mené en triomphe à Ro- 
me, où il meurt, 4^3 (557V 

Stracusains, leur reconnois- 
sance bienfaisante pour Timoleon 
devenu aveugle i lui rendent des 
grands honneurs après sa mort, III, 
i52 (170) et suiv. Pourquoi ren- 
voyèrent ignominieusement Gy- 
lippus, suivant Timseus? 158(176); 
rendent un décret en faveur de 
Marcellus et ses âesc^ndans ? 290 
(325); battent les Athéniens sur 
mer, V, 236 (271) ; font une fête 
solemnelle du jour de la prise de 
Nicias , l'appellent Asinarie ; trai- 
tent durement les prisoniers, et 
condamnent à mort leurs géné~ 
raujt^ 343 (^79-^80); admirent 
le courage de Thesta, soeur de 
Dionysius , IX , 33 (38) ; tuent les 
ffrosagOQides (espions) de leur ty- 
ran , 45 (53) ; reçoivent Pion livec 
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allégresse, et V&aent xapitainp' 
général avec son frère , 46 (63) ; 
se moquent des offres de Diony- 
sius , 48 (55) ; leor effroi à une at- 
taque imprévue de ce tyran, 49 
( 56 ) ; récompensent les soldats 
étrangers de Dion , .et lui donnent 
ime couronne d*or , Sx (69) ; knr 
méfiance envers lui y 62 (60) ; kiir 
inconstance , 53 {ib^ et sui», ; font 
mourir cruellement PfaiHsrus, 68 
(66) ; chassent les ambassadeurs de 
Dionysius, 62 (69) ; comparés aux 
malades relevés d*une longue ma- 
ladie; présages qui contrariait leur 
folles intentions, 61 (70-71); éli- 
sent vingt-cinq capitaines ; ne pou- 
vant corrompre les scddats de Dion , 
ils les attaquent ; en sont repoosHS 
deux fois , 62 (72) et sitw» ; bat- 
tent Nypsius qui amenoit des se- 
cours aux assiégés dans le châ- 
teau , 64 ( 74 ). ; ê*abandonnent 
à la débauche ; sont surpris par 
Nypsius qui s'empare de la viDe 
et y. commet des cruautés, 66 , 
69 (1^. 75, 80); se repentent 
de leur ingratitude envers Dion; 
lui envoient des députés pour ren- 
gager à venir i leur secours, 66 
(76) ; leur joie à son arrivée ; Tap* 
pellent leur seutçeur et leur dUu^ 
72 (83) ; après avoir chassé Nyp- 
sius , s'occupent à éteindre Tinoea- 
die de leurs maisons, 73 i^fj\ 
pourquoi licencient leur armée na<- 
vale 7 forcent le fils de Dionysîas à 
rendre le château, 79(91); ^cn* 
gent la mort de Dion et de sa feiq- 
m^ sMr les filles d'Icetès, 90 (104) i 
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arrèient quelque temps les e<m-^ 
quête» d'Hippocrates , et font k 
paix avec lui , XI , 353 (4o5) ; se 
soumettent à Gelon, 354 (4<^)» 
naturelleroent paresseux et rail- 
leurs, 356 (4og) ; sont excités 
à Tagriculture par Gelon , 357 
(410) ; leurs soldats saccagent 
le palais de Denys Fancien et 
maltraitent sa femme , XII, i58 
(175-176); les Syracusains met- 
tent sa téta à prix , 164 (i8a) ; sont 
trompés et surpris -par lui, i65- 
166 (184); ce que cause leur dis- 
eentîon , ib. 167 (i85) ; comment 
ils sont désarmés par Denys? 169 
(188); approuvent son intention 
de faire ia guerre aux Carthagi- 
nois, i85 (207); piDent, par son 
ordre, les propriétés des Phéni- 
ciens établis à Syracuse, 186 (1*.); 
défont les Carthaginois dans un 
combat naval; ce succès les enor^ 
gueillit, a 16 (243); sont excités â 
recouvrer leur liberté par Tbeodo- 
rus, 217.(244); maudissent les 
Lacédémoniens, 2iJB^245) ; pour- 
quoi se âcheat contre Denys? 
Tabandonnent, 236 {^'^'j)» 

SraiAcvsB {Syragusa ou Or- 
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^ê^^ t gfiuicl® vile* de' la Si- 
cile ; i quelle époque fondée par 
Archias de Corinthe, suivant les 
marbres d*Oxford ? son circuit ; 
composée de cinq viSes ou quar- 
tiers; leurs noms. Y, 458 (519) ; 
continuellement tourmentée par 
les tyrans, III, 87 (97); prise par 
Marcellus, sa déplorable situation, 
276 (309) et sniç.'j dépouillée de 
ses beaux monumens par ce géné^ 
rai, a83 (317). Les tyrans en sont 
chassés par Dion , V, 234 (268) ; 
augmentée et embellie par Gelon , 
XI , 356 (409).— Le Belvédère de 
la maison d* Auguste appelée Syra- 
cuse, XII , 329 (374). 

Syrie , contrée d'Asie; sonéten* 
due , V, 90 ( 1 04) ; érigée en royau- 
me par Seuleucus Nicanor , VIII ^ 
166 (195). 

Syrmvs, roi des Triballiens, 
vaincu par Alexandre le grand , 
VII, 26 (3 1). 

Syrtb (grande et petite), au- 
jourd'hui les golfes de Sidra et de 
Caùes ; leur situation , IX , 370 , 
5i3(428, 587). 

Strus , fils d*ApQIlon^et de la 
nymphe Sinope, V,ii5 (iSa). 



T. 






X ABLB , un des moyens le plus 
propre pour concilier l'amitié, sui- 
vant M. Caton , lil , 455 (5o8). 



Table des temps , par Godius 9 
I, 217 (224). 
Tablbau des adieux d'Hector & 
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Anilromaqae découvre la douleur 
de P^rcia , femme de M. Brutus p 
IX, i5o (x5o). 

Tabi.es du dénombrement des 
Syracusains , gardées dans le tem- 
ple de Jupiter Oijmpien, prises 
par les Athéniens; ce qu*en augu- 
rent les devins , V, aia (243-244). 

TABftiESiJiNS Voyez Pnesient» 

Tachos» devenu roi d'AEgypte 
après avoir trahi son maître ; son 
liistoire , VI , 76 (88) 9t suiif. 

Tacita» muse recommandée à 
la vénération des Romains par Nu- 
ma, 1,235(264). 

Tacitb, historien célèbre*, té- 
moignage glorieux c]u*il rend à Sé- 
néque eti Burrhus, XU, 363 (4 1 3) ; 
cherche à]ts disculper de leur foible 
rcsiseance au meurtre d'Agrippine, 
^77 (429) » cité , 36i (41 1) ; IV, 
22i (25iX; IX, 3o5 (352) , noies. 

Tabna^b,, promontoire du Pé- 
lopbuèse, VI, i3i (i5i). 

Taws ( Tt^) , fleuve d*£s- 
pagne. IX, 3Ç4 (420). 

Tal AJS9I a , f» que les Grecs en- 
tendent par ce mot , I , .94 (104). 

TAi4A8HUè9 feope homme es- 
tirpé des Koinfiina, I, .94 ('^3) ', 
VI, 95 (110). 

Talassio , cri des Romains aux 
noces; son origine, V, ^5 (no). 

Talaura , ville d'Asie, V, 102 

(>'7)- 

Talent attique , sa valeur , Il , 

5o (56). 

^ Tamtiibs , . plaine de Tîle d*£u- 

bce, VI, 270 (311)4 

Tanao&s (Scamino) , ville de 
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la Grèce , III , 192 (2i5) -, oùFk* 
tarque apprend la mort desa fik, 
XII, 440 (5oo). 

Tarais (le Don)^ (leitTe qui 
sépare FEurope de TAsie , IX y 4^ 
(565). 

Tanaquil , femme de Tarquin 
Tancien; sqn caractère , XI, a43 
(279); son discours à son mari 
pour rengager à se retirer a Rome , 
244 (280) ; instruite dans Fart des 
augures, lui prédit sa future gran- 
deur, 245 (a8i) ; le nom de Caia 
CûBcilia lui est contesté , 24$ 
(285) ; (ait arrérer les assassins ds 
son mari , 290 (334) \ cache quel- 
que temps sa mort , 293 (337). 

Taphosiris (jibousir) , viOe 

d'AEgjrpte, VIJè,433(470- 
Tarchbtius, roi d'AIba, homme 

cruel ; Ëible â son sujet, 1 , 67 (73) 

et siUç. 

Ta&condemus , roi de la hante 
Cifide , allié ^'Antoine , VIU , ^1 
(4ao). 

Tare (la); n'est plos connue 
qu'en finances, I, 269 (291). 

T ARBNT'B^ou Tares, ville d*Italie, 
livrée par trahison à Annibal , IX, 
4P7 (47 i) ; remise sous TobéiiMiii^ 
des Romains par Fabius, qui en 
enlève les trésors , III , 284 (3x8). 

Tarehtins , leurs guerres avec 
les Romains, IV, i37(i55); re- 
jettent le conseil de Meton, i38 
(1 56); envoient des ambassadeur 
à Pyrrhus, iSq (i57); le re- 
çoivent dans leur ville; sont pri- 
vés par lui . de leurs plaisirs , et 
contraints de se livrer aux exar« 
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ctces militaires, i45 (i64-i65); 
plusieurs abandonnent la ville , 
146 (ih,) ; ce qu'ils veulent exiger 
de Pyrrhus avant son départ pouc 
la Sicile \ sa réponse , 164 (186}. 

Tarpeia , 611e de Tarpeîus, K* 
vce le Capitole aux Sabins; punie 
par le prix de sa trahison, 1, loo 
(iiq); vers du pcëce Simylos à 
eon sujet , 101 (1 1 1 )• Nouvelle tra- 
duction de ces ven, 406 , 2*. éd. 

Taap£Îa, une des quatre pri^ 
miéres vestales instituées par Nu» 
ma, 1, 240 (270}. 

Tabpkîeii |niont) , « Rome ; 
d'où ainsi nommé, I, 102 (112}. 

T A RPEÏus, commandant du Ca- 
pitole, J, 100 (11 o) ; convaincu 
de trahison par Romulus > 10 & 

1 ARQuiN l'Ancibm , SA vie est 
un exemple du pouvoir attribué à 
la fortune , XI, 339 (376); son 
origine, iS, 240 (ilf. 276); sob 
premier nom^ unique héritier d'une 
immense successio4 , 242 (278) ; 
le peu d'égard de ses compatriotes 
pour ses ulens , 243 (279) ; sa 
femme l'engage i aBer se fixer 
à Rome , 244 (280) ; présages 
de sa future grandeur , 246 
(28 1) f sa, joie en entrant dans Ro- 
me , iù. 246 (282); obtient une 
Audience du rot Marcius ; lui 
offre ses richesses ; comment reçu 
par ce prince? prend le nom de 
Lucùts Tnrqnin , 248 (286) *, se 
distingue dans la guerre contre les 
Latins ; 'est nommé géfiéral de la 
P4VAlerie \ ses succès sur les Sabins, 
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249 (286) ; devient sénateur et 
premier ministre du roi ; son por* 
trait , xSo (287) ; est élu roi après 
la mort d'Ancus Marcius ; le dire 
de Tite-Live sur son avènement 
au tr6ne, combattu , 25 1 (288); 
sa politique en créant cent séna- 
teurs flébciens , 262 (289) *, au> 
gmeiice le nonibre dès vestales ; 
en fait punir une, 253 (290-291); 
prend et livre au pillage la ville 
d'ApioIe, ib, 264 (Jb. 292) ; sou- 
met les Crustumeriens et les No- 
mentins^ les traitent avec douceur, 

255 (293)4 s'empare de Collade , 

256 (295) » y étobHt pour gouver- 
neur perpétuel son neveu ^, 257 
(ib^ ; prend d'assaut et réduit en 
cendres Gomicule, ib. 258 (296) ; 
dé£ftit les Latins, i^. (297); envoie 
des députés à toutes leurs villes ; 
plusieurs se soumettent ; les autres se 
liguent contre lui , 269 {ib» 298); »es 
victoires -sur les Latins, 260 (299) 
et 4uiv* Leurs villes implorent sa 
démence^ leur donne des preuves 
de sa modération en leur accor*^ 
dant la f^ix , 262 (3o2) ; son triom- 
phe, 263 (3o3) -, fait bâtir le ^ra/14/ 
■Circiue ; célèbre des jeux , 264 
(ib. 3o4) ; embellit le Forum Ao- 
manum (place pudique), réta- 
blit les murs de Rome, ib. 26& 
{ib.)', pourquoi en suspend les 
travaux ? ib. (3o5) ^ marche con- 
tre les Sabins; stratagème pour in- 
cendier leur pont; les défait deux 
fois et s'empare de leurs camps , 
a66 (3o6) et m<V.; leur accord^, 
une trêve > 268 (3o^); son refus 
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de rendre aux Ecruriess leurs pri- 
Boniers , rallume la guerre , 268 
{3o9) ; marche avec un corps de 
6on armée contre les Tyrrhénieris; 
donne le commandement de celui 
des alliés à son neveu , qui esc re- 
poussé vigoureusement au siège ^de 
Fidènes, 269 (3 10) ; ses divers 
succès sur les Veîens et les Etru- 
riens, 370 (ib, ai i) ; prend d^as- 
saut Fidénes; punit les chefs de 
la révolte, et donne leurs hiens 
aux' anciens colons restés fidè- 
les , 271 (1^. 3ia) ; remporte 
sur les Etruriens une victoire dé- 
cisive, iù. 2J2 (j*. 3i3); ils de- 
mandent la paix , i^. ; ce que Tar- 
quin dit à leurs ^ambassadeurs, 273 
(5 14) ; est reconnu pour leur sou" 
verain; accepte toutes les marques 
de la royauté, 274 (3 16) ; obtient 
des Romains le droit d^n faire 
usage , 275 (3 16) ; son prétexte 
A dénoncer la guerre aux Sabins , 
ib' (317) ; victoires sanglantes qu'il 
remporte sur eux, 276 (3 18) et 
suiç, ; obtient les honneurs du 
triomphe- , 279 (322) ; leur ac- 
corde la paix aux mêmes con- 
ditions qu'aux Etruriens , 280 
(1^.); ses immenses travaux pour 
l'embellissement de Rome , i^. 281 
(iif, 323) ; entreprend de bâtir un 
temple à Jupiter, Junon et Mi- 
nerve ; consulte les augures sur cette 
entreprise, 282 (324-325) ; n'a pas 
le bonheur de la voir terminer, 
a83 (326) ; veut créer trois nou- 
velles centuries; est contrarié par 
Faugure Attius, 284 (337)-, piège 
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qu'il lui drôse pour le conhniiit 
d'imposture; éprouve à sa honte 
la science de l'augure , ib, 28S (i//. 
328) ; lui érige une statue , ib. 
(329} ; perd son fik unique, prince 
d'un mérite rare, 286 (33o); jette 
les yeux sur son gendre pour en 
faire son successeur; est accusé par 
les fils d'Ancus d'avoir fait mourir 
l'augure, ib, 287 (ib. 33i); se jus- 
tifie , 288 (332) ; leur pardonne et 
se réconcilie avec eux ; ib conspi- 
rent de nouveau contre lui , 289 (ib, 
333) ; comment ib le font assasn- 
ner? ib. 290 (ib. 334) > ^^^ ^'^ ^ 
mort ; son éloge , 29 1 (335) ; la 
postérité, 292 (336). 

Tarquin , surnommé le Super- 
be^ petit-fils du précédent; tœ son 
frère; succède à Servius Tdlius 
qu*il avoit fait assassiner; Eût périr 
secrètement M. Juniu» et son 6b , 
XI , 292 , 299 (336 , 343) ; cooB- 
met tous les crimes sans scrupule 
pour acquérir une autorité absolue, 
3oo (345) ; persuadé de Fimbéd- 
lité de Brutus , se contente de le 
dépouiller de ses biens; pourquoi 
l'admet à sa cour , et le lait com- 
mandant de ses gardes? 3oi (ib. 
346) ; envoie ses fils et Brutusâ Del- 
phes, pour y consulter Forade, 
' ib. 3o2 (ib.) ; a£Permi sur le troue 
par les alliances, règne en tyran; 
son odieux caractère, 3o3 (348); 
vrais motifs dé la guerre quMI bâ" 
soit aux Rutules , ib. 3o4 (ib. 349} ; 
ses crimes' dénoncés aux Eomains 
par Brutus, 3i3 (36o) ; il se rend 
à Rome auisit^t qu'il en est infor* 
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mé ; en trouve les portes fermées 
â ton arrivée î on lui annonce son 
banissement à perpétuité ; plein 
de rage retourne au camp » et 
trouve les mêmes dispositions ; se 
retire à Gabies avec ses fils , Sso 
(367-368) ; plusieurs Romains Yy 
joignent ; ses ambassadeurs auprès 
des Latins sont mal reçus; gagne 
les citoyens de Tarquinie; im- 
plore la protection des Etruriens ; 
les engage à envoyer des ambas- 
sadeurs à Rome; leurs proposi- 
tions en sa faveur sont rejetées, 
5a3 (371) etsuiif.', 1, 356 (400); 
la resdmtion de ses biens est or- 
donnée par le peuple Romain, 
XI, 3a8 (377) -, ses ambassadeurs 
trament une conspiration , ib. 

3*9 («*• 57^) > *^^ ^^ décou- 
verte p^r l'esdave Vindex, 33o 

(379) » *^ *^*^^' ^*^* ^*^^ '® temple 
de Jupiter CapUolùi^ vov ^par son 
aïeul, I, 377 (4M)i somme qu'il 
dépensa pour ses fondemens , 38o 
(4a7) ; après la perte d'une ba- 
uiÙe où son fils est tué par Brutus, 
se retire auprès du roi Porsena, 
38 1 (4*9) > » réponse fiére à la 
provocation de Publicola , 386 

(434). 

T4RQUINIA, vestale, fait pré- 
sent d'un champ au peuple romain ; 
ses prérogatives , 1, 366 (4'i)- 

Taequinia , fille de Tarquin 
l'ancien , et mère de L. Junius 
Brutus,Xl, 299(343)- 

Tarquinib {Tttrchina)^ ville 
d'Italie en Etnirie^ XI, 24a (278). 

Taeracone {Tarregone) , viDe 



T A , 4*9' . 

d'Espagne dans la Catalogne , IX , 
448 (517). 

Tarrutius , riche vieillard , ai- 
me la courtisane Larentia ; lui lègue . 
tous ses biens, I, 73 (79). 

Tarrutius, grand philosophe 
et mathématicien, trouve par le 
calcul astrologique le jour et l'heure 
de la naissance de Romulus , 1 , 87 
(95-r96) ; de la fondation de Rome , 
88 (97). 

Tarsb (Tarsotis), ville d'A- 
sie dans la Cilicie', patrie du 
philosophe Antipater , IV, 298 

(539). 

Tatia , femme de Numa Pom- 
piBus; sa grande sagesse, 1, 224 
(262). 

Tatiakus , officier chargé de . 
la garde des machines de guerre 
d'Antoine , tué avec toute son es- 
corte par les troupes de Phraortes, 
VUI, 323 (375-376). 

Tatibnses , seconde lignée du 
peuple romain du temps de Ro- 
mulus, 1 , 107 (118). 

Tatius , capitaine-général des 
Sabins, marche contre Rome ave« 
une puissante armée , 1 , 99 (i i o) ; 
se rend maître du Capitole par la 
trahison de Tarpeïa, 100 (ib-) ; h 
paix faite entre les Romains et 
les Sabins , il règne conjointement 
avec Romulus , 107 (i 18) ; sa de- 
meure à Rome, 109 (120) ; par 
qui assassiné? ii5 (127)*, est in- 
humé honorablement par Romu- 
lus, 116 (138). 

Tatius Maxiuus , magistrat 
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romain ; came de ta mort , X, 164 

(i8t). 

T AYERNiBA (uh) défK»ice |(IaTO 
Antoine forateur, â Marius, IV, 
392 (333). 

TAVER^iBHEa , â qui com^Murées 
parThéopompui? IV, Z5g (387). 

TAUoÈTe ou Taugetus ( Toy-f 
gête) , montagne voisine de Sparte , 
Ill,aa2(a49); Vil, 3*1(370); 
maintenant appelée Mainousy I, 
179 (aoo). 

TAt7RBA8, pourvoi reçoir un 
toufflec d'Akibîade», If , 33 1 (Zj t). 

Taureau de cuivre de»Cimbi«« 
pris par le» Bomains , IV , 246 
(280). 

Taurikus , sénateur romain , 
plaisante femperçur Antojtiinus ; 
réponse piquante de, œ prince^ Xt 
14a (i55), 

Tauiuoh, capitaine de Fbilip- 
pus; empoisoqe Aratuap^rsonop- 
drct^ IX, 271 (3ia). 

Tauromerion ( Taormiaa ) , 
ville de la Sicile, 111 , io3 (ii5). 

Tauroschtthbs , peuples d^A- 
sie,X, 168(186). 

Taurvs y Capitaine du roi Mi- 
nos; son caractère, I, 24 (aS) ; 
son combat avec Thésée , 29 (3i^). 

Taurus, préfet de Tempereur 
Constance, cité, VI, 202 (235), 
nota, 

Tavrus , commandant de Par- 
mée de terre de César ( Auguste) , 
VllI , 367 (427). 

Taurus, philosophe; aventure 
de riutarque racontée à Aulu-Gelle 
par C9 philosophe, XII , ^55 (5 1 7). 
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Taurus, mcmtagne d^Asie, IX, 

489 (m). 

Tawlk^ roi d*une contrée de 
rinde ; son entretien avec Alexan- 
drele grand., VU, i»4-i25 (iM)' 

Taxilles , lieutenant de Mi- 
thridates; son- arrivée en Grèce 
avec une plissante armée, IV, 
419-420 (476); fait marcher ses 
boucfiers de cuivre contie M nrena, 
43o (488); envoyé â Tigranespar 
Milhridates, V, 1^3 (141); dan- 
ger qu*il court , ihé (142) ; désa- 
buse Tigranes sur la fuite de» Jio- 
maina, 126 (i4^)- 

Tbgrmon i eso]ai« d*Afatu»^ scf- 
vice qu*il lui rend « IX , 1 99 (S27) ; 
conmient trompé par une ressem- 
blanoe? 221 (253). 

Tedius Aper , consul désigné; 
cause de sa mort, Xit , 29^ (53i). 

TseÉE , viRe de la Grèce , où 
Paosanias se réfugie dans le tem- 
ple de Minerve , et y meurt , IX , 

^77 (4»?)- 

Tboyre , vtHe de la Qrèœ, près 

de laquelle les Lacédémoniens sont 

vaincus parles Thébains, III , 192, 

194(215, 218). • 

Tbius (Marcus), Romain, 

monte le premier à Passaut au siéga 

d'Athènes; son courage, IV( 417 

(478)- 

Tbius, maître de rhétorique de 
Commodns, X, ^78 (197). 

Tbjo, rivière d'Espagne, X, 
55 (54). 

Tblamoii, poit de Toscane, 
anjottrd*hui Tttlamone\ IV, 285 
(3a5). 



T E 

^Telbcliobs, podte comique 
athénien , contemporain d'Aiisto- 
pbaiies ; tes ven sur Nicias , Y, 
i85 (ai3); sur Pendes, II, 164 
(18S) ; son dire sur le même, igS 
(a ,6). 

Tai^kcLiDES, Corinthien puis- 
sant, son exhortation à Timoleon, 
111,97(108). 

TsLBKACHus , père de Latinus', 

1.67(73). 

Tblemacrus , capitaine corin* 
thîan. Voyez Eudidês, 

Tblbpbus, fils d*Hercules« l, 

66 (7»)- 

Tblbmdbs» envoyé i Dion par 

les alliés des Syracusains» IX» 66 

(76). 

Tblbsihus, Saqsnite, est sur le 
point de prendre Rome » IV, 4^a 
(5i3) ; tué par SyO^ , 478 (542). 

Tblesimus ( Pontius ) , eatagii 
sous Tempire de Néron , XU , 422 
(483). 

Tblbsippa 9 courtisane de con- 
dition libre, maîtresse d^Eurylo- 
chus ^geîen, VU, 9? (io3)« 

Tbleste, fils d'Aristodéme roi 
de Corinthe, tué par Ariée et gé- 
rantes , IV, 490 (552} ; XI , 240 
(276) , note» 

Tbi.bItus , poète grec, soit épo- 
que, VII, 19(24). 

Tblbusi AS, frère utérin d'Agé- 
mlas , obtient par son crédit le com- 
mandement de Fa marine , VI, -44 
(5o). 

Tblinbs , prêtre des divinités 
infernales; ce qu*on en dit, XI» 
35 1 (4o3). 



TE 43i 

TELiànB , ville latine, prise par 
Ancus Mardus , XI , 347 (284). 

Tellus , Athénien , mort glo-- 
rieusement en défendant son pays ; 
phis heureux cjne Crœsus, I, 339 
(383) ; comparé avec PùbKcola , 

394 (447)- 

Tellus (/a Tem^ déesse, son 

temple à Rome, IX, 124 (i43). 

, Tblmissb, viQe de Lycie, ou 

Oorissoit Tart des Aruspîces, VU, 

7 (9) » »of *' 

. Tblos (Fùfiopia)y une des îles 

Sporades dans la mer Carpa- 

^enne, XI, 3!5o'(4o2). 

Taisnos (Alenimen)^ ville dans 
TEolie d'Afie , patrie d'Uennago- 
ras I0 rhétewF, VI, 47^ (546). 

Tbmp'b ( vallée de) , le plus beau 
lieu de. la nature en Thessalie, 
chanté par tous les poètes» II» i5 

TbicvIiBs, dans U^ premiefs- 
temps de Rome, on n*y r^^ésen* 
toit aucune image des dieux « I, 
223 (265). No^is et lieux de ceux 
pillés par des corsaires, VI, x3i 

(.5.). 

Temps (le) associé au fïavail, 
ce qu'il donne» II, i85 (307); est 
un sage conseiller , 1 98 (222) ; le se- 
cours le plus certain , V, 372 (4^8) ; 
Tennemi le plue dangereux, iè. ; 
VI, 252 (291)*, h chose la plus 
chère suivant Çertorius, V, $5% 
(404) ; la plus précieuse qu*on 
puisse dépenser suivant Antiphon, 
VHI , 3o5 (554). — Une vtlte a 
son temps piéfix, dbmmeFhomme 
tt vie, 1,88 (97}. 
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Tbnbims , petite île près, de k 
c6te occidentale de l'Asie, Y, 4i3 
(473) , note. 

Tenterrioes, puissante nation 
d'Allemagne; appelés Tenchtéres 
par César, VU, 1,99 (2Stg)j, note. 

Tbnttbites , à quel sujet dtés 
par Strabon? VI, 481 (55o). 

Tbos (son port Sigagik)^ viOe 
d*Ionie , vis-à-vis TUe de Chio , 
patrie d^Anacréon, VU, 90(104). 

Tbbatius , expose Remua et 
Bomulus sur les bords du Tibre , 

1,68(74-75). 

Tebentia, femme de Ciceron, 
Vni , 7a (85) ; son caractère , 9a 
{108) ; motif de sa haine pour 
Ôodius; excite son mari à témoi- 
gner contre lui , 1 08 (127) *, pour- 
quoi répudiée? 139 (i5a). 

Tebéntia , sœur de Qodius et 
femme de Mardus Rex ; soupçonée 
â*un commerce criminel avec son 
frère, VUI, 108(127). 

Terbntius, ami de Pompée , 
dont il promet à Cinna de tuer le 
père, VI, 92-93 (107). 

Terbiitius Cvleo , tribun du 
peuple , sa haine pour la noblesse, 
iV,9a(.o5). 

TEBENTrus CuLEO , sénatcur 
délivré d'esclavage par Scipion , 
IX, 483. (SSj). 

Tebmb, dieu des confins*, fêtes 
célébrées à Rome en son honneur , 
1 , 255 (287) ; son autel renfermé 
dans le vestibule de Minerve , XI , 
a82 (3a5). . 

Tbrmerus, brigand â qui Her- | 
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eule&casielatéte, 1, 18 (19^*— 
Mal termerien , proverbe^ ib, 

TBBPAHOBRy poéte-musideQ , 
ses vers sur les Laccdémoniens, I , 
193 (216); cité, ao7 (aSi); ho- 
noré à Sparte , quoi qu'étranger, 
VH,3a5(374). 

. Tbrraginb, viBe d'Italie, lY, 
273 (3 11). 

Tbrrb (opinion des Pythago- 
ridens sur la) , I , a43 (273). — 
Terre souillée du sang humain , pu- 
rifiée par les eaux célestes , IV, 242 

(«76). 

Tbrrb olympique (temple de 
la) , consacré à la lune > 1 , 47 (Si). 

Tbrtia , fiOe de Panhis AEmy- 
liiis; sa naïveté, UI , ai (25); 
épouse le fils de M. Caton , 444 

(495). 

TsstN , rivière-d^ltalie, IX, 576 
(435). 

Tessarius , espîorts des géné- 
raux romains, IX, 3x3 (36o}. 

Testament , celui de César ex- 
ci te le peuple à venger sa mort, 
IX ; 125 (144)* — l-oi sage de Se- 
lon sur les testamens, 1 , 3a5 (366). 

Têtb o'homme trouvée toute 
fraîche en creusant les fondemens 
du Capitole, H, ia4 (i38). 

Tête de lyon, bourg, de k 
Phrygie , où Epixyes aposte des 
meurtriers pour assassiner Themisr 
tocles, Ù, 58 (66). 

Tâtes de chicn ( Cynocephéh- 
/m), rochers prés de Scotuse, 1, 
48 (5a); IV, 68 (78). 

Tbtrapolxs ( Tétrapole) , con- 
trée 
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tr«e de TAttique , Composée de 
quatre villes, I» ai (22). 

. Tbucbr y dénonciateur d*AIci- 
liiades.II, 541 (383). 

Tkvtamus. Voyé» Antigènes. 

Teutons , leur nombre prodi- 
gîenic; se moquent des R<Mnains 
«n défilant devant eux, IV, a34 
(a66); sont défaits par Marius,' 
a4o (273) et' suitf. Voyez ^m- 
hrons et Cimbres. 

Tbveron, rivière d'Italie , VII , 
a59 (298) ; anciénement Anio , 
497 (566) » observ. 

Thaïs , courtisane native de 
FAttique, maîtresse de Ptolo^aeus; 
•on dire à Alexandre I9 grand , 
yil,85(99). 

Tbalma , femme de Pinarîus , 
la premièie Romaine qui se brouilla 
avecsabeOe-mére, I, 278 (3i3). 

Thalambs , ville de la Laconie 
vers la Messénie , VII , 3aa (37 1). 

Thales, poète lyrique, ami de 
Lycurgus, contribue à rétablisse- 
ment de ses lois, I, 149 (166) \ 
différent du suivant, né a 00 ans 
après Lycurgus , ib, note. 

Thales de Milet, Fun des sept 
Sages de la Grèce , se livre au com- 
merce, I, 288 (324); sa sagesse 
ne se borne point à la contempla- 
tion des choses; se trouve à ras- 
semblée des autres Sages, i Del- 
phes et à Corintbe , 290 (326) ; 
refuse le trépied d*or, 291 (327); 
son entrevue avec Solon , qui s'é- 
tonne de son célibat ; comment 
il lui en rend sensible le motif; 

Tome XXIK 



293-^194 (33o) ; réDexions de piu-> 
tarque, iè. 296 (33 1). 

TuALLÏrs, fils de Cineas, rem-^* 
porte le prix dé prouesse ^ VI , 271 
(3i3). 

Thallvs , secrétaire d'Auguste, 
comment puni de sa vénalité pat 
ce prince? XII, 325 (370). 

Thamas-Koulx-Kan , roi dé 
Perse, cité, IV, 132(149). 

Tkamus , pilote œgyptien ; une 
voix inconnue lui crie d'annoncer 
la mort du grand Pan, XII , 469 
(533). 

THAi»èAQu8 (£/-i>er), ville 
d'Asie , aux confins de la Syrie et 
de r Arabie, VII, 140(162). ' 

TfiAPSBS (TAapsus), ville sut 
. la c6te d'Afrique, VI, 419 (483)« 

Tharoelia, loniène, courti.- 
sane; son portrait, I^, 2o5 (229); 

Tharbytas , père d'Alcetas , 
IV, I Î2 (127) ; appelé T/iarypus 
par Pausaniaâ, ib, note. 

Thasibns fondent la ville dtf 
Crenides, XII, 93 (loi). 

Thasos , ile près la c6te méri-' 
dionale de la Tiiraçe, VI, 337 
(388) \ la bonté de ses vins donne 
lieu à un bon mot d'Antigouus ^ 
VIII, 187(178). 

Thausius, soldat theuton , 
meurtrier de l'empereur Perdnax, 
X , 274 (309). 

Theagenes, général thébain, 
tué i la bataille de Chéronée, 
VII, 28 (34). 

Tubangelb (Angeli et Kara-^ 
bagiar) , ville d'Asie dans la Ca-« 
rie, VU, 99 (ti5) note.' 
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TttARô , fiDe de Meiiôii , pré- 
trMW , lefiiflé de maudire Aid- 
biades,U,346(388> 

TiÛAfiiDAs Megapontàin 9 laie 
Ittîionier par Qeoiiiénet « VII ,' 
9^8 (436)$ chassé de Messéne 
par Pbibpcsmen » S79 (438). 

TBBAAiOBt 9 Frère de Denys 
Tandea, XII', aSg (270). 

THEMTiiTfE j devenu uii lîomme 
eitradrdinaire après avoir entendu 
un discours de Sociates , XII , 397 
(45t). 

TRBBAiifs, leur puissance de- 
vient suspecté aux Lacédémoniehs^ 
III, 172 (193-193') ; asservis par 
Arduiss'ei Lébhtidas, 173 (194) ; 
comment recouvrent leur liberté ? 
i 83 (ao5) et siiiç, ; éfisèhé iioH 
gouverneurs, 187 (1109); s^u^t dé- 
laissés par les Athéniens , 1 89 (à x i ) ; 
deviennent tre^-bielliqttèuz , 190 
(ai S -a 14); remjpéiteht plunehrs 
victoires sur les Lacédcmomens y 
ig'i (ibi, ai 5) ; gagnent! là batsSlIe 
deTegyreV ÂrèiseAt un trophée; 
leur réputation étonne leurs enne- 
liliis, 194 (a 18) et jauV.; défont 
les Lacédémoniens dans là plaine 
dé Leùctrés, aoà (aa6) et smv,\ 
condamnent à une forte am'ehdè 
les capitaines revenus i Thèbés sans 
himener Pelopidas; envoient Epa- 
minondas en TbessâKe pour le dé^ 
livrer, 319 (246-346) ; nomment 
Pelopidas ambassadeur aùpr^ du 
toi de Perse, aai (348) ; font mar- 
cher une armée contre Alexandre, 
t/ran dé Pbères, a34 (a6a) *, leur 
décret en faveur des Athéniens ba- 



nis, rV, 370 (43a) ) prévenus dfl 
projet de Ljsandre, laissent leur 
viHe k garder aux Athéniens; se 
rendent à AUarte avtait Lysandre ; 
attaquent les derrières de son ar- 
mée prés la fontaine Ossusa^ S;» 
(434) ; ceux entrés dans Aliart» 
font une' sortie et le tuent avec son 
devin ; mettent ses troupes en dé- 
route , 373 (4aâ) ; cause de la perte 
de trois cents de leurs concitoyens t 
374 (436} ; oracle d^ApolIon fr- 
meniân en leur &veur , 376 (438) ; 
leur glorieuse retraite dans une ba- 
taille contre Agedlas, VI, 38 (43) 

> et luiç, : leur nom seuT ef&cé de 
là liste dès Grecs compris dans le 
traité de paix générale , 69 (67) i 
provoquent Agésilas an combat, 
^^ (74} • opinions diverses surfeur 
sortie de la Laconie, 68 (78} ; en 
rebëttion contré Alexandre, refo- 
seht' dé lui Ifvrer Tes che& des sé- 
dîtièùî, VU, a6 (3i} ; sont vaxn- 
ciis parlés Macédoniens, après une 
courageuse résistance, et vendus 

i Comme esdàvés, 27, 4o (32,47-48). 
Thbb'é , filTe de Jason et fenues 
d'Alexandre , tyran de Phères , vi- 
nte Pelopidas dans sa prison; son 
entretien avec lui , UI, a 18 (344- 
345) ; complotte avec ses frères de 
tuer sbii mari ; comment elle exé- 
cute! son projet? 334 (363) et lui^ ; 
XI, 483 (55a). 

Thbbbs (Thwa)^ ville capitale 
de k Béode ; effroi (pi*y cause une 
éclipse dé soleil, III, aa5 (353); 
patrie d*Hercuîes, VI , 476 , obsen» 
a«. éditai prise et tasée par Alexaii- 



4re« VU, 37 (3a) i repeaplée 
par les Tyriens, IX, 464 (556) i 
afwiégée par Demetrius, ae sou* 
met, YlIIy 326 (a65) ; aanégée 
une féconde fois par ce prince, 
^27 (a66) ; oppoie une vigoureuse 
xésiitance; est prise d*assauty 228 
(ib, 267) i toujours soumise A une 
puissance étrangère avant la naia- 
sance et après la mort d*Epami* 
nondas» XII 9 67 (71); patrie de 
Pindare, 424 (481). 

THBMiscraA 9 ville et canton 
entre les fleuves Therraodon et 
rjris, y, 88 (io2),mM0. 

Tbbmistoclbs , Athénien, son 
extraction , Il , 3 (3) ; son adreise 
pour efi&cer la démarcation entre 
les mesti& et les naturels citoyens 
d'Atbéncft, 4 (4) » ^'^ enfance ài^ 
4ente et appliquée,. 5 (5); sa ré-^ 
ponse à ceux qui le railloient sur 
•on peu de goût pour les arts d*a-> 
gremens , ib» (6) ; disciple d*Anaza* 
goras et de Melissus , suivant Ste» 
aimbrotus; imitateur de Mnesiphi- 
his le Fbrearien, 6 (ib,) *, les dé- 
portemens de sa jeunesse fort va- 
riables ; tan dire à ce sujet, 7 (7) } 
ce que son père lui représente pour 
Téloigner des affaires publiques, îb. 
(8) ; commencemens et causes de 
•a rivalité avec Aristides, 8 (1^.9); 
m , 3a3 (5S9-360) ; principes op- 
posés de leur conduite , 3a4 (36 1) ; 
Taccuse de malveniation,3a8 (365); 
leur rivalité excite leur courage, 
33 1 (368); sa sensibilité pour la 
gloire, II, 9 (9-10); détermine 
les Athéniens è employer les xeve*^ 
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nus des mines à la conitructiondei 
vaisseaux, io (ib, 11); les rend 
bons marins; reproches qu'on lui 
fait à ce sujet, 11 (ib. la); soiï 
économie louée par les uns , trai<* 
tée d avarice par d*autres; son ex- 
trême ambition , ib, la (ib, 1 3) ; 
sa popularité; plaisante le poète SU 
monides, x3 (14); fait bânir Aris^ 
tides ; achète Tambition d*£picy- 
des, 14 (16); loué d'avoir fait pu*^ 
nie interprète des ambassadeurs 
du roi de Perse, ib» {16); de ssi 
sévérité envers Arthmius de Zélée; 
d'avoir pacifié les villes grecques ; 
est éhi capitaine^Qàiéral des Athé^ 
nîens ; le conseil qu'il leur donn# 
n'est point approuvé ( ce qui lee 
força k se rendre è son avis , 1$ 
(ib, 17); pourquoi cède le com-^ 
maiMiement k Eurybîades , général 
des Laoédémomens? 16 (A. 18) ; 
lui remet une somme 4]u'il avoii 
teçue des Eubœens ; son stratagème 
pour retenir un capitaine de galèrv 
qui vouloit se retirer , 1 7 (ib, 19) ; 
pour engager les Ioniens a aban- 
donner les Perses» i9>ao (ai-aa) \ 
sa feinte pour inspirer du couFag# 
aux Athéniens) fait décréter qu'on 
mette Athènes sous la sauve-garde' 
de Pallas, ai (a3-a4); ruse dtf 
Themistodes rapportée par Clide^ 
mus , a^ (a5); il propose un décret 
en laveur des banis ; sa ferme ré<"' 
sistance k Pavis d'Eurybiades, a4 
(97) ; sa réplique au même ; re qu'^ 
lui dit lorsqu'il levé le bâton sûr 
lui ; sa réponse à quelqu^iih qui lin 
reprochoit qu'il n'àvoit plus de pa. 
Ee a 
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trie» n , %5 (0. aS) ; à un Etrerien ; 
toutes «es remontrance» 8*écoulent 
de k mémoire des Grecs à la vue 
de Xerxés, a6 (sq-So); avis qu'il 
ùât donner au roi de Perse, 27 
(th.) ; charmé de la démarche d*A- 
risddes, lui découvre sa ruse; ren- 
gage à Taider â retenir les Grecs, 
a8 (3i) ; 111 , 34o (379) \ par ordre 
du devin , sacrifie trois jeunes pri- 
aoniers à Bacchus Omestés^ 341 
(38o} ; II , 39 (33) ; prend Favan- 
tage du vent pour ranger ses vais- 
seaux en bauittey 3o (S4) *> victoire 
des Grecs dont on lui attribue Coûte 
la gloire , 3i (35) et suiç, ; sonde 
Ijopinion d*Aristidee, 33 (37) *, se 
laAge à son evis; comment ils for- 
cent Xerzés à repasser en Asie? 34 

(38) ; leur sage prévoyance \ hon- 
neurs rendus à Themistodes , 35 

(39) ; Efiit éclater sa joie aux jeux 
olympiques ; avoue i ses amis qu'il 
xecueiAoit le fruit de ses travaux , 
36 (40) ; nommé amiral, ce qu'il 
fit; ses paroles remarquables, ib, 
Zy (41) ; conte qu'il invente , ib», 
(4a) ; son dire sur son fils ; aime 
^ieux pour son gendre un homme 
sans biens , que des biens sans 
homme; comment il fait rebâtir 
la ville et les murs d'Athènes ? 38 
(43); fortifie le Piraee, 39 (44); 
augmente la puissance du peuple , 
40 (45) ; son projet pour donner 
à Athènes la supériorité de toute la 
Grèce , communiqué à Ariscides , 
et rejeté comme injuste, th. 41 
(ib, 46) ; lil , 375 (418) ; sa poli- 
tique pour maintenir l'équilibre , 



II, 41 (46-47); ce qm hà attira 
la malveillance des alliés, 41 (â^.); 
vers du poète Timocieon contre 
lui , iè. 43 (48); Themistodes Eus 
trop sentir ses services , 44 (49- 
5o) ; bani , il se retire à Argos, 45 
(ib, 5i) ; rejette les soDîcitatioiis de 
Fausanias} est accusé à Adiénes 
par ses envieux ; ce qu'il écrit ta 
peuple, 46 (62) ; informé qu'on 
veut s^assurer de sa personne , psae 
à Corfou , et de M en Epîre; pour- 
suivi par les Athéniens et les Lac^ 
démoniens , il se réfugie chex Ad- 
metus , roi des Molosriens , 47 

(53) ; sa femme et ses en£us kii 
sont envoyés par Epcrates , 48 

(54) ; son conseil aux Grecs aasem- 
blés aux jeux olympiques; s'em- 
barque à Pydne pour passer en 
Asie , 49 (55) ; valeur de ses biens y 
ses amis en sauvent une partie , iù, 
(56) i à son arrivée â Cume, il 
s'apperçoit quiil est observé; s'en- 
fuit à ^ges ; est reçu par Nico- 
génes, 5o (ib, 57); son songp; 
comment condiÂt à la cour du roi 
de Perse , 5i (ib. 58) ; se présente 
â Arcabanus ; son entretien avec 
lui , 5a (59) ; son entrevue avec 
le roi, 53 (60); ce que hd <£t 
Roxanes, 55 (62); sa réponse au 
roi ; temps qu'il lui demande pour 
apprendre la langue persane , 56 
(63); honneurs qu'il en i^oit; 
obtient la grâce de Dcmaraïus , 
ib, 5y (64-65); son dire à ses en- 
fans ; le roi lui assigne les revenus 
de trois villes, 58 (ib,)\ Epixyes 
aposte des meurtriers pour le tuer» 



la mère des dieux lui apparoit en 
songe ; avertissement qu'efle lui 
donne ; lui demande sa fille Mne- 
feiptoléme pour la servir, ib, (66) ; 
•échappé du danger , édifie un tem- < 
pie en son honneur ; y rend sa fille 
religieuse, 69 (67); affaire qu'il 
s'attire pour avoir deùiandé au 
gouverneur de Lydie la statue ap- 
pelée VHydrophore , pour Tenvo jer 
à Athènes , ib, 60 (ib, 68) ; retiré 
â Magnésie , y jouit long^temps 
' des bienfaits du roi , ih. Sommé à 
tenir ses promesses et à penser aux 
affaires de la Grèce ; sa noble ré- 
solution ; fait un sacrifice aux dieux; 
s*empoisone; son âge, 61 (69); 
admiré par le roi ; ses enfans; son 
tombeau magnifique à Magnésie , 
62 (70) ; sa postérité encore ho- 
norée du temps de Plutarque , 63 
(7a) ; compare Aristidesà un coffre 
fort) cpialité qu'il regardoit comme 
la plus excellente vertu d'un capi- 
taine, III, 58o (424); comparé 
avec Camilluff, 11^ 149 (167); 
XXIV, iio, table. 

Thensab ( les ) , des chars et non 
des brancards, II, 4^7 (490). 

Theoglus , devin attaché i Aris- 
toméne ; ce qu'il lui dit , XI , 9oa 
(aSi) ; va avec lui consulter Pora- 
de de Delphes ; réponse de la Py- 
thie, s 16 (247); comment il en 
interprète le sens? 217 (249) ; fait 
part à Aristomène de sa résolu- 
tion, et l'engage à conserver sa 
vie pour ses concitoyens , 2a3 
(266) ; son héroïsme et sa mort , 
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Theocritb , poète , ses vers sur 
les richesses, IX, 490 (566). 

Theocritus , devin , victime 
qu'il offre à Pelopidas , III , aoS 
(23o). 

Théodore, déclame contre Arn- 
tippe dans son ouvrage des Sectes , 
XII , 408 (464). 

Théodore, acteur tragique, 
cité, XII, 446(507). 

Theodorus Gaza , auteur grec 
cité , I , lij (xHv). 

Theodorus du bourg de Phe- 
gée, accusé avec Alcibiades d'avoir 
mudlé des statues et contrefait les 
saints mystères , II, 337, 346 (378, 
588). 

Theodorus le pontife {Hierch' 
phante) , refuse d'absoudre Alci- 
biades, II, 374 (420). 

Theodorus Mbtochita, au- 
teur cité, IV, 339 (387) , note, 

Theodorus , surnommé VA^ 
thée; son dire, VI, 3i5 (364). 

Theodorus Tarentin , mar- 
chand d'esclave, VII, 49 {Sj), 

Theodorus , gouverneur d'An- 
tyllus, fils de M. Antoine*, sa perfi- 
die et sa punition , VIII , 420 (456). 
Theodorus Syracusain, excite 
ses concitoyens â recouvrer leiir 
fiberté,XII,2i7(245). 

Theodotes Syracusain , onde 
d^Heraclides, envoyé à Dion , IX , 
71 (82).; implore sa clémence , 73 
(85). 

Thbodotion ( Theodote ) de 
Chio , maître d'école , consulté sur 
le sort de Pompée , VI ^ a34 (27 1) % 
son opinion , 235 {ib,) \ sa puni-^ 
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tion , a4o <a77) ; IX, 147 (170)^ 
C6 fut loi qui prétenta la tÀte de 
Pompée à Céaar, VII ^ 2141 (278). 

Theodotus ) devin , dinuade 
P}rrrliut de cpiidure la paix avec 
Antipater, IV, laS (139). 

Thbogèns , devin consulté par 
Auguite et Agrippa, XII, 339 i^?)- 

Thbooiton , capitaine det Mé- 
gariens, émet son opinion â Fat- 
femUée dft Grecs, II , 369 (4 1 1). 

Thbom9estij9 , philosophe aca- 
démique, suivi p<|r M. Brutus, 
■|X, i3a (i5i). 

Theopb AHEs , Lesbien , sa haine 
pour Rutilius , VI, 1^9 (184) ; cité, 
167 (193) I sa malignité réfutée 
par le bon naturel de Pompée , 
x8a (310) } son av|s sur la retraite 
^lx^'û doit choisir, a3d (268) ; mat- 
tre des ouvriers du camp de Pomr 
pée ; plaisanté par Ciceron, VIU , 
|a5 (146). 

THEoi^afLus , armurier , VII , 

Tbeophilus , gouverneur de 
Corinthe , VIU , 400 (434). 
THBOPHtLvs, prévit i Athènes, 

XII, ,o3.(Ma)î 

Theophr ASTB, philosophe grec, 
|rés-versé dmis Thi^toire , II , 3|i8 
(357) ; fait le portr^t d'Aristidés^ 
III, 33 X (425) \ ses écris peu con- 
. nus. du teinps de Sjlla \ k qui il 
les avoit laissés? IV, 444 (5o3) \ 
Comment il veut qu*un géné^i^I; 
taeure ? V, 366 .(4ao) ; les; vertus , 
suivant . lui , se fortifient par les 
louanges, VII, 3 10 (357) ; ^^ i"" 
gement sur les orateurs Demades 
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etDemosthénes, VIII , 19 (14). 8s| 
ouvrages , tes délices de Ciceron, 
99 (i 17) ; cité , 1, i63 i 391 (i8a , 
3â8) ; II , 49 , 5o, ao3 , aa8, 1^ 
(55, 56, 328 , ^5, û6ù)i IV, 
338, 35a (385, 401)-, V, aô5 

(a36); VI, 77, 581(88,440); 
VU, 11(14). 

Theophr AST0S , capâtaine d*An- 
tigonus , sa mort , IX , 237 (aSo). 

Theoph&astus , prévit i Athè- 
nes, XII, it5 (1S7). 

Thsopompus , roi de Sparte *,ia 
réponse au reproche de sa femme , 
I, i57 (175); â un étranger qui 
se disoit ami des Lacédéraoniens , 
190 (a la) ; son mot sur leur obéis- 
sance, an (a36); sqpposé avoir 
été sacrifié par Aristoméne , XI , 
a 14 (345). Voyez la note» 

Theopompus de Chic , histo- 
rien , a écrit rhistoire de Philippe , 
XU, 93 (loi) ; celle de Thisbé, 
465 ( 538 ) ', diéciple d*Iaocrates , 
IV, 339 (387), nofe^ plus enclin 
à médire qu*à louer, 377 (43o); 
ce qu'il reproche à Iphicrates, XU, 
4a (44) ; cité, U, 38, 49,60, 
371 (43,56,68,417); m, 93 
(io4)î IV, 377 (43o); VI,a3, 
68(a5,78);Vm, Ç(ii)i IX, 
39 (45). 

Theopompus , poêle , sa con- 
parai^n d?s Lacédémoniens ; as? 
tri buée au précédent par Tabbé 
Êrotier , IV, 339 (587). Voyes to 
note, a^.. édU» 

, Theopompus ^ Thébain ^ UI x 
«76 ('9»). 
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. TsBOPoiiPus f capitaine hcédi- 
waofâ^f .111 9 195 (ai8). . 

Thbopomïus 9 auteur d*im le- ! 
eueil de fabl^, VU , 2141 (278). 

ToBoai y coremisiaire des sacH- • 
fices» Vm, 173 (ao4). . 

TiuoiiioBy reOgietue que De- 
mostbénes fiiît condamner k mort, 
Yin , 97 (33). 

Tbbç^us on Tbbolus , ptaisanté 
par ArUtçiplMuies, II, ^04 (341}. 

TBBBAifànBSy fils d*Agnon ; ta 
jr^K>nse à Torateur Cleomènes, IV, 
34a (390)4 pourquoi surnommé 
Coikurmul V, 180 (207); son 
éloquence cpo^parée à celle de Ci- 
çeron, par César» VIII , 127 (149). 

TnBRiciÔN ou Thbrtcion , 

Spartîace chargé par le roi Cko- 

■ménet de tuer les éphores, VII » 

35a (406) ; son discours à ce 

prince f 388 (448) > son suicide , 

S91 (45»)- 
THBftMAÎQVE y golfe de la Ma«- 

cédoine, VI , 337 i^?) f ^^^^* 

Thbrmodon (TVrmeÂ), main- 
tenant Hoemoriy ruisseau de Che- 
ronée, sur les bords duquel les 
Amazones fijrent inliumées, 1,4^ 
(5a); VIII, 33 (40); conjecture 
de rhistorien Duris, 34 (i^.). 

Tbervoptles (Boccha-di-Lu" 
po) y détroit par où or entre de 
la Thessalie.dana la Grèce, III , 
44% (47e)* Voyez Us obscrv. IV, 
48a (546). 

Thbrov 9 tyran d*Agrigente , 
aon alliance avec Gelon , XI , 358 
(412); chasse Terille d*Himére, 
$^6 (43^} f est assiégé dans cçtte 
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place par Amilcar , 367 (4aa),; ap« 
pelle .Gelon à son secours ^ 368 
(4a3} ; protège Polyzèle qui s*étoifi 
réiugîé auprès de lui , 38o (437). 
. Thbsâb, ses rapports avec Ro- 
muhis , 1 9 5, (5) ; son origine , i6, 
6 (i&»6) ; spn voyagea Ddphes, 
8-9 (9) ;^,aa.miàre.lui apprend qu*il 
est Gis d'4^geus ; trouye sous la 
.pierre qi^'elle lui indique , les signet 
de. reconnqisfançe, . 10 (^o-ii),; 
pourquoi elle lui conseille d'aller A 
Athènes par mer 7 ib. l'i {ih,)\ pa- 
rent d'Hercules y son.^dmiraûon 
pour lui ; ses grandf sentîmens , i3 
(i 3-1 4) ; ses premiers combats con- 
tre les brigands, 14 (»6. z5); sa 
conduite envers Perigoune, fille du 
brigand Sinnis, ib. i5 (ib. 16); 
tue la lai^ Çrominyène, ib.\ fait 
périr Scirron de la même manière 
qu*il fiiisoit périr les autres, x6 
(i 7) ; tue Cercyon à la lutte \ dé« 
fait Damaste» et autreSf 17 (x8} ; 
reçu avec honneur par les Fhy- 
talides, en est purifié, 18 (19); 
arrivé à Athènes , est invité i un 
banquet où on devoit Teropoiso-» 
ner; se fait reconnoitre par son 
père, ib. 19 (ib, ao); défait les 
Pallantides, âo (si)*, combat le 
taureau de Marathon; loge ches 
Hec^, ai (aa)i s*o|fFre,vplontai-> 
rement pour être; du. nombre des 
enfiins du tribut imposé parMinoè, 
26 (a7} y va offrir i Apollcm le ra- 
meau, de Tolive sacrée , 37 (39) i 
passe en Crète (Candie) i tue le 
Minotaure ; affranchit les Athé* 
niens du tribut , a8 (3o) \ réciti 
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* ' ■* ' . » , 

diven i ton sujet, I, 29 (So-3i) 
gt suiç. ; abandonne Ariadne, 3i 
(33) et suiç, ; va à DeTos , y sacrifie 
à ApoOon, 34 (36); retourne à 
Athènes; célèbre les obsèques de 
se son père; s'acquitte de ses vœux 
envers Apollon ; son vaisseau con- 
servé long-temps par les Athéniens , 
"55 (37) et suiv. ; récompense les 
FhytaHdes ; rassemble les habitaiis . 
de rAttiqiie en un corps de ville , 
S9 (4 1-42) ; institué la fête des Pa- 
ntuhénie^ ] quitte Pautopté royale ; 
réponse qu'il re^it de Toracle de 
Belphes y 40 (43) ; appeDé les étran- 
gers à Athènes ; divise ses habitàns 
en trois classés ; privilège cj\j^\ aç- i 
'cordeaux nobles, 41 (44); mon- 
noie qu'il fait frapper; unit le ter- 
ritoire de Mégare à celui de TAtti- 
que » 4a (4^) ; institue les jeux 
' pthnUqites en Phonneur de Nep- 
tune; ordonne aux Corinthieris'de 
donner, dans leurs fêtes , une [^ce 
honorable aux Athéniens , 43 (46) ; 
son voyage à la mer Majeur \Mèr 
' Noire) y ib. (47); enlève Pâma- 
zone Antiope , 4^ (ib.) ; à quelle oc- 
casion il fit bâtir la ville de I^tho- 
polis? 45 ^4^) > ^ guerre avec les 
Ampzoïiesi ^«46 (49-^5o) ; épouse 
' Phèdre , après la mort d^Ahtiope ; 
reproches qu*àn lui fait, 49 '(^3) î 
fut au voyage de la' Oolchide avec 
* JasoTi ; ùda Méleagre à défeire le 
sanglier de Odydoine') Adrastos, 
- à recouvrer le corps de ceux qui 
' etoiént m6rts au combat, '5o' (64); 
oHginc de soù amitié avec Piri- 
-tBoVf Si (55) ; aide le^ Làpithes 
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k chasser les Centaures ; son enlxe*- 
vue avec Hercules, 5a (56); n 
avec Pirithous à Lacédémone; ils 
enlèvent Hélène ; à ^qu^ condi- 
tion elle reste à Thésée par le sorti 
53 (57-58) ; est fait prîsonier par 
le roi AEdoneus, 54 {ib')j intn- 
gués de Menestfaeus dans Athènes 
contre lui , ib. f%) et suiv^ ; Thé- 
sée délivré par Hercales , retourne 
à Athènes, 58 (63) ; dédie â Her. 
cules tous les temples ; encoure 
la haine du peuple ; envoie ses en- 
fans en. Pile d'Eubée ; maudit les 
Athéniens ; se retire â Pile de Scy- 
"ros, 59 (ilf. 64); il y meurt; le- 
vé^ comme demi-dieu^ 60 (65) ; 
'ses ossemens rapportés à Athènes 
par Cimori , 61 (66) ; sacrifices eh 
son honneur, 62 (^y)» Ses enfans 
suivirent Elphenor en la guerre de 
Troye, et recouvrèrentle royaume 
après la mort de Menesiheus , 60 
(^5), Comparaison de Thésée avec 
Romulus, i32 (^47); XXIV, 38^, 
taèk; 

Th^séioc, tonsure ainsi appelée 
du nom de Tl^esée ,1,9 (9). — 
C^est aussi le nom dVn poème . 

49 (52). 

- Thesmophqrbs (déesses) , quel- 
les? IX, 87 (loi). 

THESMOPBORtA , fètt célébiésà 
Athènes en Phonneur de Cérè», 
VIII , 54 (63) ; à Thébes , lU , 
173 (195). 

Thëshôtrètes, officiers char- 
gés de la garde des lois à Athènes^ 
I ^ 335 (3761). 
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' Thmpies (Neocorio)^ vifle de 

'la Grèce, III, 191 (ai 5). 

Thespis , poète tragique Grec , 
1 , 544 (38d) ; sa réponse à Sôlon , 
545 (M.). 

Thbssalie, contrée de la Grè- 
ce; sa décadence lorsque Sparte et 
Athènes devinrent des puissantes 
républiques; patrie d*AchilIes et du 
chef des Argonautes , XI , 453 

(5'9)- 

Thessaliens , sont affranchis 

par César, VU, a4i (^78); élé- 
Tent sur le tr6ne Alexandre de 
Fhéres , XI, 481 (55i); appellent 
Philippe à leur secours, 483 (553); 
deviennent ses sujc^ et lui restent 
fidèles, 484 (554); XII, 99 (107). 
Thessalonicb , femme de Cas- 
sandre; son fils aîné la fait mou- 
rir, IV, lai (i37-i38). 

Tkbssalonique (iSa/wiAi), ville 
de Macédoine sur le golfe Ther- 
mâïque, V, 336 (387). 

Thbssalus, fils dé Cimon, pro- 
pose Taccusation contre Alcibiades, 
II, 337,345(379, 388). 

Thessalus; comédien, pour* 
quoi envoyé auprès de Pexodorus 
par Alexandre le grand? V, 23 
(28); est vaincu aux jeux donnés 
par ce prince , 65 (76). 

Thest A , sœur de Denys le jeune; 
réponse magnanime qu'elle lui fait , 
■ IX, 33 (38) ; son courage adifniré 
des Syracusains , 34 (39). 

Thetes , dernière classe des ci- 
toyens d'Athènes, 1; 317 (357)., 

XfiETrt (oracle de^ en Thos- 
ç«nc,_î,67 (74). 
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TaiMBRON, capitaine lacédémo- 
nien, VIlI,473(5i6). 

Thisbé , son histoire écrite par 
Theoporapus , XII , 465 (5a8). 

Thoas, Athénien, compagnon 
de Thésée, I, 44 (48). 

Thoas, fils d*Omytion, roi àfi 
Corinthe, IV, 490 (552); XI, 
240 (275). 

Thoas, prince des AEofiens, 
IX , 432 (5oo). 

Thognon, capitaine syracusain 
que Pyrrhus fait mourir, IV, 167 
(189-190). 

Thon I s , courtisane ; son aven- 
ture, VUI, 2o3 (238). 

Thor, nom de la vache chez 
les Phéniciens , tV, 426 (483). 

Thorax, commandant des 
troupes de terre de Lysandre , IV, 
3a8 (374) ; sa mort , 353 (402). 

Thorax de Larisse, resté seul 
auprès d'Antigonus mourant y VIU , 
208 (243). 

Thoscane, contrée d'Italie , l, 
387 (43^; sa fertilité, 92 (io3). 

Thoth , mois de septembre chez 
les AEgyptiens, 1 , 88 (96). 

T H R A c E , contrée d'Europe , 
VIII, 36i (426); XI, ipi (ii5)-, 
sa situation, XII, 8 (8), note, 

Thraciens , leur aspect hideux 
et leur armure, III, 38 (44)* 

Thraseas Pœtus de Padoue, 
homme d'un rare mérite; loué par 
lès écrivains romains; sa mort, 
VI, 480 (55o). 

Thrastbule, Athénien, fils de 

Lycus ; ses vertus ; se distingue dans 

I la guerre du Péloponnèse, XII, 27 
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(ag); défait et chaaie Jm trinta 
tyrant d'Atfaénas , XII, a8 (3o) ; «a 
modération dana Tusage de sa yic- 
tôiie, ag (Si) ; comment sa rena 
honorée par ]m Athéniens? 3o 
(3a); etttné enGIide, 3i (33). 

Thrasybulb, Qê «te Dioménet» 
XI , 35i (40S) *, niGcéde 4 son frère 
Hieron ; m cruauté et ta cupidité ; 
est détr^é et forcé d'ahandonner 
la Sidie , 38a (4^). 

Thaasybulub » fih de Thraaon , 
ennemi d'Aldbiades, II, 38o (437). 

Thrastbulus, mathématiden, 
prédit k Alazafidre levdre le genre 
de sa mort, XI, 68(78). 

THiusTOiiBus , envojé.par Phi- 
lippua A Thébea, VIH , 3a (38). 

I'rrastlle , ami de Tibère; sa 
réponse à Auguste, XII , 344 (39a). 

Thrabyllus , général athénien, 
sa défaîte, II, 364 (409). 

TuRi AsivM , bourg de TAttique , 
^II> 176(197). 

Thuctdiors d^Alopéce, fib de 
nus; sa réponse au roi Archi- 
damus, II, 173 (194) ; beau4rcre 
deCimon , assemble les nobles en 
corps, etles sépare du peuple, 180 
(aoi); esthani, 194 (ai7);dté, 
V, 179 (ao7). 

Thuctdioiis rhistorien, du 
bourg d*Alimui,^ as d*01pnu, Y, 
9-10 (ia--i3); son élpge par PIu- 
^^^'^^y ^77 (>o4); détermine la 
distance d*Athénes A Colonne, 418 
(474) f notci rapporte le contenu 
de la lettre de Pausanias au roi de 
Perse , XII , a i (aa) ; aussi câèbre 
que. {es héros don( il nous a in^na- 
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mis les actiona, 479 (544) \ ôté, 
I, ao4, S06, 3p3 (aag, a3o, 
341); II , 49, 175, 195, %H f 
aaa, 3i3, 341 (55, 195, aifr» 
a39, a48, 35i, 383); 111,379 
(4a3); V, 184, ^23, aa(S, a44 
(aia, a56, a6o,a8x) ; VI, 70(80). 

Thudip?us , condamné à mort 
avec Phodon, VI, 3is (36o). 

Thuries. Voyez Sybarite 

Tburinus, surnom d'Augorts, 
Xn, «75 (3o9). 

Trdkivk (mont), tppdi Or- 
thfiagum par les Gr«n, IV, 4s5 
(483). 

TauRo, mère de Chasion fon- 
.dateur de . CluBronée , I^, 4^ 
(485). . 

TusGu&ux , andéne YÎlle dita- 
Ke , «ujourd*hiii FnucaU , VA , 
a3a (a67),*iioC9* 

Thyatira {Ak-Hi$ar ou Chi- 
teaufBlanc) , ville d*Aaie en l^e ; 
ses andens noms , IV, 44a (5oa). 

THTRiEA, ville de la Gxéoe, 
prise sur les AEginétea par Nidas, 
V, 191 (aao). 

THTRR9S ,. envoyé à Cléopètre 
par César, comment traité par An- 
toine? VUI, 41 p (444)- 

Thtus, dynaste de PapUago- 

nie , XII , 70 (74) ; iûc pri^nier 
par Datiune; comment conduit à 
Arta?(erce7 71 (yS)» 

TiBARiniRiys et.CifAM>ni>t t 
peuples A Forient du,fleiive Ther* 
modo9, V, 89 (loa). 

TiRRBs ^beau-£k d^Augnste , qd 
le force de répudier sa B&ame , 
3UI, 3ai (365);seplMmd«H 
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nodéntîoii, 3i3 (356); lettres 
<|ue ce prince lui écrit , 3a8 , 33a 
(SjS , 373) \ envoyé en lllyrie , 34a 
{390) ; prononce Poraison funèbre 
d'Auguste, 347 (396). C'est sous 
son empire que Senèque dispute 
|a {Mime de Téloqucfoce^ 355 (404)* 
TiBERiUB et Titus, fib de Ju- 
jiius Brutus , XI , 3^9 (SyS) ; leur 
mort ordonnée par leur père , 33 1 
(38x). 

TiBBRius AEmtliub Mamercus, 
consul romain , Xll, ia3 (i36). 

TiBBRius (logis de), cpiartier 
de Rome ainsi appelé, iX, 3i4 
(36a). 

TiBUR (7Vf^) , petite ville ptés 
de Rome , oà étoit un fiimeuz tem- 
ple d'Hercules, XII, 3a9 (375). 

Tinrus Sextius , vieillard, quoi- 
que boiteux , va rejoindre Pompée 
en' Macédoine, VI, 309 (341). 

TioxixiNUs , commandant de 
la guide prétoriéne avec Nymphi- 
dius , IX , 387 (33 1 ) ; s'assure Ju- 
jpiva par ses présens , 3oa-3o3 
(348-349) -, détesté pour ses dé- 
baucbes , 3a6 (375) ; sa mort, 337 

(376). 

TioBLivx SoRoAiVM , ia Solide 
d^ la' Sœur y joUg d'expiation à 
Rome, XI, 159 (i8a). 

TioRARBs , roi d'Arménie , gen- 
dre de Mithridaies, V, 90 (104) ; 
•on orgueil; subjugue plusieurs na- 
tions; rabaisse la puissance des Par- 
thes; fait changer la manière de 
vivre aux Arabes Scénùes ^ 109 
(ia5); servi par plusieurs rois, no 
(ia6) ', refuse à ^upius de lui ^* 
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vrèr lifitliridates; lui envoie de ri- 
ches présens v 1 1 1 ( 1 37) \ comment 
il traitoit Mitbridates? son entre- 
vue avec lui, ib, 113 (138); son 
imprudence cause la mort de Me^ 
trodorus, ib* (139) ; fait trancher 
la tète i celui qui lui annonce l'ap- 
proche de Lucuflus ,119(1 37) ; sa 
foDe présomption ; ce qu'il ordonné 
à Mithrobaraanes , ib, i3o {^ih* 
1 38 ) ; après la dé&ite de ce der^ 
nier , il abandonne sa capitale et se 
retire sur le mont Taurus ; est battu 
par Murena , lai (139) ; son aveu- 
glement, ia3 (141-143). Descrip^ 
tion de son armée , 1-34 (143) ; sa 
plaisanterie sur le petit nombre de 
Romains*, désabusé par Taxille de 
leur fuite, i36 (i45) \ son ezcla- 
ttMition k leur approche, 137(1 4^) * 
défaite de son armée ; sa (tnte hon- 
teuse; remet son diadème A son 
fils,ti3o (149); comment traité 
par Mithrîdates dans sa détresse? 
i3i-i33 (t5i); fit mourir le roi 
Zarbienus , 1 34 ( 1 53- 1 54) ; mar- 
che an secours d'Artaxata; se campe 
prés des Romains, i38 (i58); est 
vaincu avec Midiriidates, 1 39 (i 59- 
160) ; lui refuse un style ; met 
sa tête à prix ; rebdlion de son 
fils ; Tigranes se soumet hon- 
teusement â Pompée; accepte s^ 
conditions- de paix; est salué roi 
par les'Romaîns; ses largesses,* i5i 
(i 74) et suiy. ; son fils fait prisonier 
par Pompée, i53 (176); est con- 
duit en triomphe à Rome avec sa 
femme et sesenfaiis, 17a (198); mis 
en liberté ^ César , 179 (307}. 
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TiGRU, fleuve d*Aiie^ joint A 
rKupbraste par Trajan> X, 66 

TiouRiMiBiifi, peuple ancien du 
canton de Zurich , dé£Eiits par La- 
bienus , Eeotenant de César , VII, 
,190 (aao). 

TiLPHOfSiON , ville de la Thés- 
salie, IV, 433 (491). 

TiMAEA , femme d'Agis roi de 
Sparte , séduite par Akâbiades, II , 

349 (39a); VI, 8 (8). 

TiaciiEus , prisonier comme 
complice d' Alcibiades i son conseil 
à Andoddes, II ^ 34^ (384). 

TiMiEus, historien, Blsd^An- 
dromachus , III , io3 (i i5) ; cri- 
tiqué par Plutarque, V, 177 (204) ; 
prétend que Nicias et Demosthénes 
se défirent eux-mêmes, 244 (281) ; 
son acharnement à outrager Phi« 
listus, blâmé, IX, 58 (67); cité, 
I, 144, a 14 (159,340); III, i58 
(176) ; V, 323 (356); IX, i3(i4). 

TiMAOEREs, écrivain dté, VI, 
183 (310)* 

TiM AGORAS 9 ambassadeur d*A^ 

thénes auprès du roi de Perse ; 

.pourquoi condamné à mort par 

.lea Athénien! 7 UI, 333 (a5i); 

yiii, 478 (5a i). 

Timaudrb , concubine d'Alci- 
biades, II, 386 (434); lui rend 
les homieurs funèbres , 387 (435). 

TiMAHTHBSy ami d*Aratus, IX, 
309 (Ho)' 

TiMANTHES, peintre grec , IX , 
,343(377). 

TiMASiTHBUs , capitaine des Li- 
pariçny, la générosité envers 1«9 
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Romaia^; leur reconnoissance, II, 
83(95). 

TiMÉsiLBON , tyran de Sinope , 
chassé par Pendes ,11, aoo (aa4)> 

TiMocLB A, dame thébaine^sœur 
de Theagènes ; son histoire , VII , 
38 (33) ; écrite par Aristobnk , 
XII , 465 (5a8). 

TiMOCLiDAS , élu gotwemeur de 
Sicyone avec Clinias , IX , igS 

(333). 

TiMOCRATES, amî de Diony- 
si us, épouse la femme de Dion , 
IX, 33, 4a (38, 49) ; s*enfmtde 
Syrapuse, 46 (5a). 

TiMOCRRoii Rhodien , poète ; ses 

vers contre Themistodes , II, 42 

(47-48) * pourquoi bani ? 43 (49). 

. TiHODEMvs , père de Hmo- 

leon, III, 91 (10 1). 

TiHOLAus, ami et h^te de Pln- 
lopœmen ; son respect pour loi , 
IV. 35 (40). 

TiMOLEOii , Corinthien , III, 85 
(97) ; son extraction ; son carac- 
tère ; sa valeur, 91 (101); sa con- 
duite envers son frère Timopba- 
nes; lui sauve la vie, j^. 92 (io>- 
io3) ; Eût tous ses efforts pour h 
ramener à la justice, 93 (ih. 104); 
sacrifie Tamour fraternel à famoar 
de la patrie, 94 (Uf. io5) ; sa mèie 
refuse de le voir; son dése^ir, is 
retire des affaires, 96 (î&. io6)t 
réflexions de Plutarque, ib. Timch 
leon accepte le commandement de 
la guerre de Sicile , 97 (108) ; va 
a Delphes offrir un sacrifice à Apol- 
lon ; son départ t 99 (i 10) ; aborde 
' i Bhèçe, loi (iia-ii3); troaipq 
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lés Carthaginois, débarque à Tàu- 
romenion en Sicile; y est bien 
reçu par Andromachus, ni, loft 
(il 3- 114) eu siav.'y marche vers 
Adrane , 106 (i 18) ; bat Icétes d^ 
vant cette ville ; ses habitans se j 
soumettent à lui , 107 (119-120) ; 
Dionysius se rend à Timoleon , et 
lui remet le château de Syracuse , 
108 (ib, 121) -, Timoleon l'envoie 
à Corinthe , 109 (t^.)'» ^ prospé- 
rité surprenante ,114(127)» com- 
ment sauvé de Tattentat de deux 
fl fiMKÎim envoyés à Adrane par Icé- 
tes? ii5 (ia8) -, s'empare de Mes- 
sine; marche en bataille contre 
Syracuse , 120 (i34) ; fuite des 
Carthaginois; Timoleon divise son 
armée, 123 (137); emporte d'as- 
saut Syracuse , 124 (i38) ; fait dé- 
molir le clîàteau et ruiner tout ce 
qui avoit appartenu aux tyrans; y 
fait construire un palais de justice; 
établit le gouvernement populaire, 
ib, 125 (139) ; divise le territoire 
de Syracuse, et vend une partie 
de fes maisons aux nouveaux co- 
lons , 127 (142) ; se propose d'af- 
franchir les autres villes de la Si- 
cile; force Icétes à abandonner 
Talliance des Carthaginois; fait 
conduire le tyran Leptines à Co- 
rinthe , 128 (143); retourne à Sy- 
racuse pour y établir la police et 
réformer les lois , 129 (144) > nou- 
velle tentttive des Carthaginois sur 
la Sicile, ib. i3o (ib. 146); Ti- 
moleon marche contr'eux; sa pré- 
sence d'esprit pour rassurer ses trou- 
pes découragées, i3i (i46)cf wV.; 



profite en grand capitaine de Ta-» 
vantage que le passage d'une rivière 
lui donne sur ses ennemis; Tem-> 
porte la victoi re, 1 33 (i 4 9) eu siiiv* ; 
envoie les dépouilles des Carthagi^ 
nois à Corinthe, i38 (164) ; re- 
tourné à Sjrracuse , banit les mille 
soldats qui l'avoient abandonné , 
i39 (i55) ; ce qui augmente sa 
renommée, 140 (i56); la bien- 
veillance des dieux admirable en- 
vers lui, 141 (1^7); conduit son 
armée devant Caulauria ; marche 
contre Icétes avec sa cavalerie ,' 14a 
(i58); le fait prisonier avec son 
Bk; les punit de mort, i43 (x^gK 
160) ; blâmé d'avoir laissé périr sa 
femme et ses HUes ; défait le tyran 
Mamercus ; à quelles conditions 
accorde la paix aux Carthaginois? 
344 {ib, i6i);]avifledeCataneluî 
est livrée ; il assiège Messine ; fait 
prisonier Hippon; punition de ce 
tyran, 146(162); de Mamercus; 
Timoleon fait désirer aux étran- 
gers le séjour de la Sicile , 146 
(ib, i63); reconnoissance et res- 
pect de cette ile envers lui , 1 47 
(164) ; il tâchoit sur-tout à imiter 
Èparaihondas; différence de ses 
actions avec celles d'autres grands 
capitaines, 148 (ï65-i66) ; les at- 
tribue à la Fortune ; il lui dédie 
un temple dans sa maison ,149 
(ib.) ; ne retourna point à Corin- 
the , ib. (167) ; des accusateurs s'é- 
lèvent contre lui; sa conduite à 
leur égard, i5o (ib, 168); sou 
éloge , i5i (ib, 169) ; il perd la 
vue, ib. i5a (t2», 170); honneurs 
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ipie hii irendeat Im Syracusaina , 
UI, i5a*i53 (i70«i7i); sa mort} 
iM obfléquea raagni6f}uas , i54 
(17a}; la mémoiie honorée» iS5 

(173). 

TiMOLEOXf CQmpaxé avec Paul 
Emile, III, i56 (174); Tunen- 
yahit la Macédoine, le roi Penée 
«jant toutes ses forces ; Taucro 
chasse les tyrans de la ^cile, s*at- 
tache à Dionysius désespéré et mi- 
né, bat les Cartha^incift avec peu 
d'hommes, bien, moins aguerris 
que ceux de Paul Emile, ià. iSj 
{ib. 176); Tun et Fautre se con- 
duisent d*une manière irréprocha- 
ble dans leurs emplois ; Paul Emile 
façonné aux lois , police et disci^ 
pline de son pays ; Timoleon se 
forme lui-méine; arrive en Sicile 
en qualité de çapiiïi^iiie général des 
Syxacusains qui favoient demandé ( 
pouvant se maintenir en autorité > 
a*en démet volontairement, son 
expédition terminée, ib^ i58 (176- 
177). La conquête d*un grand 
royamae aussi, opulent que celui 
de Macédcàne , n'augmenta pas 
d^une drachme la vakur du bien 
de Paul Emile; on ne sauroit trop 
louer son magnanime désintéres» 
sèment : pour avoir accepié une 
belle maison, et des belles posses- 
sions à la campagne , Timoleon ne 
doit pas non plus être blÀmé; mais 
il lui eût été plMS glorieux de ne 
pas les accepter. Celui qu'aucune 
' prospérité n'enorgueillie , que n'a- 
baisse pas non plus l'adversité;, Paul 
Emile éprouve tous œs contrastes 
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k la fois par son. triomphe et la 
mort de deux de ses enfaae; U où 
Timoleon , après avoir sacriâé Fa* 
mour fraternel k l'amour de k pa« 
trie , se laisse abattre par les re- 
grets, et va gémir dans la retraite 
loin de la chose publique, 169 

(.78). 

TmoR le Phliasien, poète; ses 
▼ers sur Pythagoras, I, s34 (264}; 
sur Zenon d'EIée, U, i65 (i85). 

TiscoN, Atbénien, surnommé 
It Mûarurope; son dire à Aid- 
biades. II, 33a (373) ; est moqué 
dans les comédies de Haton ei 
d'Aristophanes, YIII, 404 (438); 
ses réponses à Apemantns; son 
plaisant discours aux Athéniens, 
4o5 (iù, 439) ; sa mort ; son épi-* 
taphe £iite par lui-même; antie 
du podte CalHmachus, 406 (44o)^ 
Timon appelle Speusîppe Ion gem* 
dùseuTf IX , S7 (3i) ; son repro- 
che à Aristippe, XII, 4^9 (4^* 

Timon y frère de Plutarque, 
dont ce philosophe regarde Fami- 
tié comme mie grande faveur de 
la fortune, XII, 449-460 (5io- 
5ii).. 

TincoNASsA , Argiène , seconde 
femme de Pisistratus, dont elle eut 
deux fils, m , 4â3 (5o6). 

TiMoniDEs , Leucaniea , IX , 
35 (40); ami et compagnon d'ar- 
mes de Dion , 5o-5i (68-59). 

Timon lÈNB, maison d* Antoine 
ainsi appelée, VIII, 407 (44 1)* 

TiMOPHANEs , fière aîné de Ti- 
moleon ; son caractère, lU, 91 
(loa); son frère lui sauve la vie, 
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9a (ik io3); àbuie de k confianca 
des Coriniiiîeiit , et •*einpare de 
l*aiitoritéy 9S (ib^) ; n*écoute point 
laft remontrancet de son frère, ib. 
(ib, 104} ; est tué en sa présence , 

94 (i* ). 

TiMOTHiE, Athémen, Ek de 

Conon , éloquent et laborieux ;' 
grand homme de guerre et d*état*, 
ses actions les phis éclatantes, XH , 
5o (5a) *, bat et dissipe h ûbtté des 
Spartiates ; les force à céder la 
prééminence maritiffle aux Athé- 
niens ^ on lui élève une statue en 
mémoire de cette victoire, 5 1 (53);' 
est donné pour conseil k Mènes- 
thée , dans la guerre contré Samos , 
6% (54); accusé avec Ip&crates 
d*avoir abandonné Charès , est 
condamné à une amende ; se retire 
â Chakâs, ià. 53 (55) ; après sa 
Inort, le peuple réduit l'amende 
au dixième, et obli^ S6n fili A 
fétablir une partie dès mun d'A- 
thènes, ib,\ accusé dans sa pre- 
mière jeunesse , est défendu par 
Jason , et absout ; il lui fiiit ensuite 
la guerre par ordre de sa républi- 
que, &, 54 (56) ; ces faits rapportés 
plus au long dans la vie de Jason , 
XI, 470 (538-559) ; dire de Ti- 
moleon lorsque Charès montre ses 
Blessures au peuple , III, 166 (i 87) ; 
né vouloit rien devoir â la fortune j 
cette (bile ambition lui devint fu- 
neste, IV, 394 (447); passe une 
i>artie de sa vie è Lesbos , XII , 

47 (49)- 
TmoTHBUs , poste grec; ses vers 

cités, I, a6(a9)^yi,3iCS4)- 
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TiMOTBBVS» Macédonien y 
pourquoi sa punition ordonnée par 
Alexandre? VU , 49 (58). 

Tiimxizfx, femme de Plutar- 
que , modèle de sagesse et de vertu , 
XII , 440 (499) » *oi^ portrait , 44 1 
(5oo); fit un voyage avec son mari' 
au mont Udlicon , 442 (5o2). 

TiMoxÉNUS, généra] des Achéens, 
IX , 249 (286) ; laisse dévaster le 
territoire de Messène, 264 (3o4); 
aide Aristotéles dans l'attaque du 
Chéteau d'Argos, VII, 372 (429). 

TiNOA , veuve d'Antesus , eut 
d'Hercules un fîk nommé Sophax^ 

V, 358(4"). 

Tïwôis (Tinja ou tanfftr), ville 
capitale de la Mauritanie , sur le dc" 
tirôît de Gibraltar, V, 357 (410) , 
note; son fondateur, 358 (411)- 

TiNMiA, mari de Fanilia; feur 
histoire, IV, 279 (3i8). 

TiRANNioN ié jeune y grammaî- 
rieii, IV, 444 (5o5); disciple de 
t ancien , qui lui donna ce nom , 
au lieu de celui de Dioclés; fut 
esdave de la femme de Ciceron^ 
dont il obtient sa liberté ; a écrit 
plusieurs ouvrages; justifié par Stra- 
bon , 493 (554) > oherv* 

TiRBUs, eunucpie de la femme 
de Darius, s'enfuit du camp d'A- 
léiandre ; son récit i Darius , VU , 
$j (78) ; lui fût reloge d'Alexan- 
dre , 69 (80). 

T1R1BAZU8, sa demande â Ar* 
uxerxès; sa folié vanité, Vlil, 445 
(483) ; engage Artaxerxês â mar- 
cher contre Cyrus, 449 (488) ; 
dégage ce prinôe dont le cheval 
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est tué ; ce qu^il lut die en le ra- 
montant sur un autre, 464 (494) ; 
la fortune diverse; comment il 
gauve Artaxerzés et son arm'ée? 
481 (525-5^6); calomnié en ren- 
dant un grand service à ce prince , 
48a (ih.) \ pourquoi irrite les res- 
•entimens de Darius contre son 
père? son caractère, 488 (533); 
•es discours artificieux â Darius 
pour rengager à entrer dans sa 
conspiration , ib. 489 (534) > ^H® 
est dénoncée au roi , 490 (535) ; 
ta mort, 491 (537). 

TiRo , serviteur de Ciceron , 
Vill, i3o(i53). 

TiSAooRAS , frère de Miltiade ; 
embrasse sa défense , XII, 16 (16). 

TisAKEMUs-d^Elide, devin, 111, 

546 (586). 

TisiPHONus , frire de Thébe. 
Voyes Lycophron 

TlSSAPHBRNEf 

roi de Perse ; mnd 
corde à Alcibiades 
II, 35 1 (394); pourquoi retient 
Alcibiades prisonier? 36 z (4o5) ; 
dénonce Cyrus à Artazerxès et lui 
amène 5on précepteur , Vlll , 44^ > 
486 (479, 547) ; trompe les géné- 
raux grecs et les envoie enchaînés 
â ce prince, 468 (5 18); se ligue 
avec les Lacédémoniens contre lui , 
XII, 34 (36); est dénoncé par 
Conon , 35 (87) ; déclaré ennemi 
de rétat, 36 (38) ; fait une trêve 
avec Agesilas ; lui dénonce ensuite 
la guerre^ VI, 19 (21) ; est défait 
par lui; sa mort, 2a (24). 

TissAPHERHES , vaiUant officier 



lieutenant du 
crédit qu*il ac- 
; son caractère , 
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du jeune Cjrus ,tué par Artaxerzés, 

vm, 455(495).. 

Titans , à quel sujet cités, IX , 

379 (3a i).., 

TiTE->LivB , historien romain; 
comment traité par Cafigula ? XJl , 
556 (4o5); cité, III, a6i (39$); 

IV,98(iii);i*.4i8(iia,474)» 
note ; 484-485 (548-549) , oltserv.s 

V, i3i (i5o); VI, 473 (544), 

obsersf. ; VII , a4o (277) ; XI, 287 

(33o), note. 

T1TH0AA , viOe de le Grèce au 

pied du mont Pamaase, IV, 421 

(477). 
Tith&austks , Chiliarque de la. 

cour de Perse ; ce qu*i] dit â G>non 

qui demandoit à parler au roi, 

XII, 35 (37); remplace Ti«a-> 

phernes dans son commandement; 

lui fiiit trancher la tète; propose 

un accommodement a Agesilas , 

VI , 22 (25). 

TtTiANUs , finère d*Othon , en- 
voyé au camp avec Produs , IX , 
337 '(388); est abandonné de ses 
troupes, 347(399). 

TiTiLLius , pourquoi envoyé en 
Thrace par Flaminius? IV, 79 (90)* 

TiTiNMus , ami fidèle de Ca»- 
sîus; son suicide , IX, i65 (191) 
et suiç, 

TiTius, questeur dans Tarmée 
d'Antoine, injurie GaUus, Vlil, 
332 (386) ; quitte Antoine; se rend 
à César ( Auguste), 356 (4i5). 

TiTURius, tué avec Cotca par 
les Gaulois, VU, 202 (233). 

Titus Lartius , général ro- 
main, II, 402 (450). * 

Titus 



T i 

TiTUf Latihus , son caractère; 
•on songe, II, 434 (486). 

T I T us de Crotone , chargé par 
LentuIuB de porter ses lettres à Ca- 
tilîna, VIII, 89(105). 

T I T D s , fîls de Junius Bnitus* , 
Voyez TiheHus, 

Titus Junius (lisez P^inius)^ 
commandant de la garde préto- 
riéne ; sa représentation à Galba , 
JX , a83 (3a6) ; lui confirme' la 
nouvelle de son élection , 287 
(33o); Tezcite à se livrer au faste, 
ac)a (336); portrait de Junius, 
ib, 293 (337) ; sa mauvaise admi- 
nistration nuisible à Galba ; Ebliî 
mourir les ministres de Néron, 
Soi (347); propose â Pempereur 
de nommer Othon pour son succes- 
■eur ; est nommé consul, 3o8 (355) ; 
ne vouloît pas que Galba sortit de 
son palais, 3 16 (364) ; est tué avec 
lui , 3i9 (367). 

T I TUS , fik de Vetpasien; em- 
pereur romain, empoisonné par 
Domitien, qui lui succède y ^^y 19 
{12) ; note. 

Titus Fulvius , bisayeul d*An- 
toninus Pius , X , 139 (i 52). 

Titus, fils de Tarquin le su- 
perbe» XI, 3oi (346). 

ToLMiDse, Athénien 9 fils de 
Tolmaeus, n*écoute point les con- 
seils de Periclés; est tué à la ba- 
taille de Coronée, II, 198 (aai- 
aaa). 

ToRUMi?ius, capitaine-général 
des Toscans , tué par Cornélius 
Cossus, I, 98 (109)) III y ii54 
(a85). 

Tome XXIV. 
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TôNfVBAUX qui ne pouvoiént 
être vus ([Ue des Vestales , II ^ io5 

(«'7). 

ToPASMks, peuples qui ha- 
bitent sur les c6tes de la mer Rouge , 
reçoivent honorablemeiU Tl^ajan ^ 
X,68(69). 

ToiiANius , lieutenant de Me- 
teDus 9 vaincu et tué en Espaghe 
par Sertorius, V , 363 (417). • 

ToAANius, tuteur d'Auguste ; ta 
proscription par lui 9 XII, 291 
(35o). 

ToRONB OU Toron , ville de 
THellespont , prise en trahison par ' 
Philippe, XII, io3 (lia). 

ToRQUATus (ManUus), pour-' 
quoi fait trancher la tête à son 
fils victorieux? II , 259 (289). 

ToRQUATus , ses remontrances 
ASylla,IV,454(5i5). 

ToRQUATus (Dnisius), géné- 
ral romain, chargé de. soumettre 
l'Angleterre révoltée, X, 17-18 
(10); son triomphe, ib, (i i). 

ToRQUATus (Lucius)v peci»>> 
nage consulaire, bani par Adrien 
et rappelé par Antoninus Plus» 
X, 146 (160) { pourquoi sa moit 
ordonnée par Commodus 7 199.. 
(222). 

ToRQUATUs, Phénicien, pérs 
de la matrone Mesa , X , 449 
(5..). 

ToRTBLtius,consul,sa demande 
â Pertinax; réponse de cet empe- 
reur, X , 263 (296). 

Tours (les Neuf), champ oâK 
fut enterré Gelon , aîail appelle 
1 XI, 379 (436). 
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TouM (les) , diAteau tpà dé» 
fendoit le port d'une T^le de la 
Toscane » XII , 368 (^gl) 9 note. 

Toams , viOe d'AIbanitty donne 
fieu au jeu de mots de Oéopatre , 
VUI,363(4a3},noAR. 

TaACRins ou Taagis , ville de 
laGcéce, I, 5a (56). 

Taachihib , concrée de la Lo-^ 
cride, XI, 476 (545). .^ 

T&Aot A , une des Oes Spoiades , 
n, ao8(a33). 

Tragiscus , Candiot, tue le ty- 
ran Aristippus, IX y a36 (a/i). 

Trahison (on aime la), mais 
on hait les traîtres ; dire d'Antîgo- 
nus et d*Augu8te à ce sujet , I, 100 
(110). 

Tkajan , sa naissance , X , i5 
(8) ; se livre à Tétude des lettres ; 
ses dispositions physiques, 16 (iù* 
9) ; ses premiers exploits mifiuires , 
^.17 (ib. 10) ; va avec Drusius 
Torquatus en Angleterre; sa ré^ 
ponse à ce général; aux reproches 
de Marius Fabrîcius , 18 (ih, 11); 
nommé préteur et capitaine de dix 
légions par Tempeteur Titus , est 
envoyé aux frontières de riUyrie \ 
sa réponse à un de ses gendarmes, 
19 (la) ; quitte le commandement 
et retourne à Rome; mandé et in- 
terrogé par Pempereur Domidan , 
sa réponse , ib. ao (x3); se retire 
à Noie auprès de Nerva ; son res- 
pect pour lui , ai (14) ; épitre que 
lut adresse Plutarque ; leur étroite 
amitié ; ce que dit Nerva à Trajan , 
aa (15-16); son mariage avec 
Plotine t refuse d'entrer i^ana. une 



conspiration contre Domîdan ; sa 
réponse â ceux qui munnuroîenE 
sur la mauvaise volonté de cet em- 
pereur envers lui , a3 (ih. 17) ; esc 
éfai consul par le sénat , 34 (ib.) ^ 
envoyé préteur en Germanie } 
adopté et associé à Tempire par 
Nerva, successeur de Domidan , 
a5 (19) ; son songe ; se rend î 
Rome dés qu*il apprend la mort de 
Nerva; lui fait des magnifiques 
funérailles; son serment au sénat, 
à son avènement a Tempire; pour- 
quoi fait banir le commandant des 
gardes prétoriènes, a6 (ao-ai) ; 
ses premières lois et établissemens, 
a7 (ib. aa) ; sa réponse a Plutaïqoe 
qui louoit sa modération , a8 (a3) ; 
son caractère; son affection pour 
les savans; ses paroles remarqua- 
bles, 39 (ib. a4) ; étoit naturefle- 
ment guerrier ; tempéré dans sa 
dépense ordinaire; prodigue en- 
vers les gens de guerre; édifice» 
publics qu^il £dt construire â Rome , 
3o (a5-a6) ; son orgueil et son am- 
bition ; aimoir les plaisirs et le faste, 
3a (a7-a8) ; étoit prudent , mais 
trop attaché â son opinion ; plai- 
santé par Plutarque , sa réponse ; 
ce qu'on lui reproche, 33 (ib, 29); 
son départ pour la guerre contre 
Decebalus , roi de Dade , 34 (3o) ; 
sa réplique au conseil des Romains; 
sa fermeté à Tapproche du danger, 
35 (3i) ; ses succès, 36 (3a); à 
queDes conditions il accorde la paix 
â Decebalus; ce que Tnqan hii dit 
lorsqu'il dépose sa couronne à ses 
pieds , 37 (33) ; son retour â Rome 
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•t son triomphe, X , 38 (34-35) ; sa 
réponse au farceur Pilas, Sg (36) ; 
aon application au gouvernement 
de Tétat et â Tadministracion de la 
justice ; promptitude avec laquelle 
il la rend à une pauvre veuve, ^o 
(ib, 37) ; ses ordonnances sur cette 
administration, 41 (38); ses re-* 
grets sur la mort du fils de Dece- 
balus ; sa nouvelle expédition con- 
tre ce roi ,43-43 (39) e^suW. *, fait 
pnnir les gentilshommes c^i\ avoit 
envoyés pour Tassassiner , 44 (41 ) ; 
le cotitraint à se tuer» 4^ (4^) y 
réduit la Dacie en province ro- 
maine ; pourquoi en donne le gou- 
vernement à Q. Longinus ? il y 
trouve des riches trésors; bel usage 
qu*il en fait, 46 {ib. 44) et suiu. ; 
reste trois ans à finir les guerres de 
Germanie , 48 (46) ; combien il s*y 
fit aimer? 49 (47) ; son triom- 
phe, ib, (48) ; fait construire des 
temples au dieu inconnu des Ro- 
mains, et à Mars, et autres ou- 
vrages d*utilité publique ; honore 
les hommes de mérite , 5o (ib. 
49) ; forme des bibliothèques ; cinq 
choses dont il étoit curieux , Si 
(ib.) ; passe en Sicile; ce qu*il y 
fit , 52 (5o) ; se rend en Afrique ; 
fait bâtir un château sur les ruines 
de Cartfaage ; y érige des statues â 
Scipion et Annibal; pacifie les Nu- 
mides et lesMauritains, 53 (52); 
passe en Espagne; privilèges qu^'l 
accorde aux citoyens de Cadix ; 
divers ouvrages qu*il y fait cons- 
truire , 54 (53-54) ; la fsmine le 
force â quitter TEspagnc; va en 
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Ane ; sa réponse à la question de 
ValeriusGracchuSyX, 56 (55) ; sou« 
met les Arméniens et les. Parthes ; 
comment il traite les difPérens po- 
tentats d*Asie ? ibk Sj {S^Sj) ; sa 
discipline militaire;^ comment il 
abusoit ses ennemis? 58 {ib. 58) ; 
honneurs que le sénat lui décerne , 
60 (60) ; tremblement dé terre 
épouvantable â Antioche , où Tra- 
jan s*étoit retiré pour y passer Fhi- 
ver ,61 (6 1 -62) ; il se jette par une 
fenêtre et se démet le bras, 63 
(63); soumet FAssyrie, 64 {(^S)\ 
va â Babylone , 65 (66) ; fait creu- 
ser un canal pour joindre TEu- 
phrate au Tigris; y construit au 
milieu un superbe château, qu'il 
appelle Trajaniqiie Babylone , QS 
(67-68) ; soumet la ville de Ctesi- 
phonte ; y trouve des richesses im- 
menses; y fait construire un tem- 
ple â Jupiter; entreprend de passer 
dans rinde, 67 {ib, 69) ; fait voile 
sur la mer Rouge ; sa réponse à un 
de- ses amis qui Tengageoit à ra- 
fraîchir son armée; est bien reçu 
par les Topasmes , 68 {df, 70) ;> est 
obligé de renoncer à ce voyage; 
ce qir il dit en soupirant ; s'informe 
des coutumes et des mœurs des 
Indiens, 69 {ib. 71) ; envoie une 
ambassade à Rome avec des riches 
trésors et la description des pays 
qu'il a soumis y ib,\ se fait con- 
duire dans la' maison où Alexandre 
mourut ; appaise plusieurs révoltes 
en Asie, 70 (72); donne un roi 
aux Parthes, 71 (73-74) ; échoue 
contre une viliekl'Arabie ; est XAttfA 

Ff a 
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et pluneun de ses principaux offi^ 
den tués, X , 7a (7475) î ce qu*il 
dit en levant le nége'de cette place-, 
croantéa exercées par les Juift con- 
tre lea Romains, 75 {ib. 76) î Tra- 
ian charge ses généraux d*en tirer 
vengeance, 74 (ib. 77) ; sa mort; 
son âge et son régne , 7S (78) ; 
loué d*avotr choisi Adrien pour son 
Buccesseur, i5i (166). 

Teallb {SidtanhUar) , ville de 
r Asie Mineure dans la Lydie , VU , 

Trapezuwcb (Trélfisonde), ville 
sur la c6te méridionale du Pont- 
Euxin,V,4o4(463). 

TRASTMà«E OU ThAASIMÈNB 

(lac de) en Thoscane, appelé 
Lago di Perugia, 11 , a43 (27a) ; 
IX, 383 (443). 

Tkbbatxus, ami de César; ce 
qu'il écriiàCiceron,VlI,ia3 (144). 
Trebellius et Asinius , détour- 
nent Antoine d'adhérer au projet 
deDolabella, VIII, 376 (Sao). 

Tebbia (Twi) , rivière d'ita- 
Ke, 11, a42 (270). 

Teebohius (Caius) , tribun du 
peuple 9 propose un décret en fa- 
veur des nouveaux consuls, VI, 
Sgo (45o); ordonne de conduire 
Caton en prison ; le fait ensuite 
relâcher, 89 1 (45i) ; empêche 
qu'on ne s'ouvre à Antoine sur la 
conjuration contre César , VlU , 
aSa (SaS); le retient à la porte du 
ténat, pendant qu'on l'assassine, 
IX, lao (i38)î obtient le gou- 
vernement d'Ane» laS (i44)« 
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Tabbonxus , jeune Romain; son 
action louable, IV, aaS (a55) ; re- 
çoit une couronne de Marins , ^aS 
(a56). 

Trbmblbkent de terre à Sparte, 
V, 40 (47) ; nombre des penones 
qui y périrent, I , ao7 (^Sa). Autre 
non senti des combattans pendant 
la bataille de Thrasiméne , II, a43- 
a44 (a7a). Détail» intéressans sur 
celui d'Antioche, X, 61 (61) ce 
suiv» 

Tbbpibd d'oe , jeté dans la mer 
par Hélène ; trouvé par des pé- 
cheurs; dispute qu'il occasionne; 
renvoyé de l'un à Pautre par les 
sept sages, I, 291 (3a7-3a8). 

Tebsceviit , signification de ce 
mot, VII, 8 (10). 

Teesentas, nom donné aux 
fuyards à Sparte , VI , 63 (7a). 

Teiaeius, lieutenant de Ln- 
cullus, vaincu par Mithridates, V, 
148 (168) ; sauvé de la fureur des 
soldats par LucuUus, 147(169). 

V Teibun 9 chef de lignée k Ro- 
me , I, 108 (119)* 

Teibun s DU PEUPLE, leur créa- 
tion; leurs fonctions, II, 400 (449) ; 
les seuls magistrats à Rome qui con- 
servent leur autorité pendant la dic- 
tature, a59 (a89) ; leur puissance 
consistoit plus à empêcher qu'A 
faire, VI, 353(407); ne peuvent 
faire accepter leurs lois, si l'un d'en- 
tr'euz s'y. oppose, VII , 4a4 (487)* 

TeIBUNS MILITAIEES , loUfS pOO- 

voirs; leur nombre, II, ^j (-^S), 
Teibus ou ugsisbS| leur nom- 



bre à Rome sous Romulus; leur T 
division, I, io8 (119)9 leur nom- 
bre à Athènes jusqu^au temps de 
Cécrop ; augmenté par Gisthène , 
VIII , 5oo (545) ; par les Athé- 
niens en faveur d^Antigonus et de 
Demetrtus, lyS (ao3). 

Tribut que les Athéniens 
pajoient a Mines; son origine , I9 
2a (23) et sttàf. 

T&xccA (Trieala),YTSk de The»- 
salie, VII, 499 (568). 

Taidsnt, Vefiseigne de Nep- 
tune ; marque de la monnoie des 
Trœzeniens, 1, 10 (10). 

Triomphe , à Rome ; son ori- 
gine, I, 98 (107-108); opinions 
diverses ^sur celui qui fît le premier 
Bon entrée triomphante sur un char, 
99 (1 09)* — Deux sortes de triom- 
phes ; leurs descriptions, III , a85 
(3ao) et suiv. 11 falloit être préteur 
et consul pour pouvoir le deman- 
der, VI, m (ia8). 

Taxpolis, ville d*A£nque, pa- 
trie de Fempereur Severus , X , 3^9 
(408). 

TaiPoviA, ville de FArabi^ au 
royaume des Artçmies « où quatre 
lions sont apprivoisés, Xyi67 (i 84). 
TAiTiEA ( TriU), ville d*Achaïe , 
IX , ao8 (238). OLs. VU , 499 
(568). 

TàiTTMALLUS OU TriPTLUS , 

Messénien, envoyé â Aratus par 
Oeoménes, VU, 370 (427) \ IX , 
a56 (294). 

Triumvirat de César (Au- 
guste), M. Antoine et Lepide; 
iacri6ces réciproques de ces trium- 
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vilrs ; leinr cruelle proscription ; leur 
domination odieuse aux Romains) 
extorsions et violences qu^ils com- 
mettent , VIU , 291 (358) et eiiiv. 

Troadb , contrée de Phrygie 
dans FAsie Mineure, dont Troye 
étoit la capitale, XII, aa (a3). 

Troadbs (les), tragédie d'Eu- 
ripides , lU , aao (247). 

TaocRALiBits (TraUiens) ^ ou 
habitoient? leur demande â Agesi« 
las, VI , 34 (38). 

Troszàiib (Damala) , ville de la 
Grèce, fondée par Pitheus , 1 , 6 (6) ; 
ses habitans honorent Nqgtune 
comme leur patron, 10 (10^; leur 
généroâté envers les Athéniens , II, 
aa (a4) ; entrent dans la ligue des 
Achéens, IX, aa8 (a6i). 

Trogus et AEmtlius , auteuiy 
cités, IX, 436 (5o5). 

Troiadb, femme d*Arymbas et 
mère d^AËacides, IV, iia (1^7},* 
Autre ^ fille d'AEaddes et Fhthia » 
ii3 (ia8), 

Trophbb» dédié â Jupiter Fe^ 
retrien » 1 , 98 (108). — Trophées., 
causent souvent la ruine de ceux 
qui les érigent, IV, 78 (89). 

Troprovivs , son temple à Lé- 
badée célèbre par les oracles qui 
s'y rendoient, XI, aoa (a3a); lU, 
366 (408); IV, 4a4 (481). 

TaorFBS , doivent être comme 
un corps robuste etjortf soumis au 
seul mouvement du capitaine , IX , 

Trotb ou Ilivm , anciéne- 
viile , capitale de la Troade dans 
TAsie Mineure , fameuse par \% 
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liège qa*elle ioutint «contre les 
Grecs et les poèmes <l*Hoinère , 
XII, 70 (74)7 prîse par Her- 
cules; pJir Cfaaridemus et par Aga- 
fnemnon , Y, 34a (SgS) ; ses 
rois tirent leur origine des dieux 
fabuleux, XI, 90 (io3). Obser- 
▼arion sur le prétexte de la guerre 
de Troye , Vli , 5o3 (546) ; date 
de sa prise par les Grecs ; époque 
où finissent les temps fabuleux de 
Tbistoire, XI, 193 (aai), note» 

TBoYàRiss (les) qui accompagnè- 
rent Enée , brvdent une partie de sA 
flone.«IX,io6(iai);I,65 (71). 

Troyens Qeax) à Rome , quels? 
VI , 325 (374) » pourquoi suppri- 
més pAr Auguste? XII, 367 (349). . 

Trusillo , ville d^Espagne , ba- 
bitéès par ks Ricines» IX, 17 (9) « 

TuBERo (AEIius) , gendre de 
Paul AEmile *, magnanime dans sa 
pauvreté, III, 11 (14); reçoit une 
coupe d^argent de son beau-pére , 

60(69). 

ToBERo , pbilosopbe stoïcien » 
comment appeloit LucuUus? V, 
ï57 (i8ï). 

TuBERTtïS (Poslhumius) , con-» 
sul avec Marcus Yalerins , 1 , 389 
(438). Autre personage de ce nom , 
dictateur, II, 68 (y6), 

Tucmius ,' jeune romain , pour- 
quoi bUmé d^Auguste? XII, 322 
(366). 

TuDBRTUM OU TuDER {Toiii)y 

ville d^Italie dans FOmbrie; IV, 
a33 (265) ; saccagée par Ctassus , 
V;^ 26a (3oo). ' 

TuLiiA , femme dç Xw^iJn fe 
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Superhe , maudite par les Romains 
en sortant de son palais, XI, 32o 
(368) ; elle étoit fille de Servius Tul- 
lius , roi de Rome , 293 (337-338). 

TuLLus, ami intime de Cice- 
ron, VU, 108 (127). 

TuLLUs (Lucius Volcadus)» 
consul, son reproche â Pompée , 
VI,2o3(a35). 

Turbo (Lucius) , préteur et 
gouverneur de la Mauritanie ; 
nommé â la préture de la Dacie et 
de la Pannonie par Adrien ; son 
banissement , X , 97 (102). Son 
fils subit le même sort , 104 ( 1 10 ). 
Tt7RB0 (Fulvius), ce qu'il dit 
du fils de Pertinax , X , a65 (298 ). 
TuRDiTAN\ (Tortose), ville 
d*Espagne , où Auguste avoit fait 
bâtir un temple, X, 3oi (341); 
reédifié par Fempereur Severus» 
3o2 {ib.y 

TuRDiTAMus , chef de légion) 
son- courage, IX , 396 (4^^)- 

TuRiN, ville dJtalie dans le 
Piémont, IX , 376 (434). 

TuRNus, prince latin, parent 
de la reine Aroate , XI, 1 14 (i3i) ; 
rival d'Enue, soulève lesRutuIes, 
1x5 (i32) ; se met â leur tète ; est 
tué par Enée, 116 (i33). 

TuRPiLius , capitaine des ou- 
vriers de Tarmée de Metellu», trahi 
par les habitans de Vacca ; accusé 
lui-même de trahison, est con- 
damné â mort; son innocence re- 
connue, IV, 2 10-2 II (239-240). 

TuTiNUS , préfet du prétoire , 
nommé sénateur par Adrien » X ^ 
^02 (108). 
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ToTOiA. Voyez PkUoUs. 

Tutti A , viBe d^Espagne , V, 
S78 (435). Observations sur cette 
viHe, 462 (5a3). 

Ttbre, fleuve d'IcaKe; son af- 
freux débordement du temps d*0- 
tbon, IX, 33a (38a); pourquoi 
la récolte du champ consacré à 
Mars j est jetée , XI , 338 (389}. 

TrcHON y nom «{u'Alexandre de 
Ffaéres donne à la lance avec la- 
quelle il avoit tué son onde, III , 
aig-aao (346-347). Signification 
de ce mot , ib, 

Ttdjievs , général athénien , II , 
38 1 (4^d) * rejette avec orgueil 
Tavis salutaire d'AIdbiade > 58a 
(4*9) ; IV, 53i (377). 

Ttmdaiixdb ( TyndarU) 9 ville 
de la Sidle, fondée par les Mes- 
ieniens, XII , aa8-a39 (a58). 

Tyvda&ioes. Voyez Castor et 
PoUux. 

Ttnoarus , père de Gistor , de 
PoUuz et d*Heléne, 1, 53 (67). 

Trxf NONDASy roi de Negrepont , 

I, 3o9 (348). 
TTPao9,géant,VlII,a65 (309). 
Tra ^5iir)» ville d*Asie dans la 

, Fhénide, étoit dans une île ; réunie 
au continent par Alexandre ^ VII , 
54 (63) ; son siège et sa prise par 
ce prince y ib, 55 {ib. 64). 

TrRAVNtB , si elle peut devenir 
one royauté légidme ; comment 
définie par Solon? I, 309 (348) ; 
moyens emplojrés pour y parvenir , 

II, i34 (i5o) ; amolb'e par les vo- 
luptés , n*en est pas moins redouta- 
ble , IX, 14.(16). Dire d'un Lacé- 
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démonîen lur la tyrannie, 1 , 191 
(ai 3). 

Ttrans, leur plus grand mal* 
heur, III, lia (i^5); le courage 
n*est jamais leur partage, IX, 10 
(i i) ; toujours excessif et furieux 
dans leurs dedrs , 39 (33) ; les plus 
craintif des hommes^ aoi (a3o) *, 
combien dif!erensd*un prince juste? 
peu se sauvent d'une mort violente; 
leur mémoire n'est jamais hono- 
rée, a3a (366-367). 

Tyaiens 9 leur jsonge ; traite- 
ment qu'ils font à la statue d'Apol- 
lon, VII, 54 (63). 

Ttrrbsmib , canton et ville d'I- 
talie en Toscane , XI , 343 , 345 
(379,381). 

Ttrrhenus 9 intendant des trou- 
peaux du roi Latiniis; sa fidélité et 
sa reconnoissance envers la fille de 
ce prince, XI, 133(140). 

Tyrt^b 9 poète lyrique grec ; ses 
vers sur l'oracle de Delphes , 1 , 1 56 
(174) ; caractère de sa poésie, VII ^ 
343 (396) ; maître d'école à Athè- 
nes } étoit boiteux et peu honoré , 
XI, 199 (338); est envoyé pour 
général aux Lacédémoniens ; ses 
vers raniment leur courage ; com- 
ment regardé par eux, 300 (239) ; 
fait citoyen de Sparte, aoi (23o) ; 
dissuade les Lacédémoniens à faire 
la paix avec Aristomène ; rem- 
place par des Ilotes les soldats 
morts au combat; leur fait épouser 
les veuves, ao3 (a33); calme 
une sédition , 308 (339) ; taxé de 
folie par les Athéniens , XII,, 4oi 

(460). 

Ff4 
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u LiADBS , Samien , ce qu*il fit 
i^vec Antagoras contre Pausanias» 
m, 377 (4ai). 

Ulpianvs, savant jurisconsulte, 
beau-pére de Pertînaz; nommé 
préfet de Rome » X , 267 (3oo) ; 
considéré par l^mpereur Alexan- 
dre, XI, i3(i4). 

Ulysses , père de Romanus, l , 
66 (7^), 

Ulysses, fils de Laeries , VIII, 
139 (lâi); Homère le représente 
se querellant avec Achilles , Y I , 
la (i3); cité, II, 34a (384); IH, 
9$i (3i5)-, IV, aao, 335 (a5û, 
405)5X11,417,464(474,528). 

Umbrib ( Omhrie ) , contrée 
a*Itafie, lX,4aa(488). 

Unanimité , marque sàre que 
la flatterie n*A point de part aux 
honneurs que rendent les peuples , 
IV, 88-89 (loi-ioa), 

Uncus , consul , son discours à 



Tempereûr Alexandre ; réponse de 
ce prince, XI, 16 (18). 

Union, source de force ^ IV, 
18 (ao) ; conserve et maintient les 
villes quelque foibles qu'elles soient, 
IX, aa9 (26a-a63). — Union 
des frères , rare au temps de Flo- 
tarque , XII , 4^0 (5i x). 

Ubbicus (Lolius) , consul, met 
presque toute TAngleterre à feu et 
à sang; sa mort, X, i56 (170). 

USIPBS ou USIPIBNB (J^^)» 

peuple d'AOemagne , Vil , 198 
(^ag). 

Usure ma&itihb, la plus re- 
prouvée. Vil, 446 (497)* 

Usuriers, leurs cruautés; sédi- 
tion quMls causent à Rome | H , 397 
(44^) et suitf, 

Utique (SiUcor)y ville sur k 
c6te d'Afrique, près du promon- 
toire d*Apolion ; sa destniction em* 
péchée par Giton , qui j meurt , 
V, 417, 437 (480, 5o4). 
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V ACCA (J^egja) , ville d'Afrique 
dans la Numidie, IV, an (aSg). 
Vacceïbns , peuple d'Espagne j 
IX , 563 (420). 



Vaoibbs, ambassadeur du rot 
des partîtes ; ce qu'il dit à Crassus, 
V, a89 (33a). 

Vaillaiccb I aiMçiée à h mur 



V A 

•icpie par Terpandre et Pinclaie, 
I, 193 (ai 5). — Ceux qui crai- 
gnent la tran^esfiion des lois , sont 
ordinairement les plus vaiUans, 
VII, 353 (407). 

Valence , ville d'Espagne, près 
de laquelle Pompée est défait par 
Herennius et Perpenna , lieutenans 
de Sertorius « VI , 119(1 37). 

Valbns ( Fabius ) , chef de lé- 
gion , prête serment de fidélité à 
Galba, IX, 291 (335); tueFon- 
teius par son ordre , 298 (444) ; 
proclame Vitellius empereur , 3io 
(357) *, son avarice insatiable, 335 
(385). 

Valerb Maximb, écrivain ro- 
main cité, IV, 397 (45i), note; 
temps où il vivoit, IX , 182 (209). 

Valbaia , sœur de Publicola , 
honorée des Romains , II , 45o 
(5o6) ; son discours à la mère et à 
\à femme de Coriolan , 45 1 (ib,), 

VALBarA , fiOe de Publicola , 
donnée en 6tage au roi Porsena, 
I, 387 (435). 

Vauhia, GSle de Messak et 
aoeur de Torateur Hortensius; son 
histoire avec Sylla , IV, 466 (5a8). 

Valbaius (Marcus), frère de 
Publicola, I, 36o (4o4) > pourquoi 
annonce faussement la mort du 
fils du consul Horatius? 379 (426) ; 
nommé consul^ gagne deux ba- 
tailles , 389 (438) i son triomphe ; 
privilège particidier qu^on lui ac- 
corde , 390 (!&*)• 

Valerius PoTiTus, onvoyé à 
Pjelpbes par le sénat , II , 74 (82). 

Ya^brius (Quincus), Romaiii 
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savant ; manière cruelle dont Pom- 
pée le fait périr, VI, 104 (lao)* 
Valerius, surnommé Maxi^ 
mus , dictateur ; honneurs que le 
sénat lui décerne, VI, m , fyjZ 

(128 , 544). 

Valerius Flaccus , sa réputa- 
tion ; protège M. Qiton; consul et 
censeur avec lui , III , 379-398 
(442) et sui». 

Valerius Lbo, h6te de César 
AMilan, VII, 189(219). 

Valerius Flaccus, pourquoi 
envoyé vers Annibal^ ar le sénat? 
IX , 365 (422). 

Valerius, ami particulier de 
Pertinax , X , 266 (299). 

Valbrivs Flaccus , écrivain 
latin, contemporain dePlutarque, 

XII , 459 (498)- 

Valerius Catuliuus , général 
romain , chassé par Tarmée d'Ulyp 
rie, X, 289 (3a5). 

Valerius (Publius), consul y 
XII, 102 (m). 

Valerius G>RnELius ( M. ) , 
consul, XII, 107 (118)^ 

Valïrius ( Marcus ) , consul , 
XII, ii5 (127). » 

Valerius (Lucius) , consul, 
XII, 258 (270). 

Vakdalia, royaume d*£spa^ 
gne, X, i3(5). 

Varius, père de rempereur 
Alexandre, XI, 3(3). 

Varro ( Marcus ) , Romain sau- 
vant, sa proposition à Tarrutius, 

1, «7 (9^)5 «té» 98 (ïo»)- 
Varro ( Terentius ) , consul; sa 

témérité et son inexpérience, II, 
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967 (299) i fôve une puitoacnte ar- 
mée , ib. ; place son camp près 
du bourg de Cannes, 269 (3oi) ; 
vaincu par Annibal , se sauve à Ve- 
nouzt, 372 (3o5). Magnanimité 
des Romains envers lui , 276 (3 1 o). 
Varro 9 fièatenant de Pompée 
en Espagne , dé£ût par César , VU, 

Varro (Cîconius) , auteur de 
la harangue <]ue Nympbidius de- 
volt prononcer aux soldats préto- 
riens , IX , 397 (34a) ; sa mort 
ordoifinée par Galba , 298 (343). 

Varus Alphenvs, oppose les 
Bataves aux gladiateurs d*Othon , 

IX , 344 (39^). ' 

Varus ^ général romain , vaincu 
par les Germains , périt avec toute 
•on armée, XII, 387 (320). 

Va^cmau , célèbre imprimeur 
-4e Paris, I, tij (xtij), pref. 

Vatinivs, an préteur au heu 
^ Caton , VI , 389 (449) ; son in- 
solence *, est mortifié par Cicéron , 

,vm, 74 (87). 

Vautours, pourquoi les Ro- 
mains observent leur vol pour les 
augures; regardés comme la bete 
la moîn» malJGusante; fort rares, 
I, 83 (91) ; opinion fausse sur 
•ces oiseaux, 84 (92); rapport 
d* Alexandre le Myndien sur deux 
vautours, IV, 282 '(264)* 

Vectius, appefié en justice, 
est défendu par Gaius Gracchqs 
aonamiy VU, 44^ C^^^)* 

Vegèce, Romain, auteur d*un 
Traité da tart militaire ; son 
époque , X , 107 (114)9 l'hôte. 
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Veieiis, sommait Ronulas de 
leur rendre Fidénes ; sont vaincus 
par lui, I, 1x9 (i3i-x32) ; ob- 
tiennent la paix, X20 (i33) ; leur 
prospérité ranime leur courage , st 
les rend plus fiers ; conspireot 
contre les Romains et les Albains, 
XI, i37-i38 (1^7) 'f leur projet 
est découvert, 139 (i58); sont 
défaits par TuQus Hoetilins , 164 
(188) ; leur territoire dévasté par 
Tarquin V Ancien , 270 (3i o) ; em- 
brassent les intérêts de Tarquin k 
Superbe ^55S(SSg). 

Vexent ANIBNS, II, 69 (77)» 
Voyez F'eiens. 

Vexes (Isola) , ville capitale de 
la Toscane ; son opulence , 1 , 69 
^77); long siège qu'elle soutint 
.contre les Romains , 70 (78) \ prisa 
et saccagée par eux, 77 (86). 

Velabrum, quel endroit ainsi 
•appelé à Rome ? 1 1 73 (8o)» 

Vblesus, envoyé en ambassade 
à Numa pour lui offrir la royauté, 

1,227 (2^^)- 

VàLiA , ville d'Itafic,ïn, 8x (91). 
Mont ainsi appelé à Rome, I, 370 

(4«6). 
Vblxtres ou Vblxtbx ( f^efe^ 

tri)t ville d'Italie, pîse par Ca- 
mille, U, 146 (164); xu 975 
(309). 

Vendaroes ( £ke des ) ; par qui 
instituée , X, 448 (5io). 

Vengeance , aussi repréfaenstble 
que Tinjure, suivant la nature, IX, 
'75 (86). 

Vbnousb (F'enosa} , ville d*Itar 
lie^dans FApulie, IX, 421 (488). 
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Vbntas (las) de Caparra en 
Portugal, X, 55 (54). 

Vbntidiens (F'euidiens) , deux 
frères, les plas notables citoyens 
d'Auximum , ordre que Pompée 
leur donna, VI, 97 (iia-i i3). 

Ventidius , lieutenant d*An- 
toîne , envoyé contre les Parthes , 
VIII , 3 1 3 (364) î ««s exploits , 3 1 4 
(565) ; le seul Romain qui ait 
triomphé des Parthes , 3i6 (368). 

Venus, déesse, pourquoi sur- 
nommée Epitragia , 1 , 28 (3o) ; 
révérée des Romains sous le nom de 
JLihitina^ a44 (^74) > surnommée 
Coliade^ 298 (335); la commé- 
moration de son deuil pour la mort 
d* Adonis célébrée par les Athéniè- 
nes , II , 336 (377) ; réputée mère 
de la déesse Harmonie, III , 199 
(224); le meurte (myrte) lui est , 
consacré , 286 (32 1) ; appelée vic- 
torieuse; son temple orné en songe 
par Pompée , 217 (25o) ; déesse 
que les auteurs des fables choisirent 
pour mère d'Enée , XII , 90 (io3) -, 
passe pour avoir sauvé Creuse du 
sac de Troye, 95 (109). 

. Verania , femme de Piso ; ce 
qu*elle obtînt par ses prières, IX , 
3ao (369). 

VfiAANius^ grammairien cité, 
XII, 356 (383), 

Verginobii TORtx , géoéral des 
Gatdois, forme une puissante ligue 
contre les Romains , Vil , 204 
(336) ; après sa défaite , et la prise 
d^AIexia , se soumet honteusement 
À César, 208 (240). 
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Vbrenia, Tune des premières 
yestales, I, 240 (270). 

Veilgilia , femme de Coriolan , 
lI,45i(5o6). 

Vbroilio. Voyez AuUius Sar^ 
cella. 

Vergirius , tribun du peuple ^ 
suscité par Cinna à accuser Sylla ^ 
IV, 408 (463). 

Veroinius Ruffus, général ro- 
main , refuse Pempire que hii of- 
frent ses troupes, IX, 285 (328) ; 
Gagne une bataille contre Vindez, 
ib, (ib. 329) ; donne de Finquié- 
tude à Galba ; sa réputation , 290 
(334) ; porte ses troupes à recon- 
noitre Galba pour empereur; re- 
met son armée entre les mains de 
Flaccus Ordeonius; va rejoindre 
Galba, 291 (335); pourquoi n*ac- 
cèptd point les offres des soldats 
d'Othon , 354 (407). 

VsRissiHUs , fils de M. Aurelius; 
sa mort r^étée par son père , X , 
i83 (202). 

VÉRITÉ^ qualité nécessaire à un 
historien, XI, 389 (446). 

VsRMi A , (ik du loi Syphaz , 
défait par Scipion , IX , 48 1 '{Ô5S), 

Verras , préteur et gouverneur 

de la Sicile , appelé en justice par 

les Siciliens , VIII, 70 (82). Con- 

>damné à une forte amende, 71 

(84) ; observations, 498 (543). 

Versblles ( y^tseii) 9 ville du 
Piémont > IV, 249 (284). 

Vertu, est ferme et perdura- 
ble, I, 289 (328); fait toujours 
plus que Tart et Fexercice , 14 (1 5) ; 
ses eiTets, Il , 160 (179); ce qu'elle 
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a de propre; sa force » i6a (i8i) ; f 
plus vénérable et plus divine que 
la puissance, III » 354 (^7^)» ^ 
•eu] bien des dieux, ih* (SyS) \ ho- 
norée pour famour de soi-même , 
IV, 473 (637) ; nait en tous Heux , 
VllI , 4 (6) ; se perd par mala- 
dies, médecines ou breuvages, I , 
395 (53 1); ce qu*il y a de plus 
beau dans la vraie vertu , II , 171- 
173 (19a) ; eDe ne demande aucun 
loyer mercenaire , I , xxxj (xxiij) ; 
f:e n*est qu*en elle qu^on trouve des 
ressourcer dans Fadversité , VIU , 
a88 (335). ht bonheur des villes 
comme cthà des particuliers dé- 
pend de la vertu, I, ai3 (238); 
grande différence entre estimer la 
vertu et peu sa vie, 111,363 (i83); 
G*est par son exercice que les La* 
.cédémoniens estimoient la vie et 
la mort, 164 (184). — F'ertu mi- 
lUaire doit coudnueUement être 
exercée, IV, 3o (33).— 'L*homme 
vertueux doit être honoré et ré- 
véré, 5o (57). La vertu de celui 
qui sait refuser les biens » préléraUe 
à celle qui sait les mériter, II, 
'408 (457). 

Verus (Lucius) , consul , pre- 
mier mari de Lucilla ^ X , aoo 

(223). 

Vekus (Cocceius) , sa mort, X , 
34 1 (386). 

Vespasian , empereur , cité , I , 
38o (437) ; X,. 17 (10) ; XU, 4!k8 
(486). 

Vesprorivs Candidus,. envoyé 
.préteur en Ulyrie ; mal vu des 
groupes ) X, 289 (325). 



V E 

VssTA, déesse, appazmt en 
songe a Tarchetius, lui défend de 
faire mourir ses Biles , 1 , 68 (7S) ; 
le feu sacré étoit gardé dans son 
temple, 242 (273). 

VxsTALBS , leur institution à qoi 
attribuée? I, ii3, 238 (12S , 
268) ; gardiénes du^etf sacré i leur 
«ombre ; durée de leurs vceox ; 
pouvoient se marier après ce temps; 
peu ont usé de cette licence , 240 
(270) ; leurs règles et prérogatives; 
leurs punitions, 241 (271). Fon- 
taine qui leur est consacrée, 347 
(278) ; transportent le feu sacré 
au Capitule, a Tapproche des Gau- 
lois, xo3 (i i5) ; assistent i un sa- 
cri6ce en Fhonneur de la Bonne 
Déesse^ VIII, 91 (107); knr avis 
à la femme de Gcéron, 9a (to8); 
refusent à César (jiuguste') le tes- 
tament d'Antoine dont elles étaient 
dépositaires, 357 (4i5). Leur nom- 
bre fixé â six par Tarquin Fanden, 
XI , 253 (290) ; prédilection d'Au- 
guste pour elles, XII , 296 (355). 

VsTBaARS, banis de Rome 
par Fempereur Alexandre , XI , 

11 (I2), 

Vbtheors (Feuons)y peuple 
du Pormgaly IX, 36o (416). 
Vetulonb , ville d'Etnirie^ XI, 

VsTVRivt (Mamercus) , cxcd- 
lent ouvrier en métaux , i , 247 

Vbturius (PnbBus), premisr 
trésorier public a Romei I» 5;^ 

(421). 
Vrtu&ius (Caius)y pour^asi 
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condamné à mort ? VU ^ 460 

(5.7).- 

Vbturivs, espion, corrompt 
les troupes de Galba, IX , 3i3 
(56o). 

YsTuaius , Fun des instituteurs 
de Tempereur Alexandre , XI, 5 (6). 

Vbturius Tuauius , vendoit 
Bon faux crédit; son supplice, XI, 
39-So (33> 

Veuves , ne pouvoient se reraa* 
xier avant la fin du deuil ; sacrifice 
cpi^toit tenue de faire ceQe qui se 
remarioit avant ce ternie , 1 , 344 

(»75). . 

V1BBLLIU8 Taurba , homme 
vertueux , IX , 400 (463). 

ViBius Paciacus , sa générosité 
et sa galanterie envers Crassus, V, 
a58 (395-296). 

Vibius, ami de Pompée, fait 
prisonier par César , VI, ai o (a4S). 

Vibius 9 SidHen, son ingrati- 
tude envers Gceron, VIII, 114 
(»54). 

ViBONA , viDe d*Italie dans la 
Lucanie , andenement appelée 
Hipponitan^ VIII, 114 (i34). 

VicB, une inégalité et une dis- 
cordance dans les mœurs , V, 33o 
(379) ; est toujours infâme , IV, 
473 (537). Couleurs des vices don- 
nées aux vertus, IX, i5 (16*17). 
— Vices sont les fruits de Tigno- 
rance et de la mauvaise éducation , 
16 (18). 

Vicieux , rien ne leur est si in- 
supportable (|ue la vie d*un homme 
Mgei IX I 14 (iâ-16). 
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V1CO8, villages des environs de 
Rome ainsi appelés, V, i54 (177), 

VicToiRB , doit être achetée par 
Targent, et non Targent par la vic- 
toire, III, 25 (29); embellie par 
la bonté et rhumanité , VIII , i8a 
(a.3). 

Vicus PuBLicus ( Vica Pota) , 
temple de la victoire à Rome , I ^ 
371 (417), note. 

Vie HUMAINS , sujette à infinies 
mutations, I, 441 (483).-^ ^x> 
rusiUjue , ses avantages , 258 (288) ; 
celle des hommes justes seule heu- 
reuse, IX, 10 (11). 

Vieillards et prêtres se dé- 
vouent pour leur patrie, 11 ^ 106 
(..8). . 

ViBiLLBssB , ressource contre 
les tyrans, I, 348 (392). 

ViâLLiR (la plus honnête ma- 
nière de), suivant Caton, III, 
454 (507). 

Villa Cicbroniava, viOage où 
le corps de Tempereur Adrien est 
déposé, X, i36(i48). 

Ville, ce qui contribue le plua 
à y maintenir l*union et la con-* 
corde, I, 3i6 (354)» quelle la 
mieux policée , suivant Solon ,3x9 
(359) ; une ville n*est puissante 
qu'autant que sont opulens les ci* 
toyens qui la composent, III, 465 
(5i8). 

ViLLius ( P* ) 9 ambassadeur ro- 
main auprès du roi Antiochus , 
IX , 43i (498). 

Vin (le premier qui poita le) 
aux Gaulois, II, 91 (101-102). 
— F^in de vignes non iaiUées , 
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ne doit point être oSert aux dieiiz , 
I,35i (283). 

Vinaigre, jeté sur le fer, le 
rend trés-fra^ple , I , i6i (179)* 

VinoBLXGiB, contrée d*£urope 
•ounâae par Auguste , XII y 286 
(3a4). 

ViNDBX, découvre a Fublicola 
la conjuration en faveur de Tar- 
quin, I, 559 (404); d'affiranchi 
est £ût cito jen romain, 364 (4^^) > 
appelé Vindicius dans la vie de 
Brutus, XI , 33o (379). 

VxNDBX'(Junius) , gouverneur 
de la Gaule , rebelle à Néron, IX , 
282 (325) ; lui déclare ouverte- 
ment la guerre ; engage Galba 
d'accepter l'empire , 283 {ib. 326) ; 
ses troupes combattent malgré lui ; 
son suicide, 286 (328-329). 

ViNDicTA, cérémonie usitée à 
Rome pour TafFrancbifisement des 
emblaves , XI , 337 (387). 

ViNoius , mot qui loi coûta la 
vie, VI, 97(112). 

ViNDivs , jurisconsulte romain , 
X, 173 (191). 

ViNicius (et non Domitius) ^ 
mari de Julie , fille de Germani- 
eus; fut deux fois consul, XII, 
36 1 (410), note, 

VipsAMUs , portique de Rome , 
IX, 3i6(364). 

ViBGiLB , poëte latin célèbre ; 
souhait d'Horace en sa faveur , 
IX, 5o5 (583) ; Ennius préféré 
à ce poète par Adrien, X, 121 
(i3i) ; appelé le Platon des poètes 
par Tempereur Alexandre , XI , 97 
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(3o) î traité de poëcereau par Gi- 
ligula, XII , 356 (4o5). 

ViRoiLius (Gains) , préteur et 
gouverneur de k Sicile , défiend â 
Ciceron de s'en approcher , VIU, 
114 (i34). 

ViRiATus, roi d'Espagne, X, 
i3 (5). 

ViRTUS , la prouesse ainsi ap« 
pelée par les anciens Romains, U, 

393 (440). 

ViTELLius (les), che& de la 
conjuration pour le rétablissement 
de Tarquin , XI , 329 (SyS). 

ViTBLLius , gouverneur de la 
basse Germanie, esc nommé empe^ 
reur par Valens ; reçoit le nom de 
GermanictiSy IX, 3io (357-358); 
fait mourir les meurtriers de ceux 
qui Rirent tués avec Galba, 319 
(368) ; ses démêlés avec Othos , 
33 1 (38o) ; ses soldats se moquent 
de ceux d'Othon , 334 (384) ; les 
deux armées réunies lui prêtent ser- 
ment de fidélité , 347 (399); cité, 
X, 386 (439); XII, 435 (494). 

ViTELnus (Lucius), ftère du 
précédent , IX , 332 (382). 

VocoNius, chargé par Luculkis 
d'arrêter la fuite de Mithridates, 
V , 85 (99) ; plaisanté par G- 
ceron, VIII , io5 (124). 

VoGONTiBNs , peuple dfl 
Gaules, IX, 375 (433) , noie. 

Vocus , jurisconsulte romain , 

X, 173 («90- 

V o 1 L B blanchb , donnée au 

pilote du vaisseau qui conduisit 

Thésée en Crète, 1 , 37 (28), 

Voix ARTICULÉE , si elle peut 
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^fre produite sans un corps orga<- 
ni8é,II, 459(5i5). 

Vol, permis aux jeunes Spai^ 
fiâtes, 1, 184 (ao5) , puni de mort 
âAdiènes,3i7(3â6). 

Vol des oiseaux , consulté sur 
râecdon de Numa ; cérémonies 
<{U*on observe dans cette consulta- 
tion , 1, 232 , (260-261); cri dont 
on se sert pour avertir les assistans , 
^56 (282). 

YoLATE&RB, ville do PEtrurie, 
XI, 260 (299), 

VoLOBS, nation riche et puis* 
tante des GaAles; contrées qu^ils 
liabitoient , IX , 372 (43o) ; vain- 
cus par Annibal , abandonnent leur 
camp , 3/3 (43 1). 

Volonté ( bonne ) , lien plus 
fort que la contrainte, I, 170 

(«89)- 

VoLSQUBs , peuple d* Italie ; leur 
guerre avec les Romains, II, 401, 
438 (449, 4gi)etsiuv. 

VoLUMNiA , mère de Coriolan , 
II, 4S1 (5o6) ; sa réponse au dis- 
cours de Valeria , 4^2 (fi^j) > *^ 
discours à son fils , 453 (5o9) *, leur 
efFet, 456 (5 1 3). 

VoLUMR lus , boufFon , prisonier 
de Brutus; pourquoi mis à mort 
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par ses officiers , IX , 169^170 
(195.196). 

VoLUMNius (Fublius), pbilo*« 
sopfae , sa relation des événëlnene 
arrivés â Brutus avant la bataille 
de Philippes, IX, 173 (200) ; re^^ 
jette la prière de Brutus , 1 79 (207). 

Volupté , ne doit pas être la fin 
de nos actions, V, 168 (i93) ; 
celle à laquelle il est permis aux 
jeunes Spartiates de se laisser vain- 
cre, IV, 3 14 (358). 

Voluptueux, a le palais et la 
langue plus sensibles que le cœur, 
au dire de Caton , III , 414 (461). 

VoLUSius , jurisconsulte romain ^ 
X, 173 (191). 

VoLuz, fils du roi Boa'lius , IV, 
488 (55i). 

VuLCAiN , dieu du feu, avoit un 
temple à Rome, 1, 384 (43')» sacri- 
fice qu*il lui est offert pour acquitter 
UR vœu de Tarquin, XI , 268 (3o8) • 

VuLCAiNs (jardins), prés les- 
quds Trajan fait construire une 
maison de plaisance , X , 3 1 (26). 

VuLTURNUM, ancien nom de la 
ville de Gipoue, IX, 399 (461). 

VuLTuanus , vent du midi ainsi 
appelé , IX , 394 (456). 

VuLTURWus ( VuUumo ) * ri- 
vière d'Italie, II, 252 (a8i). 
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j/Vanthb (£Aj0/ii/ie), ville et 1 98 (11 3) /zo^. ^//tr? rivière de ce 



rivière d'Asie dans la Lyde, IX , [ nom dans la Troade, 1^. 
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' Xarthibrs , aanégés par Bru- f 
tus, IX , 143 (i6â) ', font une sor- 
tie et sont repoussés ; leur horrible 
désespoir et leur ruine , 144 (166) 
et suiv» 

Xar T1PPB , première femme de 
Socrate , XII , ig5 (449) -, ce qu'elle 

lui fit? 401 (4^)- 

Xantippus , père d'Aripbron 
tuteur d*Alcibiades, II , 3o5 (34o)* 

Xawtippus , père de Pendes , 
défit les Ëeutenans du roi de Perse 
i la bataille de Mycale; épousa 
Agariste, II, i63 (i83); pourquoi 
fait enterrer son chien honorable- 
«nent? III, 4o5 (45 1). 

Xantippcs, fils de Periclès; son 
caractère , II , aa8 (a56) ; calom- 
nie son père, 229 (ib.), 

Xbn AGORAS , géomètre, fils d'Eu- 
mehis; son inscription sur la hau- 
teur du mont Olympe , III , 62 (37) . 

Xeh ARCHUS , historien dté , V, 
178 (2o5). 

Xerares» ami de Qeomènes; 
pourquoi cesse de le fréqenter? 

VII, 344 (397)- 

Xenoclàs de Giolarge , archi- 
tecte, contemporain de Periclès, 
II, 186(209). 

Xbnocles et ScTTHA, ambas- 
sadeurs lacédémoniens , retenus 
prisoniers par les Thessaliens, VI, 
55 (39). 

Xerogles Adrametdn, orateur 
asiatique fréquenté par Ciceron, 
Vm, 65 (77). 

Xenqgles y bani de Sicyone ; 
service qu'il rend â Aratus^ IX, 
198 (227). 
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Xenocrates, philosophe grec, 
délivré par Lycurgus ; ce qu'il dit 
aux fils de cet orateur , IV, 80 (91) ; 
son caractère ; conseil que lui domie 
Platon , 201 (228) ; est choiii 
pour ambassadeur d'Athènes ao- 
près d'Antipater; trompe l'e^r 
que l'on fondoit sur sa vertu par 
l'humiliation qu'il lui fait éprouver, 
VI , 295 (340) ; ce qu'il dit sur les 
conditioxis qu'Antipater imposoit 
aux Athéniens, ib, 296 (341) *, 
pourquoi refuse le droit de ettoyen 
d'Athènes? 3oo (346); reçoit dn- 
quante talens d'Alexandre, VII, 20 
(24). Phocion fut son disdfde , YI, 
a57(297);dté,V, 168(195). 

Xenodogvs Gardian , présent â 
la querelle entre Alexandre et Oy- 
tus, VU, xio (128). 

Xenophantus, excellent mil- 
siden grec, VIII, 254 (296). 

Xerophilus, père d'un Aiisti- 
des , dté , III , 320 (357). 

Xenophilus, chef de wdkuis^ 
IX , 200 (228) , note. 

Xenophon ,hiscorien,philosophe 
célèlnre ; sôn opinion sur l'anden- 
neté de l'époque de Lycurgus, I,i 44 
(160) ; sur la création des éphores, 
157 (174) , note; comment U ap- 
peloit la ville d'Ephèse? UI, 284 
(3 18); sur qui a composé son livre 
du Convive (le Banquet)? IV, 
345 (393); capitaine des Adié- 
nîensavec Calliades; leur défaite, 
V, 190 (ai 8) *, sa retraite des dix 
mille, combien admirée, VI, 19 
(21) -, VIII , 538 (393) ; étoit avec 
Agesilas à la bataille de Chéronée, 

• y. 
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VI y 5S (43) ; son intimité avec 06 
prince , 4a (47) ; «on dire sur les 
gem de bien , 61 (69) ; observa- 
tion à son sujet , 470 ( ^4 < ) » * 
représenté Cyrus comme un prince 
accompli en veitus , VII , a86 
(33o) ; décrit la bauille entré Ar* 
Saxenés et son frère, VIII, 460 
(489); oUervations sur ce qu'il 
dit de déai^iue, 604 {SJfi). Diffé- 
rence entre lui, Hérodote et Cte- 
êias par rapport â k vie du grand 
Cyrus., XI, Vij (444)rpltis à 
portée qa*Herodote de connioître 
les affaires de Perse, 389 {446) ; 
•on Histoire de la Grèce écrite 
avec fidélité; paroît avoir moins 
*vou]u écrire celle de Cyrus, que 
donner sôus son nom ,1e modîlle 
d*Qi| roi; n'avcit pas les mêmes 
avaatagee que Ctesias , ib. 390 
(i^ 447)* préférence qu'il mé* 
rite sur Hérodote , 391 . (448- 
440) > Socraie lui sauve la vie à 
la bataille de Delium , XII, 394 
(447)1 ^^^énopbon n*aimoit pas 
Arisdppe , 408 (468) ; cité , I , 
xavij î (xtxv) ; Il , 371 (417) ; 
III, 5ia (348); IV, 337, 340 i 
345 (384, 388, 393); VI,;,o, 
41,7a, 243 (10, 4$, 82, a8i)î 
yilI,443,453,457,46o (481, | 
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493» 497» ^o') 5 XI, 477-478 
(546.547); XII, 39a, 398, 399, 

465 (445 , 4âa , 453 , 528). 

Xerxbs, roi de Perse, défait 

par les Athéniens, II , 10(11); sa 

fuite., fi (la); vainqueur aux 

Thermopyles,, 19 ( 21 ) ; campe 

sur les bordade ia mer , a6 (a^ ) ; 

ce quHl ordoteae à la réception 

d*un avis de Thémistoclea , . vj 

(3o-3i.) ; Heu où. il fait élever :un 

tràne d*or , 39 (3a) ; nombre de 

ses vaisseaux^ 3o (34) y son artnée 

nAvfde vaificp^à Salaminà, 55 

(37) j ooâiment . abuié . par TUérr 

mifitoçljâa? 34 (38) $ 4Qi« eflroi; n% 

son . départ de .Grèce , 35 (S9); 

III , 34a ( 387 ) ; père d' Arta?ierxée 

Longàe^main , VIII , 439 ( 477 ) ; 

Tambitioii étoit naturelle ep lui , 

XI, 36i (414) ; sa répoiuie à la 

lettta de ' Pau$aiuas , XII , 466 

(53o) ; sa statue renversée par |es 

troupes d* Alexandre ; irrésolution 

de ce prince pour la faire relever , 

VII, 84 (98). ;' 

XouTHus , loueur de Hûte^ attan 
ché aux plaisirs d* Antoine, VIII, 

^07 (345). 

XtjPiSS'e , bourg dç Grèce, 
patrie de Tarchitecte Metagènesi 
1!, i?6.(?w>9), V 
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X E u X , appelés opiUes par les 
Dorieiis, I, 166 (i85}. 

Yssxcus ( Campus) , grande 
Tome XXJV. 



pkîjiç de la Cilicie , o^ s^est livré ^ 
dernière bataille entre Alexandre 
et Darius, X , 3a4 (Sô;). 
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di»mxtniÊL ou E^Kvioif ^ ffedM 
«rifle 4e Giéce, VII^ 3;; (435). 

déeai du FblèpoMièaliy XI ^ 2119 

Zfti.BiM:««) légMateur, t , ?n6 

ZiiMik, tib-d'A^iciue^w^iN)!!*^ 
lion iïi0enifi]i4t, IX, 4115 (^1) $ 
im^i^dela^fMlieAMAliMéiitvii^ftoii 

iLkjucLiL^ ViAs 'dé Sidfe. Voyei 

he kiir mer , ëc («rit terra (lar les 
MéoMim^ XI, i3« {AÔ3i-364). 

^\ ib^ (^«5)'; itaif à noft Aree «a 

4S4{^ii4)t 

Z A ABTii A , château âe tïk d*Etf- 
tïéè , VI , 4ya (5H>- 

478 (548). 

<^. 

Zbnoootus, Ttoof^fiA^n, éori- 
YMn cité., I> 93 (loi). 

'Zenoe , vîfiè dé la Técrapde de 
TAttique, I, AI (2:^), note. 

Zbivon d'EIée» philosophe na- 
turaliste, II, i65 (i85)*, ce qu*il 
tonstfifle à eeux^qui t^tùdM^nH à 



t^eàclès^a gravité^ t68 (i8>^) ; dtl 
qHè I%einine d^tt treniper te pa-* 
ff«k en«ens«t'en ndsoit, Vl, siSS 
(àgj8)-^ité,a«3 (a59);XI^a2^(a6i). 

ZeIiqn le Qtiea, philoeephe^ 
dçtit Sphaeras fut uo' dee prinii- 
pelu ditoîplet, Vil , 343 (S^S). 

ZdufOM le Caiidioe, baiadui d'Ar» 
taacnà», VUI» 474 (St^). 

eaaà) , promoiltaire femwa dtta* 
fie^VI,476(646). 

ZseoiTBs, trmàônie ekMM Sm 
Atlkémeiis, UI, 517 (357}« 

2aj}xu>AmsB , p^ d^Arohida-* 
ontt itA de Spaise , VI^ 5 {6). 

Zeuxis, aa léponae «u peÎHCif 
Agaâiarebas , U , iS5<907). 

ZoiLt78^ annurier ^ec , VUI^ 

ZopvBua , gosMemeor 'd*Aloi* 

bkdeà,!^ 181 (û&i) ; H, 3^4 (S4o}. 

. Zqptbiiib^ a6ldae d'AntigoMn», 

coupe Ia«t^e à Fftrhm, IV, 193 

Zoems , Jfemme de Ty^franet, 
-condaite en triomphe i Rofue, VI-, 
17a (198). 

xioKOAaTRB, i^islateur, I, aa^ 
(a54). 

Z0TICU8, valet-de-cfaambre 
d*Heliogabalu5 , objet de sesdébau- 
èhes, X, 447 1^^)* 
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MÉDAILLONS ANTIQt^ES 

OHKAKT LA KOUVBLLE^ lîmTION BBS VIES 
DES HO.MMËÇ ILLUSTRES BE PLUTARQUE^ 

Avec lea chif&ea indicatif», entre deux parenthèse^, d^^ 
pages où pourront les placer ceux ^ui 0|it la première 
édition de 1763 et années suivantes , piibli^ pip: le p^inf 
libraire* 



V f i ■' ■■ "J * " ■ ! 



. ■ -A.--' ■ • 

AnaiBN y reven d*ime iné4<iDe 
de Trajan, X, 7Q (81). 

A6B8ILA8 , copib d*une médaille 
publiée par Goltz, XII , 5 (5). 

Alcibiades jeune « buste ^md-^ 

<jue, II,5o3(34o). 

Ai.EZAiiDiVB LB graho ^ d^aprèt 
iine médaille d^or de la Bibl. Imp, 

VII, 5(7). 

Alex AROBB sbvebb , d*aprés une 
roéd. d^argenr de h J^ik. fmp- 

XI, 5<5). 

Annibal , d>pret voq çalcé^ 

dmna, 15Ç, 559. (4»5). 

AnTOTNE (M-) ^ Ct|W»ATB«, 

diaprée une laédaiUe dVgen^, 
Antonih .tB. »f|5U|t , 4*4près M^e 



méd de bronze de la SiM, Imp-, 
X, 169 X» 5b). 

AftÀTus 9 d*àprè» une méd; de 
bronze, XI, 19? (221)» 

'ARiÉTiOBê, diaprés une statue 
antique du Vatican, III , Si/ 
(354). 
Abistippb, pierre gravée, XII ^ 

4oS(4Ô4> 
AuQMTB (Octavie), çei$e mér» 

^•iJie est ]a m^m^ipie cjBUe de 

Fabius. Af a«iipi«9 frappée M cq}» 

d'Auguaiie, X|l , 371 (3^7), 

B. 

PAMu«i<A^t.), «iinhf , 35;, 

367 (417). 

Bautus ( L. J, ) , diaprés l'ou- 
vrage intitulé : 'Cem. Ant. di L. 

-4^4»» t XI,ft97(34iX : 

Gg 2. 
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B&UTU8-(M.} f méd. d*argent 1 bronze, parmi celtes de Joie Ce« 



de la Bibl, Jmp, de la fiunille j sar, XI, 89 (102). 

ËpAMiNONDASy tiré de Gom. 
Nepos, XII, 56(59)* 



Junia , IX , 95 (109). 

c. 



Camillus , d'après le Plutarque 
de DaciervH, 67 ([7^. 

Cator le CEif sbub , apud Ursi' 
num^ pierre gravée, III , 591 (4^)* 

CicéROR ,<2aiiiée antique^ VIII>y 

CiMON , modèle imparfait en 
marbre du oab. de Fulv.. l/rnnus , 

y, .3 (5). 

Commode, mkà. d*argent de la 
BihL'împ.X; 177 (196). 

GoNON , tiré de C. Népo^, XII , 
S3 (55). 

CoRioLAZi , groupe en marbre , 
11,391(438). 

Ckassus (Marcus) , méd. d*ar- 
gflpit de ]a famille Idcinia^ -V, 
a5o (a88). 
. Qyk^i, p^ntufp antique , XI , 

387(444). . ■• .. 



.111. 



D. 

DEMETRltTS PoLTORCSTÂa , méd. 

d'at^tfnt, Vill', •|56(|83)« - 
DEMOsTHÀifEt 9 «tatuéMantiqiie 

du Musée Napolém\ Vin,»5;(5); 
Dbmts L'AttCiE» , roéd;"d*or', 

XII, i35(i5i)._ 

Dior , paniiî'^les médailles de 

T^ajan firâppéès eÂ Gréée , IX , 

5(5). 'w ■ 

ËKifi^V revers d'uni médaiOe de 



• ;EuHEïïB f d'après un tetradame 
d'argent de Pbilecére, Vj 399 (458). 

. t. 

Fabius Maximus,, méd. de Itf 
Bibl^ Imp. frappée au coin d'Au^ 
gufte, II, a59 («67). 

Flamirius ( T. Q.) , méd' de 
de la Bm. fmp. W, 53 (61). 

G. 

Galba , une méd. d'argent de 
la BibL Imp. IX , 277 (319). 

Gélor , méd* du cabinet de 
Fulv. Ursinus , XI , 343 (401). 

Graccrus (Caius)y saxdoint , 
Vli;4o9(47<>)'' 

h; 

Hbliooabalb, comaSne, X| 
415 (469). 

HosTiLius ( Tuflus J , d'apiÀ 
une méd. d'argent, XI, 127 (145). 

J. 

Jaior,- copié d'après le Smn* 
morum heroum imagines , XI, 
455 (519). 

JuLB Cesai , méd« d'argent 
dé la fiimiliê AErnÛia , VU , 261 
(r86).— /•« Ctémencef méd. d'or 
frappée après la bataille de Pliar* 
sale, Vil, 256(2^5). 
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Ju LIA H ut (Didius) , méd. 
d*argejit de la Bibl, Imp, X, 277 
(3.a>: 

L. 

LvcuRGUB 9 législateur , méd. 
des. Lacédémoniens frappée plu- 
sieurs siècles après sa mort , décrite 
dans le Trésor Britannique de 
Baym^ I, 1 43 (159). 

Lysandrb, médaille de bronze, 
Tallégorie de sa victoire à^AEgos- 
Poumtos^ sur les Athéniens, IV, 
Si 3 (357). 

M. 

Marcbllus , méd. dWgènt de 
la BibL Imp. III , 338 (269). — 
Le même Marcelliis o£Erant les 
dépouilles opimes au temple de 
Jupiter Féretrien , revers de la 
méd. précédente, III, 264 (a85). 

Marivs (C), pierre antique, 
ex Fitlv, Ursino'^ IV, 199 (226). 

MiLTiADR , marbre antique de 
Fulv. Ursinus, XII, 7 (7). 

MiTHRtDATSs y pierre gravée y 
V, 5S (64). 

NiciAS , la Charité militaire , 
monument, V, 177 (jào^). 

NuMA , ex Spanheimio , méd. 
d^argent de la famille Ca/ptimia , 
1, 217(244). 

o. 

Othor , tnéd. de bronze du 
Cab. Imp. IX , 3a5 (374). 



AIL LO N S. 

P. 



4^9' 



Paul Emile , son trîomplie f 
méd. d*argent de la Bibl. Impk 
de la famille AEmilia , III, 3 (5}« 

Pausanias , tiré de Cornélius 
Nepos^ XII, 19 (20). 

PÉRicLÈs, buste en marbre du 
Vatican, II, 169 (176). 

Perséb, méd< d*arg6nt de bt 
Bibl Imp. m, 72 (81). 

Pertirax, méd. de la leilne 
Christine , X , 255 (265). 

Philippe , père d*Alezaiidre i 
méd. d*argent dû cab. de Fulv« 
Ursinus, XII, 89(96). 

P]aiLOPoeMEN,sousremb]éme de 
Jupiter , comme chef de la ligue 
des Achéens) hecueilde Peilerinf 
IV, 3(3). 

Phociom , d'après le Rectiëil de 
Stock ^ VI, %5i (290). 

Plutarque, d'kpvès la statué 
antique du Muséum Napoléon ^ 
connue sous le nom de SextUêf 
son neveu^ et qui poiirroic fort bien 
être celle de P/utarqne mtoe, XII ^ 
423 (480). 

Pompée avec Jes attributs de 
Neptune, diaprés Touvrage de Pem- 
broke, intitulé : Numismataon^ 
tiqua ^ VI, 89 (io3). 

PuBLicdLA, ejô Mus. Fhren* 
tino^ 1, 285 (397). 

Pyrrhus, améthyste décrite 
dans le Mus. FI. IV, 110 (126). 

R. 

RoMULUs , méd« d'argent de- 
là famille MemiuSf frappée plu- 
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(yi).-»Romiêliiê et Bmnus^ en." 
Hn» Mtk p^r nne Knive, BeeuÊil 
gà me/L Â toi A. Christiofi^ I, 

S. 

vae du Mutée di Piomhi)»^ décrit» 
dânt Wûicktimaïui , IX ^ 443 
(5«). 

Sm^uB t d*a|Mréi un ntibre 
antique du G duC. Famte, XII, 
S5a (4»i). 

SuTôaiot, Uche CuniKéie de 
ce généra] » Mr X. jigôstmt» , V, 
141 (Sga)» 

SiTÈftE , nM, d« la ir«iA 
JJB^ parmi cefla» dei ea^». frap- 
pées en Grèce, X , 398 (SS/). 

âûcM3«t» d*aprài tm harmét 
de marbre pemé&cpi^ de la Milla 
d« Mmes du MIusfumNmptoUon , 

XII» 391 (444)f 
•SoMtti» iégMlaceoTy aardome, 

a» facAi. e/raîne» I, aAS (Sai). 

Sma, méd. dVrg^ni 4« I* 



Tarquir L^AHCtEV, eos Sum^ 
morum heroum imagines ^ XI, 

The viSTOCLBS , pierre gravée, 
ex Fiilç. Ursino^ II, 3 (3). 

TREiaa, ex Canùïïéoj venant 
d^ofiPrir au temple de Delphes si 
chevelure appelée Théséide ,1,3 
(5).— TA«f«0 , ex Stoch y nud à b 
poite du labyrinthe sadafaît d'avoir 
affranchi les Athéniens du tribut 
qu'ils payoient à Minoa, par la 
mort du Minotaqfe, I , a8 (3o)« 

Ta A j AU , d*après une méd. d*or 
du Cab. imp, f^ant pour type 
â son reven, une tête d*Adnen, 

X, u(5). 

TaAsisiTLs , tîié de C. Napos, 
^U,a7(a9). 

V. 

3ÇÛAPR0II , d'âpre* tm butte d&< 
crit (Mtr Winc)ielm«nn , \l, 38 
(45J. 
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